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EXPLICATION 
4 à ! it 
ABREGEÉE 
DE SEPT CENTS DIX-NEUF PLANTES, 
TANT ÉTRANGERES, 
| QUE DE NOS CLIMAT. 
ET DE CENT TRENTE-QUATRE ANIMAUX, 


EN SEPT CENTS TRENTE PLANCHES, 


Gravées en taille-douce, fur les deffeins de Monfieur 
DE GARSAULT, & miles au jour en Juin 1564, 
fuivant l’ordre du Livre intitulé, Maziere Médicale 
PERCÉE OEEROS | 


. Ouvrage utile à toutes Matieres Médicales. 


LIBRARY 
NEW YORK 
BOTANICAL 

GARDEN 


A: PARTS, | 
A DEsrrez, Imprimeur ordinaire du Roi & du Clergé 


de France, rue St Jacques, au coin de la rue des Noyers, 
CDesaINT, Libraire, rue St Jean-de-Beauvais, 


Chez 


LE 


M. DCC. LX V. 
AVEC PRIVILEGE DU ROI 


7 A maricre médicale de M. Géoffroy m'a fervi de 

A_iguide pour l’arrangement des plantes & animaux 
utiles en Médecine, qui y font contenus, & dont j'avois | 
les deffeins. Je les ai fait graver fur cuivre, au nom: 
bre de 729 Planches. Ce recueil a paru en Juin 1764, 
accompagné feulement du nom latin de chaque figure, ” 
Jy ai joint une Table générale, imprimée, dans la= 
quelle tous les noms Larins rappellés, font accompa: 
gnés des noms François : mais depuis ce cemps, plu: 
fieurs perfonnes m’ayant repréfenté qu'une explication 
éroit abfolument néceflaire, pour l’intellisence de mon 
recueil & pour la facilité de s’en fervir, j'ai compofé 
ce petit Ouvrage, dont voici le plan. 

Je commence par la defcription de la plante ou de 
l'animal, en indiquant feulement ce que l’eflampe ne 
fauroit exprimer, comme les couleurs, la hauteur, la 
durée, le pays & autres circonftances. J'ajoute enfuite 
les vertus généralement reconnues, ainfi que les pré 
parations les plus fimples, qui fouvent ne font pas les 
moins efficaces, comme infufons, décoétions, pou- 
dres. Enfin lotfque quelques partiés entrent dans les 
compofitions connues & décrites dans les Pharmaco+ 
pées, j'en cite les titres. We ” 

Mon recueil d’eftampes étant divifé en cinq Tomes, 
j'ai fait imprimer cet Ouvrage de façon qu'on peut, 
fi on veut, le partager en cinq, & joindre chaque par- 
tie au Tome qu’elle explique. | 

Ceux qui auront l'Ouvrage de Monfeur Géoffroy, 
äont abfolument pas befoin de celui-ci; cependant ti 
#> leur fera pas totalement fuperflu, à caufe de plu 
à À} 


JAN'2- 


iv AVERTISSEMENT: 
fieurs additions & corrections qu'on y rencontrera: 
Ce qui fuit contient, 1°. l'explication de quelques 
abréviations, que j'ai fait pour indiquer la durée des 
plantes; 2°. l'explication de plufeurs termes de Bota- 
nique, dont je me fuis fervi; 3°. l'explication des ter- 
mes de Médecine, employés dans cet Ouvrage; 4°. une 
Table qui défigne les numéros des premieres Planches, 
de chaque titre du premier & cinquieme Tome, rela- 
tifs aux pages de cet Ouvrage, comme aufli les Plan- 
ches & les pages qui commencent chaque lettre alpha- 
bétique du 2me, 3me & 4me Tome. 


ABRÉVIATIONS 


Ann. . . Annuelle. . Plante qui vient de oraine, & meutt 
tous les ans, après s'être refemée. 

B. Ann. Bifannuelle. Plante qui poufle fes premieres feuilles 
avant l'hiver, ne monte en graine que 
l'année fuivante, & périt après s'être 
refemee. | à 

Viv. . . Vivace. . . Plante qui fe renouvelle plufieurs années 
fur la même racine. 

TERMES. DE. BOT A NIQUE 

Exotiques. . . . . . . Plantes , arbres , &c. originaires des 
pays étrangers. 

Indigenes. . . . . . . Plantes, arbres, &c. qui croiffent dans 
nos climats. 

Pérale. (un) . +. On nomme ainf les feuilles des fleurs. 

Etamine. (une) . . . On nomme ainfi les filets qui s’élevent 
au fond de la fleur : voyez les fleurs de 
la Planche $ 8. Quelques fleurs ne font 
compofées que d'éramines: voyez les 
fleurs de la Planche 73. 

Piftile. (un) : : : « On nomme ainfi le jeune fruit, fur- 
monté d'un filet, nommé le ftyle ou 
ftigmate, qui en occupe le centre : 

voyez Planche 61. 

Calice, (un) . . . . On nomme ainfi l’enveloppe du bouton 

de la fleur, non encore épanouie , qui 


e 
è 


é 
e 
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la foutient lorfqu’elle eft épanouie, & 


qui contient le fruit ou les graines : 
voyez Planche $9. 
Pédicule. (un) . : - On nomme ainfi une petite tige, aw 
bout de laquelle la fleur eft attachée par 
fon calice : voyez Planche 144. 

Monopétale. . . . . Onnomme ainfi une fleur qui n’a qu'une 
: feuille en pétale : voyez Planche 155. 

Polypétale. . . . . . On nomme ainfi une fleur à plufeurs pé- 
rales : voyez Planche 152. : 


CIRE AC TE RES" DES KP EL EU RS. 


Fleurs à étamines. . . Sont celles qui n’ont que des étamines & 
point de pétales : voyez Planche 78. 
A fleurons. . . . . . Sont celles qui ne font compofées que de 
fleurons, rafflemblés dans un calice com- 
mun. On appelle fÆeuron, une petite 
fleur monopétale, imitant un tuyau 
ordinairement découpé par le haut, en 
cinq pointes : voyez Planche 120$. 
À demi-fleurons. . . Sont celles qui ne font compofées que de 
: demi-fleurons. On appelle deri-fleuron, 
un pétale tourné à fa bafe en portion 
de tuyau, qui fe développant, s’appla- 
uit, S'allonge & eft fouvent terminé à 
fon extrèmité, par trois ou quatre pe- 
_ tires dents ou pointes : voyez PI. 222. 
Radiées. . . . . . . Sont celles dont le milieu, qu’on nom- 
: ; me Le difque , eft à fleurons, & tout le 
tour ou couronne eft à demi-fleurons: 
ir voyez Planche 192. 
En parafol. . ... . . Sont celles dont l’affemblage donne Fidée 
| d'un parafol : chaque petite fleur eft à 
: cinq pétales & fourenue par fon-pédi- 
cule : voyez Planche 145. 
Légumineufes ou papillonacées. Sont celles dont les pétales font 
difpofés comme la fleur des pois, des 
lentilles, &c. qu'on nomme , en géné- 
ral, des léoumes. Le pérale fupérieur 
s'appelle l’écendard; papillonacces , par- 
alij 


“ & 


v ; 
cè qu'elles rappellent l'idée d'un Papil- 
lon : voyez Planche 354. 

Nota. Toutes Îles fuivantes font monopéraics. 


En cloche. . . . . . Sont celles qui font faites en tuyau éva- 
fé, en forme de cloche : voyez PI. 64x. 

En entonnoir. . « . Sont celles qui repréfentent la figure d’un 
entonnoir : voyez Planche 32. 

En tuyau. . « . . . Sont celles qui reflemblent à un tuyau, 
rond & égal d’un bout à l’autre; 1l eft 
ordinairement découpé par le bout: 
voyez Planche 464. 

En grelot. . : : . . C’eft un tuyau qui s’étrecit vers Le bout: 
voyez Planche 636. 

En gueule ou labiées. Soht celles dont le tuyau fe partage vers 

le bout en deux levres, l’une fupé- 
rieure , l’autre inférieure, imitant une 
gueule ouverte : voyez PL, 171. 

En cafque, . : : = . Sont celles dont la levre fupérieure fe 
recourbe , inutant un cafque : vayez 
Planche 398. 

En mafque. . , . . . Sont celles dont les levres de deflus & 
de deflous, ferment le tuyau de la 
fleur ; voyez Planche 255. 


CAR A CTERES DES F'R UTFS: 


Les Chatons peuvent s'attribuer aux fleurs & aux fruits. 

| | C’eft un affemblage de calices, qui 
tous enfemble repréfentent un éylin- 
dre oblong; 1l y a des chatons mâles 
& des femelles ; chaque calice du cha- 
ton mâle porte fa fleur, qui eft ordi- 
nairement à éramines & de la femelle 


ou femences de toute efpece de pie 

ruits 
que les gros fruits qui fe mangent, 
comme Pêches, Pommes, Poires , &c. 


_s 

Baies. à & « : + : « à Ce font les petits fruits des arbres, 2 
briffeaux , &c. quand ils n’excedent pas 
la groffeur d’une olive ordinaire : voyez 
Planche 150. 


TERMES DE MÉDECINE. 


Ja 
Acerbe. . .. . . . . C’eft un gout qui tient de l’aigre & de 
lamer. 
Adouciffants. . . . . Remedes qui corrigent läcreté des hu- 
meurs. 
Agglutinatifs. . . . Remedes qui réuniffent & recolent les 
é plaies. 


Alexipharmaques ou alexitaires. Remedes qui réfiftent aux ve- 
nins, fievres malignes, pefte, &c. Il 
y en a pour l’intérieur & pour l’exté- 
rieur. 

Anodins. : : : : : . Remedes qui calment les douleurs. 

Antiépileptiques. . . Remedes contre l’épilepfie ou mal caduc; 

Antihyftériques. . . Remedes contre les vapeurs de matrice. 

Antifcorbutiques. . Remedes contre le fcorbut. 

Antifpafinodiques. . Remedes contre les convulfions. 

Apéritifs. . .. . . . Remedes qui rendent les humeurs moins 

| épaifles & plus coulantes. 

Aftringents. . . . . Remedes qui reflerrent les pores & s’op- 

pofent au cours immodéré des humeurs. 


B. 


Béchiques. : . . . . Remedes qui conviennent aux maladies 
de poitrine. 


C. 


Calmants. C’eft la même chofe qu’anodins : voyez ce mot à fa 

- lectre. | 
Carminatifs. . . . . Remedes qui difipent les vents. 
Cauftiques. . . . . . Remedes qui brülent Les chairs. 

Céphaliques. . . . . Remedes bons pour les maladies de la tête; 

Cicatrifants. . . . . Remedes qui affermiflent & deffechent 
: les nouvelles chairs des plaies. 

Confolidants. . . . . Remedes qui fervent à la réunion des 
plaies. | 

aiv 


[a 


vii . 
Cordials. . : : : . . Remedes qui réabliffent les forces abat: 
tues. 


D. 


Décoction. . : . « . Préparation de drogues médicinales ; 
qu’on fait bouillir dans quelque liqueur 

: pour en tirer les vertus. 

Dentrifices. . . . . . Drogues pour nettoyer les dents. 

Dépilatoires. . . . . Drogues qui font tomber le poil. 

Défobftruants. . . . Remedes qui enlevent les obftruétions ou 
embarras, caufés par l’épaififfement des 
humeurs. 

Defficatifs. . . . . . Remedes qui confomment les humidirés 
fuperflues , intérieurement ou exté- 
rieurement, 

Déterffs. . . . . . . Remedes qui nettoient les plaies , en dif- 
folvant les humeurs vifqueufes qui S'y 
attachent. 

. Remedes qui font diffiper les humeurs, 
par Îa tranfpiration. 

Dipeftifs. . . . . . . Remedes qui difpofent à la fappuration. 

Difcuflifs. ..... Remedes qui diflolvent & diffipent les hu- 
meurs. 

Diurétiques. . . . . Remedes qui adouciffént l’acrimonie des 
humeurs & les pouffent par les urines, 


E. 


Emeétiques. . . . . . Remedes qui excitent le vomiflement. 
Emollients. . . . . .'Remedes qui ramolliffent les tumeurs ; 
en relâchant les fibres. 4 
Errhines. C’eft la mème chofe que fternutatoires : voyez ce Mot 
à fa lettre. 
E. 


Fébrifuges. . . .:., . Remedes qui diffipent les fievres. 
Fondants, . ... . ... Remedes qui rarifient & diflolvent les hu- 
meurs épaiflies. É. : 
Fortifiants. C’eft la même chofe que cordials : voyez ce mot 
à fa lettre. 
H. 


Hépariques, . . . . . Remedes capables d’enlever les obftruc- 
tions du foie, 


Diaphorétiques. 


° ix 
. Remedes purgatifs, qui évacuent les eaux 
& les férofites. 


Hyftériques. . . . . Remedes qui excitent les Regles, 
: É 


Remedes qui divifent les humeurs grof- 
fieres. 
Incraffants. . . . . . Remedes qui épaifliffent les liquides, & 
leur donnent de la confiftance. 
Infufon. . ...., Médicaments qu’on fait feulement trem- 
per dans quelque liqueur chaude & non 
bouillante , pour en tirer les vertus. 


E. 


 Laxatifs. : . : , . . Remedes qui lâchent le ventre, & pur- 
gent doucement par bas. 


M. 


Mafticatoires. . .: . . Drogues qui fe mâchent, & attirent par 
la bouche les eaux & les férofités. 
Remedes qui difpofent les plaies à fuppu- 


ration. 
Narcotics. . . . . . . Remedes qui calment les douleurs & pro- 


curent l’afoupiffement. 
Nervans, ; . : . . . Remedes qui fortifient les nerfs. 


O. 


Ophtalmiques. . . . Remedes propres aux maladies des yeux. 
Oralgiques. . . . . . Remedes bons pour les maux d'oreilles, 


P; 


Pectoraux. C’eft la même chofe que béchique : voyez ce mot à 
fa lettre. 
Pénétrants. . . . . . Remedes actifs, qui divifent les hu- 
meurs. 
Purgatifs. . . . , . . Remedes qui purgent par bas feulement. 


R. 


Rafraichiffants. . . . Remedes qui remperent la trop grande 
agiration des humeurs. 


e® 1 
e 


Hydragogues. . 


acier 


Maturatifs. . . .. 


x 
Répercufifs. . : : : . Remedes extérieurs, qui repouflent les 
humeurs en dedans. | 
Réfoluuifs. . . . . . Remedes extérieurs, qui font difliper par 
la tranfpiration les humeurs arrêtées 
dans quelque partie du corps. 


SE 


Spléniques. - : : . . Remedes propres aux maladies de Ja rate. 

Sternutatoires. . . . Drogues qui excitent l’éternuement. 

Stipriques. C’eft la mème chofe qu’aftringents : voyez ce mot à 

fa lettre. 

Stomachiques, ftomachals. Remedes propres à faciliter la di- 
. geftion. 

Sudorifiques. . . . . Remedes qui excitent la fueur. 

Suppuratifs. . . . « . Remedes extérieurs qui facilitent la fup- 

puration. 


L 


Tempérants. . : . . Remedes qui appaifent la trop grande 
fermentarion. 


V. 


Vermifuges. .. . . . Remedes qui font mourir les vers ou les. 
chaffent hors du corps. 

Véficatoires. . . . . Remedes cauftics, qui attirent les féro< 
fités vers la fuperficie de la peau. 

Vomirifs. C’eft la même chofe qu'émériques : voyez ce mot à 

fa lettre. 

Utérins. C'eft la même chofe qu’antihyftériques : voyez ce mot 

à fa lettre. 

Vulnéraires. . . . . Remedes propres à la guérifon des plaies. 


DES TITRES ET LETTRES ALPHABÉTIQUES. 
HOME DFE OT 1 Q UE SR 


Racines. "Ne Planche … 7 | parcs 
ÉCOECESS RU MERS 35 27 
DOS: à 00 NOM EL 38 39 


5 
Tiges, feuilles & Aeurs. Planche 4e page 32 


Fruits & graines. ie 47 37 
Sucs, appellés Baumes. 77 7 
Réfines folides. . . . 82 60 
Sucs gommeux. . . 95 63 
oncsichnes, . . 99 I 
Sucs extraits. . 102 73 
Cham pignons, Galles, &c. 116 82 


TOME II. INDIGENES. 


IA : + © Planche 119 page 89 
B. dE 164 115$ 
C. SET 187 125 
D. ile SR 245 158 
Rd ie 254 163 
ER lueur, 268 171 
G. : 280 178 


TOME III. INDIGENES. 


HP 6... .N où Phnée 206 pas 187 
I. See 310 194 
K. - 313 19$ 
L. RU UE se | 196 
M. AN UE 356 216 
N. 398 239 
(D ue HR UE 418 249 
PA RTS RE Re 435 259 
TOME IV. INDIGENES. 
Qc ae Planche 480 page 286 
_K. don 482 287 
S. ° ® e CE $06 302 
Te. ie de Ne 576 337 
V. D) Ds 608 353 
X. - Gu2 À 37% 


TomMEV. ANIMAUX. 


Coquillages & vers... Planche 644 page 375 
Dnieétess 4. 650 : 382 


Poifonst nr . + + Planche 660 page. 399 
Reptiles éAmpmbies 666. 410 
Oasis 676 = 418 
Quadrapedés, Mr or 699 , 442 


Il y a une erreur dans la Table générale des Planches , laquelle 
commence à Brebis, qui y eft marquée, PL. 724, au lieu qu’elle 
eft dans la Planche 723. Cette erreur continue de Planche en Plan- 
che, jufqu'a la fin dire PI, 730 , qui ne doit être que la 729": 
-& cette derniere erreur a caufé celle de 730 Planches, qui eft au 
titre , au lieu de 729 Planches. 


ADDITION. 


Plufigurs plantes ont été rirées de-la foule, raffemblées en 
pelotons & confacrées par les Médecins à différentes indica- 
tions, comme elles font toutes deflinées dans cer Ouvrage; 
mais difperfées chacune à fa lertre. Je les place ici fous les titres 
de leurs. vertus, tels que les Médecins les ont indiquées, avec 
le numéro de l’eftampe & celui de la page de cet Ouvrage où 
elles font décrites. di 

Les plantes vulnéraires qui nous viennent de Suifle, font 
affez difficiles à reconnoître, parce que les Suiffes les décou- 
pent en très-petites parties : & afin qu'on ne les devine pas à 
lodorar, ils ont toujours recueilli celles qui ne fentent rien. 
Malgré toutes ces précautions, les Botaniftes les ont dévoi- 
lées, fans leur ôter néanmoins le mérite que leur donne le 
lieu de leur naïffance. Elles font marquées à la fin de cette 
addition comme les précédentes, avec le numéro des Planches 
& des pages. 

Les cing Plantes émollientes. 


PAGapthe. de. 4.4/1." Planche 2 name or 


Ha Porréeou Bête cv 170 118 
Pa Mauve ea eu 3970 2x7 
Ha Niérouriale. tr 38210 NO 0 
Le Panétires Sons sin RARE 263 


Les cinq grandes racines apéritives. 


D'A6Eé 40 4%. phnche 149) pcs 
D 'Alperce. de. A Da 158 RTE 
DÉPÉREUE 2, Ho, Lea 274 174 


Dé Perhle Lo Planche 4507 
De Houx-frèlon. . . S04 


Page 


Les cinq petites racines apéritives. 


D'’Arrète-bœuf. : . . Planche 147 


Der@iprier. 195$ 
De Chardon rolant. . 261 
De Chiendent. . + 291 
Hé Girence. . L. s0o 


Les quatre fleurs cordiales. 


De Bourrache. . . Planche 175 


DeBuglofe. . -. . 183 
DeRole in it 494 
De Violerre…. . .: 622 


PAS 


Pose 


Les quatre fleurs carminatives. 


H'Anechs -...2, Planche rx 
De Camomille. . . 21$ 
De Marricaire. . . 368 
De Mélilor. . ... 370 


"AE 


Les quatre grandes femences chaudes. 


Bah : .. . . Planche 146 


DE Garvis. +. 2. 202 
De Cumin.. 0 . 239 
DeFenowul : :\. 274 


Page 


Les quatre petites femences chaudes. 


D'Ache. «. . _. Planche 149. 


D Garotte. ..., . 246 
H=/Penil, 0: 450 
D’Amome, dire Sifon. si4 


Pa£€ 


- Les quatre grandes femences froides, 


De Citrouille. . . Planche 228 
De Concombre. . . 236 
De Couree ei. 238 
DeMelon in 373 


Page 


xiif 


268 
301 


106 
1232 
167 
183 
298 


I21 
126 


294 
360 


104, 
141 
225 
224 


104. 
135 
155 
174 


106 


159 


268 
326 


148 
153 


I $ 4 
226 


ziv 
Les quatre petites femences froides: 


De Chicorée fauvage. Planche 222 page 14 é 


HD) Endive. 0 256 164 
Dé Daitue 0 00e 314 196 
DePourpier. . . 469 280 


Les quatre farines réfolutives. 


De sroffes Feves. . . Planche 268 page 17x 
D'Orge ou Seigle. . 3o4ou$3$ 191ou318 
De Lupins. . + . 354 21$ 
D'Orobe. 2 Men 432 258 


Les Wulnéraires de Suiffe. 
La Pafquerette. . . Planche 167 page 116 


Fleurs. 
La Bétoine. « . . 17I 119 
Feuilles & fleurs. 
La Brunelle. . : ; 180 124 
Feuilles & fleurs. 
Éabusle 0 0: 184 126 
Feuilles. & fleurs. 
La petite Centaurée. 206 NES 
Fleurs. 
Le Pied de Char. . . 290 182 
Fleurs. 
da Jacobée. . . : 311 194 
Feuilles & fleurs. 
La Pervenche. . ; 448 266 
Feuilles. : 
La Pyrole 2 473 238$ 
Feuilles. 
HA Sanicle. 4 le, $14 307 
Feuilles. ; 
EcPas dane. 12. 607 353 
Fleurs. 
La Verge dorée. . : 627 363. 


ee & fleurs. 


PRIVILEGE DU ROÏT. 


OUIS, PAR LA GRACE DE DIEU, ROI DE FRANCE ET DE 
NAVARRE : À nos amés & féaux Confcillers les Gens tenants nos 
Cours de Parlement, Maîtres des Requêtes ordinaires de notre Hôtel, 
Grand-Confeil, Prévôt de Paris, Baillis, Sénéchaux, leurs Lieutenants 
Civils, & autres nos Jufticiers qu'il appartiendra, SA 1 u Tr. Notre amé 
Je fieur pe GarsAuLT, Nous a fait expofer qu'il défireroit faire imprimer 
& donner au Public un Ouvrage de fa compofition, qui a pour titre: 
Les figures des plantes ufuelles, 6 animaux décrits dans la Mariere Médi- 
cale de M.GÉOFFROY , Médecin, & leurs explications ; s'il Nous plai- 
foit lui accorder nos Lettres de permiflion pour ce néceflaires. A ces 
caAUSsEs, voulant favorablement traiter l’Expofant, Nous lui avons 
permis & permettons par ces Préfentes, de faire imprimer ledit Ouvra- 
ge, autant de fois que bon lui femblera , & de le vendre, faire vendre 
& débiter par tout notre Royaume, pendant le temps de dix années con- 
fécutives, à compter du jour de la date des Préfentes. Faifons défenfes 
à tous Imprimeurs , Libraires & autres perfonnes , de quelque qualité & con- 
dition qu’elles foient , d’en introduire d'impreflion étrangere dans aucun lieu 
de notre obéiffance ; comme aufli d'imprimer ou faire imprimer, vendre, 
faire vendre, débiter, ni contrefaire ledit Ouvrage, ni d'en faire aucun 
extrait, fous quelque prétexte que ce puifle être, fans la permiflion ex- 
refle & par écrit dudit Expofant, ou de ceux qui auront droit de lui, 
à peine de confifcation des exemplaires contrefaits , de trois mille livres 
d'amende contre chacun des contrevenants, dont un tiers à Nous, un tiers 
à l'Hôtel-Dieu de Paris, & l’autre tiers audit Expofant ou à celui qui 
aura droit de lui, & de tous dépens, dommages & intérêts. A la charge 
que ces Préfentes feront enrégiftrées tout au long fur le Regiftre de la 
Communauté des Imprimeurs & Libraires de Paris , dans trois mois de 
la date d’icelles; que l’impreffion dudit Ouvrage fera faire dans notre 
Royaume , & non ailleurs , en bon papier & beaux caracteres , conformé- 
ment à la feuille imprimée attachée pour modele, fous le contrefcel 
des Préfentes ; que l’Impétrant fe conformera en tout aux Réglements de 
la Librairie, & notamment à celui du 10 Avril 172$ ; qu'avant de l’expo- 
fer en vente, le Manufcrit qui aura fervi de copie à l'impreflion dudit Ou- 
vrage, fera remis dans le même état où l’Approbation y aura été donnée, 
ès mains de notre très-cher & féal Chevalier, Chancelier de France le fieur 
DE LAMOIGNON, & qu'il en fera enfuite remis deux Exemplaires dans notre 
Bibliotheque publique , un dans celle de notre Château du Louvre, un 
dans celle dudit fieur DE LAMOIGNON, & un dans celle de notre très- 
cher & féal Chevalier Vice-Chancelier & Garde des Sceaux de France, 
Îe fieur DE MaAUPEOU ; le tout à peine de nullité des Préfentes. Du contenu 
defquelles vous mandons & enjoignons de faire jouir ledit Expofant & 
fes ayants -caufes, pleinement & paifiblement, fans fouffrir qu'il leur 
Loic faic aucun trouble ou empêchement. Voulons qu’àala copie des Préfentes, 


qui fera imprimée tout au long au éomimencement ; ou à fa fin dudit Oûvra= 
ge, foit tenue pour duement fignifiée, & qu'aux copies collationnées 
par l'un de nos amés & féaux Confeillers, Secrétaires, foi foit ajoutée 
comme 2 l'original. Commandons au premier notre Huiflier ou Sergent , 
fur ce requis, de faire pour l'exécution d'icelles, tous Ad@es requis & 
néceffaires , fans demander autre permiffion , & nonobftant clameur de Haro, 
Charte Normande, & Lettres à ce contraires. CAR tel eft notre plaifir. 
Done à Paris, le treizieme jour du mois de Février, l'an de grace mil 
fept cent foixante-cinq , & de notre Regne le cinquantieme. Par le Roi en 
fon Confeil. 
LE BEGUE. 


Regifiré fur le Regifire XVI. de la Chambre Royale & Syndicale des 
Libraires & [mprimeurs de Paris, N°. 138, fol. 183 , conformément au 
Réglement de 1723 , qui fait défenfes, article 41, à toutes perfonnes , de 
quelques qualités & conditions qu’elles foient, autres que les Libraires & 
Imprimeurs, de vendre, débiter , ni fatre afficher aucuns livres, pour les 
vendre en leurs noms, foit qu'ils s’en difent les Auteurs ou autrement ; & 
à la charge de fournir à la fufdite Chambre , neuf Exemplaires prefcrits par 
l'article 108, du même Réolement. A Paris, ce 12 Avril 1765. 


LE BRETON, Syndic, 


EXPLICATION 
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ABRÉGÉE 


De 719 Plantes, tant étrangeres, que de nos climats: 
& dé 134 Animaux, en 730 Planches, gravées ei 
taille-douce, fur les Defleins de M. DEGARSAULT, 
& mifes au jour en Juin 1764, fuivant l'ordre du 
Livreintitulé, Mariere Médicale de M. GÉOFFROY: 
Ouvrage utile à toutes Matieres médicales. 


EETE 


EXOTIQUES, Tome I, 
R À CINES. 


PLANCHE PRÉMIERE 
Acorus verus, Acore vrai, Viv: 
EP N fe férr de fa racine. 

La racine eft groffe du doigt, loñgüe, tampañt 
obliquement en terre, genouillée, verdatre en de- 
NME] hors, blanche & fpongieufe en dedans ; fon odeur 
— eft aromatique, agréable; fon gout eft aromiati- 
que , âcre, amer. 

La plante n’a point de tiges, mais plufeurs feuilles partant 
de terre , longues d’un pied & demi, ou environ, d’un verd 
clair, liffes, odorantes, d’un goutaromarique, âcre, un peu amer. 
. Les flèurs font à étamines, raflemblées en un épi long, qui 
fort vers les deux tiers d’une feuille plus épaiffe & plus ferme que 
les autres ; il leur fuctede un fruit à trois loges : elle fleurir en été. 

Elle vient aux lieux humides de la Tarrarie & de : Lithuanie, 


EXO TI Q(UME & 
& le long des ruifleaux, en Flandre, en Lorraine & en An- 
glererre. 
: Nota. I nous vient des Indes & d’Afie une racine d’Acorus ; quine differe 
de la précédente, qu'en ce qu'elle eft plus mince ; d'ailleurs elle a les mé- 
Les VErcus, 

VEerTtTus ET UsaAcrgs. 


La racine ef ftomachale, carminative, adouciffante, foléni- 
que, kyitérique, alexipharmaque. 

“ie entre dans {a Poudre Céphalique odorante de Charas , 
1 D AN te aa UE 
ja Thériaque, l'Orviéran > Je Mirhridate , l'EleŒuaire de baies 
clé Laurier , les Trochifques de Capres. 

Acorus adulrerinus, Faux Acore ,s Viv. 

Cer Acore eft de nos climats; c’eft un Iris à fleur jaune, très- 
commune dans les prés bas & humides : ef/e fleuric en éce. 

La racine eft aftringente intérieurement. 
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PLAIN CHE. 22 
Anpelica, Angélique, B. ANN. 
N fe fert principalement de fa racine, quelquefois de fes 
graines. 

La racine eft groffe de trois doigts, molle & fucculente, 
noire & ridée en dehors, blanche en dedans, fon odeur eft 
aromatique , agréable; fon gout eft âcre & amer. 

La tige s'éleve jufqu’à quatre pieds de haur, creufe : les feil- 
les verd foncé. 

Les fleurs font difpofées en parafol, blanches ; il leur fuc- 

_cede deux graines accollées, oblongues, cannelées, bordées : 
elle fleurir en été. 

Elle vient en Boheme, fur les Alpes, Pyrénées & Monta- 
gnes d'Auvergne : on la cultive dans les Jardins de Botanique, 

VertTus Er UsAceEs: 


La racine eft ftomachique, cordiale, vulnéraire , antipefti- 
lentielle , alexipharmaque : en temps de pelte, on fait infufer 
racine & graines dans le vinaigre; on la fent, on la mäche, 
on en boit, on la confit, on en prend à jeun, on la met en 
poudre pour en faupoudrer les vêtements. 

Elle entre dans l’'Orviétan, dans la Poudre Bczoardique, 
l'Eau des Carmes, l’'Emplâtre pour les ganglions. 


TOME NREMIER 3 


P L A NC HE. 3: 
Anthora , Anthore, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft prefque toujours compofée de deux, où 
trois tubercules, rarement d'un feul ; ils font tantôt oi, 
tantôt oblongs, bruns en dehors, blancs en dedans ; fon gout 
eft âcre & amer. 

La plante s’éleve à neuf pouces de haur, quelquefois du 
double. La tige eft Iégérement velue; les feuilles font verd foncé 
en deflus, blanchâtres en deflous , ameres. 

La Aou eft à cinq pétales irréguliers , d'une odeur affez agréa= 
ble ; le piftil devient un fruit cornu, rempli de graines ridées , 
hoirâtres : : elle fleurit en été. 

Elle vient fur les Montagnes de Suifle, de Savoie, Dauphiné ; 
Ligurie. | 

VrrTus Er USAGES. 

La racine eft inciñive, vermifuge, alexipharmaque ; on Îa 
donne, pour remede, contre le poifon de l’aconit. La dofe eft, 
depuis un fcrupule, jufqu'à à un gros. 

Elle entre € dans l Grviéran. 


P L 1 NCHE 4. 
ARISTOLOCHIA, AÂRISTOLOCHE 
Ariflolochia rotunda , Wiv. 

N fe fert de fa racine. 

La racine eft groffe de trois pouces de diametre , atron- 
die, folide, brune en dehors, jaunätre en dedans; fon gout 
eft âcre, amer, arofatique: 

Les tiges {ont farmenteufes, les feuilles verd foncé. 
Les fleurs font monopétales, de couleur de pourpre très-bru ; 
il leur fuccede un fruit rond , divifé en fix loges ; remplies de 
graines noiratres : elle Meurir en été. 

Elle vient en Länguédoc & en Provence. 


Ariftolochia longa, Vive 
On fe fert de fa racine. 


# EXO TAIQOU'ES: 

La raciné eft ronde, mais oblongue, groffe d’un pouce, quel- 
quefois du bras, & alors longue d’un pied : de [a même cou- 
leur & gout de la précédente, mais moins fort. L 

Les tiges font quarrées , farmenteufes, longues d’un pied & 
demi, foit droites, foit rampantes; les feuilles font verd foncé. 

Les fleurs font monopétales, verd blanchatre; le fruit, qui 
eft en poire, eft rempli de grains larges, rouge brun : elle fleu- 
rit en été. 


PLANCHE) 5 
Ariflolochia clemanris, Ariftoloche clémarite, Viv. 


N fe fert de fa racine. - 

La racine eft féparée en grand nombre de branches fer- 
pentantes, & s’enfonçant profondément en terre, aflez menues, 
brünes en dehors, jaunatres en dedans, d’une odeur plus forte 
que les précédentes , d'un gout amer. 

Les tiges font “droites, longues d’un pied & demi, canne- 
les; les feuilles verd pâle. 

Les fleurs font monopétales , jaunâtres; 1l leur fuccede des 
fruits qui renferment des graines plus groffes que celles des pré- 
cédentes : elle fleurit en été. | 

Elle vient en Languedoc & aux environs de Paris, dans les 
vignes. 


Ariflolochia piflolochia , petite Ariftoloche , Viv. 


On fe fert de fa racine. 

La racine eft compoñée de plufeurs fibres menues , longues , 
partant d’un centre commun, jaunâtres ; fon odeur eft äroma- 
tique , affez agréable ; fon gout eft âcre & amer. 


Les tiges font longues de fept pouces, cannelées; les feuilles 
comme celles de l’Ariftoloche ronde, mais plus petites. 

Les fleurs font monopétales , d’un jaune verd, quelquefois 
noires; d’ailleurs les fruits & graines femblables en plus peut, 
à l’ariftoloche ronde : elle fleurir en été. 

Elle vient en Languedoc. 

VERTUS DES QUATRE ÂARISTOLOCHES, 


Les racines font céphaliques, pectorales, hyftériques, alexi- 
pharmaques , vulnéraires ; la ronde eft plus arténuante , la don- 


; TOME PREMIER. $ 
_gue plus déterfive; les deux dernieres ont les mêmes vertus, 
mais plus foibles : a dofe, en poudre, eft, depuis un fcrupule, 
jufqu'à deux gros. 

La ronde entre dans le Diateffaron de Charas , dans l'Hiéra 
Diacolocyntides , les Trochifques de Capres, l’'Huile de Scor- 
pion compofée, l’Onguent Apoftolorum, l'Emplätre Divin ; 
la ronde & la longue dans l'Emplatre pour les hernies ; lu longue 
dans l’Emplâtre Manus Dei, dans l'Eau Vulnéraire de Léméry ; 
la clématire dans la Thériaque d’Andromaque l’ancien ; la perite 
dans lOrviétan de Charas. 


PLANCHE 6. 
Behen album, Béhen blanc, Vrv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft longue, noueufe, s'étendant de côté & 
d'autre, comme celle delaréglifle, Pl. 17, à laquelle elle ref- 
femble en tout; mais elle tire fur le blanc. 

La tige devient haute d'un pied & demi; les feuilles d’en 
bas font à longues queues; les fleurs font à fleurons jaunes, 
ainfi que le calice ; il leur fuccede des graines aigrerées : e/e 
fleurir en été: ; 

Elle vient fur le Mont Liban & en d’autres endroits dela Syrie, 

Vie R Trois 


La racine eft fortifiante : elle eft peu en ufage. 
Elle entre dans l’Eleétuaire de Perles de Mefvé. 


PLANCHE 7: 
Carlina, Chardoneretre, Viv. 
N fe fert de fa racine. 

La racine eft groffe du pouce, s'étendant beaucoug 
en s'enfonçant en terre, roufle en dehors, blanchâtre en dedans: 
fon odeur eft aromarique, agréable ; fon gout eft aromati 
que , âcre, : 

Elle n’a point de tige; les feuilles font verd pâle : elles ont 
environ un pied de lon. 

La fleur elt radiée, blanche; fon difque eft à fleurons blancs: 
À 3 


6 MEXO TI QUES. | 
les embrions deviénnent des graines aigretées : elle fleurie er 
été. 

Elle vient fur les Alpes, fur les Pyrénées & au Mont d'Or 


en Auvergne. 


PLANCHE à. 
Carlina, [xia, Caméléon blanc, Viv. 
N fe fert de fa racine. 
La racine eft plus longue & plus groffe que la précé- 
d'nte; fon odeur eft agréable. 
Elle reflemble beaucoup à à la précédente ; les feuilles font blar- 
châtres, & velues en deffous : elle fleurit en éré. 
hoc la plante, y compris la racine, eft abreuvée d’un lait 
oluant qui fe durcit comme de la cire, & devient noir étant 
maniée 
Elle vient aux mêmes lieux que la précédente. 


VerRtus ET UsAGEs DES DEUx CARLINES. 


Elles ont à peu près les mêmes vertus; leurs racines font 
alexipharmaques , vermifuges. La premiere eft préférée pour 
chafler les vers plats. 

Les deux Carlines s’emploient dans le Vinaigre Thériacal , 
FOrviéran de Charas & celui de Frédéric Ch 


P à ANCHE To 

China Orientalis, Sauine d'Orient, Viv. 
àN fe fert de fa racine. 

M2 racine elt groffe, dure, inégale, noueufe, garnie 
le quelques fibres longues , d'une ue roux foncé en de- 
hors, blanchître en dédans . fans odeur, d’un gout terreux, 
prefqu infipide. ; 

| Les riges, ou farments, s'élevent de deux à trois pieds & 
plus : les feuilles font Verd noirâtre. 

Ees fleurs font à parafol, d’un jaune verd ; il leur fuccede. 
un fruit reflemblant en tout à une cerife , dont la pulpe eft 
fpongieufe, couleur de chair, qui contient quatre, ou fix {e- 
mences, taillées en croiffante 


TOME DREMNE R. : 
Elle vient à la Chine. 
China Occidentalis , Squine d'Occident, Viv. 


La racine ne differe de la précédente, qu’en ce qu'elle eft 
d'un roux plus brun en dehors, & plus rougeätre en dedans. 

Les feuilles font plus allongées. 

Elle vient de a Nouvelle Efpagne, du Pérou, du Bréfil. 


VERTUS DES DEUX SQUINES. 


PLANCHE TO; 
Contrahyerva, Viv. 
FAN fe fert de {a racine. 


La racine eft écailleufe , noueufe , s’enfonçant oblique- 
ment en terre, garnie de beaucoup de fibres branchues qui 
s'étendent de tous côtés; fon gout eit brulant. 

Elle n’a point de tige ; les feuilles, avec leurs queues, ont 
environ un pied de long : elles font verd brun. Les pédicules 
des fleurs font à peu pres aufli longs que les queues des feuilles. 

L’enveloppe commune où font nichées les fleurs, qui font 
très-petites, à éramines, eft life & verte en deflous. Les pe. 
tires écailles, qui bordent en deffus le rour de l'enveloppe, fone 
noirâtres; les graines, qui font faillantes à moitié fur le pla- 
teau , provenant des embrions de fleur, font crès-blanches & 
très-tendres. 

Elle vient au Mexique, au Pérou. 


VEertus ET UsAces. 


La racine eft omachale, carminative , alexitaire. 

Elle entre dans la Picre de Contrahyerva de la Pharmac, 
de Londres, la Poudre de la Comrelle de Kent, de Paires 
d'Ecrevifles de Charas. 


6 EXOTIOUES 


PLANCHE Il. 
Coflus , Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft rampante, tubéreufe, tendre & fuccuten- 
te, fibrée, blanche ; fon odeur eft foible, tirant fur celle du 
Gingembre, PI. 34; fon gout eft doux. 

Les tises vont jufqu'à trois & quatre pieds de haut, pout- 
pres, liffes, luifantes : les feuilles font vertes, Juifantes. 
De la ste écailleufe, dont les écailles fonr rouges de corail, 
fortent les fleurs monopétales , auxquelles facçede un fruic {é- 
paré en trois loges, remplies de graines triangulaires, bleues, 
puis brunes, blanches en dedans, fentant le Gingembre. 
Elle vient au Malabar, à Surinam, au Bréfil…. 


VERTUS ET UsAceEs. 


La racine eft céphalique, pectorale, apéritive. 
Elle entre dans la Thériaque d'Andromaque l’ancien, le Mi- 
thridat, l’Orviéran, le grand Philonium, l'Electuaire Caryo- 


coftin, les Trochifques d’Edichroon. 


PLANCHE 12. 
Curcuma longa , Terre mérite, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft groffe du doigt, ronde, noueufe, pâle en 
dehors, jaune en dedans, d’une odeur agréable , d’un gout hui- 
Jeux, âcre, amer. 

Les feuilles font d’un beau verd , elles ont trois pieds de long. 

Les fleurs, qui viennent fur une tige à part, font à trois, 
ou quatre pétales , d’une coulenr jaune, pâle, ou purpurine: 
il leur fuccede de petits fruits à trois loges qui contiennent des 
graines rondes, brunes : elle fleurir en été. 


Curcuma rotunda, Curcuma rond, Viv. 


Elle reffemble en tout à la précédente, excepté que fa racine 
eft plus groffe que le pouce, & plus jaune. 


TOME PREMIER. ; 


Les deux Curcuma viennent aux Indes Orientales. 
VERTUS DES DEUX CURCUMA. 


La racine eft très-apéritive, défobftruante, hyftérique. 
Les vertus du fecond font plus foibles. 


PLANCHE Œ3: 
Cyperus longus , Souchet long, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft longue, menue, noueufe, genouillée ; 
rouge , noirâtre en dehors, blanchâtre en dedans, d’une odeur 
agréable , d’un gout aromatique, agréable, un peu âcre. 

La tige devient haute d’un pied & demi. 

Les fleurs font à étamines, raflemblées en épi long : il leur 
fuccede des graines triangulaires, dures , couvertes d’une écorce 
noire : elle fleurir en été. 

Elle vient en Provence & dans les prairies humides. 


/ 
Cyperus rotundus | Souchet rond, Viv. 
On fe fert de fa racine. 
La racine fe partage en plufeurs tubercules, arrondis en 
facon d'olives, cannelés, liés enfemble par des fibres inter- 
médiaires, rougeîtres en dehors, blanchâtres en dedans. 


Les feuilles, fleurs & graines font femblables au précédent : 
elle féeurit en été. 


Elle vient le long du Nil & dans les Marais d'Egypte. 


Cyperus Americanus , Souchet d'Amérique, Viv. 

On fe fert de fa racine. 

Cetre plante s’éleve jufqu'à deux à trois pieds de haut. 

La tige eft verd clair, creufe, par anneaux, qu'on ne voit 
bien que quand elle eft féchée. 

Les fleurs & graines, comme aux précédents : elle fleurit en été. 

Elle vient dans l'Amérique. 

VERTUS DES TROIS SOUCHETS. 

La racine eft incifive, apéritive , ftomachale, hyftérique : la 
dofe, en fubftance, eft jufqu'à un gros; & en infufon, de- 
puis deux gros, jufqu’à une once. 


£0 LK OT 
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PENNCHE 14 

Diclamus albus, Dictame blanc, Viv. 

N fe fert de l’écorce de fa racine. 

La racine eft groffe du doisr, branchue, fibreufe ; for 
écorce eft blanche; fon odeur eft forte & agréable; fon gout 
eft un peu amer & légérement acre. L 

La tige s’éleve jufqu'à trois pieds : Les feuilles font verd foncé 
deffus , & verd clair deous, luifantes. 

Les fleurs font à cinq pétales blancs, où purpurins, garnies 
de lignes d'un pourpre plus foncé; il leur fuccede un fruit 
compofé de cinq gaïnes plates, en maniere de tète, qui ten- 
ferme des oraines noires , taillées en poires : elle fleurit au prin- 
Lemps. 

Elle vient en Languedoc, dans les Forêts : on la cultive dans. 
les jardins. 

VerTus ET UsAces. 

L'écorce de la racine eft cordiale, utérine, diurétique , fu- 
dorifique , alexipharmaque; la dofe eft, en fabftance, depuis, 
un demi gros jufqu'à deux gros, & en infufon, jufqu'à une 
once. 

Elle entre dans la Poudre de Perles, de Pannonie, Antiépi- 
leprique, lOpiat de Salomon , l'Orviétan, les Frochifques de 
Scille , lHuile de Scorpion compofée. 


REA N GLEN HS 


Dororicum Romanum , Doronic Romain, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft petite, noueufe, en queue de Scorpion, 
ferpentant obliquement, fibrée , jaunatre en dehors, blanchä- 
tre dedans; fon gout eft douceatre , vifqueux , un peu ftiptique. 

La tige s’éleve de trois pieds, duvetée, cannelce; les feuil- 
les d'en bas font verd clair, couvertes d’un duvet fin. 

Les fleurs font radiées, jaunes; il leur fuccede des graines 
noirâtres, aigretées : elle fleurit au printemps. 


Elle vient fur les Alpes. 


FOMEPREMAER. FE 
VEerRTus. 

Cette racine pafle pour dangereufe, employée récente ; mais 
étant feche, elle entre dans le Diambra de Mefve , le Diamar- 
garitum chaud, le Diamofchus, l'Electuaire de Perles, Ré- 
jouiffant, la Confection délivrante. . 


Doronicum Arnica, Doronic d'Allemagne, Viv, 


On fe fert de fa racine, des feuilles, des fleurs. 

La racine eft oblonoue , fibreufe, d’une odeur agréable , d’un 
gout aromatique , âcre, amer. +). 
- La tige s’éleve d’un pied : elle eft velue ; les feuilles d'en bas 
reflemblent à celles du Plantin velu : elles ont quelques poils. 

Les fleurs & les fruits font en tout femblables au précédent: 
elle fleurit au printemps. 

Elle vient fur les Alpes & fur les Montagnes d’Allemagne. 

VERTUS. 

La racine eft diurétique, hyftérique. 

Les feuilles & fleurs font diurétiques, fudorifiques, quel- 
quefois vomitives. La dofe eft, depuis une pincée , jufqu’à deux. 

Les fleurs, feuilles & racines, en poudre , font fternutatoires. 
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PIMN GE Tb- 
Galanga major, grand Galanga, Viv. 
N fe fert de fa racine. 


La racine eft grofle, noueufe, rampante, garnie de 
tubercules , rougeatre en dehors, blanchâtre en dedans. 

Les tiges s’élevent jufqu'à fept à huit pieds, fimples : les feuil- 
les fonc lifles, vertes. 

Les fleurs viennent en grappes au haut des tiges : elles font 
à quatre pétales blanchâtres; il leur fuccede une baie rougcà- 
tre, contenant trois graines taillées en cœur. 

La plante vient au Malabar & dans l’Ifle de Java. 


VERTUS. 

La racine eft ftomachique, céphalique, cordiale, urérine, 
carminative. La dofe eft, depuis quinze grains, jufqu'à un demi- 
gros en fubftance, & depuis un demi-gros jufqu’à deux gros en 
wiufion. : 


2 EXOTIQUES : 7 
Gentiana, Gentiane, Viv. 


On fe fert de fa racine. | 

La racine eft épaifle d’un, ou deux pouces, longue d'un 
pied, fongeufe, branchue, brune en dehors, d'un jaune rouf.. 
feâtre en dedans ; fon gout eft fort amer. 

La tige eft haute de trois à quatre pieds, & plus; les feuil 
les fonc lifles, luifantes. 

Les fleurs font jaune pâle ; il leur fuccede un fruit rempli de 
graines rougeâtres, rondes, applaties, bordées d’un feuiller 
membraneux : elle fleurir en été. U 

Elle vient fur les Alpes, les Pyrénées & les Montagnes 
d'Auvergne. 

VertTus ET Usacezs. 

. La racine eft apéritive, défobftruante , utérine, fébrifuge ; 
ftomachale, vermifuge, alexipharmaque. La dofe eft, depuis 
un demi gros, jufqu'à deux gros. 

Extérieurement elle eft vulnéraire , déterfive. ; 

Elle entre dans le Vinaigre Thériacal, la Thériaque d’An- 
dromaque l’ancien, le Diateffaron, le Mithridat, l'Orviéram, 
Je Diafcordium , l'Opiat de Salomon, la Poudre contre les 
vers, la Décoétion amere de la Pharmac. de Londres, l’In- 
fufon amere Chalibée , la Teinture amere ftomachique. 
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PE X N CHE DT 
Glycyrrhiza, Régliffe, Viv. 
N fe fert de fa racine. 
La racine eft sroffe du doigt, longue, farmenteufe, rouf- 
featre en dehors, jaunâtre en dedans ; fon gout eft doux. 
Ea rige s’éleve jufqu'à cinq pieds & plus; les feuilles font 
verd clair. 
Les fleurs font bleuâtres ; il leur fuccede une goulffe roufleatre., 
contenant des graines de la forme d’un rein : elle fleurit en été. 
Elle vient en Efpagne, en Italie, en Allemagne, en Lan- 
guedoc. 
Vertus ET UsAGes. 
La racine eft peétorale, adouciffante. 
Elle entre dans le Sirop de Guimauve , de Jujubes , de Chi- 
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_torce compofé, de Pas d’Ane compofé, de Tortues, Antiafth- 
matique , les Tablettes de Guimauve compofées, la Poudre 
Diatragacanth, Raffraïchiffante de Charas, de Rofes aromati- 
‘ques , le Catholicon double, l’Electuaire lénitif, de Pfyllium, 
les Trochifques de Gordon, de Diarrhodon. 


PLANCHE 10. 


V'eratrum fiore fubviridi, Ellébore blanc à fleur 
verte, Vi. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft grofle du pouce & plus , oblongue , nom- 
breufe , brune en dehors, blanche en dedans, d’un gout âcre, 
aftringent , un peu amer, répugnant. 

La tige a deux à trois pieds de haut; les feuilles font verd 
clair, un peu velues. 

Les fleurs font à fix pétales, en rofe, verd blanchätre; if 
leur fuccede un fruit à trois gaïînes applaties , dans lefquelles 
font des graines oblongues , blanchatres , bordées d’une aile 
membraneufe : elle fleurie au printemps. 


Veratrum flore nigro , Ellébore blanc à fleur noire. 


Cette plante differe de la précédente, principalement en ce 

que fa tige eft plus haute, & que fes fleurs font d’un rouge noir. 

Ces deux plantes viennent fur les Alpes, les Pyrénées, & 

fur quelques Montagnes de France. 
VERTUS DES BEUX ELLÉBORES BLANCS. 

La racine eft purgative, vomitive, mais trop violente; ce 


qui fait qu’on ne s’en fert plus intérieurement. 
Extérieurement la poudre eft un puiffant fternutatoire. 


PLANCHE 19. 


Helleborus niger flore rofeo, Ellébore noir à fleur 
_rofe, VIiv. 
N fe fert de fa racine. 
| La racine eft tubéreufe, noueufe, fibrée, noire en de_ 
hors, blanche en dedans ; fon odeur et forte; fon gout âcre, 
un peu amer. 


ES OT LOUE IS. 4 

Elle n’a point de tiges ; les queues des fleurs ont huit pouces 
de long ; les feuilles font verd foncé. 

Les fleurs font à fix pétales en rofe, purpurines; il leur fuc- 
cede un fruit compofé de cinq, ou fix goufles, terminées en 
cornes, contenant des graines oblongues, luifantes, noirâtres : 
elle fleurit au printemps. 

Elle vient fur les Alpes, les Pyrénées. 


Helleborus niger Orientalis , Ellébore noir d'Orient, 


Viv. 

On fe fert de fa racine. 

La racine eft femblable à la précédente, mais plus groffe & 
plus longue : elle n’a point d'odeur; fon gout eit fans âcreté, 
mais très-amer. 

La tige, qui porte les fleurs, a plus d’un pied de haut; Les 
feuilles font plus amples & plus longues. 

Les fleurs, capfules & graines, font enitiérement fembla- 
bles : elle fleurit au printemps. 

Elle vient aux Ifles d’Anticire , de Négrepont, fur le bord du 
Pont-Euxin , en Afie, au pied du Mont Olympe. 
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Helleborus niger flore viridi, Ellébore noir à fleuf 
veite, VIv. 


N fe fert de fa raciñe. 
La racine eft fibreufe , mais plus mince, & moins noiré 
que les précédentes : elle refflemble en tout à la premiere; les 
fleurs de celle-ci font verd pâle : elle fleurit au printemps. 


VerRTus ET USAGES DES TROIS ELEPESBORES. 


La racine eft un purgatif violent : la dofe eft , en fubftance, 
depuis quinze grains, jufqu'à deux fcrupules; en décoétion, 
depuis un gros jufqu’à deux ; en extrait, dans l’eau de pluie, 
depuis douze grains jufqu’à un fcrupule, ou demi-gros. 

Extérieurement elle eft vulnéraire déterfive. 

Elle entre dans l’Extrait Catholique , Panchimagooue, Ca- 
tholique & Cholagogue de Rolfincius, les Pillules de Matthieu, 
Tartareufes, le Sirop d’Ellébore, l’'Hiéra Diacolocyntidos , 
l’Eleétuaire de Séné. 


TOME PREMIER. . 
Nota. On ne Le fer plus guères de l'Ellébore pour purger. L’Anti- 
moine à pris fa placc. 


Jalappa off, Belle de nuit, Viv. 


On a cru que le Jalap étoit la racine de la Belle de nuit, 

On fe fert de fa racine. | 

La racine eft oblongue , groffe, en forme de navet, pefan- 
te, noirâtre en dehors, grife en dedans; fon gout eft un peuâcre. 

La rige devient haute de trois pieds; les feuilles font verd 
obfcur. 

Les fleurs font monopétales : elles varient en couleur, ou jau- 
nes , ou panachées de blanc , & de rouge, & de jaune ; 1l leur fuc- 
cede un fruit à cinq angles, noirâtre , contenant des graines 
oblongues , rouflearres : elle fleurir en été. 

. Elle vient en Amérique; on la cultive dans les jardins. 
Verruser USAGES. 

La racine eft purgative, hydragooue ; la dofe, en fubftance, 
eft depuis douze grains jufqu'à un fcrupule. 

Elle entre dans l’Eleétuaire hydragogue, antihydropique, 
VExcrait Carholique & Cholagooue, des Pilules pour la goutte, 
cachettiques, le Sirop hydragogue, apéritif cacheétique de 
Charas. 
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Helleborus niger buphtalmi flore, Viv. 
N fe fert quelquefois, mais mal à propos, de cette plante, 
qui a la racine femblable à l’Ellébore noir, mais qui eft 
une efpece d’Adonis, dont la racine n’eft nullement purgati- 
ve ; 1l eft haut d’un pied; la fleur jaune , en rofe. 17 feurit au 
printemps. 5 


DL 'ASN CC AE 022. 
Tmperatoria, Impératoire, V1v. 
N fe ferc de fa racine & graine. 


La racine eft groffe du pouce, oblique, ferpentante, 
\ / 
très-fibrée, brune en dehors, blanche en dedans, d’une odeur 


frès-pénétrante , d’un gout aromatique, très-âcre. 


16 EX O TI Q.UNES Sa 

La tige à depuis un pied & demi jufqu’à deux pieds de fiaut ; 
cannelée, creufe ; les feuilles font d'un verd agréable. 

Les fleurs font en parafol, blanches ; 1l leur fuccede deux 
graines accollées, applaties, ovalaires , rayées foiblement , bor- 
dées d’une aile très-mince : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les Alpes & les Pyrénées. 


VertTus ET USAGES: 


La racine & graines font fudorifiques, carminatives, fto- 
machiques, pectorales, alexipharmaques. 
La racine entre dans l'Orviétan & le Vinaigre Thériacal de 


Chäras. 
Tpecacuanha Wirginiana , Ipécacuanha de Virginie, 


Viv. 


On fe fert de fa racine ; on la fubftitue au véritable, dont 
la plante n'eft pas encore connue. Sn 

La racine eft ligneufe, noueufe à la cime, fibreule: 

Les tiges font dures, cannelées, d’un rouge foncé, lifles ; 
hautes d’un pied & derñi; les feuilles font un peu velues. 

Les fleurs font à cinq pétales blanchätres, panachés de rouge ; 
il leur fuccede un fruit compofé de cinq embrions, qui con- 
tient cinq graines oblongues , pointues, difpofées en rond : 
elle fleurit en été. 


WMENRIT Ù S: 
La racine eft antidyfentérique ; mais {a vertu eft plus foi- 
ble que le vrai Ipécacuanha: 


PLANCHE 22 
Iris Florentina, Iris de Florence, Viv. 


N fe fert de fa racines 
La plante entiere ne differe prefque point de la fuivan- 
te, finon que la racine eft plus groffe, plus grande & plus odo- 
rante, que les feuilles tirent fur le verd demer , & que lés fleurs 
ont moins d'odeur, & font d'un blanc de lait : ellé fleurie au 
printemps 


Tris 


TO MYEND RE MOIE R. 17 
Iris noftras, Iris, Flambe, Viv. 

‘On fe fert de fa racine. 

La racine eft ridée, genouillée, fibreufe en deffous, fe ré- 
pandant vers la furface de la Terre ; fon odeur eft forte; mais 
€n féchant, elle devient agréable. 

Les feuilles font longues d’un pied & derni. 

Les fleurs font pourpre violet, ornées de veines blanches ; 
1] leur fuccede un fruit oblong, relevé de trois côtes, partagé 
en trois loges, remplies de graines oblongues, rondes : ele 
fleuric au Printemps. 


VerTus ET UsAGES DES DEUx IJRrrs. 


La racine d’fris de Florence eft incifive, peétorale : la dofe , 
en poudre, eft depuis un fcrupule jufqu’a un gros. 

Extérieurement elle eft fternuratoire. 
_ Elle entre dans la poudre Diarcos de Prévêt, k Confettion 
Rébécha, les Trochifques Béchiques, la Poudre Céphalique 
odorante, la Thériaque , la Poudre fternuraroire , l'Onguent 
mondificatif d'AÂche , la pommade des Bouriques, l'Empltre 
Diachilon avec l’Icis, le Diabotanum. 
… La racine d’Iris noftras eft un fort purgatif hydragogue : la 
dofe du fuc eft depuis deux jufqu'à trois onces. 

Extérieurement elle eft fternutatoire. 


Elle entre dans l’Huile d’Iris, lOnguent Agrippa. 


ERA. SL 


PA NC HE 24. 
Meum athamanticum , Meum, Viv. 


N fe fert de fa racine, quelquefois des graines. 

La racine eft partagée en plufeurs branches, groffés du 
petit doigt , longues de neuf pouces, s’enfonçant obliquement 
en terre, moclleufes, un peu gommeufes ; fon odeur eft afez 
agréable, tirant fur celle du pañais , maïs plus aromatique : fon 
gout eft un peu âcre & amer. 

Les tiges, qui portent les fleurs, font eñvironnées de feuil.. 
les , dont les queues ont un pied de long, & cannelées : elles 
font odorantes, d’un gout amer, un peu âcre. 

Les fleurs font en parafol, bianches ; il leur fuccede deux 
graines accollées, oblongues , cannelées, qui font odorantes, 
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ameres, un peu âcres : elle fleurir au Prinremps. 
Elle vient fur les Montagnes d'Italie, d Efpagne, de France, 
d'Allemagne, d' Angleterre. 
VEerTus ET UsaAGes. 


La racine eft incifive, pectorale : la dofe, en fubftance, fe 
depuis un demi-gros jufqu’à un gros; en infufon, depuis un 
gros jufqu’a deux. 


Elle entre dans le Müithridat, la Thériaque, le Vinaigre 
Thériacal. 


PLANCHE 2$. + 
© Nardus, valeriana Celica, Nard Celtique, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft rampante à la pee de laterre, gar- 
nie de petites | écailles feches ; fon odeur elt forte, fon gout eft 
aromatique ; âcre, un peu amer. 

La tige à DeRe pouces de haut; les feuilles d’en bas jaunif- 
fent en one 
_ Les fleurs font monopétales , en entonnoir découpé en plu- 
fieurs parties, de couleur pâle ; 1l leur fuccede une petite graine 
longue, aigretée: elle fleurit au printemps. 

are la plante imite l’odeur de la racine de petite Valé- 
riane, PI. 610. 


Elle vient fur les Alpes & aux Montagnes de Gènes & 1 
la Ligurie, 


ÎNardus, valeriana Fer Nard des Alpes, Viv. 
On fe fert de fa racine. 


La racine eft rubéreufe, de longueur indéterminée, fibrée 
à fa partie inférieure ; fon odeur approche de celle de la petite 
Valériane, PI. 610. 

La tige “eft haute d’un pied & demi; les feuilles font verd 
foncé. 


Les fleurs & leur odeur reffemblent à la petite Valériane: 
elle fleurit au printemps. 


vAJE 
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PLANCHE 26. 
Nardus, valeriana Montana , Nard de Montagne, 


Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft longue , épaifle, tubéreufe , chevelue ; fon 
odeur eft agréable, femblable au Nard Indien, mais plus vive; 
fon gout eft amer. 

. La vige s'éleve de près de cinq pieds, creufe, rougeûrre. 

Les fleurs font purpurines, femblables , ainfi que les graines, 
à la Valériane, PI. Goo : elle fleurit au printemps. 

‘ Elle vient fur les Pyrénées. 


VERTUS ET UsAGEs pes Trois NARDS. 


La premiere a les mêmes vertus que le Nard Indien, dont 
la plante eft inconnue. jufqu'à préfent , mais dont la racine nous 
vient de la grande Ifle de Java : elle eft alexiraire, céphalique, 
ftomachique, néfrérique. La dofe, en poudre, eft depuis un 
demi-gros jufqu’a un gros ; & en infufion, jufqu'à une demi- 
once. 

Les deux fuivantes ont à peu près les mêmes vertus, mais 
plus foibles. 

Le Nard Indien entre dans la Poudre aromatique de Rofes, 
Diarrhodon, la Thériaque, le Michridat,. le grand Philonium , 
la Bénédicte laxative , l'Hiéra Picra, l’Hiéra de Coloquinte, 
les Trochifques de Camphre, d'Hédichroon, les Pilules féti- 
des , le Sirop de Chicorée compofé, l’Huile de Nard, de Scor- 


pion, l’'Onguent Martiatum. 


EDR EEE ER PNR SE ER ET ER TENTE 1PRRNER PTE GENE EVENT EEE 7 TIÉS PERTE RENE TEE RE ES 


PLANCHE 27. 
x : Ninçin, Viv. 
FN fe fert de fa racine. 

La racine eft groffe du petit doigt: elle a trois pouces de 
long, reffemblant à celle du Panais, PI. 442, charnue, par- 
tagée en deux branches : elle à l’odeur du panais & le gout du 
Chervis, PI. 548, un peu amer. DE RE 

La tige eft haute de deux pieds, creufe; les feuilles verd 
gai, B2 
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Les fleuts font en parafol , blanches ; il leur fuccede deux 
graines accollées , cannelées. 

Les petits bourgeons, qui viennent à la bafe des feuilles, 
font charnus , de la groffeur d’un pois; ils tombent & repro- 
duifent une nouvelle plante : elle vient au Japon & à la Chine. 

VERTUS: 
La racine eft fortifiante, pectorale : la dofe eft un gros & demi. 
Gins-eng, Viv. 

On fe fert de fa racine. | 

La racine eft srofle du petit doigt, a un, ou deux pouces 
de long, eft partagée en deux branches , tranfparente, rouffei- 
tre en dehors, jaunâtre en dedans, d’une odeur aromatique, 
affez agréable : fon gout eft aromatique , un peu âcre , amer. 

La tige a un pied de haut. 

Les fleurs font en parafol ; il feur fuccede une baie arrondie, 
partagée en plufieurs loges, chacune contenant une graine ap- 
platie, en ‘forme de rein: elle fleurit au printemps. 

Elle vient à la Chine, dans les épaifles forêts, en Tartarie 
& en Canada. 

VE R T u.$. 

La racine eft fortifiante, nervine : la dofe eft, en fubftance, 
depuis un fcrupule jufqu’à deux; & en infufion , depuis un gros 
jufqu’à deux. 


PER ET I PE NT ALERTER 


PLANCHE 26. 
Rhabarbarum verum , Rhubarbe, Viv. 


N fe fert de fa racine. : 

La racine eft groffe, longue d'environ un pied & demi 

& plus, ronde, partagée en plufieurs branches, fubdivifées en 

de plus petites, d’un roux très-foncé en dehors, jaune fafrané 

en dedans, d’un gout d’abord vifqueux, & un peu amer, & 
enfuite un peu aftringent. 

La tige s’éleve de trois pieds, & plus , anguleufe , cannelée: 

- Les fleurs fonr monopétales, en cloche, découpées en fix 

quartiers inégaux; il leur fuccede une graine triangulaire, poin- 

tue, dont les angles font bordés d’un feuillet membraneux : 


elle fleuric au printemps 
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Élle vient à la Chine & dans la Tartarie. 

VERTUS ET USAGES. 

La racine eft purgative, ftomachale, apéritive, cholagogue, 

vermifuge : la dofe, en fubftance, eft depuis un fcrupule juf- 
u’à un gros; & en infufion, jufqu'à deux gros. 

Elle entre dans la Poudre contre les vers, la Confection Ha- 
mech , l’Eleétuaire Catholique de Diaprun, de Pfyllium , l’Ex- 
trait Panchimagogue , Catholique, bénit, les Pilules de Rhu- 
barbe, f£ne quibus , Polycreftes, Mercurielles, Panchimagogues, 
le Sirop de Chicorée compofé, fortifiant, hydragogue, apéri- 
tif, cachectique, les Trochifques de Rhubarbe. 


PLANCHE 29. 
Rhabarbarum Monachorum, Rhubarbe des Moines, 
Viv. 

N fe fert de fa racine. 
La racine eft épaifle , longue, fibrée, brune en dehors, 
très-jaune en dedans. 

La rige s’'éleve de quatre à cinq pieds, cannelée, rougei- 
tre : les feuilles font lifles, verd foncé; leurs queues font rou- 
geâtres. 

Les fleurs font à étamines, reflemblant à celles de l'Ofeille , 
PI. 124, il leur fuccede des graines femblables à celles de la Pa- 
tience : elle fleurit au printemps. 

On la cultive dans les Jardins de Botanique. 

VÉE Re TIULS 

Elle à prefque les mêmes vertus que le Rhapontic, ou Rhu- 
barbe batarde, qui font d’être légérement purgatives , très-af- 
tringentes, hépatiques. 

Nota. La Pyrerhre & le Rhapontic devoient tre ici; mais par mégarde 
elles ont été tranfpofées & cotées PI. 314. 

Sarzaparilla, Sarzepareille, Aralia, Viv. 

On fe fert de fa racine; on la fubftitue à la véritable, dont 
la Plante n’eft pas encore connue. 

La racine eft épaifle, longue de cinq à fix pieds, moëlleufe, 
odorante. 

La rige a un pied & demi de haut, velue, d’un rouge foncé. 

B ; 


2 EX O:T:1-Q UE $ 

Les fleurs font en parafol; il leur fuccede une baie rouge à 
quatre, ou cinq angles, applatie, creufée en haut comme un 
nombril > renfermant une graine applatie, cannelée : ele fleu- 
rit en été. 

Elle vient dans la Virginie, dans le Canada. 


VER Tu Ss. 


La racine a prefque les mêmes vertus que la véritable. 

Elle eft fudorifñique , incifive , atténuante : la dofe, en fubf- 
tance, eft depuis un demi-oros jufqu’à deux; & jufqu'à une 
demi-once en décoétion. 


Seneka, Viv. 


N fe fert de fa racine. 
La racine eft groffe du petit doigt, longue de fix à huit 
ouces , tortueufe, branchue, garnie de fibres, & d’une côte 
Élu dans toute fa longueur , jaunâtre en dehors, blanche 
en dedans; fon gout eft un peu aromatique , légérement amer. 
Les tiges ont environ un pied de long :les feuilles font liffes. 
Les fleurs viennent en épi au haut des tiges , reffemblant aux 
fleurs du Polygala, PL. 463, mais plus petites. 
Elle vient dans la Virginie. 


NACEN R VRAUNS. 

La racine eft un fpécifique contre la morfure du ferpent à 

fonnertes : elle diffout le fang coagulé; quelquefois elle eft vo- 
mitive, d’autre fois elle purge doucement. 


Serpentaria Wirginiana nigra ; Serpentaire de Vir- 
ginie, Viv. 


C'eft une efpece d'Azarum. Voyez Azarum, PI. 156. 

La racine eft compofée de fibres très-menues, noires. 
. Élle n’a point de tiges; les queues des feuilles ont un pouce 
de long; les feuilles imitent celles de la Violetre, & font ta- 
chées comme celles de l’Arum. | 

Les fleurs font monopétales ; elles naiffent vers le bas des feuil- 
les. 11 leur fuccede des graines refflemblant à celles de la Figue. 
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Serpentarta altera , Serpentaire, Viv. 

On fe fert de fa racine. 

La racine eft compofée d’une.tête, d’où part un paquet de 
chevelu qui fe répand en terre. 

La tige eft haute de neuf pouces ; les feuilles font en forme de 
cœur. 

Les fleurs font femblables à celles des Ariftoloches, PI, 4 
& $ : elles viennent au bas de la tige ; il leur fuccede un fruit 
femblable auxdites Ariftoloches, en cing loves, qui contient 
des graines faites comme les pepins de raifn. 


Serpentaria Cretica , Serpentaire de Crete. 


La racine eft chevelue comme à la précédente , à laquelle 


elle reflemble en tout, excepté que les fleurs font évafées en 
canal différemment. 


PLANCHE 31. 


Serpentaria caule nodofo , Serpentaire, Viv. 
N fe fert: de fa racine. 
La racine eft compofée de fibres jaunes ; fon odeur & 

fon gout font aromatiques. 

La rige eft life, fouvent droite ; les feuilles font un peu ve- 
lues en deffus, rudes en deffous jeun peu gluantes. 

Les fleurs fortent du bas de la Plante ; le talon de la fleur 
eft jaune, fale. Le Pavillon eft pourpre foncé ; il leur fuccede 
un fruit d’un pouce de diametre, taillé en poire à fix loges. 


Serpentaria violæ fruëluofæe folio, Serpentaire, Vrv. 
On fe fert de fa racine. 
La racine eft compofée de fibres très-menues, blanches. 
Les fleurs naiflent au bas de la tige; les graines font petites, 
femblables aux pepins de la Figue. 


VEerTus ET UsAGEs DES SERPENTAIRES. 


Toutes les Serpentaires ci-deflus , excepté la premiere, font 
des Ariftoloches qui viennent dans la Virginie * elles ont tou- 
tes les mêmes vertus, - 

La racine eft diurétique, diaphorérique , alexipharmaque , 
vermifuge, bonne contre la rage : elle eft un fpécifique contre 
la morfure du Serpent nommé Boiciminga. B 4 


24 EX OTEO U.ES. 
Elle entre dans la Poudre épileprique de Londres, de la Com- 
fe de Kent, de  : d'Ecreviffes. 


P L ANCHE 32: 
Turbith, Viv. 


N fe fert de l'écorce de fa racine. 

La racine a plus d’un pouce d’ épaiffeur, branchue, s’en- 
fonçant en terre de quatre, ou cinq pieds, ligneufe; l'écorce 
brune & épaifle , jaune pâl een dedans, pleine d’un lait gluant , 
qui devient réfineux, d’un gout douceûtre, puis un peu äcre. 

Les tiges font A pe a garnies de quatre feuillets mem- 
braneux , , verd roufleûtre, s ornilane aux arbres, ou fe cou 
chant fur terre; les ue font légérement ds 

Les feurs font monopétales, blanches ; il leur fuccede un 
fruit à trois, ou quatre loges, remplies de graines noiratres, 

roffes comme un grain de. poivre. 

. Elle vient dans l’ffle de Ceylan , au Malabar, à Guzarrate. 

VERTUS ET UsAGESs. 


L'écorce de la racine eft purgative, hydragogue. La dofe, en 
fubftance, eft depuis quinze grains jufqu'à un gros; Een in- 
fufon , depuis un demi-gros Sufqu'à trOIS. 

Ele entre dans l’ Heu Diaturpith, le Diaphænic, la Be. 
nédicte Jaxative, l’Electuaire Diacarth4mi , de Citron , l'Extrait 
Catholique, Panchimagogue, les Pilules d’Agaric , AgSrégati- 


ves, ou polycreftes, cochées, férides, tartareufes, la Bondee 
pour la goutte de Parneclfe, 


PLANCHE 33: 
Zerumbeth Zeilanica, Zérumbeth de Ceylan, Viv. 
{ N fe fert de fa racine. 


La racine eft épaifle du doigt, accompagnée de plufeurs 

bulbes , compacte, aqueufe , gtile en dehors, blanche en de- 

dans; fon odeur & fon gout pareils à ceux du Gingembre, mais 
moins forts. 


Les fleurs paroiffent avant les feuilles. 
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Il s’éleve d’abord une queue blanche, d’où partent plufieurs 
fleurs qui paroiffent n'avoir que trois pétales, mais qui cou- 
vrent la vraie fleur compofée de deux pétales, & d’un troifieme 
féparé en deux : ceux-ci font panachés de toutes couleurs, bleu, 
blanc, rouge, pourpre, jaune; les premiers font blancs, avec 
un filer pourpre dans le milieu. Ces fleurs ont une odeur très- 
agréable : elle fleurit en été. | 

Les feuilles viennent à part, enveloppant une tige haute d’en- 
viron un pied & demi : elles ont huit pouces de long , l’odeur 
& le gout du Gingembre. 

Elle vient en Chine, dans l’Ifle de Ceylan. 


VerRTus ET USAGES. 


La racine eft fudorifique , incifive, peétorale, ftomachique ; 
alexipharmaque. La dofe, en fubftance, eft depuis fix grains 
jufqu'à un demi-gros; & en infufon, jufqu’à deux gros. 

Elle entre dans le Vinaigre Thériacal, Eau Prophylaétique;, 
VEau-de-Vie Royale, l'Eau Générale, Impériale de Londres, 
la Poudre de Joie, le Philonium Romain. 


Zerumbeth , Zérombet, Viv. 

On fe fert de fa racine. 

La racine reflemble à celle du rofeau : elle eft tendre, rou- 
geatre , fibreufe. 

La tige eft rougeâtre, haute de cinq pieds; les feuilles font 
verd clair en deflus, verd foncé & luifantes en deffous. 

Les fleurs viennent à part, au haut de petites tiges de cou- 
leur d’écarlate, formant un épi d'un beau rouge; il leur fuc- 
cede un fruit oval, charnu , gros comme une prune, creufé 
en nombril, contenant plufeurs graines, roufles, dures : elle 
éemreb en été. 

Elle vient dans l'Ifle Saint-Vincent, aux lieux humides. 

VERTUS. 


Le fuc de la racine, fraîchement tiré, eft ftomachal, carmi- 
fatif, 


Es 


26. EX 


Ô TTOULS 


EE ET à SUR ER NAN LEA DT DA II LE TES PÉ Dan 2 2 > 


PLANCHE 34. 
Zingiber, Gingembre, Viv. 
| N fe fert de fa racine. 


La râcine a quelque rapport avec celle du Rofeau : elle 
eft écailleufe, tendre, d’un rouge pâle en dehors, blanche en 
dedans ; fon odeur eft très-agréable, fon gout acre & brülant. 

Les tiges des feuilles ont deux pieds de haut; les feuilles fonc 
verd gai &c lifles. 

Les tiges des fleurs, qui viennent à part, ont près d’un pied 
de haut; les écailles, ou petices feuilles, entre lefquelles elles 
fortent, font verdâtres & rougeîtres à Jeurs pointes; route certe 
malle écailleufe à un afpect d’un rouge doré : les fleurs imitent 
le Satyrion, ou Orchis, PL. 427, mélées de rouge pâle, de 
foncé & de jaunâtre; il leur fuccede un fruit oval, triangu- 
faire, à trois loges remplies de plufeurs graines : route la mañle 
écailleufe à une odeur forte & pénétrante : elle fleurit au prin- 
2ermps. 


Zinoiber fylvefire, Gingembre fauvage, Viv. | 


On fe fert de fa racine. ( 

La racine reffemble à la précédente , excepté qu’elle eft plus 
grofle, que fon odeur n’eft pas fi forte, ni le gout fi brülanr. 

La plante de même; les feuilles fonc feulement un peu plus 
larges : elle fleurit au printemps. | 

Ces deux Plantes viennent en Chine, dans l’Ifle de Ceylan, 
au Malabar & en Amérique, où on les a tranfportées. 


VerTus Er UsAcEs DES DEUx GINGEMBRES. 


La racine eft ftomachale , pectorale, carminative , alexiphar- 
maque. | 
_ La dofe, en fubftance, eft depuis cinq jufqu’à quinze grains. 

Elle entre dans la Thériaque , le Mithridat, le Diafcordium , 
PElectuaire de Satyrion , le Diaphænic, la Bénédicte laxative, 
FElectuaire Caryocoftin , la Confection Hamech , l’'Eletuaire de 
Carthame , de Citron, les Trochifques d’Agaric, d’Alhandal , 
les Pilules fétides, polycreftes. 
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REPRISE TEE ONE | PET DDR 


ÉCORCES. 


PLANCHE 35: 
Canella, Canelle. 


N fe fert de fa feconde écorce. 
C’eft un petit arbre qui s’éleve de vingt à vingt-quatre pieds. 

La racine eft oroffe, branchue, fibreufe, dure, ayant une 
écorce d’un roux grifatre en dehors, rougeâtre en dedans : cette 
écorce a une odeur qui tire fur celle du Camphre; le bois de 
la racine eft blanchâtre, fans odeur. 

L’écorce du tronc & des branches eft rougeâtre, couverte 
d'une pellicule & d’une croute grifâtre. Cette croute extérieure 
ôtée, refte la Canelle, ou feconde écorce, qui, féchée au So- 
leil, prend un gout aromatique, entre doux & âcre, très-agréa- 
ble ; le bois eft dur, & fans odeur. 

Les feuilles font verd foncé en deflus, plus clair deffous, ayant 
l'odeur & le gout de la Canelle. 

Les fleurs font à fix pétales blanchâtres | ayant l’odeur du Mu- 
guet ; il leur fuccede une baie brune, tirant fur le bleu , parfe- 
mée de points blanchâtres, remplie d’une chair verte qui con- 
tient une amande ovalaire d’un pourpre pâle, âcre. 

Il vient dans l’Ifle de Ceylan, où il eft très-commun. 

VERTUS ET Usaces. 

L’écorce eft apéririve, réfolutive, alexipharmaque, forrifian- 
te, carminative, ftomachale, hyftérique : la dofe , en fubftance, 
eft depuis un fcrupule, jufqu'à un gros; en infufon, depuis un 
gros, jufqu'à deux. | 
_ Elle entre dans les Tablettes ffomachiques, de magnanimité, 
la Poudre aromatique de rofes, de Diarrhodon , Pannonique , la 
Thériaque, le Mithridat , la Confettion Alkermes, le Diafcor- 
dium, l'Orviétan, l’Opiat de Salomon, le Philonium, le Dia- 
phæœnic, la Confection Hamec, l'Hiere Picre, les Pilules féci- 
des, l’Emplâtre ftomachique de Charas. 


Cortex Winteranus, l'écorce de Winter. 
On fe fert de fon écorce. 


1 ms 
297 


23 EX OTIQUES 

C’eft un arbre de médiocre grandeur ; fa racine s’érend'heat: 
coup. LA 

L’écorce eft srofle, cendrée en dehors, couleur de rouille de 
fer en dedans, molle extérieurement, folide intérieurement , 
d’une odeur très-pénétrante, d’un gout aromatique, âcre, brü- 
lant. 

Les feuilles font verd clair. 

Les fleurs font à cinq pétales, très- blanches, d’une odeur de 
Jafmin ; 1l leur fuccede un fruit compofé de plufieurs grains, 
ramaflés enfemble, verd clair, mêlés de quelques taches noi- 
res, contenant des graines noires, imitant les pepins de raifin. 

Il vient fur les Côtes de Magellan. 


VER TU s. 


L'écorce eft ftomachale, fudorifique, alexipharmaque. 

C'eft le contrepoifon de la chair du Lion Marin, poiflon du 
Détroit de Magellan. La dofe, en poudre, eft depuis un demi- 
fcrupule jufqu'à un gros; & en décoction, jufqu’à deux gros. 


RE NT ER RE EPP EEE TETE 


PLANCHE 36. 

Kinakina , Quinquina. 

N fe fert de fon écorce. 
C’eft un arbre dont le tronc eft de sroffeur médiocre , 
& qui n’eft pas fort haut. 

L'écorce eft de couleur de rouille de fer; fon odeur eft aro- 
matique, fon gont eft très-amer , un peu aftringent. 

Les feuilles font liffes. 

Les fleurs, prêtes à éclore, font d’un bleu de Lavande ; quand 
elles font ouvertes; leur couleur intérieure eft un beau rouge de 
Carmin qui devient plus pâle vers les bords ; il leur fuccede une 
capfule ovale, féparée en deux loges, qui contiennent des grai- 


nes minces, applaties, rouffeatres. 
Il vient au Pérou, fur des montagnes près de Loxa. 


* VERTUS. 


L’écorce eft fébrifuge , ftomachale, carminative , diurétique, 

hyftérique : la dofe, en poudre, eft depuis un demi-gros jufqu'à 
. . , ,, / 

deux gros; en infufon , depuis une once jufqu'à fix; en dé- 


coction, une once; en lavement, jufqu'à une livre. 
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Cafcarilla, Chacril. 


On fe fért de fon écorce. 

C'’eft ‘un arbrifleau qui s’éleve de cinq à fix pieds de haut. 

Le tronc eft court & gros, & couvert d’une écorce cendréeg 
les branches font nombreufes , fe fubdivifant de plus en plus, 
jufqu’en haut; les feuilles font grandes comme celles du Saule, 
couvertes d'une poufliere blanc verdatre. | 

Les fleurs font à l'extrémité des dernieres branches, en épi; 
les mâles , ou ftériles, au haut; les femelles, ou à fruit, im- 
médiatement deffous ; les mâles font à cinq pétales blancs, très- 
peurs : les femelles portent un embrion qui devient un petit 
fruit à crois loges, chargé d’une poufliere blanc verdâtre; cha- 
que loge contient une graine noire. 

Toute la plante a une odeur aromatique, agréable ; le sout 
eft âcre, amer. 

Il vient dans l'Amérique Méridionale , au Paraguai. 


V BUR TiULS. 


‘Cette écorce eft fébrifuge, ftomachique, aftringente, hyfté- 
rique ; la dofe eft, en poudre, depuis fix grains, jufqu'à un 
demi-fcrupule, ou un fcrupule; & en infufon, jufqu’à un demi- 
gros, Où un gros. 

ÆExtérieurement les feuilles font fternutatoires. 


PLANCHE 37: 
Codaga-pala, Cropal. 


N fe fert de fon écorce. 

C’eft un arbriffleau. 

La racine eft peu profonde en terre : elle eft fibrée ; fon écorce 
eft rouge brun : elle eft un peu amere. 

L’écorce des Rameaux eft noirâtre ; le bois eft blanchätre ; 
les feuilles font d’un beau verd : elles ont un fuc laiteux. 

Les fleurs font monopétales, partagées en cinq, très-blan- 
ches, d’une odeur agréable ; 1l leur fuccede un fruit à deux gouf- 
fes, rempli d’un duvet blanc, dans lequel font plufieurs grai- 
nes, de couleur cendrée , longues, étroites, cannelées, 


I vient dans Flfle de Ceylan & au Malabar. 


30: ME X OT TO UrES. 
VER Tu: 


Son écorce, celle de la racine, & la racine même, font af 
tringentes & antidyfentériques, vermifuges. G 


B 1 5: 


PE A NICHES 20. 
Guayacum ; Gayac. 


N fe fert du bois & de l’écorce. 
C’eft un arbre qui devient quelquefois très-orand, 

L’écorce eft life, rachetée de gris & de verdâtre; le bois 
eRverd olive foncé , d’une odeur affez agréable , d’un gout amer, 
un peu àcre. j 

Les feuilles font verd pâle , rougeâtres à leurs attaches; leur 
gout eft un peu äâcre & amer. 

Les fleurs font à cinq pétales, bleues ; il leur fuccede un fruit 
taillé en cœur, grand comme l’ongle, couleur de Vermillon,. 
qui renferme une graine dure, de la forme d'une olive, dans 
laquelle eft une amande. 

Îl vient à Saint-Domingue, Sainte-Croix, & dans prefque 
toutes les Ifles Antilles. 

VERT US: 

Le bois feul, ou avec fon écorce, eft incifif, déterfñf, fudo- 
rifique, ftomachal , apéritif, pectoral, nervin : la dofe, en dé- 
cotion, eft depuis deux gros jufqu’à une demi-once, ou une 
once. te 

On fe fert aufli des larmes réfineufes brunes, qui découlent 
du tronc : la dofe eft depuis huit grains jufqu’à deux fcrupules. 


Saffafras. 

On fe fert de fon bois & de fon écorce. 

C'eft un grand arbre toujours verd. 

La racine s'étend à fleur de terre. 

- Le tronc eft nud & droit; l'écorce eft épaille, de couleur 
fauve, revètue d’une peau mince, gris cendré noir : l'odeur 
& le gout fonrâcres, aromatiques, approchant du fenouil; le: 
bois eft blanc rouffeâtre, & moins odorant que l'écorce; les 
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feuilles font verres en deflus, blanchâtres en deflous. 

Les fleurs font petites, monopétales , en cinq quartiers; il 
leur fuccede des baies , comme celles du Laurier, fortant d’un 
calice rouge : £/ fleurir en été. 

Il vient dans la Virginie, au Bréfi & autres lieux de l’A- 
mérique. 

VERT us 

Le bois & l'écorce font incififs, fudorifiques, diurétiques : 
la dofe, en poudre, eft un gros; & en infulion, ou en décoc- 
tion, depuis une demi-once jufqu’à deux onces. | 


PLANCHE 29. 


Corallum rubrum, Corail rouge. 


L a été reconnu, depuis quelque temps, que cette fuppofée 

plante eft un affemblage de gaïnes, dans chacune defquel- 
les eft, ou a éré renfermé un infecte de mer. 

Le Corail n’a donc, ni feuilles, ni racines; on le trouve at- 
taché fur les rochers, ou autres corps durs au fond de la mer. 
Il eft, dans l’eau, d’un jaune rougeatre : il part du tronc plu- 
fieurs branches coudées de différents fens, garnies d'un fuc lai- 
teux intérieurement ; on voit, fur toute la fuperñicie, quantité 
de mamelons , d’où fort la partie antérieure de linfeéte , gar- 
nie de huit cornes, ou fuccoirs, qu'on avoit pris pour des fleurs 
à étamines. 

Le fuc laiteux , répandu dans le Corail, a un gout âcre, af- 
tringent, approchant du Poivre & de la Chäraigne. 

On trouve le Corail rouge, & on le pêche dans la Médi- 
terranée , au Golfe François, vers les Côtes de Provence, au- 
tour des Ifles Majorque & Minorque , fur les Côtes d'Afrique, 
dans la mème Mer , & dans l'Océan, près le Cap Negre. 


VerTus ET UsaAGes. \ 
La Poudre de Corail eft aftringente : la dofe eft, depuis un 
fcrupule , jufqu’à un gros. 
Il entre dans la Confection d’Hyacinthe, dans la Poudre de 
pattes d’écreviffes compofée de Londres, dyfentérique de Cha- 


ras , dans la Poudre de Perles, rafraîchiffante de Charas, dans 
la Poudre Pannonique, A 


ÉXOTIOUES 
Madrepora , Madrépore. 


Le Madréporé eft comme le Corail, un affemblage & cel- 
Jules, non une plante; ce Madrépore eft done blanche , 
garni "4 an fuc laiteux : il paffe pour avoir les vertus du précé- | 
dent; ce qui lui a fait donner, par quelques-uns , le nom de 
Col blanc. 

VERTUS. 


Il entre dans la Poudre de Perles rafraïchiffante, Pannonique: 


Coralkina , Coralline, Viv. 


Cette Coralline a entre un pouce & ac & deux pouces de 
hauteur ; il s’en rencontre de couleurs différentes , vertes, rou- 
geûtres , jaunâtres , cendrées, noires : elle eft recouverte me 
fubftance léoneutes Hire aufli dure que de la pierre, 
croquant fous la den. {e ne en poudre entre les doigts, 
fans aucune racine, attachée fur les Rochers de la Mer &c au- 
tres Corps. | 

. Elle vient fur les boul de l'Océan & de la Méditerranée. 

Son odeur eft défagréable , fentant le poiffon; {on gout eft 
falé êc défagréable. 

VERTUS. 


Elle eft vermifuge : la dofe eft, depuis un demi-gros, jufqu'à 
un gros. 


TIGES; FEUILLES | ET FLEURS. 
PLANCHE 40. 


Calamus aromaticus , vrai Calamus. 
N fe fert de fa tige. 


La racine a trois, ou quatre pouces de long, fibrée. 

Les tiges s ‘élevent de trois pieds ; leur odeur eft agréable ; 
leur gout eft âcre & agréablement amer. 

Les fleurs font jaunes , monopétales, découpées en cinq, très- 
petites ; les fruits font de petites capfules noires qui contien- 
nent de petites graines noires. 

Elle vient aux Indes. 


Venrrus 
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VERTUS ET UsaAces, 


Elle eft ftomachale, hyftérique : on s’en fert rarémenr, 
Elle entre dans la Thériaque. 


PANETTIERE PAT 


PEAXNCHE 4r. 
Juncus odoratus , Jonc odorant, Viv. 
O" fe fert de fa tige avec les fleurs. 


La racine eft petite, fibrée à fon origine, dure, blan: 
châtre. | es 
La tige a un pied & plus de haut, pleine dé moëlle. 
Les fleurs à érammines , reffemblent à celles des bleds; il leur 
fuccede des graines comme celles du Chiendent : efle feurit en éré, 
Toute la plante eft odorante, tirant fur les odeurs de la Rofs 
& du Pouliot. Le gour eft aromatique , un peu âcre, amer. 
Elle vient en Arabie. ee 
. VertTus ET UsaAces. 
Elle eft apéritive, défobftruante. La dof, en poudre, eff 
jufqu'à un gros ; & en décoétion, jufqu'à deux gros. 
Elie entre dans la Thériaque & le Mithridat. 


Ts EE RTE RARE 


PLANCHE 42. 
Malabatrum ; Feuille Indienne. 
N fe fert de fes feuilles. is é 
C'eft un arbre médioërement haut ; fon odeur & fon 
gout approchent du Cannelier de Ceylan. ; 
Les fleurs font petites, à cinq pétales, verd blanchâtre, fans 
odeur ; il leur fuccede des fruits femblables aux Grofeilles rougeci 
Il vient fur les Montagnes du Malabar. 
- Vertus er Usaces: 
Les feuilles ont les vertus du Nard, PI. 2 $ ; Mais on s'en 
£erc peu. ut 
Il entre dans la Thériique, le Mithridar, 
Senna Alexandrina, Séné. 
On fe fert des fleurs & fruits. Ve 


EXO AIO DES: 
C’eft un arbriffeau de trois pieds de haut, ligneux; les feuif 
les font verd clair ; leur gout eft gluant , légérement amer. 

Les fleurs font à cinq pétales jaunes, parfemées de veines 
pourpres ; le piftil devient une goufle qui renferme des graines 
plates, verd pâle. 

JL vient dans la Perfe, l'Arabie, la Syrie. 

Vertus ET UsAGes. 

Les feuilles & les goufles, ou fruits, font purgatifs ; les fruits 
moins que les feuilles : la dofe eft, en fubftance , depuis un fcru- 
pule, jufqu’à un gros; & en‘infufion, ou en légere décoétion, 
depuis un gros jufqu’à une demi-once. 

Il entre dans l’Extrait de Séné, Panchymagogue , l’Eletuaire 
de Séné, de Tamarin, de Pfyllium, le Lénitif , le Catholicum, 
la Confection Hamech, l’Eleétuaire de Citron les Pilules Pan- 
chymagogues , T'artareufes , l'Hydragogue excellent de Renaudor. 


ESA TS CR — 


PLANCHE 43. 
Diclamus Crericus, DiCtame de Crete, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & des fommités. 
La racine eft brune, fibreufe. 

Les tiges s’élevent de neuf pouces , garnies d’un duvet blanc, 
ainfi que les feuilles. 

Les rètes écailleufes , defquelles fortent les fleurs, font pur- 
purines en dehors. 

Les fleurs font monopétales en gueule, d'une belle couleur 
se il leur fuccede quatre petites graines au fond du ca- 
ice. Les feuilles & les fommités écailleufes ont-une odeur pé- 
nétrante, agréable; leur gout eft aromatique, âcre, brûlant: 
elle fleurit en été. 

Elle vieñt en Grece & dans l’Ifle de Crete. 

VerTtus ET UsAGEs. 
- Elleeft hyftérique, alexipharmaque : la dofe, en poudre, eft 
depuis un demi-gros jufqu'à un gros. ‘# 

Elle entre dans la Thériaque d’Andromaque l’ancien, le Mi- 
thridat , FPOrviétan , l’opiat de Salomon. | 


5 


- 
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CRETE FRERES LE ENP ROSE RER RCE IT ER NE EC Er SEE EE TEEN EN IE CEE 


PLANGHE 44 
The Sinenfum, Thé de la Chine, 
N fe ferc de fes feuilles. 


C’eft un arbrifleau; il s’éleve à cinq pieds tout au plus: 

La racine eft menue, fibreufe ; fe répandant à la fuperficie de 
la terre. 

Les feuilles font verd foncé. 

Les fleurs font à fix pétales blanchâtres, reffemblant à celles 
de l’Eolantier, PL. 496. il leur fuccede un fruit fphérique à deux, - 
trois, ou quatre capfules qui renferment chacune une graine en 
forme d’aveline , rouffeâtre, qui contient une amande blanche, 
dont le gout eft d’abord affez doux , enfuite amer, puis brülant. 

11 vient à la Chine, au Japon. 

VOHEPR TT us: 


Les feuilles féchées & préparées dans le Pays, donnent une 


infufon très-agréable à boire avec du fucre. Cette infufion eft 


apéritive : la dofe eft un gros. 
- 


PLANCHE #5. 
Siœchas Arabica, Stœchas Arabique, Viv. 


N fe fert de fes fommités fleuries. ” 
La racine eft ligneufe, fibrée, brune en dehors, blanche 
en dedans. 

Les tiges font ligneufes , quarrées ; les feuilles font verd pale , 
odorantes, d’ün gout aromatique, âcre ; les feuilles en forme 
d’écailles des têtes d’où fortent les fleurs, font blanchâtres ; 
les petites feuilles ; qui couronnent les têtes, font pourpre vio- 
Jer ; les tèces ont une odeur pénértrante & un gout un peu âcre, 
amer : elle fleurit en été. 

Les fleurs font monopétales en gueule, pourpre foncé : il 
_ leur fuccede quatre graines arrondies au fond du calice. 

Elle vient aux Ifles d'Hyeres, en Languedoc. 


VEerRTus Er UsaAces. à 
Elle eft céphalique, nervine, diurétique, hyftérique. 
C2 


36 EXO TOI QUES: 

Elle entre dans le Sirop de Stæchas , l’'Hiere de Coloquintesz : 
la Thériaque d’Andromaque l’ancien , le Mithridat, l'Onguenc 
Martiatum, l'Emplâtre de Grenouilles. 


RFA PETITES 


P LH N'CHE 40: 
Crocus , Safran, Viv. 
OC): fe fert du piftil de la fleur. 


La racine eft tubéreufe, groffe come une aveline, 
quelquefois comme une Noix, blanche; la partie fupérieure, 
plus étroite que l’inférieure , formant une efpece d’Oignon , re- 
vêtue de quelques enveloppes rouffeñtres, terminée en deffous 

ar du chevelu, qui, comme à l’'Oignon, eft la vraie racine. 

Un pédicule, qui eft celui de la fleur, s’éleve de cinq à fix 
pouces, & foutient une grande fleur monopétale, partagée en 
fix parties, d’une couleur gris de lin, au fond de laquelle eft un 
piftil ‘qui fe fépare en trois branches, qui s’élargiffent à mefure 
qu’elles s’allongent, jufqu’à pendre hors de la fleur, & fe ter- 
minent en crète : elles font jaune orangé, tirant fur le rouge 
foncé. Il lui fuccede un fruit triangulaire, oblong , divifé en 
trois loges, qui contiennent des femences arrondies : elle fleu- 
TzÉ el AULO/TI1E. 

À meïure que les fleurs tombent, les feuilles croiffent : elles 
deviennent longues de neuf pouces, très-étroites, verd foncé, 
fe laiffant aller : elles reftent ainfi tout l’hiver. 

La plante vient en Orient; on la cultive en Europe & en 
France : le meilleur vient en Gâtinois. y È 


VERTUS ET UsAGes. 


Les trois branches du piftil font la feule partie que l’on em 

loie, & qu'on nomme le Safran. 

Il eft hyftérique, anodin, apéritif, cordial , ftomachique, 
pecoral : la LÉ eft, depuis un demi-fcrupule , jufqu’à un & 
un & demi. 

Extérieurement 1l eft adouciffant , réfolutif, ophtalmique. 

il entre dans la Thériaque d’Andromaque l’ancien, le Mi- 
thridat , la Confection d’Hyacinthe , le Philonium, la Bénédicte 
laxative , l’'Hiere Picre, Eftiére de Coloquinte, Orviétan, Pou- 


dre dela Comtefle de Kent, de Joie, Diarrhodon, les Trochif 
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ques d’'Hefdicroï, de Carabé, de Camphre, les Pilules aroma- 
tiques de Quercétan, de Rufus, Dorées, de Cinogloffe , l'E- 
lixir de propriété, le Eaudanum liquide, l'Huile de Scorpions 
compofée, l’'Onguent doré, l'Emplatre de Mucilage , de Gal- 
banum, de Mélilor, d'Oxicrocéum. 


PL A NC H LIT 


Palma major, Dattier. 
N fe fert de fes fruits. 


C’eft un arbre qui monte à quarante pieds & plus. 

La racine eft épaiffe, ligneufe , pouflant à fon coller nom- 
bre de petites racines, ou grofles fibres , ondées, fe répandant 
au loin fur la furface de la terre. 

Le tronc eft nud , droit; fon bois n’eft recouvert, au lieu 
d’écorces, que par l’origine des branches qui tombent, lune 
après l’autre, à mefure que l'arbre croit, ou qui ont été cou- 
pées; le bois n’eft compofé que de fibres longs & épais, mais 
légers & mocileux. 

Du haut du tronc fortent entre quarante à quatre-vingt bran- 
ches , lonoues d’environ quinze pieds, dont les feuilles, qui 
font verd pâle, ne tombent jamais. 

Les fleurs & les fruits viennent au haut du tronc, enfermés 
d'abord dans des enveloppes longues, nommées Spathes ; ils 
y font raflemblés en grappes ; les Spathes s'ouvrent, les grap- 
pes paroiflent, compofées de fleurs dans le Palmier male, & 
de fruits au Palmier femelle : la Spathe eft d’un verd gai, recou- 
vert d'un duvet roux foncé. 

Les fleurs font à trois pétales, blanchâtres, tirant fur le jaune 
pale, d’une odeur défagréable. 

Les fruits, de la groffeur d’un gros gland de chène, charnus, 
d'abord de couleur verte, deviennent , en müriffant, de diffé- 
rentes couleurs, fuivant celle de la pulpe qu'ils contiennent: 
on nomme ces fruits Dattes; la chair, qu'ils contiennent, a un 
gout vineux , très-doux : elle enferme un noyau très-dur, de la 
couleur des pepins de raifin, rempli de moëlle. EE 


38 EX OTIQUES 
Il vient en Afrique, en Judée, en Syrie, en Perfe. 
VrRzTuS Er USAGES 
Les Datres font ftomachales , aftringentes. 
Elles entrent dans la décoétion pectorale, le Sirop d'Hyf- 
fope, Réfumptif, le Diathamaron de Nicolas, le Looc de fanté, 
le Diaphænic. : 


EEE IEEE PATTES 


a he ah ETFS 


PLANCHE 48. 
Zryiphus, Jujubier. 
N fe fert de fon fruit, 
C'’eft un arbre médiocrement haut. 

Les feuilles font luifantes. ‘ 

Les fleurs font à cinq pétales, jaunâtres ; il leur fuccede un 
fruit rougeâtre, rempli d’une chair verdâtre, d’un gout doux 
& vineux, qui renferme un noyau dur, dans lequel font deux 
amandes : z/ fleurit en été. 

Il vient en Arabie, en Grece & en Languedoc. 

Vrrdus Er USAGæs 

Les Jujubes font pectorales, adouciflantes. 

Elles entrent dans le Sirop de Jujubes, Réfumptif, le Looe 
de fanté, l’Electuaire lénitif, 


CRETE SPIP LES EEE TON TERRE EEE PRES ERP TE EIRE TE TER T PRET 


PLANCHE 40. 
Sebeftena , Sébeftes. 
O° fe fert de fon fruit. 


C’eft un arbre de médiocre grandeur. 

Son tronc eft gros, l'écorce eft blanchatre, raboteufe; fes 
branches fe recourbent vers la terre; les feuilles font verd gai, 
Juifantes en deflus. 

Les fleurs font monopétales, divifées en cinq parties, blan- 
ches, d’une odeur douce ; il leur fuccede un fruit de la groffeur 
d’une olive, d’abord verd, puis noirâtre, plein d’un fuc gluant , 
renfermant un noyau femblable au noyau de prune, qui con- 
tient une ou deux amandes : il fleurit en été. 

Il vient dans l'Orient, en Egypte. 
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VERTUS ET USAGrS. 


Les Sébeftes font pectorales, adouciffantes. 
Elles entrent dans l’Electuaire lénitif, l’Eleétuaire de Sébef- 
tes. 


Er 


PLANCHE 50: 
DES. RALISCI NS LS TE CS: 
Paffule Damafcene, Raïfins de Damas. 
Pafulze Corinthiace, Raiïfins de Corinthe. 


| Es Raïfins fecs font féchés au Soleil , tels font les Raïfins 
de Damas & les Raifins de Corinthe. 

Les Raiïfins de Damas font très-oros & bruns. 

Les Raifins de Corinthe font très-petits & blancs. 

Les premiers viennent en Syrie; les feconds viennent à Co- 
rinthe. 

On en prépare en Languedoc & en Provence de plufieurs au- 
tres efpeces. 

Verrus ET UsAces. 


Les raifins fecs, après qu’on en a Ôté les pepins, font béchi- 
‘ques , rafraïchiffants , adouciffants. 

Ils entrent dans le Sirop de Guimauve, d'Eryfimum, d'Hyf- 
fope, anticheétique, ou de Tortues , l’Electuaire lénitif, la Con- 
feétion Hamech. 

Ficus, Figuier. 


On fe fert de fes fruits féchés au Soleil. 
C’eft un arbre de hauteur médiocre; les feuilles font verd 
foncé; les fruits verd pâle. | 
Il n’a point de fleurs apparentes; les fruits paroiffent tout 
feuls; mais ces fruits, qu’on nomme figues, ne font effeétive- 
ment qu'un calice général, rempli d’une pulpe, qui, étant mure, 
eft douce & fucrée, laquelle contient, fous la forme de pepins, 
“les fleurs, tant mâles, que femelles, & leurs graines. 
Les fleurs mâles font à étamines ; les femelles n’ont qu’un 
embrion , qui devient une graine arrondie & applatie. 
-* Al vient aux Pays chauds. 


C4 


46 EXOTIQUES. 
VERTUS. 


On ne fe fert que des Figues féchées au Soleil, qu'on nom: 
me Figues grafles. 

Elles font pectorales & fudorifiques : la dofe eft cinq, ou 
fix par chaque livre de décoétion. 

Extérieurement elles font maturatives, adouciffantes. 


PLANCHE 51. 
DES MIROBOLANS. 


Es arbres, qui portent ces fruits, nous font inconnus jut- 
qu'à préfent; ils font au nombre de cinq. 


Citrini, Citrins. 
Chebule, Chébules. 
MIROBOEANI < Indice, M1ROBOLANS «< Indiens. 

Bellerice, Bellerics. 

Emblice, Emblics. 


La Planche fait connoître leur forme. 

La couleur des Cirrins eft jaunâtre, ou tirant fur celle du 
Citron. L’écorce eft glutineufe; on ôre le noyau, qui eft inu- 
tile. | 

La couleur des Chébules eft brune en dehors, roux noirâtre 
en dedans. 

La couleur des Zndiens eft noire en dehors, brillante en de- 
dans, comme de la poix; le gout en eft acide, âcre, un peu 
amer. 

La couleur des Bellerics eft pareille à celle de la Noix Muf- 
cade, PI. 71, mais tirant fur le jaune. 

La couleur des Emblics eft gris noirâtre; leur pulpe a un gout 
aigrelet , avec un peu d’âcreté. 

Ils viennent tous aux Indes Orientales, à Bengale, à Cam- 
baie, au Malabars 

VerTus ET UsAGESs. 


Ils font purgatifs , aftringents : la dofe de tous enfemble, à pat- 
tie éoale, eft, en fubftance, jufqu’à trois , ou quatre gros ; & en 
infufion, depuis une once jufqu’à une once & demie. 

Ils entrent dans la Confection Hamech, les Pilules aggré- 
gatives, Jêne quibus , tartareufes. 
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Amomum, Amome. 


Cubebe , Cubebes. 


Ce font des fruits d’arbres inconnus. 

Le fruit nommé Amome eft gros comme un grain de Raïfin ; 
ayant une odeur plus douce que la Lavande; il eft rempli de 
graines , dont l'odeur eft plus forte. 

Il vient aux Indes Orientales. 

VEerTus ET Usaces. 

Il eft apéritif, diaphorérique , fortifiant , diurérique , hyfté- 
rique. ie 
Il entre dans la Thériaque d’Andromaque l’ancien , la Bé- 
nédicte laxative. 

Le fruit nommé Cubebes eft gros comme un grain de poivre, 
de couleur gris brun, contenant une graine arrondie , noirätre 
en dehors, blanche en dedans, d’un gout aromatique, agréa- 
ble, moins âcre que lé Poivre. 


Il vient dans Flfle de Java. 


VERTUS ET USsAGEs. 


Il eft ftomachique , carminatif, fortifiant. La dofe, en fubf- 
tance , eft depuis trois grains jufqu'à un fcrupule; & en infu- 
fion , depuis un gros jufqu'à trois. 

Il entre dans le Vinaigre Thériacal & dans plufieurs compo- 
fitions cordiales. 


PLANCHE 52: 
Colocynthis, Coloquinte, ANN. 
O' fe fert de la pulpe du fruir. 


Les tiges rampent fur la cerre, rudes, cannelées; les 
feuilles font rudes, blanchâtres, velues; il y a des vrilles à leurs 
aiffelles. | 

Les fleurs font monopétales, en cloche , découpées en cinq 
quartiers ; il y en a de ftériles, ou mâles, & d’autres femelles, 
portées fur un embrion, qui devient un fruit rond , gros com- 
me le poing , d’un verd jaunâtre, d’une odeur défagréable, 

d'un gout très-amer ; il renferme une moëlle blanche, divifée 


42 EE NOTIOQUES. + 
en trois parties, qui contiennent des graines refléemblant à 
celles du Concombre : elle fleurir en été. 

Elle vient en Orient , fur les Côtes Maritimes & aux Ifles de 
l'Archipel. : 
Verruser Usaces, 


La pulpe de fon fruit eft un violent purgatif. 

Il entre dans l’Hiere de Coloquinte, la Confection Hamech ; 
fExtrait panchimagogue, les Pilules d’Euphorbe, de Sagapenum, 
ex duobus de la Pharm. de Londres, Cachectiques, d’Agaric, 
agorégatives , polycreftes, cochées , fétides, dorées, mercu- 
sièlles, l'Onguent d’Artanita. 


PLANCHE 33. 
co Caffia, Cafe. 


ÿ N fe fert de la moëlle du dedans du fruit. 
C'eft un arbre de la grandeur du Noyer. 

Le bois du tronc eft d’un roux noiratre; l’écorce en eft d’un 

ris cendré en dehors, couleur de chair en dedans ; les feuil- 

1 approchent de la couleur de celles du Noyer. 
.. Les fleurs font à cinq pétales, d’un beau jaune ; 1l leur fuc- 
cede une goufle longue d’environ un pied & demi, cylindri- 
que, ligneufe, d’un châtain noir, féparée en dedans par plu- 
fieurs cloifons , traverfantes, minces, qui renferment chacune 
une graine dure, enveloppée par une moëlle noirätre, d’un gour 
‘doux. 

Les fleurs paroifflent avant les feuilles. 

Il vient en Egypte, en Afrique & aux Indes Orientales. 

VerTus ET UsAGeEs. 

La moëlle eft un purgatif doux & un altérant. La dofeeft, 
-en fubitance, depuis deux gros jufqu’à une demi-once; & en 
. décoétion , depuis une demi-once jufqu’à quatre onces. 

La Caffe entre dans l’Electuaire Diacaflia, Catholicum, de 
-Pfyllium, le Léniif, le Diaprun, la Confection Hamech. 


(2 co % 
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D'E AN CHE 54 
Tamarindus , Tamarinier. 


N fe fert de la moclle du dedans du fruit. 
C’eft un arbre de la grandeur & hauteur du Noyer. 

La racine fe partage en plufieurs branches qui fe répandent 
au loin. 

Le tronc ef fort gros ; l'écorce épaiffe , cendrée , brune ; les 
feuilles font verd gai, un peu velues en deffous. 

Les fleurs font à trois pétales, couleur de rofe, parfemées 
de veines, rouge foncé ; il leur fuccede une gouffe roufle qui 
contient des graines à quatre quartés , très- dures, d'un brun 
luifant & taché, environnés d'une puipe noirâtre , acide , vis 
neufe , molle, un peu âcre : z/ fleurie en éré. 

Il vient en Arabie, en Egypte, en Ethiopie, au Sénégal. 


VERTUS ET USAGES. 


La moëlle eft un purgatif doux & léger, adouciffante, tem- 
pérante. La dofe eft, en fubftance, depuis deux gros jufqu'à 
une once; &eninfufon, ou décoction , jufqu’à trois onces. 

Elle entre dans le Catholicum , le Lénitif, le Diaprun, VE- 
En de + PNR la Confection Hamech. 


re 


Vanilla, Vanille, Viv. 
N fe fert de fon fruit. 

Les racines font groffes prefque du petit doigt, longues 
d'environ deux pieds, teñdres , fucculentes, s ’enfonçant en 
terre. 

La tige eft ronde, verte : elle ferpente en montant, jufqu' au 
haut des arbres; les feuilles font lifles, verd gai, un peu âcres. 

Les fleurs font à fix pétales, tortillés & ondés, très-blancs en 
dedans, verdâtres en dehors ; 1l leur fuccede un fruit, ou fili- 
que molle, longue d’un peu plus qu'un demi-pied, groffe du 
petit doigt , remplie de quantité de petites graines noires, d'une 
odeur agréable ; fon gout eft aromatique, un peu âcre. 

Elle vient au Mexique, au Pérou. 


44 EXOITIQUES 
VERTUS. 
Le fruit eft ftomachal, carminatif, diurétique, hyftérique; 
on s’en fert rarement en Médecine. La dofe, en fubftance, 
eft depuis douze grains jufqu’à un demi-gros; & en infufion, 


ou décoction , jufqu'à deux gros; il entre communément dans 
Ja compoftion du Chocolat. 


Cardamomum Elettar: , Cardamome, Viv. 


On fe fert de fon fruit & graines. 

La racine eft grofle du pouce & plus, oblongue, blanchä- 
tre , garnie de petites racines , fibreufes, rampantes. 

La tige a environ douze pieds de haut, verte, remplie de 
moëlle blanchâtre; les feuilles font d’un verd clair en deflous, 
d’une odeur forte, d’un gout aromatique, âcre. 

Les fleurs naiflent à part fur des bourgeons verdatres qui 
s’élevent de deux pieds & plus : elles font à quatre pétales, 
dont trois font verd blanchatres ; le quatrieme , qui eft le moins 
long , eft verd; il leur faccede un fruit rond, verd , partagé 
en trois loges, qui contiennent des graines triangulaires, rouf- 
fes; le fruit a un gout un peu acide , agréable. 

Elle vient aux Indes Orientales. 

VEerTus ET UsAces. 

Le fruit eft ftomachique, diurétique , hyftérique : la dofe, 
en fubftance, eft depuis un demi-fcrupule jufqu’à un; & en in- 
fufon , jufqu'à une demi-once. 

Il entre dans la Thériaque, le Mithridat, la Bénédicte laxa- 
tive, l’Eleétuaire de Satyrion, les Tablettes de magnanimité, 
le Vinaigre Thériacal. 


PIANCHE 0 


Piper nigrum, Poivre noir, Viv. 


N fe fert de fon fruit. 
La racine eft peuite, fibreufe, noirâtre. 

Les tiges font farmenteufes, vertes, grimpantes, ou fe ré- 
pandant à terre , alors prenant racines de diftance en diftance ; 
les feuilles fonc verd clair en deflus, & verd brun en deflous , 
luifantes. 
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Les fleurs font monopétales, partagées en trois, d’un verd 
jaunûtre; 1l leur fuccede un fruit rond, gros comme un perit 
pois, rouge en dehors, blanc en dedans, noir quand il eft fec. 
Toute la plante a un gout acre & brûlant. 
Elle vient aux Indes Orientales, dans les Ifles de Java, de 
Sumatra & au Malabar. 


Nota. Ce qu'on nomme Poivre blanc , n’eft autre chofe que le Poivre 
noir, duquel on a ôté l'écorce avant que de le fécher. 


PLANCHE 57: 


Piper longum, Poivre long, Vrv. 


N fe fert de fon fruit. 

La plante reflemble beaucoup à la précédente ; les dif- 
Férences font que les tiges font moins ligneufes, les feuilles 
plus longues, & d'un verd plus brun. 

Les fleurs font monopétales, partagées en fix quartiers; les fruits 
font gris noiratres , longs de deux pouces, cannelés, en fpira- 
les raboteufes, d’un gout äâcre, un peu amer. 


VEerTus ET USAGES DES DEUx PoIvres. 


Les vertus des Poivres ci-deflus font les mêmes; ils font 
réfoiurtifs, apéritifs, atténuants, ftomachiques : la dofe, en 
fubftance , eft depuis un grain jufqu’à dix ; & en infufion , jufqu’à 
un fcrupule. 

Extérieurement ils font fternutatoires, mafticatoires. 

Le Poivre noir entre dans la Thériaque d’Andromaque l’an- 
cien , l'Electuaire de baies de Laurier : Ze Poivre blanc entre 
dans la Thériaque, le Mithridar , le Diaphænic, l’Hiere de 
Coloquinte. 

Le Poivre long entre dans la Thériaque, le Mithridar, le 


Le) - . 
Diafcordium, la Bénédicte laxative. 


PLANCHE 50: 
Piper Aromaticum , Poivre de la Jamaïque. 
‘ Myrthus , arborea Aromatica. 
N fe fert du fruit. 


C'elt un arbre grand comme le Noyer, quelquefois 
bien plus haut. 


46 EÉXOTIOUES | 

Le tronc eft droit & haut ; l'écorce eft très-mince & lille : 
lAubier en eft blanchätre & épais; le cœur en devient noïé 
comme l’ébene ; il eft dur & pefant. | 

Les feuilles font d’un verd foncé, agréables; liffes; leur odeur 
tient du Clou de Girofle & de la Canelle, d'un gout légére- 
ment amer, aftringent. : 
: Les fleurs font à cinq pétales blancs ; il leur fuccede des baies 
plus groffes que celles de Genievre, noires ; luifantes, remi- 
plies d’une pulpe verdâtre, aromatique , contenant deux grais 
nes demi-rondes , accollées. 

J1 vient dans prefque toutes les Ifles Antilles. 


VERTUS 
Ses fruits font ftomachiques, fortifiants. 


PLANCHE 59. 
Caryophyllus , Girofiier. 
N fe fert du calice de la fleur , joint à l’embrion du fruit, 
avant que les fleurs s’épanouiflent; c’eft ce qu'on nomme 
le Clou de Girofle. 

C'eft un arbre de la forme & grandeur du Laurier, PI. 334; 
fon écorce reflemble à celle de l’Olivier; fon tronc a un pied 
& demi d’épaifleur, le bois dur; les rameaux font roux clair: 
les feuilles fonc vertes, luifantes. 

Les fleurs font à quatre pétales, bleues, d’une odeur très- 
pénétrante’; le calice eft long d’un demi-pouce, couleur de fuie ; 
fon gout eft fort aromatique , âcre : ce calice devient un fruit 
rouge d’abord, puis noirâtre, contenant une amañde noirâtre; 
le fruit mûr fe nomme C/ox Matrice. 

Il vient dans les Ifles Moluques. 


VEertus ET UsAces. 

Le Clou de Girofle eft alexitaire, fortifiant , defficatif. La 
dofe eft, en fubftance, depuis trois grains jufqu’à un fcrupule ; 
& en infufñon, depuis un demi-gros jufqu'à deux gros. 

Il entre dans la Poudre contre l'avortement, de Charas, Dyfen- 
térique , l'Orviétan , la Bénédicte laxarive, l’'Opiat de Salo- 
mon, les Tablettes de courage : /’Huile de Girofle entre dans 
J'Flectuaire de Satyrion, le Baume apopleétique , le Baume vul- 
néraire de Metz. | 
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STE 


PLANCHE 60. 
Anacardium , Anacarde. 


N fe fert du noyau attaché au bout de fon fruit. 
C’eft un grand arbre droit de 70 pieds de haut, de 16 
pieds de tour. 

La racine eft rougeûtre , fibrée; l’écorce en eft rouffe. 

L'écorce de l'arbre eft cendrée; les feuilles font vertes en 
deflus, un peu cendrées en deflous, luifantes. 

Les fleurs font à cinqupétales jaunes, de bonne odeur; ii 
Jeur fuccede un fruit plus pêtit qu'un œuf de Poule , fans noyau, 
lequel eft en dehors, au bout du fruit ; le fruit eft pourpre foncé 
par dehors, & violet pourpré en dedans ; le noyau devient noi- 
ratre : ila un gout mêlé de piftache & de chätaigne. 

Il vient aux Indes Orientales, au Malabar & aux Ifles Phi 
lippines. 

VERTUS. 

Dans la doublure de l’écorce du noyau, il fe trouve un fue 
mielleux, âcre & brülant. 

On fe fert, mais aflez rarement, de ce fuc pour mondifer 
les dartres & les ulceres. dar 


PLANCHE 61. 
Acajou. 


=: 


N fe fert du noyau attaché au bout de fon fruit. 
C’eft un arbre de la grandeur d’un Pommier , quelque< 
fois très-orand. 

L’écorce eft cendrée; les feuilles font verd gai. 

Les fleurs font monopétales, découpées en cinq, en partie 
rougeâtres , & en partie verdâtres; il leur fuccede un fruit plus 
gros qu'un œuf d'Oie, de couleur pourpre, rempli d’une chair 
blanche, douce, un peu âcre, terminé, à fon bout antérieur; 
par un noyau long d'environ un pouce & demi, d’un verdobfcur,, 
cendré, life. Dans la doublure de l'écorce de ce noyau eft un 
fuc miellé, rrès-cauftique , d’un jaune foncé , qui contient une 
amande blanche, d'un gout approchant de celui de la Piftache, 


48 EXOTIQUES, , 
Il vient aux Îles de l'Amérique, au Bréfil, aux Indes. 
MERTUS. 


On fe fert du fuc miellé du noyau : il a les vertus du précé- 
dent. 


PIHANCILE 62. 


Balanus myrepfica, Ben mouringou. 
N fe fert de fes fruits, feuilles, écorce de la racine. 
C’eft un arbre d'environ vingt-cinq pieds de haut, gros 
de cinq pieds, ou environ. 

L'écorce de la racine eft jaunâtre#celle du tronc noiratre er 
dehors, blanchätre en dedans, d’une odeur de Creffon ; les 
feuilles fentent la feve. 

Les fleurs font à cinq pétales prefque égaux, couleur de 
chair. Il leur fuccede des fruits, ôu gouffes cylindriques , longues 
de deux pieds, triangulaires, cannelées , vertes, la fubftance 
intérieure blanchâtre, contenant nombre de graines triangu- 
laires , cannelées, qui renferment une amande blanche, hui- 
leufe, âcte, arnere : z/ fleurit en été. 

Il vient dans l'Ifle de Ceylan , au Malabar &c autres Pays des 
Indes. 


VER Tu S: 
Le fuc de l'écorce eft adouciffant; celui de la racine eft an- 


tifpafmodique ; extérieurement les feuilles font vulnéraires , ver- 
mifuges. 


PLANCHE 63. 
Cacao. 
O fe fert de fes graines. 


C’eft un arbre de médiocre grandeur , dont le tronc; 
avant les branches, eft haut de quatre à cinq piéds , & plus 
gros que la jambe. qu 

L'écorce eft brune ; les feuilles font lifles, verd foncé en def- 

fus, verd clair en deffous. 
Les fleurs font à cinq pétales, jaune pâle; chaque pétale ayant 
un petit renflement vers fon origine : ces pétales font c'e 
e 
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ée petits points rouge brun ; ii leur faccede un fruit long d'uri 
demi - pied ( & plus, couleur écarlate foncé , parfemé dé petits 
points jaunâtres. Le dedans contient vingt à trente graines groffeé 
éomme une olive, luifantes, chartes, d’une lee nee 
très-clairé en dehors, & én dedans couleur de chataigne. 

H vient aux Indes Occidentales, dans lés ]fles Antillés, a 
Mexique. 
V'E RTU\S. 
Ses graines, où amandes, font la bafe du Chocolat : ony 
ajoute des Aromares , fur-tout la Vanille, PI. s$. Le Chocolat 


eft nourriflant, fomachal, fortifiant. 


SR 
Piflacia , Piftachier. 
N fe fert de fon fruit. 


C’eft un arbre affez haut, dont le tronc eft épais, 

Les feuilles font verd foncé. 

On diftingue le mâle de la femelle par les fleurs ; celles du 
Piftachier D font à étamines & ftériles; celles de à femelle 
n'ont qu'un calice , qui foutient un embrion, qui devient une 
baie ovalaire, due laquelle eft une amande verd pâle, groffe 
comme une Aelines, douce quoiqu’ un peu amere, uerte 
d’une pellicule rouge. 17 fleurit ai printemps. 

11 vient dans la Perfe, l'Arabie, la Syrie & aux Indes. 

HAN ET RTE NUT ES 

La Piftache eft adouciffante , ftomachale, fortifiante, La dofe 
eft dix ou douze, dans une livre d’'émulfon. 


Elle entre dans les Tablettes ftomachiques , de magnanimité ; 
_J'Electuaire de nr 


RS ie ja 


Pinus fativa, Pin. 


N fe fert du fruit qu'on norime Pignon doux. 
C'eft un grand arbre. 


Le tronc eft droit; l'écorce raboteufe, rougeâtre ; le bais 


so E X OS T-10Q UE S. 

eft jaunâtre, odorant, réfineux ; les feuilles, qui fottent deux 
à deux de la même gaine, ont cinq pouces & plus de long, 
& font vertes toute l’année. 

Les fleurs males, à étamines & ftériles, naiflent, en maniere 
de châtons, au haut des branches; les fleurs femelles & fruits 
naiffent à part en divers endroits des mêmes branches, & com- 
mencent par uu embrion qui devient un fruit gros comme le 
poing, écailleux ; chaque écaille contient une coque dure rouf- 
feâtre , dans laquelle eft une amande blanche , huileufe, douce 
& agréable au gout, couverte d’une membrane couleur de 
Châtaigne. ZI fleurit au printemps. 

Il vient en Languedoc & en Provence. 


VE RoTius: 


Le Pignon eft pectoral, adouciffant , incraffant : La dofe eft ; 
depuis une demi-once, jufqu'à une once en émulfon. 


ER RELIEF NE 


LIFE SPAIEL EURE 


PLANCHE 66. 
Ricinus vulgaris, Ricin, ANN. 
N fe fert de l’amande, du fruit, qu’on nomme Pignori 
d'Inde. | 
La tige eft haute de cinq à fix pieds, creufe ; les feuilles font 
lifles, verd foncé. | 
Les fleurs mâles, ou ftériles, naiflenit au haut des rameaux ; 
leur calice eft verd blanchâtre, les étamines plus blanches; les 
embrions des fruits naiflent pèle-mêle avec elles ; ils font verds, 
couronnés par des crêtes, couleur de vermillon foncé; ils de- 
viennent des fruits gros comme une Aveline, noiratres, trian- 
gulaires , garnis d’épines molles , renfermant une amande blan- 
che, huileufe, d’un gout douceâtre & äcre : elle fleurir en été. 
Elle vient en Egypte & dans plufeurs Pays des deux Indes. 
VIE RU s. 


Le Pignon d’Inde eft un purgarif violent & dangereux; c'eft 
pourquoi il eft rarement en ufage. 


CU 
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rer 
Ricinoïdes Americana; Médicinier, V1v.: 
N fe fert de l’amiande de fon fruit. 


Elle croît à la hauteur d’un arbré médiocre. 

Le bois eft moëlleux, caffant, plein d’un füc laiteux , âcrej 
les feuilles font verd foncé, Fe luifanres. 

Les fleurs font à cinq pétales vu blanchatres : elles font m3- 
les, ou ftériles. Les embrions des fruits naïflent comme au pré- 
cédent ; ils deviennent dés fruits de la groffeur d’une Noix verté 
à a loges, noirs étant mûrs, chaque loge contenant une 
amande remplie d'une moëlle blaïche, douceñâtre : elle fleurie 
E71 été. 


Elle vient au Bréfil & dans l'Amérique. 
VE RTiuS 


L'amande purge par haut & par bas, encore plus violems< 
ment que la précédente. 


ddr 6, 
Ricinoïdes arbor Americaña, Médicinier d'Efpagne; 
Ef un arbüfte. 
On fe ferc de l’amande de fon fruit. 
Il s’éleve de trois, ou quatre pieds : le tronc eft de la groffeur 


du bras; l’écorce cf cendrée verte : les feuilles font vertes Gi 
deflus, blanchâtres en deffous. 


Le pédicule des fleurs eft écarlate, äinifi que Îles fleurs : il 
leur fuccede un fruit prefqué gros comme une Noix jaune dé 
Safran extérieurement ; lequel a trois grainés rondes commé 
des Avelines, dont elles ont le gout : él fleurit en été, 

À Il vient dans la terre ferme de l'Amérique. 


NASE RIT US: 


Cette amande purge auffi violemment que les précédens 
fes: 


D à 


s2 ÉOMTOUES 


RER RE REP PRE RC EEE 


DEN NET P INT DES 


PLANCHE 00. 
Krcinus arbor, grana Tiglia, Grains de Tilly. 


N fe fert de fa graine & de fon bois. ; 

C'eft un arbulte : fes tiges font fimples, fans rameaux, 
excepté deux qui partent de l'endroit où commence l’épi de 
fleurs du milieu: le bois eft léger, fpongieux ; l'écorce en eft 
cendrée, d’une odeur répugnante , d’un gout acre & cauftique. 
Les feuilles font lifles, verd clair en deflous. 

Les fleurs males occupent le haut des épis; les femelles font 
deffous ; les mäles ont huit pétales ; les femelles ont cinq pé- 
tales : il leur fuccede un fruit rond à trois loges ; chacune en- 
ferme une amande blanche huileufe , d’un gout acre & brü- 
lant. 

Il vient aux Moluques, au Malabar. 

VE) RTS vis. 

L'amande, nommée grain de Tilly, éft purgative, vomi- 
tive : la dofe eft depuis trois grains, jufqu'à cinq. 

- Le bois a la même vertu étant récent & encore verd ; il purge 
plus doucement étant fec; il eft fudorifique : la dofe du bois 
verd, en fubftance, eft depuis un fcrupule jufqu'à un demi- 
gros. La dofe du bois fec va jufqu’à un gros; & en infufon, 
jufqu’a une demi-once : à l'égard de fa vertu fudorifique , on le 
donne, en fubftance, depuis un demi-fcrupule jufqu'a un; & 
en infufon, jufqu'à deux, ou trois gros. ? 


PLAIN C HEL7O: 
Café, Cañer. 
C° fe fert de la graine, ou feve. 


C'eft un arbre de médiocre taille. 
Les feuilles font toujours vertes, liffes ; luifantes en deflus ; 
pales en deflous, fans odeur. 
Les fleurs font monopétales, divifées en cinq quartiers , blan- 
ches, ou rouge pâle, odorantes : 1l leur fuccede une baie molle $ 
ronde, de la groffeur d’une cerife , qui devient, en müniffant, 
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tonge foncé, contenant une chair pâle, d'un gout fade : elle 
enferme deux coques accollées , d’un blanc jaunatre, dont cha- 
cune enveloppe une graine qu'on nomme feve, d'un verd pâle, 

Ma 
ou Jaunatre. j ‘ 
Il vient dans l'Arabie heureufe & dans l'Ethiopie : il y porte 
fleurs & fruits toute l’année. 
ë VERT US 
La feve eft ftomachale, apéritive, hyftérique , diurétique. La 
dofe eft une once réduite en poudre, & torréfiée dans deux 
livres. d’eau chaude. 
Elle devient fudoriñique en la mettant entiere, au nombre 
de fept, ou huit, infufée dans l’eau chaude comme le Thé. 


Nux Mofchara, Mufcadier. 


N fe fert du noyau du fruit & de fa feconde enveloppe, 
nommée Macis. | ; 

C’eft un arbre de la hauteur du Poirier; fon écorce eft cen- 
drée. 

Les feuilles font verd foncé en deflus , blanchâtres en deffous, 
lifles, leur odeur eft aromatique, pénétrante. 

Les fleurs font à cinq pétales jaunitres : il leur fuccede un 
fruit gros comme une Pêche médiocre, ayant dans fon milieu un 
noyau couvert de’trois écorces. 

La premiere, ou extérieure, eft molle, fucculente, épaifle 
d'un doist, velue, rouffe, parfemée de taches jaune doré, & 
purpurines comme un Abricor, d’un gout âcre , aftringent. Celle 
du milieu eft mince, partagée en lanieres, comme cartilagi- 
nenfe, d’une odeur aromatique très-agrcable , d’un gout âcre, 
aromatique , un peu amer , jaunâtre : celle-ci fe nomme Macis , 
ou fleur de Mufcade. La troifieme eft mince, dure, d’un brun 
rouffeätre : celle-ci enveloppe immédiatement le noyau qui fe 
nomme Mufcade. 

Ladire Mufcade eft de couleur brune, panachée intérieure- 
ment de jaune & de brun , d’une odeur très agréable, d’un gout 
âcre, mais fuave, 

Il vient dans les lies Moluques. 

D ; 


$4 EX" OST EL OUEN. 
VERTUS ET Usaces. 


La Mufcade eft ftomachique , carminative, cordiale, alexi- 
pharmaque, aftringente. 

Le Macis a les mêmes vertus; il eft moins aftringent. 

La dofe eft depuis un fcrupule jufqu’à un demi-gros en fubf- 
tance, & torréfiée jufqu’à une once. 

Elle entre dans l’Eleétuaire de Satyrion , l’'Emplatre céphali- 
que , ftomachique. Le Macis entre dans les Tablettes de magna- 
nimité, la Poudre digeftive contre l’avortement, lOrviétan , 
J’Opiat de Salomon, l’Eleétuaire Diaphænic, la Bénédicte laxa- 
tive. La Mufcade & le Macis entrent dans les Tablettes ftoma- 
chiques , la Poudre aromatique de rofes , la Poudre de joie, 


PLANCHE 7e: 


Nux vomica major, Noix vomique. 


à N fe fert du noyau du fruit. 
C’eft un grand arbre ; le tronc à dix pieds de tour: l’é- 
çorce eft noiratre & amere. 
Les feuilles ont un gout très-amer. 
Les fleurs font monopétales en entonnoir, divifé en cinq 
arties : 1l leur fuccede un fruit life, jaune doré étant mür. 
ES du fruit eft très-amere; le dedans eft un mucilage 
blanc, contenant quinze femences, difpofées fur trois lignes 
velues, verdâtres, très-ameres : ces femences, ou noyaux, font 
çe qu'on nomme Noix vomique. 
Jl vient au Malabar , à la Côte de Coromandel. 


VERTUS. 


Cette Noix, ou femence , eft un poifon qui tue les animaux 
à pattes & les oifeaux : il n’eft pas fur qu'elle foit alexipharma- 
que pour les hommes; ainfi il eft plus prudent de ne pas lem- 
ployer en Médecine. 


? 
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Pb AN: CG HE 73. 
Nux vomica minor, feconde Noix vomique. 


N fe fert du bois de cet arbre : on l'appelle Bois de Cou- 
leuvre | parce qu’on prétend qu’il guérit la morfure du fer- 
pent chaperonné, cobras de capelo en Efpagnol. Il ne differe du 


précédent, que par la grandeur de fes feuilles, fruits & grai- 
nes. 


Il vient dans les Ifles de Solor & de Timor. 
VERTUS 
Comme ce bois récent eft aufli dangereux que la Noix vo- 
imique précédente , 1l faut en porter le même jugement ; cepen- 


dant lorfqu'il eft vieux, il eft fébrifuge 8 antivermineux, de- 
puis deux gros jufqu'a une den ice. 


P'EAYNIC EH E 74. 


Faba fancli Jonatit, vomica, Feve S. Ignace, 
N fe fert du noyau du fruit. 
Cette plante grimpe, en ferpentant , jufqu’au haut des 
plus grands arbres. 

Le. tronc en devient quelquefois g gros comme le bras; l'écorce 
en eft épaifle, cendrée. 

Les fleurs reflemblent à celles du Grenadier, PI. 361. Il 
leur fuccede un fruit plus gros qu'un Melon, de couleur verd 
fale ; le dedans eft plein Que pulpe jaune, molle, un peu 
amere, dans laquelle il y a ordinairement vingt-quatre noyaux 
dela groffeur d’une Noix, très-durs, d’un blanc verditre. 

Elle vient dans les liles Philippines. 


VE" RT AUS: 


La Feve S. Ignace eft à peu près auf dangereufe que la Noix 
vomique : elle attaque les nerfs, ainfi elle doit être adminiftrée 
avec bien de la circonfpettion , en très-petite dofe, comme 
de quelques grains en poudre, alors elle fera fébrifage, fto- 
machique, diarérique , hyftérique, fadorifique : elle deviendra 
vomitive à la dofe de dix, ou douze grains. 


Di 
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PLANCHE 75° 
Carthamus , Safran batard, ANN. 
O" fe fert de fes graines & des fleurs. 


La tige devient haute de deux pieds & plus : les feuil- 
les font liffes, garnies à leurs bords de petites épines. 
Les fleurs font à fleurons, d’un beau rouge de Crocus foncé ; 
il leur fuccede des graines fans aigrettes, très-blanches, lui- 
fantes : elles contiennent une forte d'amande blanchâtre, d’un 
gout douceitre, puis âcre, répugnante : elle fleurir en été. 
Elle fe cultive en Efpagne, en Italie, en France. 


VERTUS ETUUSAGCESIM 


La graine eft purgative , incifive , pectorale; mais elle eft 
contraire à l’eftomac, ainfi que les fleurs; c'eft pourquoi on 
les prefcrit rarement : la dofe en fubftance , de l’amande , après 
avoir Ôté l'écorce , eft d’un gros à deux; en émulfion, depuis 
fix gros jufqu’à une once : les fleurs pilées à la dofe d'un gros. 

Les graines entrent dans l’Eletuaire Diacarthami. 


NES EE RTE PA EIRE ÉT 


PLANCHE 7018 
ÆAnifum indicum, Badiar, Anis de la Chine. 


N fe fert du noyau de fon fruit. 


C’eft un arbre dont le tronc a dix pieds & plus de haur. 
Les fleurs font à feize pétales en double rang ; il leur fuccede 
des fruits compofés de plufeurs capfules, réunies à un centre 
commun, d'une couleur extérieurement rouille de fer, cha- 
cune contenant deux noyaux liffes, luifants , applatis, couleur 
de graine de lin, chacun renfermant une amande blanchatre, 
douce, d'une odeur & d'un gout forts d'Anis & de Fenouil. 
Il vient en Tartarie, à la Chine, aux Ifles Philippines. 


Ver Tiuis: 


L'amande, ou femence de Badiane eft {omachale, catmina- 
tive, diurérique. 
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RENTE PES TEEN SET EE ER ERTEMEN TER ENS SES TG TELL GANTS PI DAV SE EEE PA ETES 


FIRE 


REA T 


UCS APPELLÉS BAUMES. 
PEÉANCHE 7/7: 


Liquidambarum , Liquidambar. 
N fe fert du baume de l'arbre. 


C'eit un grand arbre. 

Les racines s'étendent de tous côtés; le tronc eft droit, l’é- 
corce eft d’un verd roufleître, odorante. 

Les feuilles font vertes en deflus, blanchîtres en deffous. 

Les fleurs font ramaflées en tête : elles font à étamines. Il 
leur fuccede des fruits compofés de plufieurs capfules, dans 
 dlefquelles font des graines oblongues arrondies. 

Le fac, ou baume de cer arbre, découle de l’écorce , ou de 
lui-même, ou par incifion. Il eft odoranr & très-pénétrant: 
fon odeur approche du Storax & de l’Ambre; fon gout eft âcre 
& aromatique : fa couleur eft jaune rougeâtre. 

Il vient dans la Virginie, la nouvelle Efpagne, à la Louy- 
fiane & autres Provinces de l'Amérique Méridionale. 
VPEUR US: 

Le Baume eft hyftérique , adouciffant, peétoral , réfolutif. 

Le Storax liquide reflemble en tout au Liquidambar ; les feu- 
les différences font que les feuilles font moins profondément 
découpées , les fruits plus petits, & leurs pointes moins fail- 
Jantes. 

Il vient au Pérou, en Arabie. 


PLANCHE) 70 
Therebinthus , Thérébinthe. 
N fe fert de fon Baume qui fe nomme Thérébentine de 
\ Chio. - 
. C'eft un arbre toujours verd, de la groffeur d'un Poirier ; 
l'écorce eft épaiffe & cendrée : les feuilles font verd foncé. 


Les fleurs du Thérébinthe male font à étamines, pourpres & 
re 
ftériles. 


ç8 EXO TT ONU ES: : 
Les fleurs de la femelle n’ont point d’étamines : il leur fuc« 
cede un fruit, ou coque, jaune rouge, qui contient une amande. 
Il fleurit au printemps. 
Le Baume, qu'on nomme Thérébentine, découle de l'arbre 
par les incifions qu’on fait au tronc & aux branches : ce fuc, 
ou réfine , qui eft blanc, tirant fur le bleuâtre, eft prefque 


fans odeur & fans gout; il s’épaiflit peu à peu. 
Il vient dans l'Ifle de Chio. 


VERTUS ET UsAGESs. 


les Trochifques de Cyphi. 


P'LAN CHE 79: 
Larix, Mélefe. 


N fe fert de fon baume nommé Thérébentine de Venife, 
C’eit un grand arbre : le tronceft droit; l'écorce eft vers 
Ja naiffance des branches, brune & gerfée : dans tout le refte 
elle eft liffe. Le bois eft noirâtre, odorant. 
_ Les fleurs mâles font des chatons à étamines : les fruits naiflent 
en d’autres endroits; ils font à écailles , fous chacune defquel- 
les font placées deux petites graines , ayant une coque cendrée, 
remplie d’une amande blanchâtre, du gout des Pignons doux 
ci-devant, PI. 6$ : les jeunes fruits font d’un beau pourpre. 1/ 
Jieurit au printemps. 
Il croit dans les Montagnes de Styrie, de Carynthie , en 
Savoie , en France, dans le Briançonnois. 
Le fuc réfineux découle de lui-mème, ou par incifion, com- 
me une eau huileufe, claire, qui jaunit & s’épaiflit enfuite. 


VERTUS ET UsAGEs. 
La Thérébentine de Venife eft balfamique, laxative, diure- 
tique, vulnéraire. 


se ; 
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PLANCHE .80. 
Abies , Sapin. 
N fe fert de fon baume nommé Thérébentine de Straf 
bourg. 

C’eft un grand arbre, dont le tronc eft très-droir ; l'écorce 
eft, vers la naiffance des branches, brune & gerfée : dans tout le 
refte elle ‘*eft life; le bois eft rouffeâtre , odorant, 

Les fleurs males font des châtons à étamines, ftériles : les 
fruits viennent à part ; ils font à écailles, fous chacune defquel- 
les font placées deux petites graines blanchätres , remplies d’une 
humeur grafle, âcre. Les fruits de cette efpece de Sapin ont la 

ointe en haut : {7 fleurit au printemps. 
_ Il vient en Allemagne & dans les Pays du Nord. 

Certe réfine fe tire, par incifion , de quelques sroffeurs qui 
fe trouvent placées dans l'écorce : les fruits verds en donnent 
auf : elle eft d’abord liquide , puis elle s’épaiffit : elle eft moins 
vifqueufe que celle du Mélefe ci-deflus , d’une odeur plus agréa- 
ble, plus amere au gout, tirant fur l'odeur & le gout du Citron. 


VER TU 
Elles font les mêmes des précédents. 


PLANCHE SI. 
Pinus Genovinfis, Pin de Geneve. 
N fe fert de fon fuc nommé réfine de Pin. 

C’eft un arbre femblable au Pin ordinaire, PI. 6$ , ex- 
cepté qu'il eft moins élevé; fes feuilles plus courtes, fes fruits 
plus petits : 47 fleurit au printemps. 

Il vient en Provence & en Guienne. 

ÿ 
La réfine , qui fuinte naturellement de cet arbre, fe nomme 
réfine de Cône : on appelle celle qu’on en tire par incifion , ré- 


fine de Pin. 
Ver Tr us! 


Cette réfine , qu'on nomme aufli Thérébentine commune , a 
A RUE 
les mèmes vertus des précédentes : cependant on les lui préfere. 


6 EN OT LONIEIS 


RÉSINES SOLIDES. 


PLANCHE 62 
Arbor filiquofa , Gomme anime. 
N fe fert de fa réfine. 


C’eft un très-grand arbre; fon écorce eft couleur de 
Marron , épaifle, ridée. 

Les feuilles font verd gai, luifantes, paroïffant percées com- 
me le Milpertuis. 

Ses fleurs font papillonnacées , tirant furle pourpre : if leur 
faccede un fruit en forme de goufle, longue d'environ un pied, 
large de deux pouces, d'une couleur de Châtaigne ; le dedans eft 
rempli de fibres, parfemées d’une farine jaunâtre : au travers 
de ces fibres il paroït quatre, ou cinq graines femblables à des 
Pignons doux, PI. 65, mais quatre fois plus grandes, couvertes 
d'une petite peau brun clair. 

J! découle de cet arbre une réfine tranfparente, blanchätre, 
ou jaunatre, qui devient dure comme PAmbre, & qui rend, 
quand on la brule, une odeur très-agréable. 


e Ke 1 . 
Il vient dans toutes les Ifles de I Amérique. 


VIE SRECEP UNS: 


La réfine eft corroborative, nervale, fortifiante extérieure- 
ment. 


PLAIN. CHE 02 


P'eljoënum , Benjoin. 
N fe fert de fa réfine. 
. C'éft un grand arbre : les feuilles font blanchatres en 
deffous: 

Les fleurs font à étamines cinq à cinq, dans une enveloppe 
commune, découpées en quatre parties : 1l leur fuccede des ef- 
eces de noix rondes applaties ; l'écorce en eft charnue, cen- 
drée : elle entoure une coque cendrée qui renferme une amande 

couverte d’une peau rougeâtre : cette amande eft blanche, 
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. Y] découle de cer arbre, par incifion , une réfine dure, feche, 
compofée de petits morceaux brillants, d’un jaune clair, qui 
rendent une odeur agréable lorfqu’on les brûle, & dun goue. 
rtfineux. 

Il vient à Siam & dans les Ifles de Java & Sumatra, 

VERTUS ET UsAGESs. 

Sa réfine eft peétorale. 

Extérieurement elle eft nervine. 

Elle entre dans la Poudre céphalique odorante, les Trochif- 
ques d'Alypta, l’'Onguent, ou Pommade des Boutiques, l’Em- 
plâtre céphalique, ftomachique, les fleurs de Benjoin ( compo- 
fition chymique) entrent dans les Pilules Balfamiques de ki- 
chard Morton. 


PI AN:CHE 64. 
Camphora Japonica, Camphre. 
N fe fert de fa réfine. 


C’eft un grand arbre : fon tronc eft droit ; l’écorce eft 
raboteufe , cendrée : le bois eft blanc, rougeatre, à ondes bru- 
nes, d’une odeur très-agréable , aromatique. 

Les feuilles font verd foncé, luifantes en deflus, verdâtres : 
eh deffous. 

Les fleurs font monopétales, découpées en fix, blanches : il 
leur faccede des baies groffes comme un Pois, pourpre foncé, 
luifantes , dures, enfermant une amande blanchôtre, couverte 
d’une peau noire. | 

Tout l'arbre , & principalement les fleurs , ont l’odeur de la 
xéfine qui en fort. 

Ïl vient au Japon & aux Ifles voifines. | 

On en cire la réfine en mettant en petits morceaux du bois 
& de la racine qu’on fait bouillir dans de l’eau : on couvre le vafe 
avec un chapiteau de natte. Ce chapiteau reçoit une fuie blan- 
che, qui eft la réfine : on la fait tomber, & on la met en 
maies. DRE 

Le Camphre, ainfi brut , eft jaunâtre & fale : les Hollandois le 
purifient par une opération chymique. Celui-ci fe nomme Cam- 
phre rafñné : il eft en pains blancs & cranfparents. ï 


Bà ÉXIOTIQUES 
VertTus Er Usaces. 


Le Camphre eft anodin, diaphorétique, diurétique, hyftéz 
rique, alexipharmaque : a dofe eft, depuis trois grains, jufqu’à 
un fcrupule en bol, ou diflous, avec l’huile d'amande douce. 

Extérieurement il eft réfolutif, vulnéraire, adouciffant. 

Il entre dans la Confection d'Hyacinthe , les Trochifques de 
Camphre, le Blanc de Khafis, les Trochifques de rofes, les 
Pilules hyftériques, la Poudre de Sperniole, le Diaphorétique 
de Paracelfe, l'Onguent de Cérufe, le Deflicarif rouge, le Cé- 
rat Santalin , l'Emplâtre ftyptique, pour les Ganglions , le Dia= 
botanum. j 


PLAN CHE/05 


Hedera arborea, Lierre. 


Uoïque le Lierre vienne par-tout , dans nos Pays, cepen- 
dant il tient fa place ici parmi les Exoriques, à caufe qu'it 
jette une réfine en Perfe & dans les Pays Orientaux, qu'il ne 
donne point dans les notres, ou très-rarement, & qu'il eft men- 
tion ici des Réfines étrangeres. 
C'eft un arbufte rampant & grimpant ; l’écorce eft cendrée ; 
le bois eft dur & blanc; les feuilles font vertes toute l’année : 
elles ont un gout âcre, aftringent. 
= Les fleurs font à cinq pétales, blanc verditre : il leur fuccede 
une baie sroffe comme celle du Genievre, PI. 88, noire, qui 
contient quatre ou cinq graines moëlleufes en dedans : 47 fleurit 
EN Elle 
La larme, ou réfine de Lierre, eit une fubftance dure, feche ; 
couleur de rouille de fer, répandant une odeur agréable, quand 
on la brüle, d’un gout un peu âcre, & légérement aftringent. 


VERTUS ET USAGES. 


On ne s’en fert qu'a l'extérieur. 
Elle eft vulnéraire, dérerfive, réfolutive. 


Elle entre dans l’Onguent d’Althæa, de Charass 


D 


ae ne 63 


a ce 


Ciflus ladanifera , Ladanum. 


N fe fert de fa réfine. 
C’eft un arbriffeau. 

La racine eft longue d’un pied, fibrée, noirâtre en dehors; 
blanchâtre en dedans. 

L'arbrifleau eft compofé de quantité de rameaux de la grof- 
feur d’un pouce, bruns, ou cendrés, fubdivifés en d’autres plus 
menus, d'un rouge foncé , & les plus j jeunes verds blanchirres 
& velus : les feuilles font verd fonce. 

Les fleurs font à cinq pétales pourpres : il leur fuccede un 
fruit rond divifé en dix loges , remplies de petites graines rouf- 
{es : i! fleurit en été. 

Il eft très-commun dans l’Ifle de Crete, fur les Monta- 
gnes. | 

Comme fa réfine enduit principalement Îes feuilles, on Îa 
recueille en traïnant deflus plufeurs lanieres de cuir attachées , 
côte à côte , à un rateau fans dents, lefquelles on racle enfuire 
pour en ôter la réfine qui s’y trouve attachée, qu'on nomme le 
Ladanum : il eft roux noirâtre, & d’une odeur agréable. 


é VEertTus ET UsaAceEs. 
La réfine eft ftomachale, fortifiante, aftringente : la dofe eît 
un gros; mais on s’en fc peu nie ree en, 
Riel rcrheE elle eft réfolutive , émolliente. 


Elle entre dans l’'Emplâtre céphalique , ftomachique, pour les 
hernies, les Paftilles de Charas. 


Dao ou 


Lenrifcus vulgaris, Maftic, Lentifque. 
N fe fert de fa réline. 


C'eft un arbre de la hauteur du Coignaffier. 
La racine eft dure, fibrée. 
Les feuilles font verd gai, luifantes , d’une odeur forte, d’un 
gout légérement aigre, altringenr. 


Les Heurs font en grappes à értamines dans le lentifque mâle, 
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rougeâtres : elles naiffent de l’aiffelle des feuilles. 27 féurie er 
été. 

Les fruits naïffent par grappes dans le lentifque femelle; ils 
font longs de deux lignes, un peu arrondis, noirâtres, durs, 
contenant une amande blanche odorante. 

Il vient dans l'Ifle de Chio & autres Ifles de l’Archipel, eh 
Efpagne , en Italie, en Languedoc. 

La réfine, qu'on nomme Maftic, découle d’elle - mème, & 
auffi par incifion : elle eft jaune pâle, feche, s’'amollit par la cha- 
leur, & répand fur les charbons une odeur agréable : fon gout 
eft aromatique, un peu aftringent. 

VERTUS ET UsAces. 

Le Maftic eft ftomachal, aftringent, fortifiant & adoucif- 
fant intérieurement & extérieurement. 

Il entre dans la Poudre de rofes, contre l'avortement, l’'Hiere 
Picre , l’Electuaire de fuc de rofes , les Trochifques de Kara- 
bé, d'Hefdicros , les Pilules /£re quibus, Polycreftes, ffomachi- 
ques de Rhubarbe, d’Ammoniac, Univerfelles, l’'Huile de Maf- 
tic, l’Onguent Martiatum, Styprique, le Mondificatif de ré- 
fine , le Cérat ftomachique, l’'Emplâtre céphalique , ftomachi- 
que, diaphorétique, Manus Dei, Divin, de Charpi, d'Oxi- 


crocéum, pour les fractures. 


PLANCHE 88. 


Juniperus vulgaris, Genevrier, Sandaraque. 
CD fe fert de fa réfine nommée Sandaraque. 


Quoique le Genevrier foit très-commun dans les bois & 
fur les Montagnes de tous les Pays de l’Europe , où fouvent 1} 
ne fait qu’un buiffon touffu, & quelquefois un arbre ; cepen- 
dant il ne donne fa réfine que dans les Pays chauds, en Afri- 
que; c'eft ce qui fait qu'on le place ici avec les Exotiques. 
Son tronc eft de groffeur médiocre; l'écorce eft rougeître ; 
le bois d’un rouge plus clair, d’une odeur agréable : les feuilles 
font luifantes , toujours vertes. 
Les fleurs du Genevrier mâle font des châtons écailleux à éta- 
mines, panachés de rouge & de jaune foncé. 17 fleurit au prin- 


TETTIPSe ; 
Les 
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Les fruits naiflent fur des pieds femelles; ce font des baies 
* mOIres, groffes comme un petit pois, rondes, remplies d’une 
chair roulfestre , d’un gout doux, aromatique, âcre , contes 
Bant trois noyaux durs qui US eue une graine oblonoue. 
La réfine, qu'on appelle Sandaraque, découle d’elle- mème, 
ou par incifion : elle et d’un jaune pâle, ou citron, feche, ré- 
pen fur les charbons ardents une odeur pénétrante > AgTÉA- 


le, d’un gout réfineux. 
VMEerrTus ET Us AGEs. 
Le Sandaraque eft déterfif, aftringent , confolidant : la dofé 
eft depuis un fcrupule jufqu'à un gros. 
Extérieurement il eft vulnéraire, déterfif, aftringent. 
Il entre dans l’ Fe SR & fypriqu :e de Charas: 


DA N CHE. 00 


Oxicedrus licia , Cedre à baies. 


N fe fert de fa réfine. 

À C’eft un petit arbre haut de quatre pieds & demi: fon 
tronc eft rortu & les rameaux pliants ; il a une odeur de Cy2 
près. 

Les fleurs mâles, qui font jaunes, reflemblent à celles du 
pécéient: él fleurie à au printémps. 

Les fruits du pied femelle font des baies verd pourpre, con- 
tenant plufeurs petits noyaux qui renferme une graine blanche, 
d'un gout femblable au précédenr. 


‘ Ïl vient fur les Alpes & dans le Languedoc. 
VE URI US. 


ie font les mêmes que du précédent ; mais on ne l'em- 
ploie pas communément, à caufe qu'il eft plus rare à trouver. 


PLANCHE 90. 


Draco - arbor, Sang- dragon. 
N fe fert de fa réfine. 


C’eft un grand arbre : le tronc eft gros; Le rateaux ne 
font feuillés qu'aux extrémités : les feuilles fout toujours vertes. 


E 
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Les fleurs font monopétales , découpées en fix parties. 

Les fruits font rouge de cerife, à trois loges, dans chacune 
defquelles on trouve un ou deux noyaux. 

Il découle du tronc de l'arbre une réfine rouge qui fe feche 
tout de fuite. 

H croît aux Ifles Canaries, & près de Madere. 


PLANCHE 9. 
Palma Amboinenfis, Sang-dragon d'Amboine. 


N fe fert de ia réfine tirée de fes fruits. 

C’eft un arbre haut de dix-huit pieds au plus : le tronc 
eft gros comme le bras, droit , jaunâtre ; les feuilles font ver- 
tes, velues par les bords. | 

Les fleurs font à fix pétales, dont les trois extérieurs fonc 
plus courts que les intérieurs. Mg 

Les fruits font plus gros qu’une aveline , blanchätres; les écail. 
les en font pourpres ; le dedans eft charnu : il contient un noyau. 

Il vient aux Indes Orientales , dans l’lfle de Java. 

Le fuc réfineux qu’on tire de fes fruits par la vapeur de l’eau 
chaude, eft rouge couleur de fang. 


PD'L'AN CHE 92 


Draco-arbor Indica, Sang-dragon d'Inde. 


N fe fert de fa réfine. 
C’eft un grand arbre : l'écorce eft rougeâtre, le bois dur. 
Les feuilles font verd gai, luifantes. 

Les fleurs font petites, jaunes , odorantes, d’un gout un peu 
amer. 

Les fruits font une efpece de gouffe de couleur cendrée , con- 
tenant deux ou trois graines tirant fur la forme des Haricots, 
luifantes, dures. 

Il croît dans l’Ifle de Java & près de Baravia. - 

Sa réfine fe tire par incifion : la liqueur fe condenfe en larmes 
rouges. 

Vertus ET UsAGES DES TROIS SANGS - DRAGONS. 


Les réfines de chacun de ces trois arbres fe reffemblent, & 
ont les mêmes vertus, qui font d’être incraflantes, deficati- 


TOME PREMIER - à 
ves, aftringentes : la dofe eft depuis un demi-gros jufqu’à un 


Bros. ù 


PLANCHE 02. 
Sryrax folio mali cotonet, Storax. 


N fe fert de fa réfine. SA | 
C’eft un arbre de la grandeur d’un Olivier ; il reffemble 
au Coignafier, PI, 234, par fon tronc, fon écorce & fes feuil- 
les qui font vertes, luifantes en deflus, blanches & cotoneufes 
en deffous. 

Les fleurs reffemblent aux leurs d'Orange : elles font mo. 
nopétales découpées en fix, blanches : il leur fuccede un fruit gros 
comme une noifette, blanchätre, charnu , douceâtre, puis amer, 
renfermant un ou deux noyaux très-durs, rouge brun, luifants, 
contenant une amande blanche , d’une odeur réfineufe, d’un 
gout âcre & défagréable : 47 fleurir en été. 

I vient en Syrie , en Silicie & en Provence ; mais il n’y donne 
point de rejettons. 

La réfine, qui découle des fentes de l'arbre, eft jaune rou- 
seatre, brillante, parfemce de quelques miettes blanchatres. 


VERTUS ET UsaAces. 


Cette réfine eft céphalique, cordiale , pectorale, alexitaire : 
la dofe eft depuis un demi-fcrupule jufqu’à un demi-gros. 

Extérieurement en fumigarion elle eft céphalique, fortifiante. 

Elle entre dans la Poudre de Joie, céphalique , odorante, 
la Thériaque, le Mithridat , le Diafcordium , les Trochifques 
d’Alipta Mufqués, le Baume apoplectique, la Pommade des 
Boutiques , l'Onguent Martiatum , l’'Emplätre céphalique & fto- 
machique, les Paftilles de Chypre. 


FAST 


PLANCHE 04 


Tacamahaca, Tacamaque. 


6): fe fert de fa réfine. | 
C’eft un grand arbre qui refflemble affez au Peuplier; 

il eft fort odorant : les feuilles font vertes deflus , blanchatres 

deffous. À ; 

Les fleurs reffemblent tout-a-fait à celles du Peuplier; les 
fruits font petits , de couleur fauve, renfermant un noyau fait 
comme un noyau de pêche. see 
2] vient dans la nouvelle Efpagne, en d’autres endroits de l’À- 
mérique & dans l’Ifle de Madagafcar. 

Sa réfine découle d’elle-même, & aufli par incifion ; la meil- 
leure eft la premiere : elle eft en larmes , jaune verdaire, d’une 
odeur aromatique. pénétrante., très-agréable, d’un gout aro- 
matique , réfineux. La feconde eft de différentes couleurs & 
d’une odeur plus foible. 

VERTUS ET Usaces. 

On emploie rarement cette réfine à l’intérieur, quoiaw’elle 
pañe pour pectorale. 

Extérieurement elle eft adouciflante, réfolutive , ftomachale, 
hyftérique, fortifiante. ; 

 Ælle entre dans l’Emplâtre céphalique , odorant, ftomachi- 


que, pour la Matrice, Diabotanum , de Maftic de la Pharm. 
de Londres. ; f 


DR EEE REA EE RU EPST ET PEN ONE RTE TARN: « 


SUCS COMME 
PLANCHE 95. 


Acacia vera, Acacia de la Gomme Arabique, 


N fe fert de fa gomme. 
C’eft un grand arbre épineux ; le tronc a un pied d'é- 
paifleur ; les feuilles font verd obfcur. 
Les fleurs forment une boule d’un jaune couleur d’or : elles 
font monopétales en tuyau grèle découpé en cinq quartiers : 
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il. leur faccede une goufle longue d'environ cinq pouces, rouf- 
featre, qui contient , entre chaque étranglement , une graine 
couleur de Châtaigne : 47 fleurit en été. 
*E vient en Egypte près le grand Caire, en Arabie , aux Côtes 
d'Afrique. 
Sa gomme découle des fentes du tronc & des rameaux en 
larmes jaune pâle. 
VErrus ET UsAlGEs 


La Gomme Arabique eft adouciffante, peétorale, tempéran- 
te : la dofe eft, en poudre, depuis un fcrupule jufqu’à deux gros, 
ou bien fondue dans une liqueur. convenable. 

Elle entre dans le Looc de fanté réformé de Charas, le Suc 
de Réglifle noir , la Poudre des trois Santaux , Adragant 
Froide, la Thériaque , le Mithridat, les Trochifques blancs de 

Rhaf , de Karabé, de Gordon, de Camphre. 


DETENTE 


DA NS EM 4 ER de ASE DE TS SA 2 no DD 2 PAS NE ER 2e LOTS 


PLAIN CG H:E196. 


| Tragacartha, Gomme Adragant, Viv. 
N fe fert de fa Gomme. 
C’eft un fous: arbriffeau. 

Les racines font brunes , branchues , profondes en terre, 

Les tiges ont environ un pouce de groffeur, longues de deux 
ou trois pieds, fe‘couchant vers terre, couvertes d’une écorce 
brune. Les rameaux font hériffés d’épines; les feuilles font 
verd blanchätre : la côte qui les porte, eft terminée par une 
épine forte. 

Les fleurs font légumineufes, d’un pourpre clair paraché de. 
lignes blanches : il leur faccede une gouffe affez courte, velue, 
partagée en deux loges remplies de petites graines. de Îa figure 
d’un rein : z/ fleurir en été. 

Il vient dans l’Afie, dans la Grece, dans l’Ifle de Crete. 

-_ La Gomme fuinte en abondance du tronc & des tiges : elle 
eft blanche, ou jaunâtre, fans odeur & fans gout. 


VEerTus ET Usages. ; 
La Gomme Adragant eft adouciffante , peétorale, diuréti- 
que : la dofe eft depuis un fcrupule jufqu'à deux gros. 
_ Elle entre dans la Poudre Diatragacanth rafraichiffante , Aro- 
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matique de Rofes, Diarrhodon , des trois $Santaux , les Tro- 
chifques blancs de Rhaf, de Karabé, de Camphre. 


ERNEST RER EN EEE TEE PE IR EEE EE ERP ET RPPEE ET RE  TE RS CERE PEN … 


PLANCHE 97. 
Fraxinus humilior , ? Minne-de’ Che 


Fraxinus rotundiore folio , 


N fe fert de leur fuc épaifi, ou fuc mielleux. 

Ces deux Frènes, qui donnent la Manne, reffemblent 
au Frêne ordinaire, Pl. 277. Les différences font que le pre- 
mier ne vient jamais fi haut, & que fes feuilles font plus peti- 
tes, & que le fecond a Îles feuilles plus arrondies : i/s fleuriffene 
au printemps. | 

Ces deux Frènes donnent également de la Manne. 

Ils viennent dans la Calabre, dans la Sicile & autres endroits 
de l'Italie. 

Le Suc mielleux , qu'on nomme Manne, fort du tronc des 
branches & feuilles d’abord d’elle-mème, & enfuite par inci- 
fion ; la premiere, qui eft la Manne en larmes , eft la plus pure; 
la feconde, qu'on tire par incifion, fe nomme Manne graffe : 
elle ef plus grofliere. | | 

La Manne à un gout doux & agréable. 


VERTUS ET USAGES. 


La Manne eft un purgatif doux, hydragogue : /4 Manne graffe 

afle pour être plus purgative que la Manne en larmes. 

Elle entre dans l'Eletuaire Diacarthami, dans l’'Hydragogue 
excellent de Renaudot, la Confection Hamech réformée de 
Charas. | 

La Manxe De Briançon fe tire du Meleze, PI. 79. On la 
recueille deflus fes feuilles, vers la fin de l'été, dans les années 
chaudes & feches : elle eft blanche , douce, agréable ; mais elle 
purge bien moins que la précédente : auf elle eft de peu d'u- 


fage. 
SO 
[3 9; s 


TO MAE PIRE MIE "R. 


# DRE ER PE PE IN EN PE TR ESA es 


PLANCHE 90. 
Alhagi, Manne d'Orient, Viv. 


N fe fert de fon fuc mielleux.  - 
La racine eft brune. 

Les tiges s'élevent d'un pied & demi & plus, épineufes, 
verd blanchätre : les épines font petites & molles. 

Les fleurs font léoumineufes , pourpre très-clair : il leur fuc- 
cede une goulle écarlate pale ; entre chaque étranglement eft 
une graine rouge de la forme d’un rein. 

Elle vient en Arménie, en Géorgie, en Perfe, en Egypte 
& dans quelques Ifles de l’Archipel. 

Son Suc, ou Manne, fe trouve par-tout fur la Plante, en 
forme de gouttes roufleâtres. 


VEN RAT OU S: 


_ Elles font les mêmes que la Manne de Calabre ci-deffus; mais 
il faut la nettoyer de toutes les faletés qui s’y rencontrent : c'eft 
pourquoi on s’en fert très rarement. 


RE RE ES PE RSS IEEE TRS > EN OR TEE DE TER EEE PRES 


COMMES RESINES. 


PLANCHE. 99: 
Afa-fœtida, Viv. 


N fe fett de fon Suc réfineux tiré de fa racine. 
La racine eft grande, noire en dehors, blanche en de- 
dans , d’une odeur de Poireau. 

La tige eft unique, haute de trois pieds, moëlleufe : les feuil- 
les font liffes, verd foncé, d’une odeur affez forte , d’un gout 
aromatique, âcre, fétide. Les fleurs font en parafol, blancha- 
tres : 1l leur fuccede un fruit femblable à celui du Panais, mais 
plus grand & plus noir. 

Elle vient en Perfe fur le haut des Montagnes, le long du 
Golfe Perfique. #. 

Le fuc fe tire de la racine par incifon : il eft d’abord blanc 
& liquide ; il devient enfuite brun & vifqueux : fon odeur eft 
très-forte & très-défasréable, E 4 
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ci VertTus ET UsAces. | 4 
L'Affa-férida, ou le fuc tiré de fa racine, eft hyftérique 


diaphorétique , fudorifique : la dofe eft depuis douze grains juf- 
qu’à un gros, 
Extérieurement il eft hyftérique, réfolutif, émollient. . 
Il entre dans la Poudre hyftérique, les Trochifques de Myrrhe, 
le Baume Urérin , l'Emplâtre pour la Matrice. 


P LAN CHE. E006: 
E uphorbium , Euphorbe. 


N fe fert de fon fuc gommeux réfineux. 
C’eft un arbrifleau qui devient de plus de dix pieds de 
haut. 
La racine eft groffe : elle s'enfonce droit en terre , fibreufe, 
brune en dehors, blanche & ligneule en dedans. 
L’écorce du tronc & des branches eft verd brun en dehors ; 
le dedans eft rempli par une pulpe blanchâtre, laiteufe; les feuil.- 
les font crenelées, épineufes. 
Les fleurs viennent dans les finuoftés des feuilles : elles font 
à cinq pétales; il leur fnccede des fruits d’un rouge léger, à 
trois loges, d’un gout aftringent : elles contiennent chacune une 
graine ronde, cendrée en dehors, blanchâtre en dedans : i/ fleu- 
rit en été. 
Il vient en Afrique & au Malabar. 
Le fuc découle par incifion de toute la plante ; il eft laiteux, 
acre , un peu brülant : il n’a point d’odeur; il devient couleur 


d'or. 
VERTUS ET UsAGeEs. 
C'eft un purgatif hydragogue, trop violent pour s’en fervir 
intérieurement ; extérieurement il eft inciff, digeftif. 
Ïl entre dans les Pilules d’Euphorbe de Quercétan, Férides, 
le grand Philonium , l'Huiie d'Euphorbe. e 
" », 
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PLANCHE IOI. 
Oreofelinum galbaniferum, Galbanum , Viv. 
CO" fe ferc de fon fuc gommeux réfineux. 


La racine eft aflez groife , ligneufe, pâle. 
Les tiges ont cinq pieds & plus de haut, remplies d’une moëlle 
blanchätre : les feuilles font verd de mer, d’une odeur & d’un 
gout acre. 
Les fleurs font en parafol, jaunes; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées, prefque rondes, applaties, cannelées, brun roux, 
d'un gout aromatique piquant : elle fleurit en été. 


Elle vient en Syrie, en Mauritanie, en Perfe, en Afrique. 
VerTuser UsAGes, 

Le Suc nommé Galbanum, eft pectoral, apéritif, carmina- 
tif, hyftérique, alexitaire. 

Extérieurement 1l eft incifif, maturatif, émollient. 
- I] entre dans la Thériaque, le Mithridat, le Diafcordium , 
TOnguent des Apôtres, le Baume Utérin de Charas, l'On- 
guent Althæa, l’'Emplâtre de Galbanum , le Diachilum avec les 
Gommes, l’Emplatre de Mucilage, Manus Dei, Magnétique, 
Divin, pour la Matrice, lOxicrocéum, le Sryptique, le Dia- 
botanum. 
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SUCS UE APR AT FES 
PL AN CHE TO7: 


Aloë foccotrina , Aloès fuccotrin, Vrv. 
N fe fert de fon fuc. 


La racine eft couverte d’une écorce cendrée : elle eft tu- 
béreufe. | 
La tige s’éleve d’un pied & demi; les feuilles font épaiffes, 
verd foncé. 
Les fleurs font monopétales en tuyau, purpurines : il leur 
fuccede des fruits triangulaires partagés en trois loges remplies 
: de graines : elle fleurit en été. “HN 


PE DONNE TN 
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Elle vient dans l’Ifle de Saccotora. 

Le fuc fe tire en incifant , ou coupant les feuilles en travers: 
ce fuc en s’épaififfant devient de couleur jaune fauve, très 
amer. 

VerTus ET UsaAces. 

Il eft purgatif, hyftérique, apéritif, ftomachique : la dofe, en 
fubftance, eft depuis un fcrupule jufqu’à deux, en Bol ou Pilules. 

Extérieurement 1l eft vulnéraire, déterff. 

Il entre dans la Teinture d’Aloès, l’Elixir de Propriété, l'Affa 
Picra , l’'Hiéra d’Agaric, l’'Hiéra Logudii , les Pilules Aloëphan- 
gines de la Pharmacopée de Londres , d'Hiéra fimples & compo- 
fées, Aggrégatives, ou Polycreftes, d'Ammoniac, Cochées, 
Fetides, d'Or, Sine quibus, Stomachiques, Angéliques, Mer- 
curielles , Impériales de Lyon, Hyftériques, Mézentériques, 
Hydropiques & Tartareufes de Bontius, Tartareufes de Schro- 
der , l’Extrait Panchymagogue, l'Huile de Scorpion compofee, 
lOnguent Arthanica, le Mondificatif d’Ache , l'Emplâtre de Pa- 
racelle, de Charpie, le Styptique, le Collyre de Lanfranc. 
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PLANCHE 103. 
Aloë vulgaris, Aloès hépatique, Vrv. 
N fe fert de fon fuc. 
La racine a deux pouces & plus d’épaiffeur , & au moins 
un pied de long, fibrée. 

La tige a jufqu’à trois pieds de haut ; les feuilles font épaif- 
fes, charnues, garnies de vaifleaux pleins d’un fuc jaune très- 
amer. 

Les fleurs font monopétales en tuyau, jaunâtres, avec des 

lignes verd pâle : il leur fuccede un fruit triangulaire à trois lo- 
ges, rempli de graines plates : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les deux Indes. 

On pile les feuilles pour en exprimer le fuc qu’on fait fécher 
au foleil- 

L'Aroës CaBAzLin eft le marc qu’on fait fécher de même: 
c’efc celui qu'on emploie pour les chevaux. 


Viens. 
L’Aloès Hépatique a les mêmes vertus que le Succotrin qu'on 
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lui préfere toujours , attendu que celui-ci eft plus groflier , épais 
& défagréable. 


PLANCHE 104. 
Scammonia Syriaca, Scammonée, Viv. 


N fe fert de fon fuc réfineux. 
La racine eft épaifle, reffemblant à celle de la couleu- 
vrée, PI. 181, brune en dehors, blanchätre en dedans, laiteufe , 
fibreufe. 

Les tiges ont jufqu’à cinq pieds de longueur, grimpantes , ou 
fe répandant fur verre. Les feuilles font verd foncé. 

Les fleurs font monopérales , blanches , tirant fur le pourpre, 
refflemblant à celles du petit Liferon, PI. ss 7 : il leur faccede une 
capfule pointue, pleine de graines noiratres. 

Elle vient en Syrie, autour d’Alep. 

Le fuc fe retire de la racine qu’on incife ; il devient opaque 
& gris noir. 

VerTus ET UsAcGes. 
… Cefuceft purgatif, hydragogue, mais non fans danger, quand 
il n’eft pas bien corrigé & adminiftré. 

La Scammonée entre dans les Pilules Polycreftes , Cochées, 
Férides, Dorées, Sine quibus , Mézentériques , Mercurielles, 
de Sagapénum, d'Hiere de Coloquinte , la Bénédicte laxarive, 
le Diaprun folutif compofé , le Diaphænic, la Confection Ha- 
mech , l’Electuaire de Pfyllium, le Caryocoftin, l'Opiat Mé- 
zentérique laxative , l’Electuaire Diacatharmi, de Citron, So- 
lutif de Suc de rofes. 


Carcapull:, Gomme gutte. 


N fe fert de fon fuc gommeux réfineux. 
C’eft un grand arbre. 
La racine eft groffe & fe répand au large, 
Le tronc a dix à douze pied: de tour; l’écorce eft rougeitre , 


ayant un croute noiratre en dehors, & d’un blanc tirant fur le 
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jaune en dedans; les feuilles font verd foncé, luifantes en deflus., 
verd gai par-deffous , d'un gout acide. 

Les fleurs font à quatre pétales, couleur de chair & jauni- 
tres, fans odeur, d’un gout un peu acide ; il leur fuccede des 
fruits gros comme une Cerife , à côte de melon, d’un blanc 
jaune, pulpeux, renfermant ds graines bleu foncé, “oblonguss , 
groffes comme le doigt, plates. 

Il croit à la Chine, à be à Camboie & dans quelques Pays 
de l Amérique. 

Le fuc fe tire par incifion; il devient opaque & dur, d'un 
jaune fafrané , fans odeur & prefque fans gout. 

VERTUS ET UsAces. 

Ce fuc gommeux eft un violent purgatif hydragogue ; il n’efe 
pas fans inconvénient quand il eft mal dofé: la dofe eft depuis 
deux grains jufqu'à à cinq & fix, & il purge par haut & par bas, 
depuis quatre grains jufqu'à huit ou dix. 

Il entre dans l’Electuaire antihydropique, Extrait Cacholique 


& Cholagogue dé Rolficius, les Pilules hydropiques de Gom- 
me gutte. 


PLANCHE 106. 
Papaver hortenfe, Pavot blanc, Opium, ANN. 


N fe fert de fon fuc gommeux réfineux & des graines. 
La racine eft prefque groffe du doigt, pleine d'un lait 
amer. 

La rige eft de trois pieds de haut; les feuilles font a de 
mer. 

Les fleurs font à quatre pétales blancs; 1l leur fuccede un fruit 
gros comme un œuf, dans lequel font nombre de petites g graines 
blanches, d’un gout huileux. Toute la plante eft rc elle 
fleurit en étre. 

Elle vient en Perfe, en Egypte, en Natolie, aux Indes ; on 
la cultive dans les pins 

Le fuc, qu'on nomme Opium, diftillé des incifons que l’on 
fait au fruit ; il devient compaéte, d’un roux noiratre, d'une 
odeur affoupiffante &, défagréable , d’un gout âcre & amer. 


Nota. Ce Payot, cultivé dans nos Jardins, ne donne point d'Opium. . 
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VERTUS ET Usaces. 

L’'Opium eft très-narcotique intérieurement; mais, fuivanc la 
dofe , il fait fouvent des effets contraires; car il endort, ou il 
empèche de dormir : il donne la mort, ou il appaife Les dou- 
leurs par le fommeil ; la jufte dofe eft ordinairement d’un grain. 

Extérieurement il eft incifif, réfoiutif, émollient. 

Il entre dans la Thériaque, le Mithridar, le Diafcordium, 
POrviétan, le Philonium Romain, de Perfe, de Mefvé, les 
Pilules de Cynogloffe, de Matthieu, le Baume Hypnotique 
de Charas, le Repos de Nicolas, les Trochifques de Karabé. 
. Les graines entrent dans le Sirop de Jujubes , la Poudre de 
Rofes de l'Abbé d'Hali, le Repos de Nicolas, le Philonium, 


les Trochifques d'Alkekenge, de Gordon. 


Nota. On fait, avec les graines, de l'huile qui n’a aucune vertu affou- 
pilante, qu'on nomme Huile d’@üllette, de façon qu’en bien des Pays on 
s’en fert au lieu d'Huile d'Olive. 


PLANCHE 107. 


Acacia fpinis ternis, Acacia du Sénégal. 


Et Acacia eft mal nommé à la rête de cette Planche; car 

le nom d’Acacia folio fcorpioides leguminof: eft une des 
Phrafes de l’Acacia vera , PL. 95, & celui-ci doit être nommé 
Acacia fpinis ternis , Acacia du Sénéoal ; il donne , comme l’4- 
cacia vera, PI. 95 , la Gomme Arabique, & nullement le fuc 
dont il eft ici queftion, c’eft l'Æcacia vera qui le donne: pour 
cet effet on prend fes goufles non encore mures, on les arrofe 
d’eau, on les broïe, on les exprime, puis on les fait bouillir 
pour épaiflir le fac dont on forme de perites males. 

VIE RTUS:Er IU Sens. 


Ce fuc eft incraffant , ftomachique , répercuffif , aftringenc : 
la dofe eft depuis un demi-gros jufqu'à un gros. 


Il entre dans la Thériaque, le Mithridar, les Trochifques de 


3 


Karabé, l'Onguent Styprique. | 
À Pégard de l’Acacia du S énéval repréfenté dans certe 
Plañche 107" 


C'eft un arbre de quinze à vingt pieds, épineux, 


$ 
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L’écorce eft grife , le bois rouge , Les feuilles verd pale en def 
fous. 
Les fleurs font en épi à cinq pétales rouges; il leur fuccede 
des gouffes longues , blanchâtres, contenant des graines de mè- 
me couleur, rondes, applaties : il fleurit en été. 
Il vient en Afrique, au Sénégal. 


VER Tu S. 


Il donne la Gomme Arabique , pareille à celle de ? Acacia 
vera : cette Gomme fort d’elle-même de l’arbre, & elle a les mè- 
mes vertus. 


PLANCHE 10 
Prunus. fylveftris, Acacia de notre Pays Prunelier. 


N fe fert du fuc de fes fruits, de fon écorce, des fleurs & 
feuilles. 

C'eft un arbrifleau épineux , fort commun dans les haies. 

La racine eft noire. 

L'écorce eft cendrée; les feuilles font verd foncé. 

* Les fleurs paroiffent avant les feuilles ; elles font à cinq pé- 
tales blancs , un peu odorantes ; ameres ; 1l leur fuccede un fruit 
gros comme un grain de raifin, d’un bleu très-fonce, d’un gout 
fort aftringent , contenant un petit noyau, imitant celui de la 
Cerife, mais plus alongé , lequel renferme une amande : 47 fleu- 
rit au printemps. 

Il vient par-tout dans nos climats. 

On exprime le fuc des fruits non tout-à-fait mürs, & on le 
fait épaiflir en cuifant , jufqu’à confiftence d’extrait folide qu'on 
nomme Acacia noffras, ou Acacia d'Allemagne , & on le fubftitue 
à celui d’Acacia vera ci-deflus. Voyez l'explication de la PL. 107, 

VEerTus ET Usages. 

Ce fuc eft plus aftringent que celui d’Acacia vera. 

L’écorce, les feuilles & les fruits non encore muürs, font 
aftringents , deflicatifs , rafraichiffants. 

Les fleurs fraîches & les fruits bien mûrs font laxatifs, 

Les feuilles entrent dans l’'Onguent de la Comreffe. 


E 
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PLANCHE 109: 
Hyppocifus, Hyppocifte, ANN. 


N fe fert de l'extrait de fon fuc. 
C’eft une plante parafire : elle vient au bas du tronc, ou 
dur les racines du Cifte, PI. 86. 

La tige monte de trois ou quatre pouces, en s’élargiflant de- 
puis quatre ou cinq lignes jufqu'à un ou deux pouces : fa cou- 
leur , ainfi que celle de fes écailles, varient, foit blanchätres, 
pourprées, jaunes, &c. : 

Les fleurs font monopétales en cloche terminée en quatre 
parties rouges comme le calice du Grenadier, PI, 361 ; 1l leur 
fuccede un fruit de la mème couleur, plein d’un fuc clair & 
gluant , rempli de quantité de très-perites graines. 17 fleurir en 
été. 

Pour avoir ce fuc on pile les fruits récents; on en exprime 
le jus, on le fait fécher au foleil; il s’y épaiflit jufqu’à confif- 
rence d'extrait folide. 

VErtTus ET UsaAces. 


Ce fuc a les mêmes vertus de celui d'Acacia ci-deflus; il eft 
très-aftringent : la dofe eft depuis un demi-gros jufqu’à un gros. 
Il entre dans la Thériaque, le Mithridat, les Trochifques de 


Karabé , l’'Emplâtre Royal pour les hernies. 
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PLANCHE ÏI0o. 
Areca palmæ foliis, Cachou. 


N fe fert de l'extrait du fruit. 
C'eft un grand arbre. 

La racine eft épaiffe de huit pouces, longue, noirâtre. 

L'écorce eft verd gai, liffe & très-unie ; le cronc a huit pou- 
ces de diametre près la racine: les feuilles font vertes , luifantes. 

Les fleurs & les fruits ont chacun les gaines qui les enfer- 
ment à part l’une de l’autre : ces gaînes fon jaunatres en dehors. 

Les gaïnes s'ouvrent; les fleurs fe voient alors : elles font à 
t@is pétales ; celles des fruits ouvertes, les fruits müriffenc & 
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deviennent jaune doré , remplis d’une moëlle jaunâtre ; ils ren 
ferment un noyau gros comme une aveline, couleur de canelle; 
légérement aftringent. 

Il vient aux Indes, vers la Mer, à Surate, au Péou, au 
Malabar. | 
VERTUS. 
.. Le fuc du fruit devient dur & folide par ébullition ; il eft af 
tringent , ftomachal , pectoral. 


DU JUS DE RÉGLISSE. 
Voyez pour la defcription de la Plante, la PL. 17. 
 @ E jus eff le fuc de fa racine , épaiffi par ébullition; il deviene 
compacte ,» ec & noir. t 
! VUE: RIT US. 


Ce fuc eft un excellent béchique. 
Il entre dans la Thériaque , dans les Trochifques noirs de 


Charas. 


PLANCHE TII 
Arundo faccharifera, Canne de fucre, Viv. 


N fe fert du fuc extrait de la plante. + 

La tige eft haute de neuf a dix pieds, liffe, luifante | 

d’un verd jaune, remplie d’une moëlle blanche & douce ; les 
feuilles font verd jaunatre. 

Les fleurs font à étamines, renfermées dans un duvet léger: 
1l leur fuccede une feule graine pointue, étroite. 

Cette efpece de Rofeau , nommé Canne de fucre, vient dans 
les Ifles Canaries, dans les Indes, dans les Pays chauds de l’A- 
mérique. ; 

On tire fon fuc en preffant la plante, & enfuite on le rend 
un extrait folide par ébullition. 

VEertTus er UsAGeEs. 


Cet extrait, nommé fucre, eft béchique, adouciffant, fto- 
machal ; il entre dans prefque tous les remedes internes. 
Le fuc, extrait fur le lieu, devient gris ou roux, & fe nomme 


Mofcouade : 
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Mofcouade : on le raffine ou purifie par plufieurs procédés; on 
a d’abord là Caflonade, puis le Sucre rafiiné , le Sucre Royal; 
le Sucre Candi. 


Exrérieurement il eft vulnéraire. 


PLANCHE ÏIIZ. 
Arundo mambu ; Bambou, Viv: 
Où fe fert de fon fuc épaifi & durci. 
La racine eft genouillée & fibrée. 

Les tiges avant que de donner leurs rameaux, s’élevent de dou: 
ze à duinze pieds : elles font vera brun étant das & nouvelles : 
elles deviennent, en vieïilliffanc, d’un blanc jaunâtre; elles font 
remplies de moëlle : les CES font vertes. 

Les fleurs font à étamines dans des épis écailleux comme le 
froment... 

Il vient aux Indes One 

La moëlle du dedans du ÆMambu eft liquide : elle fuinte & 
fe durcit à l'air, de façon qu elle paroït en confftance de fucré 
plus ou moins blanc ; 5 ‘alors fon gout eft un peu aftringent, 


VERTUS: 
k Ce Sucre eft adouciffant. 


PLANGEHS 112. 


Acer montanum , Erable de Canada: 


NN fe fert de fon füc épaifli: 
C’eft un grand arbre. ARR 

Les feuilles font verd foncé én deffus ; prefque blanches en 
deffous : leurs queues 1 font rougeätres. 
- Les fleurs font à plufieurs pétales, d'un blanc verdâtre 3 
il leur fuccéde un Fruit com pofé de deux ou trois capfules aïlées : 
chacune contient une graine blanche arrondie : :/ fleurir au 
printemps. 

Il vient en Canada. 

Le fuc fe tire par incifion ; on le me épaiffir par ébullition ; 
il devient un fucre brun, pareil en tout au vrai fucre, & ayanë 
les mèmes vertus: 

F. 
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PLANCHE I14 


ÆApocinum S'yriacum , Apocin d'Esypte, Viv. 
N fe ferc de fon fucre. 
Elle s'éleve à trois pieds, laiteufe , amere, âcre; toute 
la plante paroit faupoudrée d’une farine blanche. 

Les fleurs font à cinq pétales d’un jaune fafrané ; il leur fuc- 
cede des fruits taillés en Poire renverfée , verds dehors, jau- 
nes dedans, remplis d’un duvet blanc & moux comme de la 
foie , dans lequel font des graines, imitant en petit celles de 
la Citrouille , brunes en dehors , blanchâtres en dedans, d’un 
gout amer : elle fleurir en ete. 

Elle vient en Eoyprte. 

La larme laiteufe , qui découle de cette plante, fe fige & fe 
durcit en efpece de fucre; mais ce fucre elt âcre & brülant, & 
ne paroît pas avoir aucunes qualités des Sucres précédents. 


= r 


CHAMPIGNONS, GALLES, 6c. 
PLANCHE 115. 


Tubera cervina, Truffies de cerf, ANN. 
C ’Eft une efpece de Truffle ou Champignon qni croit en terre 


comme les autres Truffles ; il s’en trouve depuis la grof- 
feur d’une Aveline , jufqu'à celle d'une Noix : fon écorce imite 
le cuir : elle eft gris roux; la fubftance du dedans eft entre 
dure & molle, d’un noir pourpré, divifée en cellules pleines 
de petits grains : cette Trufile fraîche a une odeur fpermatique 
forte. 
Elle vient fur les hautes montagnes d'Allemagne & dans les 
bois en Hongrie. 


VAEMRS TOURS. 


Elle eft aphrodifiaque : la dofe en poudre eft d’un gros à un 
gros & demi. 


Auricula Jude, Oreille de Judas, ANN. 


C'’eft une excroiffance tirant fur le Champignon, qui vient vers 
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le bas du tronc des vieux Sureaux : elle eft attachée au tronc 
comme l’Agaric ci-deflous, noirâtre en deflus, gris blanc en 
deffous, unie, fpongieufe, coriace, faifant quelques replis qui 
imitent une Oreille. 


VER Tu S. 
- Extérieurement elle eft deflicarive , aftringente. 


PLANCHE EE. 
Agaricum , Agaric, Viv. 
CG . une fubftance fongueufe imitant le Champignon. Il en 


vient fur différents arbres ; mais on ne fe fert en Médecine 

que de celui qui fe trouve attaché fur le tronc du Meleze, PI. 79, 

oùileft figuré en petit; il s’en rencontre de différentes groffeurs , 
ou comme le poing, ou comme la tête. 

L'écorce eft dure, gris roufleûtre ; la fubftance du dedans 

eft fongueufe, blanche, friable, & comme de la farine, d’un 


gout d’abord douceñître , puis amer, âcre, dégoutant , légére- 
ment aftringent. 


On fe fert de fa fubftance intérieure. 


VERTUS ET USAGES. 

L’Agaric eft purgatif hydragogue , béchique, incifif : la dofé 
eft en fubftance , depuis un demi-oros jufqu'à un gros & demi; 
& en infufion ou en décoétion, depuis deux gros jufqu'à une 
demi-once. ; 

Il entre dans la Thériaque , le Mithridat, la Confection Ha- 
mech, l’'Hiere Picre avec l’Agaric, l’'Hiere de Coloquinte, Île 
Sirop de Rofes avec le Séné & l’Avaric, d’Hellébore, de Quer- 
cétan, les Pilules d'Agaric, Sire quibus, Mercuriales. 


Galle, Noix de Galles d'Alep. 


C’eit une extravafion de la feve nourriciere des feuilles du 
Chène, occafionnée par la piquure de certains Moucherons qui 
en même-temps y dépofent leurs œufs ; la feve recouvre ces 
œufs, & forme autour une enveloppe ronde dure , plus ou moins 
raboteufe , de couleur roufe. sie 

Quand les Infectes, qui y ont cru, en veulent me , ils y font 
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un trou; fi on n’y appercçoit aucune ouverture, on les y trouve 

ou en Nymphes, ou en Moucherons. d 
Les meilleures Noix de Galles font celles d'Alep en Arménie: 

elles font groffes comme une petite Noix ou une Aveline, ver- 

datres ou noiratres, rélineufes en dedans. 


3 


V'E R°T Us. 
Elles font aftringentes, fébrifuges : la dofe eft depuis un de- 
mi-gt0s jufqu’à un gros. 


Extérieurement elles font répercuflives. 


PLANCHE T17. 
Îlex aculeata, Kermès. 
N fe fert de l'Infeéte qui fe nourrit fur l’arbriffeau qu'on 


va décrire. 

L’arbriffleau eft un Chène verd; c'eft-à-dire, dont les feuil- 
les toujours vertes ne tombent point. | 

La racine s’érend en rampant en long êc en large, rougeâtre 
ou noiratre, à 

Les feuilles font d’un beau verd; l'écorce du tronc eft blan- 
châtre ou cendrée. 

Les fleurs font mâles & femelles fur le même pied ; les mâles 
font à étamines raffemblées fur un châton lâche ; les femelles 
font fans étamines , en forme de bouton, qui devient un gland 
affez petit. /Z fleurit au printemps. 

Il vient en Italie, en Efpagne , en Languedoc, en Provence. 

Le Kermès eft un petit [nfecte qui { nourrit & palle fa vie 
fur le Chène verd qu'on vient de décrire. Voyez A 5. fur la 
Planche. Cet animal, plus petit qu’un grain de Müller, fe fixe, 
au premier prinremps, en grand nombre fur l’arbre ; 1l y refte 
immobile, fuçant fa feve ; 1l s’enfle ainfi peu à peu. Enfin, il de- 
vient rond & gros comme un pois ; alors 1l eft tout entouré d’un 
duvet cotoneux. La femelle fait fes petits fous elle: elle meurt 
enfuite; & fa carcafle, refflemblant à une moitié de coque, les 
met à couvert jufqu’à ce qu’ils en fortent pour recommencer la 
même manœuvre : ils font alors d’une belle couleur écarlate ; on 
détache, avec l’ongle, les coques, œufs & petits ; on arrofe le 
tout de vinaigre, puis on fait fécher au foleil, après avoir féparé 
Jes coques comme inutiles. 


TOME PREMIER. 8 
VERTUS ET UsAGESs.* 

Le Kermès eft aftringent, ftomachal, cordial, hyftérique : la 
dofe en fubftance eft depuis un demi-fcrupule jufqu’à une demi- 
once ; & en Sirop, depuis une demi-once jufqu’à une once. 

Le Sirop entre dans la Confection Alkermès , & la Poudre 
dans la Confection d'Hyacinte , la Poudre de Perles rafraîchif- 


fante. 


“HT y 


PLANCHE 116. 
Opuntia , Raquette, Cochenille. 
O fe fert de l’Infeéte qui fe nourrit fur la Plante qu'on va 


décrire. 

La Plante fe nomme en François , Raquette ou Figue d'Inde: 
elle n’a point de tiges, mais des feuilles fingulieres , d’un verd 
clair, très-épaifles & charnues, parfemées en quinconce de pe- 
tites épines imitant des éperons : dans cette efpece d'Opuntia , 
les fleurs font jaunes à plufeurs pétales : il leur fuccede des fruits 
rouges reflemblant pour la forme & la groffeur , à des Figues 
ordinaires : elle fleurit en été. 

Elle vient en Amérique , au Mexique. 

Le petit Animal, qu’on nomme Cochenille, & qui s'attache 
fur cette Raquette, eft du genre du précédent , de la même grof- 
feur, fe fixant de même fur la plante pour fe nourrir de fon fuc; 
du refte fes procédés font les mêmes : fa couleur eft cramoifi, 
autrement d’un rouge pourpre. On en fait la récolte en les déra- 
chant de deflus la plante, puis on les fait mourir dans l’eau 
bouillante , enfuite fécher au foleil ou au four : ils deviennent 
alors gris cendré , mêlé de rouge. 


VERTUS ET UsAces. 


La Cochenille a les mêmes vertus que le Kermès : elle eft 
alexipharmaque & fébrifuge. 
Elle entre dans la Confection Alkermès. 


Fin du premier Tome & des Exotiques. 
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PLANCHE IT9. 
Abrotanum mas, Aurone mâle, Viv. 


UNN fe fert de fes feuilles & fommités Aeuriès. 
La racine eft figneufe , un peu fibrée. 

Les tiges s’élevenrt de quatre ou cinq pieds, rougeatres, cañs 
nelées , remplies de moëlle blanche ; les feuilles font verd blan- 
châtre , d’une odeur forte, d’un gout âcre & amer. 

Les fleurs font à fleurons très-courts , jaunatres ; 1l leur fut- 
cede de petites graines fans aigrettes : elle fleuri en été, 

Elle vient fur les montagnes en Italie & dans nos Pays chauds, 

VerTus ET UsAGEs. 

Elle eft apéritive, incifive, hyftérique, vermifuge; mais on 
s'en fert rarement. 

Elle entre dans l'Onguent Martial. 


Abrotanum fœmina, Garderobbe, Vrv. 
OO fe fert de fes feuilles, fommités Aeuries & graines. 
La racine eft ligneufe , branchue. AA 

Les tiges s’élevent d'un pied & demi, garnies d’un duvet blan- 


châtre, ainfi que les feuilles qui font d’une odeur aromatique , 
forte, d’un gout âcre & amer. 


Les fleurs font à fleurons jaunes ; 1l leur faccede une graine 
Jonguette brune, fans aigrette : elle fleurir en été. 
Elle vient en Provence , en Italie, aux lieux incultes. 


VerTus ET UsAces. 


Elle a les mêmes vertus &c ufages de la précédente , & elle eft 
auffi rarement en ufage. 


G 


IN DIGENES. 


ICE TE PE RPREAUZ 


ps US LD og ES Pa MON Le HT TT: 


PEPAUN CEE" TT 
Abfcynthtum majus, Grande Abfynthe, B. An. 


N fe fert de fes feuilles & fommités euries. 
La racine eft fibreufe, ligneute , d’un gout aromatique, 
agréable, 

La tige s’éleve à deux & trois pieds de hauteur , cannelée, 
blanchätre , moclleufe. 

Les feuilles font blanchâtres , d’une odeur aromatique forte, 
d’un gout très-amer. 

Les fleurs font à fleurons jaunes : il leur fuccede une petite 
graine fansaigrette : elle fleurir en été. 

On la cultive dans les Jardins. 

Venus .sT Usacrs. 

Elle eft ftomachique, apéritive, hyftérique, fébrifuge:la dofe, 
en infufon dans le vin ou dans l’eau, eit de quatre à fix onces. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, réfolutive. 

Elle entre dans la Poudre de Palmarius, contre la rage, le 
Sirop Cacheétique , Lientérique , la Confeion Hamech, les 
Pilules Sire quibus ; Agorégatives, de Rhubarbe ftomachiques, 
l'Onguent Martiatum , le Mondificatif d’Ache, l’'Emplâtre de 
Mélilot , le Baume Tranquille des Cordeliers , l'Eau Vulnéraire. 


PEN CHE T22; 


Abfcynthium minus five Ponticum , Petite Abfynthe, 
Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fommités fleuries. 
Les racines font petites & en quantité, fibreufes, d’un 
gout aromatique. 

Les tiges s’élevent d’un pied & demi ou de deux pieds, ver- 
dûtres ou pourprées ; les feuilles font garnies d’un duvet court 
& blanc; leur odeur eft douce ; leur gout amer. 

Les fleurs reffemblent à celles de la précédente ; mais plus pe- 
tites & plus odorantes que les feuilles : e/le fleurit en été. 

On la cultive dans les Jardins. 


TOME SECOND. 5: 
Vie RTrU)s: 
Elle a les mêmes vextus de la précédente ; mais plus foibles. 


Acanthus fativus vel mollis, Branche Urfine, Viv. 
N fe fert de fes feuilles. 


La racine eft charnue, fe répandant de tous côtés, noi- 
ratre en dehors, blanchätre en dedans, garnie de chevelu. 

La tige s’éleve à trois pieds; les feuilles fonc verd foncé, lui- 
fantes. 

Les fleurs font grandes, monopétales, couleur de chair ; il leut 
fuccede un fruit en forme de Gland partagé en deux loges , cha- 
cune renfermant une graine applatie roufleätre : ele fleuric en 
été. 

Toute la plante eft remplie d’un fuc gluant, 

Elle vient en Italie , en Sicile. 


VERT US: 
Elle eft une des cing Plantes émollientés. : 
… Elle eft adouciffante ; on l’emploie en lavements, cataplafmes, 
fomentations. . 


PLANCHE 124 
Acetofa pratenfis, Ofeille longue, Viv. 
"NN fe fert de fes feuilles, racine & graine. 
La tacine eft longue, jaunatre, fibteufe, d’un gout amer, 
aftringent. 

Les tiges s’élevent jufqu’à un pied & derni; les feuilles font 
verd foncé, d’un gout acide. 

Les fleurs font à éramines ; il leur fuccede un fruit à trois an- 
 gles, qui contient une graine triangulaire couleur de Chätaigne : 
elle fleurit en été. 

Elle vient dans les prés & bois: on la cultive dans Les Potagers. 


Acetofa hortenfis, Ofeille ronde, Viv. 


On fe fert des mêmes parties de la précédente. à 
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La racine eft rampante, menue, d'un gout aftringent. 
Les tiges s'élevent d’un pied ; Je fulles loru verdide mer. 


Lesfie &c fruits comme la Préecdente : : elle fleurit en été. 
On la cultive dans les Potagers. 


VERTUS ET USAGES DES bEUx OSEILLES. 


Elles ont les mêmes vertus; on s’en fert intérieurement & - 
extérieurement. 


Intérieurement elles font ones rafraîchiffantes , fé- 
brifuges , = anufcorbutiques. 

D cc apéritive, diurétique. 

La graine eft cordiale, aftringente , adouciffante. 

Extérieuremenr les feuilles font réfolutives, maturatives, fup- 
purat tives. 

Elle entre dans lOpiat de Salomon. Sa graine entre dans la 
Confection d'Hyacinthe , la Poudre de Perles rafraichiffante , 
le ni d’ Ellébore, le a 


PLANCHE 125. 
Adiantum verum, Capillaire de Montpellier | Viv. 
AN fe fert de toute la plante. 


LiŸ La racine eft menue, fibreufe, oblique en terre. 

Les tiges ont environ un demi- pied de longueur : elles fe ré- 
pandent ‘obliquement fur terre. 

Les feuilles fonc verd ordinaire, un peu odorantes ; leur gout 
eft légérement amer, aftringent, agréable : elles font vertes toute 
laoice 

Elle n’a point de fleurs apparentes; les fruits font des amas 
de petites graines prefque impercepribles, cachées fous les re- 
phs des bouts des feuilles. 


Elle vient en Languedoc, aux bords des puits, fur les rochers 
humides. 
Adiantum Americanum , Capillaire de Canada, Viv. 
On fe fert de toute la en 
La racine eft très-menue , fibrée & garnie de chevelu noir. 


Les riges s’élevent depuis huit pouces jufqu'à deux pieds & 
plus , pourpre foncé , luifantes, 
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Les feuilles font verd ordinaire, d’une odeur & d’un gout 
agréable, un peu acre. 
Elle n’a point de fleurs apparentes ; les fruits viennent aux 
mêmes endroits qu'à la précédente. 
Elle vient en Amérique, dans le Brefil, la Virginie & le 


Canada. 


PLANCHE 126. 
Adiantum nigrum, Capillaire noir commun, Viv. 
N fe fert de toute fa plante, 
La racine eft mince, oblique en terre, garnie de fibres 
& de chevelu noir, d'un gout äcre & un peu douceitre. 
Les feuilles & leurs queues font longues d'environ huit pou- 
ces, noires, luifantes. 
Elle n’a point de fleurs apparentes ; les fruits font appliqués 
à l'envers des feuilles, compofés de petites graines ,, formant 
des lignes qui imitent des nervures. . 


Elle vient à l'ombre fur des racines d'arbres , fur les vieilles 
murailles. 


PLANCHE 127. 
Adiantum album, Capillaire blanc, Viv. 
N fe fert de toute la plante. : 


La racine elt un peu plus groffe que celle de la précé- 
dente , garnie de fibres noirâtres : elle eft verdâtre, d’un gout 
douceütre , très-aftringent. 

Les feuilles & leurs queues d’un verd'noirâtre, font de la lon- 
gueur de la précédente. 

Elle n’a point de fleurs apparentes ; les fruits viennent à l'en- 
vers des. feuilles, par petits boutons, remplis par des graines 
roufleatres imperceptibles. 

Toute la plante eft quañ infipide au gout , & douce, avec fort 
peu d’aftriction. 

Elle vient à l'ombre, fur le bord des fontaines & fur de vieilles 


murailles. 
ON 
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PLANCHE. T2. 
Adiantum ruta muraria, Sauve-vie, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft menue, chevelue , noirâtre, d’un gout un 
peu aftringent. 
_ Les riges ont deux ou trois pouces de long, verdâtres, noi- 
râtres, rougeâtres. Les feuilles font vertes en deflus , roufles- 
tres par-defious, d’un gout äcre , douceätre , un peu aftringent. 
Elle n’a pas de fleurs apparentes ; les fruits paroiffent à l’en- 
vers des feuilles, en pouflieres fines imitant des nervures. 
Elle vient fur les rochers , dans les puits, fur les murailles. 


Adiantum Polytrichum, Polytric, Viv. 


On fe fert de toute la plante. 

La racine eft chevelue, fibreufe, noirätre. 

Les tiges ont quatre à cinq pouces de long, rouge foncé , lui- 
fantes. 

Elle n°2 point de fleurs apparentes ; Les fruits font raffemblés 
par lignes à l’envers des feuilles. 

Elle vient à l’ombre dans les fentes des vieux murs, des ro- 
chers humides. 

VEerRTus ET USAGES pys six CAPITLAIRES 

Ils font ftomachiques, pectoraux , fpléniques, apéritifs, for- 
tifiants ; on les emploie en infufion , en décoétion , en Sirop: 
la dofe eft une poignée de chaque efpece dans quatre livres d’eau. 

Tous les Capillaires entrent dans le Sirop Capillaire compoté 
de Renaudot ; /e Capillaire de Canada entre dans le Sirop d’AI- 
thæa, de Jujubes, de Tuflilage compofé, de Chicorée com- 
pofé , l’'Anrinéphrétique, le Chalibé apéritif, purgatif , l’Elec- 
tuaire lénitif ; le Capillaire commun entre dans le Sirop d’Althæa, 
de Chicorée compofé ; % Polytric dans le Sirop de Chicorée 
compofé. 
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PLANCHE 129. 


ÆAdiantum aureum , Percemoufle, Viv. 
O" fe fert de toute la plante. 


La racine eft longue, menue, fibrée. 
Les tiges ont cinq à fix pouces de haut ; les feuilles font jau- 
nâtres. 
Elle n’a point de fleurs apparentes ; les fruits naïffent au haut 


des tiges en forme d’une petite rète qui renferme une pouflere 
très-fine. | 


Elle vient dans les bois. 
VE R°T U S: 


Elle eft peu en ufage parmi nous ; cependant on lemploie quel- 
quefois comme Capillaure, attendu qu’elle eft pectorale & dia- 
phorétique. 

On s’en fert en décoction. 


PLANCHE 120. 
Ageratum, Eupatoire de Mefvé, Viv. 
N fe fert de fes feuilles, fleurs & graines. 
La racine eft ligneufe, ondée , fbreufe. 
Les tiges ont un pied & demi & plus de hauteur, rougeitres. 
ou verd pâle. Les feuilles font odorantes. 
Les fleurs font radiées toutes jaunes ; il leur fuccede une pe- 
tite graine jaune pale : efle fleurir en été. 
Elle vient en Languedoc ; on la cultive dans les Jardins de 
* Botanique. 


? 


VERTUS ET UsAGESs. 
Elle eft hépatique, défobftruante , vermifuge, réfolutive, 
&c. On s’en fert en décoction & en infufion. 
Extérieurement elle eft réfolutive., 


És 


’ 


LANCHE I37r: 
; Apnus Caflus. 
N fe fert de fes feuilles, fommités fleuries & fruits. 
C’eft un arbrifleau. 

Les feuilles font verd brun en deflus, verd cendré par-deffous. 

Les fleurs font monopétales , ou pourprées , ou mêlangées de 
blanc, odorantes ; il leur fuccede un fruit rond plus petit qu'un 
grain de Poivre gris noiratre, partagé en quatre loges, cha- 
cune contenant une graine oblongue très-petite ; il a un gout 
âcre peu aftringent. J/ fleurit en été. 

I vient près des Torrents & dans les Marais d'Italie & des 
Pays chauds. 


P 


Vie R Tu ss 


On n’eft pas bien d'accord fur fa vertu aphrodifiaque ; les 
uns la foutiennent , d’autres difent qu’il a un effet contraire, 
On l’emploie comme hyflérique, difcufif, adouciffant. 


APE Æ z 2 ARTS CPR E CRETE SE LEE EE ES AR RTS ET TE EE EU TQEINE) 
ARTE" 1 PRET ès re PARASITES EERIE RER: 


Agrimonia, Aigremoine, Viv. 


N fe fert de fes feuilles. 
La racine eft orofle, fibreufe, noirâtre. 

La tige s’éleve à trois pieds, velue ; Les feuilles font verd foncé, 
velues, d’un gout un peu acre aftringent. 

Les fleurs font à cinq pétales jaunes ; il leur fuccede un fruit 
hériffé de crochets, qui renferme une ou deux graines oblon- 
gues : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux herbus incultes. 

VEerTus ET UsAGeEs. 

Elle eft apéritive, hépatique , aftringente : la dofe eft une 
poignée pour une livre de liqueur. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, dérerfive. 

Elle entre dans la décoction apéritive rouge de de Lorme, 
le Sirop hydragogue apéritif, cachectique marial, apéritif pur- 
gauf, les Pilules polycreftes , le Mondificatif d’Ache, lOnguent 
martial, l'Eau vulnéraire. | 


TOME SECOND. 97 


PRESSE PRET EE ET EP PIRE ST ENS 


PLANCHE 133: 
Alcea , Mauve fauvage, Viv. 


N fe fert de fes racines & feuilles. 
La racine eft ligneufe , oblongue, blanchitre. 

La tige s’éleve à trois pieds, un peu velue, moëlleufe ; les 
feuilles font verd foncé, velues en deffous. 

Les fleurs font monopétales partagées en cinq, couleur de 
chair, quelquefois blanches; les fruits reffemblent à ceux de la 
Mauve, PL 357:elle fleurit en été. 

Elle vient dans les lieux incultes. 


VE RIT UNS. 


Elle à les mêmes vertus de la Mauve , mais plus foibles; ainfi 


on l’emploie rarement. Voyez Malya, PI. 357. 
DETTE TEE EC TE __—_— - 


PLANCHE 134. 
Alchimilla, Pied de lion, Viv. 


N fe fert de fes feuilles, 
La racine eft grofle du petit doigt, oblique en terre, 

noiratre , fibreufe, d'un gout aftringent. 

Les riges s'éleyent de neuf pouces ; les feuilles font velues. 

Les fleurs font à étamines ; leur calice eft en croix d’une feule 
piece; le piftil devient une ou deux graines rondes jaunâtres, 
luifantes au fond du calice : elle fleurit en été, 

Elle vient aux endroits herbus dans les montagnes, en Pro- 
vence , aux Alpes, aux Pyrénées. 


VERTUS. 


Elle eft vulnéraire , aftringente : la dofe en poudre eft un gros; 
le fuc eft quatre onces , la décoction eft fix onces. 
Eile à les mêmes vertus extérieurement. 


pc 
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PLANCHE I 3 Se 
Alkekengi, Coqueret, Viv. 
N fe fert de fon fruit. 
La racine eft genouillée fibrée. 

La tige s'éleve d'un pied & demi, légérement velue, rou= 
geatre. 

Les fleurs font monopétales découpées en cinq, blanchitres. 
Le calice devient une veflie rouge dans laquelle eft un fruit charnu 
rouge , gros comme une Cerife, qui contient nombre de graines 
plates rondes jaunätres ; fon gout eft un peu acide, puis très- 
amet : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les vignes. 

VerTus ET UsAces. 

Elle eft diurétique, adouciffante : la dofe du fuc dépuré eft 
une once. | 

Les fruits entrent dans les Trochifques d'Alkékenge de Le- 
mort , le Sirop de Chicorée compofé , le Sirop antinéphrétique. 


Alliaria, Alliaire, ANN. 


On fe fert de toutes fes parties. 

La racine eft menue, blanche : elle fent l’Ail. 

La rige s’éleve jufqu'à trois pieds cannelée, un peu velue ; 
les feuilles font verd pâle, liffes , ayant l'odeur & le gout de 
PAiïl, mais moins forts. 

Les fleurs font en croix à quatre pétales blancs ; 1l leur fuc- 
cede une gouffe longue ronde à deux loges remplies de graines 
noires : elle fleurit au printemps. 

Elle vient à l'ombre dans les bois & fur le bord des foffes. 

VER mous 


Elle eft diurétique, adouciffante, peétorale. 
La Poudre des graines eft fternuratoire. 
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LANCHE 136. 
Allium, Aïl, Viv. 
N fe fert de fa bulbe qu'on nomme pouffe. 

La racine eft compofée de filets déliés, au-defflus defquels 
fe forme une bulbe ou oignon tirant fur le purpurin, compofé 
de plufieurs tubercules ou caïeux enveloppés féparément, mais 
joints enfemble par la racine. L’odeur de cette bulbe eft très- 
vive, & fon gout fort âcre. , 

La tige s’éleve d’un pied & plus, liffe, creufe : les feuilles 
font plates. 

Les fleurs font raflemblées au haut de la tige, formant une 
tête enveloppée d’abord d’une peau blanche terminée en pointe. 
Cette peau s'ouvre ; alors les fleurs paroiffent : elles font blan- 
ches à fix pétales. Il leur fuccede un fruit rond gros comme un 
Pois, purpurin en dehors, blanc en dedans , partagé en trois 
loges remplies de graines rondes noirâtres : elle fleurie en été. 


le) 0 
On la cultive dans les Poragers. 


VERT us. 

Elle eft alexipharmaque , ftomachale , apéritive : la dofe eft 
une petite goufle dans fix ou huit onces de vin blanc, ou trois 
goufles dans une livre de lair. 

Extérieurement elle eft réfolurive, 


P 


IV 


PLANCHE 137. 
Allioprafum, Roquembolle, Viv. 


N fe fert des bulbes qui forment fa tête. 

C’eft une efpece d’Ail qui reffemble à la précédente. Les 
différences font que la tige fe contourne vers le haur, & forme 
une ou deux fpirales , que cette tige eft rerminée par une têre en- 
veloppée dans une gaîne blanchâtre finiffant en pointe, qui ren- 
ferme les bulbes dont onfe fert, & quelques fleurs comme celles 
de l'Ail. 

Toute la plante a une forte odeur d’Ail : e//e fleuri en été. 


sn la cultive dans les Potagers : fon grand ufage eft pour la 
CURE: 


oo IN DIGENES. 
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PLANCHE 130 
Alnus , Aulne. 


N fe fert de fon écorce, rarement de fes feuilles. 
C’eft un grand arbre. 

Le tronc en eft droit , d’une médiocre groffeur ; l'écorce eft ra- 
boteufe, noirâtre ; le bois rougeâtre, léser; les branches moël- 
leufes ; leur écorce eft grifatre en dehors, jaune en dedans , d’un 
gout amer défagréable , un peu aftringent. 

Les feuilles font verres, vifqueufes. 

Les fleurs mäles ou ftériles font des châtons longs de deux 
pouces rougeatres , dont les fleurs font à étamines. Les fleurs 
femelles, ou qui portent les fruits, naiflent à part : ce font des 
châtons courts gros comme üne Noifette , rougeâtres en müri£ 
fant, garnis de petites graines inégales , rougeâtres, qui ren- 
ferment une amande blanche. Tous les châtons fonc légérement 
amers aftringents : &/ fleurit au printemps. 

Il vient aux lieux humides & marécageux. 

VERTUS. 

L’écorce , les châtons & les fruits, en décottion, font aftrin- 

gents, répercuflifs, réfolutifs , adouciffants. 


Les feuilles fraîches, appliquées extérieurement , font vulné- 
raires , fudorifiques. 


PLANCHE 139% 
Alfine media, Morgeline, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
Les racines font fibrées, chevelues. 

Les tiges fe couchent par terre, longues de quatre à fix pou- 
es & plus, genouillées, velues. 

Les fleurs font à cinq pétales fendus en deux, blancs ; il leur 
fuccede un fruit en cône , rempli de graines roufleatres menues : 
elle fleurit prefque toute l’année. 

Elle vient en tous lieux. 
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VERTUS. 

Elle eft rafraîchiffante, difcufive, réfolutive , ophtalmique : 
la dofe des feuilles en Poudre, féchées à l'ombre’, eft un gros; 
celle du fuc dépuré eft une once. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive. 


ne mn 


PLANCHE 140. 


Alihæa , Guimauve , Viv. 


fNN fe fert de fes racines, & plus rarement de fes feuilles ; 
Heurs & graines. 

La racine eft une tête d’où partent des branches nombreufes , 
oroffes du doigt, fibreufes, mucilagineufes. 

Les tiges s’élevent jufqu’à trois pieds & demi; les feuilles 
font blanchôtres , cotoneufes. 

Les fleurs font monopétales découpées en cinq, d’un blanc 
rougeûtre ; il leur fuccede un fruit rempli de graines arrangées 
en rond : elle fieurit en été. 

Toute la plante eft remplie d’un mucilage gluant & douceitre. 

Elle vient aux endroits humides, le long des ruifleaux, dans 
les marais. 

Verrus ET USAGES. 


Elle eft adouciffante, peétorale , diurétique : la dofe , en dé- 
cottion , des racines eft une once par pinte de liqueur, des feuil- 
les une poignée, des fleurs & graines jufqu’à deux gros par livre 
d’eau. 

Extérieurement elle eft maturative, refolutive; les feuilles un 
peu plus que les racines. 

Les racines entrent dans le Mucilage , le Sirop compofé, les 
Tablettes, l'Onguent d’Althæa, l’'Onguent Martiatum, lEm- 
plâtre pour les fractures, de Mucilage , de Mélilot. Les graines 
entrent dans le Sirop de Guimauve, d'Hyfope, de Jujubes, 
de Marrhube, les Trochifques de Gordon, le Looc de Santé, 
le Sirop antinéphrétique. ri 
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PLANCHE Id4ï. 


Amygdalus, Amandier doux. 
N fe fert du fruit, 


La racine eft forte & branchue. 

Le tronc eft d’une fubftance dure & rouffeâtre. 

Les fleurs font à cinq pétales, blanches ou purpurines : e/les 
viennent au premier printemps, avant les feuilles ; il leur fuccede 
un fruit verd dur, qui renferme une amande blanche couverte 
d’une pellicule rouffe , d’un gout doux & agréable. | 

On le cultive ici dans les Jardins, & dans les Pays chauds on 
le met dans les campagnes fablonneufes. | 


Amygdalus amara, Amandier amer. 


L’Amandier, dont les amandes font ameres, ne differe en 
rien du précédent. 


VErTus ET UsAces. 


On tire par expreflion l’huile des amandes douces. Cetre huile 
eft rrès-adouciffante, pectorale, laxative : la dofe eft depuis une 
once jufqu’à quatre ou huit. ? : 

On tire également l'huile des amandes ameres; mais on s’en 
fert rarement pour l’intérieur, à caufe de leur amertume , quoi- 
qu'elles foient incifives , déterfives, apéritives, diurétiques; mais 
à l’extérieur on s’en fert comme plus réfolutives que les pré- 
cédentes, 

Elles entrent dans l’Electuaire de baies de Lauriet, dans les 
Trochifques de Capres. 


RENE A LOS EDEN DE SEP D PQ A AE SEL ER A ET € A AA CS) AO 


Ænacampferos , Orpin, reprife, Viv. 
N fe fert des racines.& feuilles. 
La racine eft comtlée de tubercules blancs & charnus: 
Les tiges s’élevent à un pied de haut ; les feuilles font char- 
nues, verd pale. 
Les fleurs font à cinq pétales rouge clair; il leur faccede uri 
fruit compofé de cinq capfules affemblées en rond, la pointe en 


TOME SECOND. 103 
haut, remplies de graines très - menues : elle fleurir en été. 
Elle vient aux lieux humides , à l'ombre, le long des haies, 


VertTus ET UsAGESs. 


Les feuilles font déterfives , aftringentes intérieurement, pri- 
fes en décoction ; mais on s’en fert rarement. 
Extérieurement elle eft déterfve : elle entre dans l’eau vul- 
Aie 
néraire. 


PLANCHE 143. 
Anacampferos rhodia radix , Orpin rofe, Vrv. 


O" fe fert de fa racine. 
La racine eft en forme de gros tubercules bruns : elle a 
une odeur de rofe. 
Les tiges ne s’élevent que de fix à fept pouces. 
Les feuilles, fleurs & fruits reffemblent à la précédente : e//e 
fleurit en été. | 
VERTUS 


Elle ef céphalique , aftringente. 


Anagallis, Mouron, ANN. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft fimple, blanche #fibrée. | 

Les tiges fe répandent à terre, longues de quatre à cinq pou- 
ces, liffes, quarrées ; les feuilles font tacherces en deffous de 
points rouge fonce. | 

Les fleurs font monopétales découpées en cinq, rouges ou 
bleues ; la plante fur laquelle toutes les fleurs font rouges, a été 
nommée le male; & celle qui ne porte que des fleurs bleues, 
la femelle : il a plu de faire cette diftinction fans aucune raifon 
apparente; illeur fuccede un fruit rond rempli de graines menues 
brunes : elle fleurir en été. 

Toute la plante a un gout d’herbe falée & un peu âcre. 

Elle vient par-tout indifféremment. 


ne INDIGENES. 
VERTUS ET UsAGEs. 


Elle eft céphalique , alexitaire, vulnéraire : la dofe eft, en dé- 
cottion, quatre onces. 

Extérieurement elle a les mèmes vertus. 

Elle entre dans le Mondificatif d'Ache. 


PLANCHE 145$. 
Anethum, Aneth, ANN. 
O fe fert de fa graine, feuilles & fommités. 


La racine eft menue , blanche , fibrée. 


La tige s’éleve d’un pied & demi ; les feuilles font verd clair, 
d’une odeur forte. 

Les fleurs font en parafol , jaunes; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées , cannelées, jaune pâle: elle fleurir en été, 

On la cultive dans les Jardins de Botanique. 


VerTus ET UsAces. 


C’eft une des quatre graines carminatives : elle eft carmina- 
tive, diurérique, hyftérique : la dofe de la graine eft un gros. 

Extérieurement les trois parties ci-deflus font réfolutives , 
maturatives. 

Les fommités entrent dans l’'Huile de Renard par infulions 
l'Emplâtre de Grenouilles avec le Mercure , le Diachilum avec 
les Gommes , l’'Emplätre de Mucilage. 


RP PET TRIER SET PRET IE TELLE TIENNE GENE 


PLANCHE 146. 
Anifum, Anis, ANN. 


N fe fert de la graine, rarement des feuilles. 
La racine eft menue, blanche, fibrée. 
La tige s’éleve vers un pied & demi, les feuilles font verd gai, 
Les fleurs font en parafol , blanches; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées, menues , cannelées, d’un verd grifatre , d’une 
odeur & d’un gout très-agréable, doux, un peu âcre : elle fleu- 
rit en été. 
On la cultive principalement en Touraine. 


VERTUS. 
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VERTUS ET UsAGESs. 

C'eft uné des quatre grandes femences chaudes : elle eft carmi. 
_ hative, ftomachale, béchique, diurérique, hyftérique. La dofé 
eft en poudre depuis un fcrupule jufqu'à uñ gros. 

Elle entre dans le Sirop d’Armoife, Antiafthmatique ; la Pou2 
dre de Rofes, de Joie, la Thériaque, le Mithridat , le Catho- 
licon double, le Lénitif, la Confeétion Hamech, l'Ele&tuaire 
de Pfyllium, les Trochifques de Rhubarbe, les Pilules dorées, 
Polychreftes. 


PLANCHE 147. 
Añonis , Bugrande, Arrète-bœuf, Viv. 
N fe fért de la Plante entiere, fur-tout de fa racine & 
écorce. 
Les racines ont plus d’un pied de long, coufant de toutes 
païts, brunes en dehors, blanches en dedans, d’un gout défagréable, 
Les tiges font rougeâtres , velues, épineufes ; les feuilles font 
verd foncé velues , d’une mauvaife odeür , d’un gout lécumineux; 
Les fleurs font lécumineufes couleur de chair ou blanches ; 1l 
leur fuccede uñe goufle courté, contenant des graines en forme 
de rein : élle fleurit en été. | 
Elle vient dans les plaines & lieux découverts, 
VerTus ET UsAces, 
_ C’eftune des cing petites racines aperitives : elle eft apéritivé 3 
diurérique , réfolutive : la dofe de la racine ou dé l'écorce en 
poudre eft un gros, & en décoétion une demi-once de racine. 
Extérieurement la décottion eft déterfive. 
La racine entre dans le Sirop antinéphrétique, dans l’Eau diu- 
rétique & antinéphrétique. 


PLANCHE 146. 
Aparine , Gratteron, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft menue, fibreufe. mt. 
Les riges s’élevent, quandelles font accottées, jufqu'a fix pieds, 
H 


106 INDICENES | 
quarrées, tudes au toucher , noueufes : les feuilles font rudes. 

Les fleurs font monopétales découpées en quatre, blanchä- 
tres ; il leur fuccede un fruit dur velu, noirâtre, double : dans 
chacun eft une graine creufée dans fon milieu : elle feurit a 
printemps. 

Elle vient dans les haies, dans les bleds. 

VERTUS. 


Elle eft incifive, apéritive, défobftruante , diurétique. 


PLANCHE 149. 
| Apium, Ache, B. ANx. 
O' fe fert de fa racine, feuilles & graines. 


La racine eft épaille, profonde en terre, blanchâtre, 
fibrée , d'une odeur forte aromatique, d’un gout défagréable, 
âcre, un peu amer. 

La rige s'éleve de trois à quatre pieds creufe, cannelée ; les 
feuilles font d’un beau verd , luifantes, d’une odeur forte, d’un 
gout âcre. 

Les fleurs font en parafol , blanches ; il leur fuccede deux pe- 
tites graines accollées grifatres , cannelées, âcres, aromatiques, 
un peu ameres : elle fleurit en été, 

Elle vient aux lieux humides & marécageux : on la-cultive dans 
les Potagers , fous le nom de Céferi. 


VerTtus &8T UsAces, 


La racine eftune des cinq racines apéririves ; les graines font 
du nombre des quatre petites femences chaudes : elle eft inci- 
five, défobftruante , diurérique , fudorifique , fébrifuge , bé- 
chique. 

Extérieurement elle eft vulnéraire déterfive. 

* La racine entre dans le Sirop de Chicorée compofé apéritif, 

cacheétique, antiafthmatique, d'Hyffope, des cinq racines apé- 
ritives. Le fuc entre dans l’Electuaire de Pfyllium , l’'Emplâtre de 
Béroïne. Les feuilles entrent dans l'Onguent Mondificatif d’Ache. 
Les graines entrent dans la Poudre Lithrontiprique de Renau- 
dot, la Bénédicte laxative, le Philonium Romain, les Pilules 
dorées. | 
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PLANCHE 150. 
Aquifolium , Houx. 
NN  fert dé fa racine, de fon écorce, rarement de fes 
fruits. : 

C'eft un arbriffeau toujours verd; l'écorce extérieure eft verd 
cendrée ; l’intérieure eft pâle , d’une odeur défagréable; Le bois eft 
dur blanchätre ; les feuilles d’un beau verd, luifantes. 

Les fleurs font monopétales découpées en quatre, blanches; 


il leur fuccede un fruit où baie molle rougé, d’un gout dou- 
ceâtre , défagréable, qui renferme quatre petits oflelers blancs: 
Î1 fleurir en Automne. 
Il vient dans les forêts. 
VOEUR ITU Se: 
La racine & l'écorce en décoction font érollientes; réfolu: 
Eives extérieurement: 


Aquilegia, Ancolie, Viv. 


NN fe fert de toure la plante. 
La racine eft groffe du poucé ; s’enforicé avañit eñtetre, 

branchüe, fibreufe, blanchâtre, d’un gout douceître. s 

La tige s’éleve d'un pied & demi rougeätre, un peu velue. 

Les fleurs font polypétales irrégulieres ; compofées de cinq pé- 
tales plats & cinq creux, d’une couleur violette 1l leur fuccece 
un fruit cornu rempli de petites graines groffes comme le Mii- 
let, noires, luifantes , renfermant une petite amande : e7/e fleu- 
ét au printemps: | 

Elle vient dans les bois. On la cultivé dans les Parterres, 

VERT US 

Elle eft apéritive, hyftérique : la dofe de la racine en poudre 

ef un gros dans le vin blanc. 
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PLANCHE IS2. 
Argentina , Argentine, Viv. 


O fe fert de la plante. 
-La racine eft noirâtre, d’un gout aftringent. 

Elle n’a point de tiges ; fes feuilles font vertes par-deflus, & 
garnies d’un duvet argenté en deffous. en 

Les fleurs font à cinq pétales jaunes ; il leur fuccede un fruit 
ou tète ronde formée de quantité de petites graines arrondies 
jaunâtres : elle fleurit en éré. 

Elle vient aux lieux humides , au bord des eaux. 

VER TU Ss. 
Elle eft rafraïchiffante , répercuflive, aftringente , deflicative : 


la dofe de fon fuc eft depuis quatre onces jufqu’à fix, & la graine 
pilée eft un demi-gros. 


Extérieurement elle eft vulnéraire , aftringente. 


AT ARE PF ER TEA I STARS 


PLANCHE 152. 
Armentaca malus, Abricotier. 
NN fe fert de l’amande du fruit. 
C’eft un arbre de médiocre grandeur : le tronc en eft aflez 
gros., l'écorce noire. 

“Les fleurs viennent ax premier printemps, avant les feuilles : 
elles font à cinq pétales blancs ; il leur faccede un fruit de la 
groffeur d’une Pomme de reinette, charnu , jaune, couvert d’une 
peau jaune rougeâtre , d’un gout doux & agréable, renfermant 
un noyau uni dur, contenant une amande blanche recouverte 


d'une peau jaune, l’amande un peu amere: ce fruit fe nomme 
Abricot. 


On cultive cet arbre dans les Jardins fruitiers. 
VE R OT US: 
L’amande du fruit eft vermifuge. 
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PLANCHE 154. 
Artemifia, Armoife, herbe S. Jean, Vrv. 


N fe fert de route la plante. 
La racine eft grofle du doigt , rampante, fibreufe , d’un 
gout aromatique doux. 

Les riges s’élevent jufqu'à cinq pieds fouvent purpurines, can- 
nelées', un peu velues : les feuilles font verd foncé deffus , blan- 
châtres deflous. 

Les fleurs font à fleurons pourprés, très-petites, d’une odeur 
aromatique agréable : il leur fuccede une graine femblable à celle 
de l’Abfynthe, Pl. 121 : elle fleurir en été. 

Elle vient aux lieux frais incultes. 

Verens er USAGES: 

Elle eft utérine, antihyftérique , antifpafmodique prife en dé- 
coction , en boiflon , en bains & lotions. 

On s’en fert confite, en firop en extrait : elle entre dans la 
poudre contre la rage, l'Eau hyftérique, l'Onguent martial, l'Em- 


. , . (e) 
plâtre diabotanum , l’eau vulnéraire de Blondel. 


PLANCHE TS. 


ÆArum , Pied de veau, Viv. 


N fe fert de fa racine. 
La racine eft groffe du pouce, charnue, laiteufe, blanche : 
elle n’a point de tiges. 

Les feuilles font vertes, luifantes. Quelques pieds en portent 
qui ont vers leur milieu des taches blanches , d’autres des taches 
noires. 

Le pédicule de la fleur s’éleve d’un pied & demi cannelé; [a 
fleur eft un feul pétale d’un blanc verdatre; le piftile eft ou jau- 
ne, ou rouge, à la bafe duquel croiffent des fruits rouges pleins 
de fuc , qui occupent enfin le haut du pédicule, chacun conte- 
pant une ou deux petites graines arrondies un. peu dures : ele 
fleurit au premier printemps. a 

Toute la plante a un gout âcre & brülant. 

H 3 
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Elle vient à l'ombre, dans les bois & lieux frais, 


VerTus ET UsAces, 


Elle eft incifivé, atténuante, réfolutive, ftomachale, fébri- 
fuge: la dofe de la racine fraîche ou feche eft depuis un demi- 
-gros jufqu'à un fcrupule. 

Elle entre dans la Poudre Cachecique de Quercétan. 


PLANCHE Lio. 
Afarum , Cabaret. 


N fe fert de la racine & des feuilles. 

La racine eft menue, rampante, brune ou cendrée, f- 
breufe , un peu amere, aromatique, ayant l’odeur de la Valé- 
riane des Jardins, PI. 608. 

Elle n‘a point de tiges; les feuilles font vertes toute l’année, 
verd foncé, luifantes, âcres & ameres. 5 

Les fleurs fortent près de la racine : elles font à étamines pour- 
pres ; le calice eft pourpre foncé ; le fond du calice devient un 
fruit divifé en fix loges qui contiennent de petites graines arron- 
dies comme des pepins de raifin, brunes en dehors, blanches 
en dedans , un peu âcres : elle fleurit au printemps. 

Elle vient dans les forêts, notamment dans le Parc de Saint- 
Maur près Paris. 

Vertus Er UsAcEs 


Les racines & feuilles font purgatives & vomirives, diuréti- 
ques , fudorifiques, hyftériques , apéritives : la dofe en poudre 
eft depuis un demi-gros jufqu’à un gros; & en infufion , depuis 
yn gros jufqu'à quatre, avec cette différence, que fi la Poudre 
eft fine, elle fera vomir & excitera les urines & les regles; mais 
fi la racine n’eft pilée que grofliérement , elle ne purgera que 
par bas; fi on la fait bouillir dans le vin , elle fera émérique & 
purgative; & dans de l’eau, elle ne l’eft plus, mais alrérante, 
diaphorétique & diurérique. Les feuilles purgent plus fort que 

les racines, à la dofe depuis cinq jufqu’à neuf dans du vin. 

Exrérieurement la Poudre des feuilles eft un excellent fterny- 
tatoire. 

La racine entre dans le Sirop Hydragogue de Charas. 
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RDÉANCHE E57- 
Afclepias, Dompte venin, Viv. 
N fe fert des racines & feuilles. 

La racine eft accompagnée de sroffes fibres longues blan- 
ches; fon odeur eft forte , fon gout eft âcre, un peu amer, dé- 
fagréable. 

La tige s’éleve d'un pied & demi à deux pieds velue; les 
feuilles font un peu velues, verd clair. 

Les fleurs font monopétales découpées en cinq, blanchätres; 
il leur fuccede deux gaïnes longues qui contiennent des graines 
roufles applaties, aigretées : ele fleurir en été. 

Elle vient dans les bois arides. 
VerRTus ET UsAGEs. 


Les racines font alexipharmaques , fudorifiques, hyftériques : 
la dofe en poudre eft un gros; & en infufion ou en décoétion, 
depuis une demi-once jufqu’à une once dans deux livres d’eau. 

Extérieurement les feuilles & graines font déterfives. 


PLAN. .C HE): 150. 
Afparagus, Afperge, Viv. 
N fe fert de la racine & graine. 
Les racines font nombreufes : elles partent d’une tête; 
elles font charnues, blanchatres, d’un gout douceître. 

Les tiges s’élevent de trois où quatre pieds : elles font ver- 
tes, ainfñi que les feuilles. 

Les fleurs font à fix pétales verd pâle ; il Ÿ: fuccede une 
baie molle rouge , groffe comme un pois, do sâtre, qui ren- 
ferme deux ou trois graines noires dures : elle fleurit en été. 

On la cultive dans les Potagers. 


VrrTus ET USAGES 


\ 


La racine eft une des cirg grandes racines apéritives. La dofe 
eft depuis une demi-once jufqu’à une once. 

Elle entre dans le Sirop des cinq racines apéririves , de Gui- 
mauve, Antinéphrérique, de Chicorée compofé. Les graines en 
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trent dans la Poudre Lichrontiptique , la Bénénédiéte laxative. 


Nota. Qu'il fe rencontre à la campagne une efpece d’Afperge fauvage 
reflemblant en tout à la précédente, mais plus mince en toutes fes parties ; 


elle en a les vertus, & même fupérieures. 


PLANCHE 159. 
ÆAfperula , petit Muguet, Viv. 
N fe fert de toute la Plante. 


La racine eft rampante , menue, fibrée. 
Les tiges s’élevent de huit à neuf pouces quarrées; les feuil- 


les fonc verd clair, un peu rudes. 

Les fleurs font monopétales découpées en quatre, blanches ; 
31 leur fuccede un fruit double; c’eft-à-dire, compofé de deux 
globules : elle fleurit au printemps. 
_ Son odeur eft très-agréable, fon gout eft un peu falé & auf- 
tere. 

Elle vient dans les bois à l'ombre, 

VERTUS. 


Elle eft fortifiante, apéritive. 
Extérieurement elle eft vulnéraite, aftringente. 


PLANCHE 160. 


Artriplex, Arroche, bonne Dame, AN. 


N fe fert de fes feuilles & graines. 
La racine eft droite en terre, longue de trois ou quatre 


pouces , fibreufe, 

La vige s’éleve de quatre à cinq pieds; les feuilles font verd 
jaune , d’un oout fade. 
… Les fleurs font à étamines ; il leur fuccede une capfule unique, 
plate & large, qui contient une graine d'un gout défagréable : 
élle fleurie en été, : 

Nota. Il y a une autre efpece d'Arroche toute pareille à celle-ci, & qui 
n'en differe que par la couleur qui eft pourpre fale. 


On la cultive dans les Potagers. 
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VE RTIU S 
Elle eft émolliente , laxative, carminative : la dofe des feuil- 
les eft depuis une poignée jufqu’à deux. 
Extérieurement elle eft émolliente , calmante. 


PLANCHE TOI. 
Attriplex vulvaria, Arroche puante, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft menue, fibrée. 

Les tiges font parties rampantes, parties droites, longues de 
neuf à dix pouces. Les feuilles font d’un verd gris, éranc cou- 
vertes d’une poufliere blanchätre. 

Les fleurs font à étamines ; il leur fuccede une feule graine 
menue, life, noirâtre , entourée d’une capfule faite en étoile, 
formée par le calice : elle fleurit en été. 

Toute la plante fent le Harang & l'urine. 

Elle vient aux lieux incultes. 

VERTUS. 


Elle eft antihyftérique intérieurement & extérieureme 
ñ 


PLANCHE 162. 
Avena , Avoine, ANN. 


N fe fert de la graine. 
Les racines font menues & en grand nombre. 

Les tiges s’élevent jufqu’à quatre pieds & plus. 

Les fleurs font à'éramines ; le piftil devient une graine oblon- 
gue farineufe | blanchatre , renfermée dans les écailles du calice : 
elle fleurit en été. 

Nota. Une autre efpece d’Avoine qu’on nomme noire , n'a d'autre di fé” 
rence de la précédente , que fa graine qui eft noirätre. 

On les cultive dans les campagnes. 

VERTUS. 
L’Avoine eft pectorale, de quelque maniere qu’on la prépare, 
Extérieurement en cataplafme elle eft digeftive, defhcaui ve. 


T4 : A ENDIGENES. 


ER EC 72IE 


PLANCHE L02 


. Aurantium dulci medullé, Oranger doux. 


N fe fert de fes feuilles, fleurs & de toutes les parties de 
fon fruit. 

C’eft un arbre d’affez grande taille. ! 

La racine eft épaifle , branchue, jaune en dedans. 

Le tronc eft dur, blanc vers le cœur, odorant; l'écorce eft 
verd blanchätre ; les feuilles font toujours vertes. 

Les fleurs font à cinq pétales blancs ; il leur fuccede un fruit 
gtos comme une pomme , dont l'écorce eft d’un jaune doré en 
dehors, blanche en dedans, un peu amere. La moëlle ou fuc 
qu’elle renferme , eft féparée en plufeurs loges. Il eft doux & 
agréable au gout. /Z fleurir en été. 


Aurantium acrt medullé , Oranger aigre: 


Cet arbre ne differe du précédent que par fon fruit, dont 
Fécorce eft plus épaifle, verte, amere, âcre & piquante avant 
fa maturité, & le fuc qu'elle renferme, acide : on la nomme 
Bigarrade. 

Ïls viennent dans les climats chauds des quatre parties du mon- 
de : on les cultive ici dans des Jardins à part. 

VERTUS ET USAGES DES pEUx ORANGERS. 

L'eau, diftillée des fleurs, eft céphalique , hyftérique, alexi- 
pharmaque , carminative , nervine, fudorifique ; l’eau, diftillée 
des feuilles, a les mèmes vertus : la dofe eft depuis une once, 
jufqu’à deux. 

L’écorce d'Orange aigre eft ftomachale, incifive, carmina- 
tive, hyftérique, vermifuge. La dofe en poudre eft depuis un 
fcrupule jufqu'à un gros. 

Les graines font vermifuges. 

Elle entre dans la teinture amere de Londres, l’Eau Thériacale 
de Charas. 


PAS 
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PLANCHE 164. 
Bardana, Bardane, Glouteron, Viv. 
O* fe fert de {a racine , feuilles & graines. 


La racine eft longue d’un pied, droite en terre, épaiffe, 
fibrée, noirâtre en dehors, blanche en dedans, douceâtre, un 
peu ftyprique. 

a tige s’éleve à trois pieds & plus velue ; les feuilles font 
velues, verd foncé deflus , blanchâtres deffous , ameres. 

Les fleurs font à fleurons purpurins ; il leur fuccede une graine 
oblongue, cannelée, noirâtre, garnie d’une courte aigrette : elle 
fleurit en été. 

_ Toute la plante à un gout âcre, un peu amer. 

Elle vient dans les endroits humides , incultes. 


VERTUS.ET USAGES. 


La racine eft diurétique , fudorifique , pectorale, utérine , 
fébrifuge, vulnéraire : la dofe en poudre eft un gros; & en dé- 
coction jufqu’à une once par livre d’eau. Les feuilles & fleurs ont 
les mêmes vertus, leur fuc dofé à quatre onces. 

La femence eft très-diurérique : la dofe eft jufqu’à un gros dans 
le vin blanc. 

Les feuilles extérieurement font vulnéraires, réfolutives : el- 
les entrent dans l'Onguent populeum de Nicolas de Salerne. 


PLANCHE 165. 
Beccabunga, Viv. 


N fe fert de toute la plante, 
La racine eft rampante, fibrée. : 
Les tiges s’érendent de côté & d’autres, longues de deux pieds 
ou environ, rougeâtres : les feuilles font verd foncé, luifantes. 
Les fleurs font monopétales découpées en quatre, bleues; il 
leur fuccede un fruit plat, en cœur, divifé en deux loges qui 
contiennent plufieurs petites graines plates : elle fleurit en été. 


#16 IN DIGENES. 
. Nota. I s’en trouve un autre aux mêmes lieux , qui reffemble en tout am 
précédent, mais plus petit en toutes fes parties. 


Ils viennent aux bords des ruiffeaux. 
VAE RIT US. 


Elle eft antifcorbutique tempérée, apéritive : la dofe dans les 
bouillons & apofemes, eft depuis une poignée jufqu'à quatre; 
12 dofe du fuc eft quarre onces. 


RETENIR RER EVENE EE 


PLANCHE 166. 
Bella Dona, Belle Dame, Viv. 
O° fe fert des baies & feuilles. 


La racine eft longue, branchue, fucculente, blanchâtre. 

La tige s’éleve à quatre ou cinq pieds un peu velue ; les feuil- 
les font d’un verd ordinaire. 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en cinq, 
un peu velues, d’un pourpre noirâtre ; il leur fuccede un fruit 
ou baie noire, luifante, grofle comme un grain de raifin , pleine 
d’un fuc vineux , partagée en deux loges pleines de petites grai- 
nes ovales : elle fleurir en été. 

Elle vient à l’ombre, aux lieux déferts & inculces. 

Vertus ET UsAces. 

Les baies font fomniferes & mortelles ; ainfi on ne doit les 
employer qu’à l'extérieur. 

Les feuilles font calmantes & réfolutives extérieurement. 

Elle entre dans le Baume tranquille. 


PLANCHE 167. 
Bellis major, Grande Marguerite, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft rampante, fibreufe , âcre. 

La tige s’éleve jufqu'à trois pieds velue. 

Les fleurs font radiées ; les fleurons du difque jaunes ; les demi- 
fleurons de la couronne blancs ; 1l leur fuccede une petite graine 
non aivretée : elle fleurit en été. 

Les feuilles ont un gout d'herbe un peu falé. 


Bellis minor, Pafquerette, Viv. 

On Le fert de fes feuilles, Aeurs & racines. 

La racine eft menue, fibreufe. | : 
_ Elle n’a point de tiges; les pédicules des fleurs deviennent 
longs d’un demi-pied ; les fleurs font radiées, bien plus petites 
que celles de la précédente, leur refflemblant en tout, & pour 
les couleurs ; les demi-fleurons de celle-ci font quelquefois teints 
en dehors d’un pourpre clair ; 1l leur fuccede une petite graine 
fans aigrette : elle fleurir au printemps. 

Les deux Marguerites ci-deflus viennent dans les prairies. 


VERTUS ET USAGES DES DEUX MARGUERITES. 


Elles ont toutes deux les mêmes vertus : elles font émollien- 
æs, vulnéraires, réfolutives , déterfives : la dofe des feuilles & 
fleurs en décoction, eft une poignée, 

La décoétion de la grande Marouerite cueiïllie avant les fleurs, 
ainfi que l’infufion des feuilles & fleurs, eft diurétique, vulné- 
raire. 

La Pafquerette eft antipleurérique, vulnéraire. 

Elles entrent toures deux dans l'Eau vulnéraire de Charas. 


PLAN GHLE 100. 


Berberis , Epine-vinette. 


N fe fert de fa racine, fruits & graines. 
C’eft un arbrifleau. 

La racine eft jaunâtre , rampante, branchue , fibreufe , amere 
& ftyptique. ; 

Les tiges ou jets ont cinq pieds de long, épineux, jaunes 
en dedans; les feuilles font verd gai, lifles, d’un gout acide. 

Les fleurs font à fix pétales jaunes, d’une odeur forte ; 1l leur 
fuccede un fruit rouge mol, contenant un fuc acide, dans le- 
quel font un ou deux noyaux allongés : 47 fleurir en été. 
_ Il vient dans les haies ; on le cultive dans les Jardins frui- 
tiers. 


VertTus ET UsAceEs. 


Les fruits font rafraïchiffanrs, aftringents, cordiaux , alexi- 
pharmaques ; leur fuc s'emploie à la dofe d’une once. 


ài8 MENDIGENES © | 
* Les noyaux font defficatifs, aftringents à la dofe d'un gros eñ 
oudre. 
k La partie jaune de l'écorce de la racine eft apéritive. 
Les fruits entrent dans le Sirop Myrthin de Charas. Le fuc 
dans le Sirop de Corail, dyfentérique. Les noyaux dans la Pou: 
dre de Rofes, le Diaprun fimple, l'Eleétuaire de Pfÿllium. 


RENE EEE TN ESS SIP PAIE TES PCI EST PET pe 


PLANCHE 100, 
: Perula, Berle, Viv. 
N fe fert de toute la plante. 
La racine eft rampante, fibreufe , blanche. 

Les tiges font longues d’un pied & demi à deux pieds, cans 
nelées, creufes. 

Les fleurs font en parafol , blanches ; il leur fuccede deux peti- 
tes graines accollées, cannelées , d’un gout âcre : elle fleurit en été. 

Ëlle vient au bord des ruifleaux & dans l’eau. 


VERT vs 
_ Elle eft antifcorbutique, apéritive, diurétique, hyftérique. 
Extérieurement elle eft réfolutive. 


PLANCHE 170. 
Bera , Bête, Poirée, Viv. 
N fe fert de fes feuilles & racine. 
La racine eft sroffe du petit doigt, longue, blanche. 

_: La tige s’éleve de trois ou quatre pieds; les feuilles font tan: 
tôt verd pâle & tantôt plus foncé. 

Les fleurs font à étamines jaunâtres ; il leur fuccede un fruit 
rond & par bofles, qui contient une graine ronde rougeatre : 
elle fleurit en été. 


Nota. Qu'il y a une efpece de Bête ou Poirée dont les feuilles font rouges, 
d’ailleurs route femblable à la précédente. 


On les cultive dans les Poragers, 


ViroR LT vis. 
C’eft une des quatre plantes émollientes. La décoétion de fes 
feuilles eft laxative , adouciffante. | 
Son fuc eft déterff, fternuratoire. 
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ju 


PLANCHE 171. 
Betonica , Bétoine, Vrv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft groffe du pouce, fibreufe, d’un gout amer. 

Les tiges font hautes d’un pied & demi, quarrées; les feuil- 
les font verd foncé velues. : 

Les fleurs font monopétales en gueule, pourpres ; il leur fuc- 
cede quatre graines brunes au fond du calice : elle fleurix en été, 

Elle vient dans les bois. 

Vertus ET UsaAGes. 

Elle eft céphalique, utérine, diurétique, vulnéraire , réfolu- 
tive : la dofe eit une poignée en infufion comme le Thé, ou en 
décoction. 

Les feuilles féchées, & en Poudre , font un excellent fter- 
hutatoire. do 

Elle entre dans la Poudre contre la rage, le Sirop d'Armoife, 
de Guimauve de Lemery, l'Emplâtre de Béroine, de graria Dei, 


le Mondificatif d’Ache , l’Onguent Martiatum , l'Eau vulnéraire 
de Lemery. 


BRASSENS RIT VE PATENTS TRS RERSE PARAPENTE O £ 
DUR. ERREN RE RD EE EEE De one 


PLANCHE 172. x 
Betula, Bouleau. 


N fe fert de fon écorce & feuilles, & de fes larmes. 
C’eft un arbre affez haut. 

Il y a plufeurs écorces; la premiere eft raboteufe , blanchä- 
tre; la feconde très-mince, life, luifante ; le bois eft crès-blanc; 
les rameaux s’inclinent vers la terre; les feuilles font d’un beau 
verd , odorantes , d’un gout amer. 

Les fleurs font mâles & femelles fur la même branche, à part 
lune de l’autre; les mâles font des chârons rougeâtres longs d’un 
pouce & demi, à étamines & ftériles ; les femelles font auffi des 
chatons, mais qui n’ont qu'un demi-pouce de long étanc verds; 
ils s’allongent enfuite jufqu’à un pouce. 

Les graines font fous leurs écailles ; elles font plates brunes 3 
il fleurit au printemps. 


320 PNDIGENES ::)\: 

Le Bouleau répand au premier printemps des pleurs , & paf 
incifion 1l en fort une liqueur douce bonne à boire. 

VER TU S 

Les feuilles, ainfi que l'écorce & les jeunes rameaux, font 
apéritifs, réfolurifs , très-déterfifs ; Les larmes font apéritives, 
diurétiques , défobftruantes : la dofe eft jufqu’à deux livres: 

Biflorta ; Biftorte, Viv. 

On fe fert de fa racine. Re 
. La racine eft cpaifle, affez longue, tortue, d’un brun noir4- 
tre en dehors, rouge pale en dédans, d’un gout un peu äcre ; 
aftringent. 


Les tiges s’élevent d’un pied & plus ; les feuilles font verd 
foncé en deffus , verd de mer par-deffous. 

Les fleurs font à étamines; le calice eft couleur de chair : il leur 
fuccede une graine à trois angles, roufle foncée, luifante, ren- 
fermée dans le calice : elle fleurir en écé. 

Elle vient aux lieux humides des montagnes. 

Nota. Qu'il s'en trouve une efpece dont les feuilles font plus grandes &é 
da racine moins vortue, d’ailleurs tout-ä-fait reflemblante à la précédente. 

MeV ERTUS ETUSAGES: 

Elle eft aftringente , alexipharmaque , rafraichiffante, fudo- 
rifique : la dofe en tifanne eft depuis une demi-once jufqu'à une 
dans trois livres d’eau; en poudre depuis un demi-gros jufqu’à 
un ; en infufion depuis deux onces jufqu’à quatre. 

Elle entre dans le Vinaigre chériacal, la Poudre dyfentérique, 
PElectuaire Diafcordium. 


PLANCHE 173$ 
Boletus, Moriile, Anx. 


Es fleurs & fes fruits font inconnus jufqu’à préfent. 
S Sa couleur eft d’un fauñe rougeätre, blanche en dedans; la 
tige eft blanche ; fes racines font des filaments. 
Elle vient dans les bois au Printemps. 
Elle ne fert point en Médecine; ainf M. Géoffroi auroit pu 
fe difpenfer d'en faire mention. 


PLANCHE 
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PLANCHE 174. 
Bonus-Henricus , Bon-Henri, Viv. 


N fe fert de route la plante, 
La racine eft épaille , fibrée , jaunâtre, âcre, amere. 
Les tiges font cannelées , creufes, hautes d’un pied & demi, 
d’un gout nitreux. 
Les fleurs font à étamines jaunes ; ; 1] leur fuccede une petite 
graine faite en rein au fond du calice : elle fleurir en été. 
Elle vient aux lieux incultes, près des mafures & des haies. 


VER TFUE: 


Elle eft émolliente, laxative , adouciffante. 
Extérieurement elie eft réfoluuive, digeftive, anodine : les 
feuilles font déterfives, 


PLANCHE 175. 
Borrago ; Bourache, ANN. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft groffe du doigt blanche, fibrée , d’un gout 
gluant. 

La tige É “leve d’un pied & demi, velue, creufe ; ; Les feuilles 
font rate , velues, rudes. 

Be douslone monopétales découpées « encinq, d un beau bleu, 
quelquefois blanches ou rouges ; il leur fuccede quatre graines 
noiratres en forme de têtes de Vi iperes au fond du calice : elle 
fleurit en été. 

Toute la plante eft remplie d’un fuc vifqueux & fade. 

On la cultive dans les Jardins. 


VERTUSEr Usaces, 


La eur eft une des quatre fleurs cordiales : elle eft diseflive : 
apéritive , diurérique, pectorale, fudorifique : la dofe du fac eft 
depuis deux onces jufqu'à aix. 

Elle entre dans l’Electuaire de Pfyllium corrigé , le Sirop de 
. Pommes compofé , le Sirop de rene vie, Déryfimum, 


GENES, 


DATA 


PLANGHE 1764 
Botrys ambrofioides , Piment, AN. 
CO fe fert de toute la plante. 


La racine eft petite , blanche, s’enfonçant droit en terre; 
peu fibrée. 

Les tiges & rameaux s’élevent d’un pied, velues ; les feuilles 
font traverfées de veines rougeâtres. 

Les fleurs font à étamines jaunâtres; il leur fuccede de très- 
petites graines enfermées dans le calice de la fleur : e/le ffeurit 
€rz Eee : : 

Toute la Plante eft enduite d’un mucilage réfineux : elle eft 
d’une odeur forte, aromatique , affez agréable , d’un gout aro- 
matique, un peu âcre : elle fleurit en été. 

Elle vient dans la Provence, aux lieux arides & fablonneux. 


VE R TuSs. 


Elle eft béchique , incifive : la dofe en Poudre eft un gros; & 
en infufion jufqu’à fix onces. 
Extérieuremernit elle eft adouciffante. 


PLANCHE 177. 
Botrys Americana, Botrys du Mexique, ANN. 
O° fe fert de toute la plante. É 


La racine eft longuette, brune , fibrée , blanche en de- 


dans. 

La tige s’éleve de plus d'un pied cannelée , ayant quelques 
poils ; les feuilles font verd pâle. | 

Les fleurs font à étamines jaunâtres ; les fruits comme ceux 
de la précédente : elle fleurir en été. 

Toute la plante a une odeur forte affez agréable , & un gout 
aromatique. | 

Elle vient au Mexique ; on la cultive dans les Jardins de Bo- 
tanique. 

Vian Tunis: 

Elle eft ftomachique , carminative ; apéritive , diurérique ; 

hyftérique. 


PLANCHE 170. 
Braffica, Chou pommé, B. AN, 


# L y a tant de variétés de Choux qui ont tous la même vertu; 
qu'il feroit inutile ici de les décrire chacun en particulier ; j’ai 
feulement donné le deffein du Chou pommé blanc & du Chou 
fleur. Le Chou pommé blanc & rouge font les feuls qui foienc 
de quelque ufage en Médecine ; la defcriprion du rouge eft la 
mème que celle du blanc; il n’y a que la couleur qui en fafle 
la différence. 
À l'écard du Chou-fleur, la différence m'a paru affez confi- 
 dérable pour en faire le deffein; ce dont cependant j’aurois fore 
bien pu me pafler. 

La racine du Chou pominé eft fibrée , blanche. 

La rige s’éleve de trois ou quatre pieds ; les fleurs font à qua: 

_tre pétales en croix, jaunes; 1l leur fuccede une goufle longue , 
ronde, remplie de graines arrondies noirâtres. 

Mais , avant les fleurs, les feuilles d’en bas s'accumulent l’une 
fur l’autre, & forment une groffe boule verte qui a quelquefois 
un pied de diametre. On nomme certe boule pomme de Chou; 
enfin la pomme s'ouvre, & la tige en fort, &cc. 11 fleurir en 
été. 


PLANCHE 179. 
Braffica Cauli-flora, Chou-fleur, B. AN. 
> feuilles d’en bas font longues d’un pied & demi; celles 


d’au-deffus forment un rond creux qui entoure une grande 
quantité de tiges naiflantes avec leurs boutons de fleurs, ce qui 
forme plufieurs pommes blanches. C’eft ces pommes qu’on coupe 
alors pour les manger; fi on les laifle , elles s’élevent toutes : 
les riges fe féparent ; les fleurs jaunes éclofent, puis les filiques 
& les graines comme aux autres Choux. 


Vertus ET UsAces pu CHou POoMMÉ BLANC ET ROUGE. 


Le Chou rouge en décoction eft pectoral, adouciffant, 


12 


524 EN DIGE N'ES. 
. Le Chou extérieuremenc eft déterfif, vulnéraire, 
Le Chou entre dans le Mondifcatif d’Ache. 


PNLTEMIA LME RES ETRIET LENS 
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PLANCHE 100. 
Brunella, Brunelle, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eff menue, fibrée, oblique en terre. 

Les tiges s’élevent de huit à neuf pouces, quarrées, velues ; 
les feuilles font verd foncé. 

Les fleurs font monopétales en gueule, de couleur pourpre; 
il leur fuccede quatre graines arrondies au fond du calice : e//e 
Jleurit en ere. ÿ ñ 

Elle vient dans les prés. 

VerTus ET UsAces. 


Elle eft adouciffante, vulnéraire, aftringente : la dofe du fuc 
eft jufqu'à quatre onces, en décoction jufqu'à fix onces. 

Extérieurement elle a les mêmes vertus. 

Elle entre dans le Baume polycrefte de Bauderon, l’'Emplâtre 
pour les fractures , pour les hernies, l'Eau vulnéraire. 


E CLSPEEL PPT SIT 


PILAIN GHE TO. 
Bryonia , Couleuvrée, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine devient groffe comme le bras & plus: elle ef 
charnue, garnie de grofles fibres, d’une odeur fétide, d’un gout 
défagréable , âcre, un peu amer. 

Les riges font grimpantes & montent aflez haut, au moyen 
de longs filets qui s’accrochent : elles font cannelées, un peu 
velues. 

Les fleurs font mâles & femelles ; les mâles ou ftériles font 
monopétales découpées en cinq, blanc verdärre, avec des lignes 
vertes : elles font plus grandes que les femelles : celles-ci font 
pofées fur un embrion qui devient une baie grofle d’un pois, 
fucculente, rouge, renfermant des graines arrondies : elle fleu- 
rit en été. 
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Nota. Qu'il y en a une efpece dont les baies deviennent noires : on s’en 
fert rarement. 


Elle vient dans les haies & dans les bois. 
VERTUS ET USAGES. 


La racine eft un purgatif violent & âcre : elle eft anrihyftéri- 
que & céphalique. La dofe eft en Poudre depuis un fcrupule juf- 
u’a un gros. Le fuc depuis un gros jufqu'à une demi-once. 
C’eft avec cette racine qu’on contrefait la Mandragore antique. 
Elle entre dans le Sirop Cachectique , lOnguent Agrippa, 


d'Arragon. 


PLANCHE 92. 


Bryonia nigra racemofa , Racine Vierge, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft très-groffe, longue, tubéreufe, pleine d’un 
fuc gluant, noire en dehors, blanche en dedans, d’un gout âcre, 
aflez agréable. tie 

Les tiges font farmenteufes , grimpantes, s’élevant très-haut, 
d’un rouge noiratre; les feuilles font verd gai, d’un gout gfuant. 

Celle-ci porte les fleurs males ou flériles monopétales décou- 

ées en fix, d’un jaune verd. 

La femelle qu'on nomme B7yonia nigra baccifera , a la fleur 
plus grande, blanche, portée fur un embrion qui devient une 
baie rouge grofle comme une Cerife, laquelle contient nom- 
bre de graines arrondies: elle fleurir en été. 

Elle vient comme la précédente dans les bois & haies. 


Vérntus ET UsaAceEs. 


Extérieurement elle eft vulnéraire , réfolutive. 
Elle entre dans la Poudre pour les defcentes des enfañts, 
dans l’'Emplâtre Diabotanum. 


! 
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CEE EEE 


DILANCHE T0. 
Bugloffum , Buglofe, Viv. 
N fe fert de toute la plante. 
La racine eft groffe du doigt , oblongue , d’un rou 
râtre en dehors, blanche en dedans, remplie d’un fuc gluant. 

Les riges s’élevent de trois pieds & plus, velues ; les feuilles 
font verd de mer, velues. 

Les leurs font monopétales en entonnoir, partagées en cinq, 
d'un bleu pourpre ; il leur fuccede quatre graines roulles ridées 
au fond du calice: e/le fleurit en éte. 

Elle vient dans les champs. 


ge nof- 


VerTtus ET USAGES. 


La fleur eft une des quatre fleurs cordiales ; la Buglofe à les 
mêmes vertus que la Bourrache, PI. 175. 

Le fuc entre dans le Sirop de longue vie, de Fameterre, de 
Pommes compofée , l’Electuaire Pfyllium , les Pilules Angéliques. 
Les fleurs entrent dans le Sirop Elléborifé de Quercéran. La 
conferve des fleurs entre dans l’Opiat de Salomon , l’Electuaire 
purgatif de Citron. 


D M TT 0 À En LA EE GEL à ne D D OT ER an à a à 


C2 = CF EEE ETES 
Le F 


PLANCHE To 
Bugula, Bugle, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft menue, fibreufe, blanche, d’un gout ftyp- | 


tique. 

ne tiges rampent & prennent racine de diftance en diftance; 
celle du milieu, qui doit porter les fleurs, s’éleve de quatre à 
cinq pouces. Les feuilles font verd foncé, luifantes, d’un gout 
douceâtre, puis un peu amer , aftringent. 

Les fleurs font monopétales, labiées, bleues ; 1l leur fuccede 
quatre graines arrondies au fond du calice : elle fleurit au prin- 
temps. 


Elle vient dans les bois. 
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VER US ET USAGES, | 
Elle eft vulnéraire, aftringente. La dofe des feuilles dans les 
porions vulnéraires , eft une poignée. Celle des fleurs eft depuis 
ane pincée jufqu'à deux. Le fuc des feuilles eft depuis quatre on- 
ces jufqu’a fix. 
Extérieurement elle à les mêmes vertus. 


PLANCHE 10. 
Burfa Pafloris , Tabouret, Bourfe à Berger, ANN. 


N fe fért de toute la plante. 
La racine eft droite en terre, menue, fibreufe, blanche, 
d’un gout fade & dégoutant. 

La tige s’éleve d’un pied & demi. 

Les fleurs font à quatre pétales en croix blanches; il leur 
fuccede un fruit verd plat en cœur, qui renferme de petites 
graines roufleitres : elle fleurit en été. 

Elle vient en tous lieux. 

La plante entiere à un gout d’herbe un peu falé, aftringent, 
gluant. 


VER FE US. 


Elle eft vulnéraire, aftringente , rafraïchiffante : la dofe des 
feuilles en poudre eft un gros. Toute la plante en infufon eft une 
poignée. Le fuc eft de quatre à fix Sros: 


Extérieurement elle a les mêmes vertus. 


EEE 


PLANCHE 100. 


: Buxus, Buis. 
N fe fert des feuilles. 


C’eft un arbre de taille médiocres. 
La racine eft longue, tubéreufe , noueufe. 
Le tronc devient gros comme la jambe; l'écorce eft raboteufe , 
blanchâtre ; le bois jaune & dur. Les feuilles font toujours ver- 
tes, luifantes ; leur odeur eft défagréable ; leur gout amer. 


4 
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Les fleuts naïffent à part des fruits fur le même arbre : elles 
{ont ftériles, à étamines jaunâtres ; les fruits deviennent gros 
comme un Pois, partagés en dedans en trois loges, dont cha- 
cune contient deux graines, couleur de Chäîtaigne. 17 fleurit au 
printemps. 

On le cultive dans les bofquets. 

Nota. Qu'il y a une autre efpece de Buis tout-à-fait reffemblant à celui- 


ci, mais qui ne s'éleve qu'à environ un pied & demi; il fert de bordures aux 
Parterres. ; 


VER Tous | 
Les feuilles paflent pour purgatives ; on a fubftitué la décoc- 
tion de fon bois à celui du Gayac, PI. 38; mais maintenant le 
Buis eft aboli en Médecine. 


GC: 


PILNOGHE 107. 
Calamintha Vule. Calament, Viv. 


CO" fe fert de toute la plante. 


Les tiges s’élevent d’un demi-pied & plus, quarrées ; 
les feuilles ont une odeur agréable , un gout âcre. 

Les fleurs font monopétales en gueule, purpurines, d'une 
odeur agréable; il leur fuccede quatre graines noirâtres lifles au 
fond du calice. | 

Elle vient dans les bois : elle fleurit en été. 


DLANEHE TO 


Calamintha Puleoit odore , Calament à odeur de 
Pouliot, Viv. 
L reffemble au précédent ; mais les feuilles & fleurs font plus 
petites. 
Elle a l'odeur & le gout du Poulior, PI. 38r. 
“Elle vient en Languedoc : elle fleurit en été. 


VA JS 
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PLANCHE 189. 
Calamintha montana , Calament de Montagne, Viv. 


Es feuilles & fleurs font plus grandes, & d’une odeur plus 
agréable que les précédentes. 
Il vient fur les Alpes & les Pyrénées : 47 fleurit en été. 


PLANCHE 190. 
Calamintha aruenfis , Pouliot Thim, Viv. 
C ’Eft une efpece de Menthe , ce qu’on reconnoît à fes fleurs 
qui font femblables à celles des Menthes (PI. 376 & fui- 
vantes ); d’ailleurs elle reffemble au Calament ordinaire ci-def- 
fus par la figure & l’odeur de fes feuilles ; elle vient aux lieux 
inculres : elle fleurir en été. 
Vertus ET UsacEs DES QUATRE CALAMENTS. 
Tous les Calaments ci-deflus ont les mêmes vertus. 
Es font incififs , ftomachiques , carminauifs, hyftériques, diu- 
rétiques, vulnéraires, décerfifs : on les prend en infufon comme 


le The. 


Extérieurement elles font répercutantes, atténuantes, réfolu- 
tives. 


le Sirop d’Armoife de Sræchas, de Marrhu 


AC z UT EST 


PLANCHE A0 
Calcitrapa , Chauffetrape, B. ANN. 


N fe fert des racines, feuilles & graines. 
La racine eft groffe du doigt, blanche , longue , faccu- 
lente. 
Les tiges s’élevent de deux pieds anguleufes ; les feuilles font 
velues. 
Les fleurs fortent d’une tête épineufe : elles font à fleurons pour- 
pres; il leur fuccede une graine aigretée, oblongue, luifante : 
elle fieuric en été. 
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Elle vient dans les champs, le long des chemins. 
VerrTus ET UsAGes. 


Elle eft diurétique, fébrifuge, vulnéraire : la dofe du fuc des 
feuilles eft de quatre à fix onces. La décoction des graines piles 
eft diureétique à la dofe d’un gros. 

Extérieurement le fuc eft confolidant. 

Elle entre dans la Poudre de M. de Lamoignon de Bafuille, 
contre la Néphrétique. 


PLANCHE +92 


Calendula, Souci, ANN. 


N fe fert des feuilles & fleurs. 
La racine fe fépare en plufieurs groffes fibres oblongues. 

Les tiges s’élevent d’un pied, velues; les feuilles font verd gai 
velues , d’une odeur forte , d’un gout d’herbe. 

Les fleurs font radiées, entiérement jaunes ; il leur fuccede 
des capfules courbes remplies d’une graine oblongue : ele fleurie 
en été. 

On la cultive dans les Parterres. 


»: , # 
INota. Qu'il y en a une autre efpece fauvage qu'on trouve communément 
dans les vignes, qui eft totalement pareille, mais beaucoup plus petite en. 
toutes fes parties : elle fe nomme Calendula Sylvefiris. 


- VerTus ET USAGES DES bEUx SOUcrIs. 


Elles ont toutes les deux les mêmes vertus. 

Elles font apéritives , réfolurives, hyftériques, alexipharma- 
ques : la dofe du fac de toute la plante eft depuis une once juf- 
qu'à quatre. L’infufon des fleurs & feuilles depuis trois onces 
jufqu’a fix. vu | 

Éxtérieurement les feuilles pilées font vulnéraires , réfolu- 
tives. 


PLANCHE 193. 
Camphorata , Camphrée, Viv. 
N fe fert de toute la plante. 
La racine eft longue , groffe du pouce, ligneufe. 

Les tiges font ligneufes , longues d’un pied & demi, unpeu 
velues, blanchatres ; les feuilles font velues, d’une odeur de 
Camphre, d'un gout un peu âcre, amer. | 

Les fleurs font à éramines , couleur de rofe ; il leur fuccede 
une petite graine noire au fond du calice : elle fleurir en été. 

Elle vient en Provence & en Languedoc. 


VRERÉ US. 
Elle eft apéritive , diurécique, hyftérique , fudorifique : la do- 
fe en décoction eft une once dans deux livres d’eau. 


PLANCHE 194. 
Cannabis , Chanvre, ANN. 


N fe fert des feuilles & des fruits. 
La racine eft ligneufe , fbreufe , blanche. 

La tige eft quarrée, creufe : elle s’éleve de cinqà fix pieds, 
velue , rude; les feuilles font verd foncé, d’une odeur forte aflez 
défagréable. 

Les fleurs ftériles font à éramines jaunâtres ; le calice eft pur- 
purin en dehors , blanchâtre en dedans : elles viennent fur un 
pied de Chanvre. Les fruits viennent fur un autre : ce font des 
graines arrondies , liffes, couvertes d’une écorce gris brun, fous 
laquelle eft une amande blanche d’une odeur forte, enfermée 
dans une capfule terminée en pointe : elle fleurir en été, 

On cultive cette plante en beaucoup de Pays, parce qu’on fair, 
avec fes tiges, du fil & de la corde. 


VERTUS. 


Les feuilles & fruits nommés Cheneyi , font extérieurement 
très-réfolutifs. 
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PLANCHE 195. 
Capparis , Caprier. 
N fe fert de l'écorce de la racine & des boutons de fes 
fleurs. 

C'eft un atbrifleau. 

Les racines font nombreufes , revètues d’une écorce épaiffe 
âcre, amere. 

Les branches ont vers trois pieds de long, épineufes; les feuil- 
les font ameres. 

Les fleurs font à quatre pétales blancs; il leur fuccede un fruit 
gros comme une Olive qui renferme de petites graines en forme 
de rein : &/ fleurit en été. 

Toutes les parties de cet arbriffeau ont un gout un peu amer ;' 
aftringent. 

VertTus Er Usaces. 

L’écorce de la racine eft diurétique, apéritive, hyftérique, 
réfolutive : la dofe en poudre eft un gros ; en infufion ou en dé- 
coction , jufqu’à une once dans une livre d’eau. 

Les boutons à fleur nommés Capres, & l'écorce entrent dans 
l'Huile de Capres de Mefvé ; l'écorce dans les Trochifques de 
Capres , le Sirop Hydragogue, l'Huile de Scorpion compofce. 
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P LAN G.H)E, 106: 
Caprifolium , Chevrefeuille, Vriv. 
N fe fert de toute la plante. 
La racine eft rampante , ligneufe , fibreufe. 
. Les tiges font rampantes & grimpent aux arbres; les femiles 
font verd gai, duvetres en deffous. 

Les fleurs font monopétales en tuyau, blanc jaunâtre, d’une 
odeur très agréable; 1l leur faccede un fruit ou baie molle rouge 
remplie de graines un peu dures : elle fleurit en été. ' 

Elle vient dans les bois. 
VER AUS. 
Elle eft diurérique. 
Le fuc des feuilles eft vulnéraire , déterfif. 
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PLANCHE 197: 
Cardiaca, Agripaume , B. ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft une tête d’où partent plufeurs fibres. 

Les tiges s’élevent de deux à trois pieds quarrées , d’un rouge 
foncé ou noir. 

Les fleurs font monopétales en gueule, purpurines, couver- 
tes d’un duvet blanc; il leur fuccede quatre petites graines , cou- 
leur de Châtaigne , au fond du calice : elle fieurit en été. 

Toute la plante a une odeur forte & un gout un peu amer. 

Elle vient aux lieux incultes. 


ViwRr.T'u:s. FRE 
Elle eft ftomachale ; d’ailleurs elle a peu de vertus. 
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PLANCHE 190. 
Carduus benedië&us , Chardon bénit, ANN. 


N fe fert de fes feuilies, femences & fommités avant la 
_ fleur. 
La racine eft branchue, fbrée , blanche, peu amere. 
La tige s’éleve d'un pied & demi; les feuilles font velues, fort 
ameres. ï 
Les fleurs font à Mleurons jaunes, fortant d’une rête épinéufe ; 
il leur fuccede une graine longue jaunätre , cannelée , aigretée : 
elle fleurit en été. 
Toute la plante , excepté la racine, eft fort amere. 
On la cultive dans les sardins de Botanique. 


SET ANT LE 


Vertus ET Usaces. 

Elle eft diaphorérique, fudorifique , alexiraire, antipleuréri- 
que , fébrifuge : la dofe en poudre eft un gros; en décoétion juf- 
qu’à fix onces. La graine eft antipléurétique. 

Les feuilles entrent dans le Vinaigre Fhériacal, l'Huile de 
Scorpion , l’'Onguent Martiatum. Les graines dans l’Opiat de 
Salomon, dans la Décoction amere de la Pharm, de Londres. 
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PLANCHE 199. 


Carduus attradkilis, Chardon bénit des Parifiens, ANN. 


N fe fert de toute la Plante. 
La racine s'enfonce droit en terre, fibreufe , blanche. 

La rige s’éleve d’un pied & demi : elle eft verd clair , ainf que 
les feuilles qui font épineufes. 

Les fleurs font à fleurons jaunes , fortant d’une tête épineufe ; 
1] leur fuccede une graine anguleufe , d’un blanc jaunatre, aigre- 
tées : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les champs parmi les bleds. 


VER Tours! 


On la fubftitue à la précédente, comme ayant les mêmes 
vertus. 


PLANCHE 206 
Carduus Mariæ, Chardon-Marie, B. AN. 


NN fe fert de fa graine, quelquefois des racines & feuilles. 
La racine eft longue, fucculente. 

La principale tige eft grofle du doior : elle s’éleve de trois pieds 
& demi & plus, garnie d’un duvet blanc; les feuilles font verd 
gai, épineufes , parfemées de taches blanc de lair. 

Les fleurs font à fleurons pourpres, fortant d’un calice épi- 
neux ; il leur fuccede une graine lifle, aigretée, d’un gout doux: 
elle fleurit en été. 

Elle vient dans les champs, vers les chemins. 

VERTUS: 

Elle eft apéritive, fudorifique , diurétique : la dofe en poudre 

ou en émulfion eft un ou deux gros. 


Le fuc de la plante eft fébrifuge à la dofe de quatre onces. 


La décottion des feuilles & racines eft apctitive. 


_ 
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PLANCHE 20: 
Caryophyllata , Benoïîte, Viv. 


N fe fert de fes racines & feuilles. 
La racine eft fibrée, roufleätre, d’une odeur de Clou 
de Girofle plus ou moins es , d'un gout aromatique , âcre. 

Les tiges s’élevent d’un pied & demi, velues ; les feuilles font 
verd foncé , duvetées. 

Les fleurs font à cinq pétales jaunes ; il leur Mecede une tête 
arrondie formée de quantité de graines terminées par un croche 
pointu : ele fleurit en été. 

Elle vient dans les bois. 


VERTUS. 


La racine fraîche eft céphalique : la dofe en décoction eft une 
once. 


La plante entiere , une poignée dans une livre & demie 
d’eau, eft fébrifuge, fadonifique. 
La racine feche en poudre à la dofe d’un gros, eft ftomachale, 


vulnéraire , aftringente, ainfi que le fuc des feuilles à la dofe de 
trois onces. 


PLANCHE 2027. 


Carvi, ANN. 
N fe fert de fa graine, 


La racine eft grofie du pouce, longue, fibrée, d’un gout 
âcre , aromatique. 


La tige s’éleve js deux pieds , cannelée, life ; les feuilles 
Duc cd foncé , lies 


Les fleurs font en parafol, blanches , odorantes ; il leur fuc- 


cede deux graines accollées noirâtres, res d’un gout acre, 
aromatique : elle fleurir au printemps. 


Elle vient fur les Alpes, les Pyrénées, dans les Prés. 
VERrrTus-Er USAGES. 
La graine ef une des quatre femences chaudes : elle eft incifive, 


136. INDIGENES. 
carminative, diurétique , hyftérique : la dofe en poudre eft de- 
puis un fcrupule jufqu’à un gros; en infufion un gros. 

Elle entre dans l’Électuaire de baies de Laurier, Micléta, la 
Bénédicte laxative , l'Eau de fix graines. 


PLANCHE 203. 
Caryophyllus tunica, Gillet, Viv. 


N fe fert de fes fleurs. 
La racine eft fimple, fibreufe. 

Les tiges ont un pied & demi de haut ; les feuilles font verd 
de mer. 

Les fleurs font à cinq pétales, d’un rouge foncé ( on préfere 
celles-ci comme plus efficaces), d’une odeur de Clou de Girofle; 
il leur fuccede un fruit rond & long rempli de petites graines 
plates , noires : elle fleurir en été. 

On cultive cette efpece d'Œüllet dans les champs. 

VE Re us: 
Elle eft céphalique, alexipharmaque , cordiale : la dofe du 


Sirop eft une ou deux onces. 
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PLANCHE 204. 
Caftanea, Chataignier. 


N fe fert de fes fruits. 
C’eft un grand & gros arbre; l'écorce en eft noirätre ou 


grife. 
Les fleurs mâles ou ftériles font de longs châtons à éramines 
jaunarres. 
- . A 1 7 

Les fruits viennent à la bafe des châtons , ronds, hériflés de 
quantité d'épines, velus en dedans , renfermant deux ou trois 
Châtaignes couvertes d’une écorce unie, luifante , brune, qui 
contient une amande aflez dure, douce & agréable au gout : 4 
freurit en été. 

Il vient dans les bois fecs & dans les plaines fablonneufes. 


VE RE us; 


Les fruits nommés Châtaignes font béchiques , adouciffants. 
PLANCHE 


| 
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PLANCHE 205. 
Centaurium majus , grande Centaurée, Viv. 
NN fe fert de fa racine. 

La racine eft longue de trois pieds , groffe, folide, noi: 
ratre en dehors, rougeâtre, marbrée de jaune en dedans , amere ; 
un peu aftringente. 

La tige s’éleve de cinq pieds ; les feuilles font lifs verd gai. 

Les fleurs fortent d’un calice écailleux : elles ee à ae 
purpurins ; 1l leur fuccedé une graine oblongue ; life, aigrerée : 
elle fleurit en été. 

Elle vient fur les Alpes : on la cultive dans les Jardins de 
Botanique. 

VerTüus ET UszAGES: 

Elle eft incifive, hépatique, aftringente : la dofe en poudre ef 
un gros ; en décoétion une once. 

lle entre dans la Poudre du Comite de la Mirandole, 


PLANCHE 206. 


Centaurium minus , petite Centaurée, B. ANN. 


N fe fert de fes fominités fleuries. 
La racine eft blanche, fibrée , ligneufe , fans aucun gouts 

La tige eft haute d’un pied ; les feuilles font vérd gai, les , 
fort ameres. 

Les fleurs font monopétales en entohnoir, découpées en cind ; 
rouges, très-ameres : 1l leur fuccede un uit oblong, à deux lo: 
ges, qui contiennent des graines très-menues : éf/e Heure én été 

Elle vieñt dans les bois & autres lieux incultes. 


VerTtTuseér UsAGrs: 


Elle ef incifive, défobftruante , fébrifuge , hyftérique : [a dofe 
de ia poudre Écée elt depuis un gros jufqu'à à une demi-once. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive : c’eft une des Z4£ 
néraires Suiffes. 

Elle entre dans la Poudre de Palmarius contre la rage , la Thé= 
riaque , Le Vinaigre Thériacal , le Sirop d’Armoife, la Poudie 


j 
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du Comte de la Mirandole , la Décoction amere de la Pharm. de 
Londres. 
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PLANCHE 207. 
Cepa vulgaris , Oignon, B. ANN. 
N fe fert de fa bulbe. 

La racine eft compofée de quelques petites fibres blan- 
ches qui donnent nourriture à une bulbe compofée de pluñeurs 
enveloppes charnues & membraneufes, l’extérieure blanche ou 
rouge , remplies d’un fuc âcre & fubtil. : 

La tige s’éleve de quatre pieds & plus : elle fe renfle vers le 
bas ; les feuilles font rondes, creufes, d’un gout âcre, 

Les fleurs font à fix pétales blancs ; il leur fuccede un fruit 
rond partagé en trois loges , rempli dé graines noires : elle fleurie 
€/1 ete. 

On la cultive dans les Potagers. 

VERTUS. 
L'Oignon eft ftomachique , diurétique, hyftérique. 
Extérieurement il eft émollient, adouciffant. 


FO Œ ERA TRIER" FOR w 


PLANCHE 208. 
Cepa afcalonica, Echalote, Viv. 


N fe fert de fa bulbe. 
Plufieurs bulbes affemblées font portées fur un paquet de 
fibres blanches. , 

Les feuilles qui partent de ces bulbes, font rondes, creufes, 
& fe féparent en deux ou davantage dans leur hauteur; il s’é- 
leve d’entr’elles des tiges d’un pied de haut portant fleurs & fruits 
comme fJ'Oignon ci-deflus : elle fleurit en été. 

On la cultive dans les Poragers. 

Toute la Plante à le gout de l'Oiognon, mais plus agréable : 
{es vertus font les mêmes du précédent. 


CT A 
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PLANCHE 209: 

| Cepa fiffilis , Ciboule. 
O" fe fert de fa bulbe; re 

Elle refflemble à l’'Oignon , excepté que fes bulbes fonë 
ällongées ; fe féparent, & font comme une touffe de petits Où: 
gnons joints par une racine ou amas de fibres : elle eft plus haute 
que l’Echalote, & plus petite que lOignon : elle fleuris en éré, 
On la cultive dans les Potagers. 
Ses vertus {ont égales aux deux précédentes. 
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PLANCHE ZIC. 
Cerafus , Cerifier: : 
I: ÿ à beaucoup de variétés de Cerifes ; mais cômrhé les Ce: 
riliers font tous du même genre; fans beaucoup de différences 
dans les parties de l'arbre, j'ai feulement definé le Cerifier or» 
dinaire; 

On fe fert de fes fruits & amandes. 

C’eft un arbre médiocrement haut & peu droit ; l'écorce eft 
fouge noirâtre, le bois blanchâtre, noiratre au cœur. 

Les fleurs font à cinq pétales blancs ; il leur faccede un fruit 
charnu rouge, fucculent , d’un gout äâgréable ; aÿant dans for 
milieu un noyau dur qui enferme une amande ameré : il fleurié 
âu conimencement du printemps , avant fes feuilles. 

On le cultive dans les Jardins fruitiers & en pleine cimpagne. 

| VERTUS 

. Les Cerifes font rafraîchiflantes , laxatives ; lés amandes font 
diurétiques. 


PLANCHE Z21Ii. 
ais Cerafus [ylveftris ; Merifer. 
NN fe fert de fes Fruits. val NO 
C’eft un grand arbre dont le tronc eft droit ; l'écorce eff 


brune ou cendrée en dehors , life ; verdâtté en dedans; le bois 
J 2 
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eft ferme, roufleatre ; les feuilles font luifantés, un peu ameres. 

Les fleurs reffemblent à celles du précédent ; il leur fuccede 
des fruits bien plus petits que la Cerife ordinaire ci-deflus, peu 
charnus, d’une douce amertume agréable , pleins d’un fuc noir : 
il fleurit au printemps , en mêmé-temps que les feuilles. 

Il vient dans les bois. 

VERTUS ET UsAGces. 


Les Merifes font céphaliques, apéritives. 
Elles entrent dans l'Eau pour la paralyfie & apoplexie de 
Charas. 


PLANCHE ZIZ2. 
Caterac, Viv. 
‘Où {e fert de toute la plante. 


La racine eft formée de fibres capillaires noirâtres. 

Les feuilles font longues de trois pouces, liffes, vertes en def- 
fus; le deflous eft garni de petites écailles remplies de capfules 
rondes qui, en s’ouvrant, laiflent échapper une fine poufliere 
dorée qui eft la graine. 

Elle n’a point de fleurs apparentes. 

Les feuilles ont un gout d'herbe un peu aftringent. 


VERTUS ET UsAGeEs. 


PLANCHE 213. 
Chaærophyllum, Cerfeuil, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft blanche, fibrée, un peu âcre, 

La tige s’éleve de deux pieds & plus, cannelée, creufe; les 
feuiiles font un peu velues , d’une odeur & d’un gout aromati- 
que agréable. 

Les fleurs font en parafol, blanches ; il leur fuccede deux 


ra 
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petites graines oblongues, accollées, liffes , noiratres : e7/e fleurie 
au printemps. 


On la cultive dans les potagers. 
VER muse 


Elle eft incifive , apéritive, diurétique , hyftérique, extérieu- 
rement rafraichiffante. 


La dofe du fuc eft de trois ou quatre onces; la décoétion de 
cinq ou fix onces. 


PLANCHE 214. 


Chamadris, Germandrée, Viv. 
N fe fert des feuilles & fleurs. 
Les racines font traçantes, fibreufes. 
Les tiges s’elevent de neuf pouces, quarrées, velues ; les feuil- 
les font verd gai , ameres. 
Les fleurs font monopétales en gueule, purpurines; 1l leur fuc- 
cede quatre graines au fond du calice : elle Aeurit au Printemps. 
Elle vient aux lieux fecs , dans les bois. 
VERTUS ET USAGES: 


Elle eft incifive, fébrifuge, apéritive , hyftérique, füdorifi- 
que : la dofe en HURUnelE due pincée ou deux, & en poudre 
jufqu’à un gros. 

Elle entre dans la Thériaque , l’'Hyere de Coloquinte, Le Si | 
rop d’Armoife, de Germandrée, Hydragogue, Apéritif, Cachec- . 
tique, la Poudre du Comte dé la Mirandole , l'Huile de Scor- 
.. nn in . Martiatum, le Mondificatif d’ Âche. 


PLANCHE 215. 


Chamaæmelum Romanum, Camomille a NET. 


N fe fert de fes feuilles & fommités fleuries. 
Les racines font menues, fibreufes. 
Les riges s'élevent jufqu'à fix pouces & plus. 
Les fleurs font radiées; le difque jaune, la couronne blanche; 
il lèur fuccede des oraines menues , oblongues , fans aigrettes : 


elle fleurir en été. 
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Les feuilles & fleurs ont une odeur aromatique très-agréable. 

Elle vient dans l'herbe , aux endroits inculres. 

LA Camomirte ordinaire, Chamaæmelum vulgare , reffemble 
prefque en tout à la précédente , excepté que les feuilles font plus 
allongées, & leurs découpures moins preflées, que la Plante a 


très-peu d'odeur , & qu’elle vient dans les bleds & autres grains, 


VerTus ET Usaces. 

L'une & l’autre de ces Camomilles font digeftives , laxatives, 
émollientes , carminatives , céphaliques, adouciffantes : la dofe 
des fleurs en poudre eft depuis un demigros jufqu'à un gros; 
l'infufion ou décoétion jufqu’à fix onces dans l’eau ou le vin; le 
fuc jufqu'à 2, 3 & 4 onces. | 

La Romaine eft plus atténuante, échauffante. 

L'ordinaire eft plus émolliente & adouciffante. 

xtérieurement elles font réfolutives adouciffantes. 

Elles entrent dans l’'Onguent Martiatum , l’'Emplätre de Mé- 

Jilot, pour la Matrice, de Grenouilles. 


TEE TETE TC REP IEEE 


PLANCHE 210: 
Chamemelum færidum , Maroute, ANN. 


à N fe fert de toute la plante. 
” Elle s’éleve jufqu'à un pied & demi : elle reffemble aux 


récédentes pour les fleurs & fruits ; mais le port en eft bien 
différent. Voyez l'Eftampe. 

Elle fent très-mauvais, quoiqu'avec une odeur aromatique : 
glle fleurit en été. Elle vient dans les bleds & autres grains. 

Son odeur la rend falutaire pour la Paflion, hyftérique en fa- 
mentation & en fumigation. | | 


PLANCHE 21 T 
Chameæpithis , Yvette, ANN. 
O N fe fert de toute la plante. 
La racine eft menue , fibrée, blanche, 
Les tiges fe panchent vers terre : elles font longues de neuf 
pouces ; les feuilles font verd jaune, velues. 
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Les fleurs font monopétales, labiées, jaunes; il leur fuccede 
quatre graines triangulaires au fond du calice : elle fleurit en été. 
Elle vient dans les bleds & autres grains. 
Toute la plante a l'odeur de la réfine du Pin, PI. 65. 


VERTUS ET UsAGeEs. 


Elle eft apéritive, céphalique , hyftérique : la dofe en poudre 
_eft un gros. 

Extérieurement elle eft vulnéraire , déterfive. 

Elle entre dans la Thériaque, le Sirop du Comte de la Mi- 
randole, les Pilules d'Yvette, lOnguent Martiarum. 


EPA 


PLANCHE 218 
Chamæpithis mofchata, Yvette mufquée, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 

Elle refflemble affez à la précédente pour le port de la 
plante & la hauteur ; mais fes feuilles ne font pas découpées; 
les fleurs font rayées de lignes rouges; les graines font noires, 
ridées , longuettes. 

Toute la plante eft velue, d’un gout amer , d’une odeur de 
réfine mufquée, 

Elle vient en Languedoc , en Provence : elle fleurir en été. 

Elle à les mèmes vertus que la précédente. 


PLANCHE 219. 
Chelidonium majus , grande Eclaire, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & racines. 

La racine eft une tête de laquelle partent des fibres gar- 
nies de chevelu ; fa couleur eft rouge vermillon : elle eft rem- 
plie d’un fuc jaune foncé, âcre, brülant. 

La rige s’éleve d’un pied & demi, creufe ; les feuilles font d’un 
beau verd en deflus , verd de mer en deflous , avec quelques poils. 
Les fleurs font à quatre pétales jaunes ; 1l leur faccede une fili- 
que longue d’un pouce & demi , rouffeâtre , contenant des grai- 
nes noires luifantes : elle fleurir en été, . : 
| 4 
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Toute la plante à une odeur forte, & eft remplie d'un fue 
jaune fafrane , acre, piquant, un peu amer. ; | 

Elle vient à l'ombre & aux lieux humides, 

VerTus ET UsAGESs. 

On ne l’emploie point à l'intérieur. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive , ophtalmique. 

Elle entre dans l'Orviéran, le Mondificatif d’Ache, l’'Empli- 
gre Diabotanum. L'eau diftillée entre dans l'Eau Ophralmique de 
M. Daquin. 


PLANCHE 220 
Chelidonium minus , petite Eclaire, Vrv. 
O° fe fert de toute la plante, fur-tout des tubercules de la 


racine. 

La racine eft compofée de plufeurs petites fibres auxquelles 
font attachées plufeurs perires bofles ou tubercules allongés, 
de la groffeur d’un grain de bled , pâles en dehors, blancs en de- 
dans. 

Les tiges fe répandent fur terre : elles ont fix ou fept pouces 
de long ; les feuilles font luifantes. 

Les fleurs font à huit ou neuf pétales jaune doré; 1! leur fuc- 
cede ün fruit arrondi couvert de petites graines : elle fleurit au 
JPTENIET Printemps. 

_ Elle vient aux lieux humides & herbus, 
VERTUS: 


Elle eft antifcorbutique tempérée : on emploie les feuilles 
fraiches en infufion. 
Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive, adouciflante. 
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PLANCHE 221. 
Cicer, Pois chiche, AN. 
N fe fert des fruits ; on préfere les rouges. 


La racine eft menue, fibreufe, d’un blanc rouffeitre. 
Les tiges font velues ainfi que les feuilles. 


Les fleurs font lécumineufes , rouges ou blanches ; il leur fuc- 
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£ede üne capfule ronde terminée en pointe, qui contient une ou 
deux graines plus grofles que le pois ordinaire, rougeatres ou 
blanches : elle fleurir en été. 

On la cultive dans les champs , aux Pays chauds de la France, 
en Efpagne & en Italie. | 
VertTus ET UsAGeEs. 
La décottion des fruits eft diurétique. 
Extérieurement elle eft atténuante , réfolutive, déterfive, 
émolliente. 
Elle entre dans le Sirop de Guimauve de Fernel. 


PLANCHE 222. 
Chicorium fylveftre, Chicorée fauvage, Viv. 


N fe fert de toute la plante, excepté des tiges. 
La racine eft longue d’un pied , épaifle d’un pouce, obli- 
que en terre, fibreufe, pleine d’un fuc laiteux , d’un gout amer. 
La cige s’éleve de deux pieds & demi, velue ; les feuilles font 
verd foncé, velues. 

Les fleurs font à demi-fleurons, bleues; il leur fuccede une 
gaine remplie de petites graines fans aigrette : elle fleurit en été. 
La tige & les feuilles font pleines d’un fuc laiteux amer. 

Elle vient aux lieux incultes. On la cultive dans les Poragers. 


Ver TusiEer USAGES. 


C’eft une des quatre petites femences froides : elle eft incifive, 
apéritive , déterfive, ffomachale, fébrifuge, tempérante. La dofe 
des feuilles en poudre eft un gros : la décoétion fix onces; le fuc 


trois ou quatre onces. 


_ Elle entre dans le Sirop de Chicorée fimple, compofé avec la 
Rhubarbe. : 
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PLANCHE 223. 
Cicuta major, grande Ciguë, B. ANN. 
N fe fert des feuilles & racines. 


La racine a un pied de long : elle eft groffe du doisr, 
branchue ; les branches fonc pleines avant que la tige poufle ; 


146 INDIGENES. 
mais elles deviennent creufes à mefure qu’elle s’éleve ; l’écorce 
: de la racine eft jaunâtre en dehors, blanche en dedans. 

La cige s’éleve de quatre à cinq pieds verd gai, tachée de quan- 
tité de points rougeâtres , comme une peau de ferpent ; les feuil- 
les fonc lifles, verd noirâtre, d’une odeur défagréable de Perl. 

Les fleurs font en parafol , blanches; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées petites, cannelées d’un verd pale : elle fleurit en été. 

Toute la plante rend une odeur forte très-défagréable. 

Elle vienc à l'ombre, aux lieux incultes. 


VERTUS ET USAGES. 


: Quoique la Ciguë, prife intérieurement, foit réputée poifon, 
cependant depuis peu quelques Médecins en ont employé l’extrait 
en petite dofe pour les cancers , avec réuflire. 

Éxtérieurement elle eft réfolurive , adouciffante, émolliente. 
Elle entre dans l’'Emplâtre Diaboranum de Blondel. 
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PLANCHE 224. 


Cicuta minor, petite Ciguë, ANN. 


Lle reffemble en tout à la précédente; mais elle ne devient 
jamais fi grande, 
Ses feuilles reffemblent davantage aux feuilles de Perfil. 


Ses vertus font bien plus foibles. 
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PLANCHE 225: 


Cinara, Artichaut, Viv. 


N fe fert de fes racines. 
La racine eft épaifle, ferme. | 

La tige s'éleve à un ou deux pieds, cannelée, cotonneufe; Îes 
feuilles font duverées, fur-tout en deflous. 

Les fleurs font à fleurons , d’une couleur pourpre bleuatre, 
fortant d’une tète écailleufe , dont la couleur eft verd de mer; 1l 
leur fuccede une graine oblongue un peu renflée, cotonneufe, gat- 
mie d’aigrettes blanchatres : e//e fleuris en été. 

On la cultive dans les Potagers. | 
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VE R T US. 


La racine eft très-diurétique en décottion. 


PRANCHE 220: 


Cinara Cardones , Cardons d'Efpagne, Viv. 
L. plante refflemble à la précédente : elle en differe feule- 


ment en ce qu'elle vient plus haute, & que fes feuilles & 
fes têtes font très-épineufes : elle fleuris en été, 
On la cultive dans les Potagers. 
Elle a les mêmes vertus, 


PLANCHE 227. 


Citreum , Citronnier - Cédra. 


N fe fert de toutes les parties de fon fruit. 
C’eit un arbre médiocrement haut. 
La racine s'étend en plufieurs branches couvertes par une écorce 
jaune en dehors, blanche en dedans. 

Le bois eft dur , blanc igfon écorce eft verd pâle; les feuilles 
font plus vertes deffus que déflous, & ne tombent point pendant 
l'hiver; plufeurs ont une épine à leur bafe : elles ont une bonne 
odeur , & font ameres au gout ; elles paroiffent parfemées de 
points tranfparents qu'on découvre au travers du jour. 

Les fleurs font à cinq pétales blancs parfemés de rouge par 
dehors , d’une odeur foible, d’un gout douceâtre, puis amer: 
il s’en trouve fans piftils : celles-là font mâles ou ftériles. Les 
fruits qui fuccedent aux fleurs fertiles ou femelles , ont une écorce 
raboteufe & par boffes, d’un jaune d’or, odorante , aromatique ; 
ils font de figure ronde irréguliere ; leur longueur va depuis fix 
à neuf pouces jufqu'à beaucoup plus; car il s’en trouve qui pe- 
fenc jufqu’à trente livres : ce fruit eft charnu, partagé en plu- 
fieurs loges remplies d’un fuc acide & de quantité de graines d'un 
demi pouce de long, pointues aux deux bouts, couvertes d’une 
peau jaune , dans laquelle eft une amande blanche douce-amere : 
él fleurit en été, û Ne 
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VERTUS ET UsAceEs. 


Le fruit nommé Cédra eft antifcorbutique , rafraïchiffant, 
cordial , alexipharmaque. 

L’écorce extérieure du Cédra ou Citron eft ftomachique, ver- 
mifuge, carminative , alexitaire. 

L’écorce entre dans lFOpiat de Salomon , l’Eleétuaire de Ci- 
tron purgatif, les Tabletres purgarives , contre les vers, la Pou- 
dre de Joie, Digeftive. Les graines entrent dans le Diamargari- 
tum froid, les l'ablettes contre les vers, la Poudre Pannont 
que , la Confection d’Hyacinthe, l'Opiat de Salomon. 


Limon , Limonnier. 
On fe fert du fruit. 


C'eft un arbre médiocre qui reffemble beaucoup au Citron- 
nier ou Cédra ci-deflus. 

Les feuilles font plus courtes ; les épines moins longues; 
les fruits beaucoup plus petits, faits en forme d’œuf, moins jau- 
nes, moins odorants; ils ont à proportion plus de fuc, & plus 
acide : 27 fleurit en été. 

On cultive celui-ci & le précédent dans nos Pays chauds. 


VER T'UIS: 


Le Limon eft plus rafraichiffant que le Cédra ou Citron; 
du refte il a les mêmes vertus. 
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PLANCHE 225, 
Citrullus, Citrouille, ANN. 


N fe fert de fa graine. 
Les racines font menues, droites en terre, fibrées. 

Les tiges font farmenteufes, rampantes, s’érendant au loin, 
velues, garnies de vrilles, avec lefquelles elles s’attachent aux 
corps qu'elles rencontrent. | 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en cinq; 
les unes font ftériles ou males: celles qui font fertiles s’élevent fur 
un embrion qui devient un fruit rond & oblong très-oros, dont 
l'écorce eft épaifle, verd foncé, life, contenant une chair, où 
jaune, ou blanchôtre, ou rougeâtre, d’un gout agréable , dans 
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le centre de laquelle font des graines larges oblongues , ridées, 
_faunûtres, qui enferment une amande blanche agréable au gout: 
elle fleurit en été. 

On la cultive dans les Potagers. 

VEerTus Er UsAGeEs. 

La graine eft une des quatre grandes femences froides : elle eft 

rafraichiffante , adouciffanre. 


PLANCHE 229. 
Cochlearia , Herbe aux cuillieres, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft un peu épaifle , droite, blanche, fibrée. 

Les tiges s’élevent d’un pied & plus; les feuilles font verd 
foncé, d'une odeur peu agréable, d’un gout âcre, amer, pi- 
quant. | 

Les fleurs font à quatre pétales blancs en croix; il leur fuc- 
cede un fruit rond à deux loges qui enferment de petites grai- 
nes roufles : elle fleurit en été. 

Elle vient fur les Côtes de Flandres, fur les Pyrénées. 

VEUR T'US. 


Elle eft antifcorbutique par excellence , incifive employée 
vêrte. 
Exrérieurement elle a les mêmes vertus. 


PLANCHE 230. 
Colchicum , Colchique, Vrv. 


N fe fert de la racine. 

La racine eft compofée de quelques fibres qui donnent 
nourriture à une bulbe arrondie , noirâtre à fa fuperfcie , blanche 
en dedans, charnue, d’un gout doux fuivi d’une légere amer- 
tume. 
Les fleurs reffemblent à celles du fafran, PI. 46 ; leur couleur 
ef purpurine ; elles paroifent ez automne, routes feules. 
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Les feuilles rie fortent qu’au commencement du printemps dé 
l’année fuivante ; les fruits viennent en même-temps ; ils font 
oblongs partagés en trois loges remplies de graines, roux-noirâtre; 
quand les graines font müres les feuilles fe fanent & périf- 
fent : elle vient dans lés prés. 
We niriu.s 

L'oignon ou bulbe , pris intérieuremeiïit ; eft uñ poifon. 

Extérieurement pendue au col en forme d’amulette , on dit 
qu’elle réfifte au venin de toute maladie épidémique , même à la 
pelte , autant qu’une amulette en eft capable. 


P'EAINIGHE 227 
Confolida major , grande Confoude, Viv.: 


N fe fert de fa racine, feuilles & fleurs. 

La racine eft épaifle, fibrée, charnue, gluante, noire 
en dehors, blanche en dedans ; les tiges s’élevent à un pied & 
demi de haut, creufes, d’un velu rude; les feuilles font verd 
foncé, velues. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir , tetminées par cinq 
petites découpures; elles font de couleur pourpre ou blanches ; 
1l leur fuccede quatre graines noirätres ; luifantes, à tèce de Vi- 


pere au fond du calice : elle fleurit en été. 
Elle vient dans les prés, au bord des ruiffeaux. 


VERTUS ET UsAGeESs. 


Elle eft vulnéraire, aftringente, calmante : la dofe de la ra- 
cine en poudre eft un gros, & en infufion ou eri décoétion ; 
depuis demi-once jufqu'à une once. 

Extérieurement elle eft vulnéraire , aftringente , confolidante. 

Elle entre dans la Poudre de Bauderon , le Baume polycref- 
te, l'Eau vulnéraire de Lémery, le Mondificarif d'Ache, l’Em- 
plâtre pour les hernies, pour les fractures & luxations ; royal 
pour la hernie du Prieur de Cabrieres. 


nus 
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PLANCHE 232. 


Coriandrum majus, Coriande, ANN. 


O fe fert de la graine. 
È La racine eft menue, blanche, fibrée, 

La tige s’éleve de plus de trois pieds liffe. 

Les fleurs font en parafol, d’un blanc purpurin, plus gran- 
des & inégales au pourtour du parafol; il leur fuccede deux 
graines accollées, formant enfemble un petit globe jaune-päle : 
elle fleurit en été, 

Toute la plante fent la punaife; mais l’odeur des graines 
s’adoucit avec le temps, & devient d’un gout agréable. 

On la cultive aux environs de Paris. 


VARREUS ETUIS AGCES 


Elle eft carminative, ftomachale, un peu aftringente. 
_ Elle entre dans l'Eau de fix graines, l'Eau de Mélifle compo- 
fée, la Poudre digeftive de Charas. 
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PLANCHE 23 3: 


Cornus, Cornouiller. 
N fe fert du fruit. 
C’eft un arbre de grandeur médiocre. 

L’écorce eft rougeâtre, le bois eft blanc & dur; les feuilles 
font lifles verd foncé. 

Les fleurs paroiffent dès le premier printemps. Avant les feuil- 
les , elles font à quatre pétales jaunes; 1l leur fuccede des fruits 
moins gros qu'une olive, charnus, rouges, mols ; leur gout eft 
acide, agréable avec quelque aftriction : 1ls contiennent un noyau 
oblong, très-dur, à deux loges, chacune renfermant une petite 
amande douceñtre. 

VERTUS 


Les fruits font aftringents, rafraïchiffants, defficarifs. 
Extérieurement les feuilles & les boutons font très-deflicarifs. 
Corylus, Coudrier noifetier. 


On fe fert du fruit nommé noifette. ; 
C’eft un arbriffeau. 
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La racine eft épaifle , profonde en terre, s'étendant au large. 

Les tiges font grofles ; le bois eft blanc & mol ; les feuilles 
font vertes, plus blanches en deflous. 

Les chatons des fleurs à étamines paroïflent au Printemps; ils 
font jaunes. 

Les fruits naïffent à part; leurs enveloppes font veluës, ver- 
tes, d’un gout acide ;, aftringent : la coque qui renferme le fruie 
eft dure, roufle, liffe. Le fruit ou arnande qui y eft contenue, 
eft enveloppé d'une peau rouffeatre où rouge : cette amande 
eft ferme, blanche, douce au gout. | 

Il vient par-tout dans les bois : on en cultive une efpece dont 
l'amande, qui eft plus groffe que celle du Coudrier des bois ; 
£e nomme aveline. 

VER Tu s: 


Les noifettes font béchiques. 


PLANCHE 234 


Cotonea malus, Coignafier. 


N fe ferr de fes fruits & graines. 
C’eit un atbre médiocrement haut. ra 

Les racines font nombreufes, droites en terre, quelquefois 
obliques, couvertes d’une écorce brune. 

L’écorce du tronc eft liffe oris brun; le bois eft affez ferme, 
pâle; les feuilles font vertes & liffes en deflus, blanchatres, 
très-cototineufes en deflous. 

Les fleurs font à cinq pétales couleur de chair ; il leur fuccedé 
un fruit, qui devient gros comme une pomme ordinaire; ( 1l 
y a des pieds dont les fruits font faits comme une poire.) Les 

‘uns & les autres font recouverts d’un duvet ou coton épais; 
leur chair eft jaune de cire, d’une odeur très-forte, d’un gouë 
aftringent, un peû acide; leur centre eft occupé par cinq loges, 
qui contiennent des graines ou pepins gluants, couleur de chà- 
taigne en dehors, blancs en dedans. 

On le cultive dans les jardins fruitiers. 


VeRTus En USAGES. 
Les fruits font ftomachiques , fort aftringents, fur-tout étant 
mangés cruds. 4 
Extérieurement 


F$3 


Extérieurement l’infufon des graines ou pepins eft adoucif: 


PLAIN CHE 225. 
Cructata, Croifette, Viv; 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft traçcante, fibreufe. 

Les tiges s’élevent d’un pied & plus, quarrées, velués aïnfi 
que les feuilles. 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en quatre 
jaunes ; il leur fuccede un fruit, compofé de deux graines arron- 
dies, renfermées dans une membrane ou peau velue : elle fleuriè 
l'été. 

Elle vient dans les lieux herbus, dans les haies: 

VAN RUTAULS. 


Elle eft vulnéraire, aftringente, intérieurement & extérieu- 
rèment, 


DA EEE PPT EP PEER OR IDR ER TE CEE 7 PESTE TEEN ANNE 


PLANCHE 236. 
Cucumis fativus, Concombre, ANN. 


N fe fert de la graine, 
Les racines font droites, fibrées , chevelues. 
Les tiges font farmentéufes, longues ; rampañtes , garnies de 
Vrilles pour s’accrocher ; les feuilles font rudes au toucher. 
Les fleurs font monopétales découpées en cinq, jaune pâle; 
les unes ftériles, les autres portées fur un embriofi, qui dé- 
vient un fruit long de plus d’un demi-pied, jaunâtre ou blan- 
châtre, inégal, anguleux, plein d’une chair ferme, fucculente, 
d'un gout auftere, partagé en trois ou quatre loges, remplies 
de graines oblongués, pointues, blanches , Le dedans eft laïreux 
& doux : elle fleurit en été. 
On la cultive dans les Poragers. 


K 
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VEerTus,. 
La graine eft une des quatre [émences froides : elle eft rafraf- 
chiffante. < 


ET LS Le 2 IS PE 
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PLANCHE 237.., 
Cucumis afininus, Concombre fauvage, An. 
()" fe fert de toute la plante. 


La racine eft grofle de deux ou trois pouces, longue 
d'un pied, fibreufe, charnue, blanche, amere, répugnante. 

Les tiges font rampantes, un peu rudes. 

Les fleuts font monopétales découpées en cinq, jaunâtres, 
mêlées de veines verdatres ; 1l leur fuccede des fruits d’environ 
deux pouces de long, cylindriques, un peu velus & rudes, 
verds, partagés en trois loges, remplies d’un fuc amer, qui 
contient des graines luifantes, noirâtres : elle fleuric en été. 

Elle vient dans nos pays chauds, aux lieux incultes; on la 
cultive dans les Jardins de Botanique. 

VERTUS ET UsAGEs. 

Le fuc de Ja plante, exprimé & épaifi, connu fous le nom 
d'Elacerium, eft un purgatif, à la dofe d’un demi-grain à un 
grain; mais comme 1l eft trop malfaifant, il eft bien rare 
qu'on l’emploie. 

Exrérieurement le fuc eft émollient, réfolutif. 

L’Elaterium entre dans l'extrait Panchimagogue, lOnguenc 
Aorippa, Arragon, de Arthanita, l’'Emplatre diabotagum. 


PI TIIE TT PISE GENE TT PTS TA RAS IAE te ere» | 
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PEN CHE 248 


Cucurbira, Courge, ANN. 


DL TE 


PURE ER ZE T APP EE ARTE TES, La jrs ZE 


N fe fert des graines. 
La racine eft tendre, blanche, fibrée, 

Les tiges font farmenteufes, grofles du doigt, anguleufes, 
rampantes &c grimpantes, en S'attachant par fes vrilles; les 
feuilles font cotonneufes. 

Les fleurs font monopétales découpées en cinq, blanches, 
velues en dedans; les unes males ou ftériles , les autres portées 
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für un embrion, qui devient un fruit fort gros, renflé par le 
bas, long quelquefois de cinq à fix pieds. 
L'écorce en eft dure, jaunâtre, le dedans eft plein d'une 
moëlle blanche, infipide, partagée en fix loges, qui conrien- 
nent des graines longues de près d’un pouce, plates, larges, 
enfermant une amande blanche, douce , d'un gout agréable; 
la pulpe du fruit eft bonne à manger. 
VPE R'Tius: 


La graine eft une des quatre femences froides : elle eft rafrai- 
chiffante , adouciflante. 


Cuminum, Cumin, ANN. 


NN fe fert de la graine. VA 
La racine eft branthue , rnenue, fibreufe. 

La tige eft à peine haute d’un pied. 

Les fleurs font en parafol, blanches; il leur fuccede deg 
graines accollées, gris brun, longues de trois lignes, d’une 
odeur très-forte, d'un gout aromatique fort âcre , un peu amer: 
elle fieurit en été. 

On la cultive à Malthe. 


VE R TU 5 


Elle eft ftomachale, carminative, intérieurement & extéz 
rieurement. 


PLANCHE 240: 
Cupreflus , Cyprès, 
NN fe fert de fes fruits, 
C'eft un grand arbre. | . 

On comprend fous ce nom deux arbres de la même éfpece ; 
différents feulement par leur port, portant tous deux les mè- 
mes fruits, quoiqu'on en appelle un le mile & l’autre la fe- 
melle mal à propos : le mâle eft donc celui qui écarte fes ra- 
meaux, & la femelle celui qui les ferre contre la rige & fe 
termine en pointe: | 
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Le tronc ef droir, l'écorce eft brune, le bois eft dur, rou= 
geatre , d'une odeur agréable ; l'arbre refte verd toute l’année. 

Les fieurs font des Chatons ftériles; les fruits viennent à 
part fur le même arbre ; ils font ronds, gros comme une pom- 
me d’api, durs, roux, imitant les compartiments de l’écaille 
de Tortue, d’un gout acerbe ; ils enferment des graines roufes, 
pleines d’une petite amande : 47 fleurir au printemps. 

Il vient dans l’Ifle de Candie & en Orient; on le cultive 
dans les Jardins de Botanique. 


VERTUS. 
Les fruits font très-aftringents , fébrifuges ; la dofe en poudre 
eit un gros dans du vin. 
Extérieurement ils font vulnéraires, aftringents. 


Cufcuta, Cufcute, ANN. 


/ N fe fert de route la plante. 
C’eft uñe plante parañte, c’eft-à-dire, qui vit aux dé- 
ens des plantes fur lefquelles elle s’atrache. 
Elle a d'abord des racines chevelues; mais quand les tiges, 
en s’allongeant, fe font appliquées au moyen de petits fuccoirs 
ou radicules, aux plantes qu’elles rencontrent, elles fe nour- 
riflent de leur feve, & reproduifant de nouvelles tiges, leurs 
racines meurent : elles n’en ont plus befoin. 
Les tiges ne font que des filaments fins comme des che- 
veux, ronds, rougeñtres , d’un gout âcre, peu aftringent, ne 
pouffent jamais de feuilles; mais feulement des paquets de 
fleurs de diftance en diftance, blanc incarnat, monopétales en 
cloche, découpées en quatre; il leur fuccede un fruit arrondi 
à trois ou quatre angles, renfermant des graines brunes très- 
menues : elle fleurit en été. 
Quand cette plante occupe le thim, on la nomme Epirhim. 


VEerTus ET UsAGEs. 
Elle eft apéritive, antifcorbutique; la dofe eft depuis* une 
pincée jufqu'à deux ou trois. . 
Elle entre dans les pilules tartareufes, la poudre de Jox, 


Ce 
> 
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lElectuaire de Pfyllium , de Séné, la Confection hamech, le 
Sirop apéritif, cacheëtique. Les graines entrent dans le Sirop 
de Chicorée compofé, de Fumeterre. 


PLANCHE-242. 


Cyanus , Bluet, barbeau, ANN. 
N fe fert de fes fleurs. 


La racine eft ligneufe, garnie de fibres très-fines. 
La tige s’éleve à un pied & demi & plus, anguleufe , creufe, 
coronneufe ; les feuilles font verd cendrée. 
Les fleurs font à fleurons plus petits dans le centre, plus 
grands autour , tous découpés en cinq, bleus ou blancs ou pour- 
res ; il leur fuccede une petite graine longuette, luifante, 
bo , aigretée. 


Vi rUR:T us 


Les fleurs font ophtalmiques ; on en diftille une eau qu'on 
nomme Eau de caffelunettes. 


PLANCHE 243: 


Cyclamen, Pain de pourceau, Viv. 
N fe fert de fes racines. 

La racine eft ronde, épaiffe, charnue, fibrée, noiräâtre 
en dehors, blanche en dedans, fans odeur, d’un gout àcre, 
brülant , défagréable. ‘ 

Les fleurs viennent avant les feuilles, fur /a fên de l'été ; les 
feuilles qui font pourpres en deffous, viennent enfuite, paflenc 
l'hiver & périffent vers 4 fin d’Avril de l’année fuivance. 

Les fleurs font monopétales découpées en cinq parties qui 
fe relevent; elles font pourpres , d’une odeur agréable; quand 
elles font tombées, le pédicule qui les portoit, fe replie en 
piufeurs tours de fpirale, jufqu'à ce que le jeune fruit qui 
leur fuccede, foit arrivé fur terre, où il acheve de sroflir & 
devient prefque fphérique, renfermant des graines oblongues, 
d'un brun rougeitre. re 

Cette plante ne s’éleve que de quatre à cinq pouces. 
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On la cultive dans les Jardins de Botanique. 
VErTus ET UsAGceEs. 


Extérieurement elle eft incifive, réfolutive, vulnérairé, dé- 
terfive, émolliente; fon fuc entre dans l'Onguent arthanita ; 
{es racines entrent dans l’Emplatre diabotanum, pour les gan- 
ghons. 


PLANCHE 244. 

Cynogloffjum, Langue de chien, Viv, 

N fe fert de fa racine & feuilles. 

La racine eft droite en terre, de la forme d'une rave, 
d'un rouge noiratre en dehors , blanche en dedans , d’une odeur 
narcotique forte, d’un gout doux & fade. 

Les tiges s’élevent à deux pieds; elles ont un duvet épais; 
les feuilles font cotonneufes, blanchatres, d'une odeur forte & 
défagréable. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir découpé en cinq, 
d’un rouge fale; il leur fuccede un fruit, compofé de quatre 
capfules hériflées de crochets, qui enferment une graine applatie : 
elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux incultes, à l’ombre. 
Vi R rlurs 

Elle eft narcotique, anodine} légérement aftringente : la dofe 
de la racine en décoétion eft jufqu'à une once, & des feuilles 
jufqu’à une poignée. 

Éxtérieurement elle eft émolliente, réfolutive. 

Les Pilnles de Cynogloffe font narcotiques, calmantes : [a 
dofe eft depuis quatre jufqu’a, dix. 


PPS DIR PÉTER TE LEE 


SCARETPASEEL 


PLANCHE 245. 
Daucus Crericus, Daucus de Candie, B. ANN. 


N fe fert de fa graine. 
La racine eft épaille du doigt, longue, fibrée, d’un 
gout de panais. 
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La tige s’éleve de neuf pouces & plus de haut, cannelée, 
velue ; les feuilles font cotonneufes, quelquefois lifes. 
Les fleurs font en parafol, blanches ; il leur fuccede deux 
graines accollées, oblongues, cannelées, blanchatres, velues, 
. d'une odeur foible, d’un gout aromatique, âcre:elle fleurit au 
Printemps. 


Elle vient dans l’'Ifle de Crète, fur les Alpes. 


A 
PLANCHE 240. 
Daucus vulgaris, Carotte, B. ANN. 


NN fe fert de fa graine. 

La racine eft droite en terre, jaune. 

La tige s'éleve de deux pieds & plus, moëlleufe, cannelée, 
velue ; les feuilles font verd foncé, velues en deflous. 

Les fleurs font en parafol, blanches, quelquefois la fleur du 
centre du parafol eft rouge; les fruits qui leur fuccedent ref- 
femblent à ceux de la précédente; mais plus courts, plus larges 
& hériflés, d’une odeur pénétrante, d’un gout fembiable à la 
premiere ci-deflus : elle fleurir en été. 

Elle vient aux lieux inculres : on la cultive dans les Potagers. 
VertTus ET UsAcEes Des Deux DAvcus. 


Les vertus des deux Daucus ci-deflus, font les mêmes ; on 
fubftitue l’une à l’autre. 

La graine eft une des quatre petites femences chaudes; elle eft 
incifive, apéritive, diurétique, hyftérique. 

‘Elle entre dans la Thériaque, le Mithridate, le Triphera 
magna, VEleétuaire de baies de laurier, le grand Philonium, 


& Ë le) 
PAurea Alexanarina, le Sirop de Calament, de Marrhube. 


PEAN CEE 247 


Dens leonis latiore folio, Piffenlie, Viv. 


N fe fert de fa racine & feuilles. 
La racine eft orofle du petit doist, laiteufe. 
Elle n’a point de tiges; les feuilles fonc liffes. 
Les pédicules des fleurs s’élevent de neuf pouces ; les fleurs 
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font à demi-feurons jaunes ; il leur fuccede une graine jaune 
Citron ou rouge, aigretée : elle fleurir en été. 

Elle vient en tous eue 

Toutes fes parties font laiteufes, ameres. 


VeErRTus ET UsAces. 


Elle eft apéritive, diurétique, fébrifuge , vulnéraire : : la dofe 
_en infufion ou en décoétion, eft de quatre à fix onces ; la dofe 
du fuc eft de trois à quatre onces. 

Elle entre dans l’Apofeme apéritif de l'Oime , nommé bouil- 
Jon ee : dans le Au de Chicorée compof. 


PLANCHE rs 
Digitalis, Digitale, Viv. 
N fe fert de fes feuilles. 


Les racines font nombreufes , menues, fibreufes, ameres. 

La tige s’éleve jufqu'à trois pieds | rougeûtre, velue, creufe ; 
les feuilles font verd foncé, velues Re 8 déflous. ameres. 
Les fleurs font us en tuyau, de couleur Mel 
mêlée de blanc en dehors, le dedans eft pourpre, panaché de 
blanc & de noir, parfemé de longs poils ; il leur fuccede un 


fruit ou coque, partagée en deux loges, pleines de petites grai- 
nes roufleätres : elle fieurit en été. 


Vie (RTUUNS. 


On ne s’en fert point intérieurement. 
Extérieurement elle dt vulnéraire , déterfive, 


PLANCHE 249. 
Dipfacus fativus, Chardon à foulon, B. Axx. 


N fe fert de fa racine. 
La racine eft aflez longue , blanche. 
La tige s’éleve de quatre à cinq pieds, droite, creufe , can- 
do ayant quelques épines. 
Les feuilles font verd gai. 
Les fleurs fortent d’entre les écailles des vètes; alles font à 
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feurons blancs ou purpurins; il leur fuccede unè graine angu- 
leufe, amere: e/le fleurir en été. 

On la cultive dans les champs. 
VERTUS. 
Intérieurement elle eft alexiraire, diurétique. 


PLANCHE 250. 

Dracunculus major, Serpentaire, Viv. 
()° fe fert de fa racine & feuilles. 

La racine eft grofle comme une pomme, profonde en. 
terre, fibrée, garnie par fes côtés de petites bulbes, jaunâtre 
en dehors, blanche en dedans, d’un gout brülant. 

La tige s’éleve d’un pied & demi & plus, droite, lifle, pana- 
chée de taches de couleurs différentes, imitant une peau de 
{erpent; les feuilles font luifantes. 

La fleur eft un feul pétale, verd en dehors, pourpre clair en 
dedans, d’une odeur défagréable & un piftile noirâtre, plus 
gros & grand que celui du Pied de veau, PI. 155. Vers la bafe 
de ce piftile , naiffent des baies fucculentes, rouges, plus groffes 
que celles du. Pied de veau, & leur reffemblent, d’un gout 
brülant, contenant une ou deux graines arrondies : elle fleurie 
en été. 

Elle vient dans nos pays chauds; on la cultive dans les Jar- 
dins de Botanique. 

Vertus ET UsaAces, 

Les vertus de cette plante font les mêmes que celles du Pied 
de veau, qui cependant eft plus doux; c’eft pourquoi on ne fe 
fert de celle-ci au’à l'extérieur. 

Elle eft vulnéraire, déterfive; les racines &, feuilles fraiches 
font adouciffantes. 

La racine entre dans la Poudre pour le cancer ou Poudre 
bénite de Fufchius, dans l’'Emplâtre diabotanum. 


IE 


PLANGILE 29e 
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Dracunculus ptarmica, Herbe à éternuer, Viv. 
N fe fert de fa racine & feuilles. 
La racine eft oblique en terre, fibreufe, d’un gout 
âcre, brülant. 
La vige s'éleve de deux à trois pieds; les feuilles fonc verd 
brun, d’un gout brülant. 
Les fleurs font radiées, blanches ; il leur fuccede de petites 
graines : elle fleurit en été. 
Elle vient dans les Prés. 
Ver Tus. 


La racine eft mafticatoire; la plante en poudre eft fternuta- 
toire, 


PLANCHE 2S2. 


Dracunculus efculentus, Eftragon, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft compofée de oroffes fibres, brun pale. 
Les tiges s’élevent jufqu'à trois à quatre pieds; les feuilles 
font verd foncé, d’un gout piquant, aromatique , agréable. 
Les fleurs font très-perites à Aeurons; il leur fuccede une 
petite graine fans aiorette : elle fleurit en été. 
On la cultive dans les Potagers. 
Ver # US, 
Elle eft très-incifive, apéritive, diseftive, carminatives hyf- 
e 
térique. 


PL AN CHE 252. 
Dulcamara, Douce-amere, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine elt petite, fibreufe. dis. 
5 2 ". EE e # ? 
Les tiges font farmenteufes, grimpantes, s’allongeant juiqu'a 


Fe 
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fix pieds; l'écorce eft cendrée extérieurement, d’un beau verd 
en dedans; le bois eft moëlleux; les feuilles font verd gai. 

Les fleurs font monopérales découpées en cinq, d’un violet 
clair ; 1] leur fuccede une baie allongée , rouge, fucculente , d’un 
gout vifqueux, défagréable , remplie de perites graines blan- 
châtres : elle fleurit en été, 

Elle vient dans les haies, dans les bois humides. 

VERTUS 


Elle eft calmante, apéritive, adouciffante, extérieurement. 


PLANCHE 254. 
Ebulus , Hieble, Viv. 
C}: fe fert de fa racine, de l'écorce de la racine, des feuil- 


les & fruits. 

La racine eft longue, sroffe du doist, éparfe de côté & d’au- 
tre, charnue, blanche, d’un gout âcre un peu amer, répugnant. 

Les tiges s’élevent de trois ou quatre pieds, vertes, angu- 
leufes, moclleufes; les feuilles font ameres. 

Les fleurs imitent le parafol ; elles font monopétales décou- 
pées en cinq, blanches, odorantes; il leur fuccede une baie 
noire, amere, pleine d’un fuc pourpre, qui contient trois 
graines oblongues : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les terres labourées & près des chemins. 

Viereus er Us A GES: 

Elle eft purgative, hydragooue; les fleurs font fudorifiques : 
la dofe de la graine en poudre eft un gros, l’infufion eft demi- 
once dans fix onces de liqueur, le fuc de la plante eft une once, 
la décoétion de l'écorce, depuis demi-once jufqu’à deux onces. 

Extérieurement les feuilles font adouciffantes, réfolutives, 
l'écorce de la racine eft difcuflive, émolliente. 

Les racines & graines entrent dans l'Hydragogue excellent 
de Renaudot. £a racine entre dans le Sirop Hydragogue de 
Charas, l’Emplâtre de Grenouilles avec le Mercure. Les feuilles 
‘aa VExtrait panchimagogue de Crollius, lOnguent 

aftial. 


PLANCHE 255: 


Elatine, Velvote, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft droite en terre, menue, peu fibrée. 

Les tiges font rampantes ; celle du milieu s’éleve de fix à huit 
pouces; les feuilles font verd pâle, velues , fort ameres. 

Les fleurs font monopétales , irrévulieres en mafque, jaunes; 
il leur fuccede un fruit ou coque, féparée en deux loges, rem- 
plies de plufñeurs graines arrondies : elle fleuric en été. 

Elle vient dans les champs, dans les bois. 


VVE R T US: 


Elle eft vulnéraire , déterfive, apéritive, tempérante : la dofe 
en infufon ou décoction eft de quatre à fix onces , le fuc depuis 
trois onces jufqu’à cinq. 

Extérieurement elle eft déterfive. 
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PENCHE 2506. 


Endivia, Chicorée blanche, B. ANN. 
Endivia larifolia, Scariole. 


Es racines font fibreufes , laiteufes. 
rs > / ° e ° S 2 
La tige s’éleve de deux ou trois pieds life, cannelée, 
laiteufe, creufe ; les feuilles font un peu ameres. ! 
Les fleurs font bleues ; elles refflemblent, ainfi que les grai- 
nes, à la Chicorée fauvage. 


Endivia angufhfolia , petite Endive. 
Elle reffemble en tout à la précédente , excepté que les fleurs 
font plus étroites & plus ameres. 
Endivia crifpa, Chicorée frifée. 
Elle reflemble aux précédentes, excepté que les feuilles font 
plus grandes, qu’elles font frifées, la tige plus grofle, la 
graine noire. 


Toutes ces endives fleuriffenr en été & fe cultivent dans les 
Potagers. \ 
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On fe fert de leurs feuilles & graines. 


VERTUS ET USAGES. 


La graine eftune des quatre petites femences froides. Elles font 
rafraïchiffantes, déterfives, apéritives, tempérantes. 

Extérieurement les feuilles font émollientes. 

Les Endives entrent dans le Sirop de Chicorce fimple & 
compofé. 


PLANCHE 257 
Enula campana, Aunée, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft épaifle, charnue, branchue, brune en 
dehors, blanche en dedans, d’une odeur douce & agréable , 
d'un gout aromatique un peu amer. 

La tige s’éleve de quatre à cinq pieds, droite, cannelée, 
velue; les feuilles fonc verd pale en deffus, blanchâtres en 
defflous. s 

Les fleurs font radices jaunes; il leur fuccede des graines 
longues, étroites, à aigretres : e//e fleurir en été. 

Elle vient dans les terreins gras & humides. 


VerTus ET USAGES. 


Elle eft béchique, ftomachale , fudorifique , diurétique, uré- 
rine, apéritive, alexipharmaque : la dofe de la racine fraïche 
eft depuis demi-once jufqu’à une once, de la racine feche en 
Poudre depuis une once jufqu’à deux. 

Extérieurement elle eft réfolurive, déterfive. 

Elle entre dans le Sirop d’Armoife, Hydragogue , Antiafthma- 
tique, le Looc de Santé, pectoral, l'Opiat de Salomon, l’'E- 
Jectuaire Catholique fimple, l’'Onguent Martiatum, l'Emplätre 
de Vigo, le Diabotanum. 
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PLANCHE 258% 
ÆEquifetum majus, Prefle, Viv. 
AN fe fert de toute la plante. 
La racine eft compofée de grand nombre de fibres, dé- 
liées, noiratres. à 

La tige s’éleve de trois à quatre pieds, creufe, très-canne- 
lée, blanchatre. Elle eft compofée, ainfi que les feuilles, de 
tuyaux articulés l’un fur l’autre. 

Les fleurs forment une tête longue; elles font à éramines; 
les fruits naiffent fur des pieds qui ne portent point d'érami- 
nes; ce font des graines noires, rudes : elle fleurir en été. 

Elle vient dans les marais, le long des ruiffeaux. 

ÆE’'quifetum minus, petite Prefle, Vrv. 

La racine eft menue, noire, rampante, fibrée. 

Les tiges n’ont qu'un pied de haut, & refflemblent, ainf 
que les feuilles , à la précédente. 

Les cètes des fleurs font à étamines blanches. 


VERTUS DES DEUX PRESLES. 


Elles font les mêmes. 
Elles font fort aftringentes : la dofe de la Poudre eft un gros, 
& la dofe en décottion quatre onces. 


RER 


PLANCHE 259. 
ÆEruca fativa, Roquette, ANN. 
N fe fertde fes feuilles & graines. 
La racine eft blanche, ligneufe , menue, d’un gout àcre. 

La tige s'éleve de deux à trois pieds, un peu velue; les 
feuilles font liffes, d’un gout âcre. 

Les fleurs font à quatre pétales d’un blanc jaunâtre; il leur 
fuccede une goufle longue, partagée en deux loges, remplies 
de graines jaunes : elle fleurit en été. 

L'odeur de la plante & fon gout font forts & défagréables. 

On la cultive dans les Jardins. 
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PLANCHE 260. 
Eruca fylveftris, Roquette fauvage, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & graines. 
La racine eft affez longue, épaiffe, blanche. 

Les tiges s’élevent comme celles de la précédente, creufes, 
cannelces, velues ; les feuilles font verd foncé, lifles, d’un 
gout brülant. 

Les fleurs font à quatre pétales jaunes, odorantes ; il leur fuc- 
cede des filiques longues, remplies de graines âcres & un peu 
ameres : é/le fieurit en été. 

Toute la plante à une odeur fétide. 

Elle vient dans l'herbe, aux lieux incultes. 

VerTus ET UsaAces Des peux ROQUETTES. 


Les vertus font les mêmes; mais plus foibles dans celle de 
Jardins, que dans la fauvage. ’ 

Elle eft ftomachale, dinrétique, antifcorbutique, en bouillons, 
apofemes , &c, 

Extérieurement la graine eft mafticatoire. 

Elle entre dans l’Eleétuaire de Satyrion, dans les Tablettes de 
Magnanimité. 


PIL ANG HE 2 64: 


Eryngtum, Chardon rolant, Viv. 


N fe fert de fa racine & de fon écorce. 

. La racine eft oroffe du doigt, d’un pied de long, ten- 
dre, cordée en fon milieu, noiratre en dehers, blanche en de- 
dans, d’un gout doux. 

Éa tige s'éleve à un pied & demi, cannelée, moëlleufe ; les 
feuilles font verd de mer, garnies d’épines, d’un gout un peu 
aromatique. 

Les fleurs fortent d’une tête ronde; elles font à cinq pétales 
blancs; il leur faccede deux graines carnelées , convexes : elle 
fleurir en été. pres 

Elle vient dans les champs, Le long des chemins. 


# 
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PLANCHE 262. 


Eryngium marinum, Panicaut de mer, Viv. 


N fe fert des mêmes parties du précédent. 
Les racines font grofles du doigt, fe répandant de côté 
& d’autre , blanchatres, un peu odorantes, d’un gout doux & 
agréable. | | 
Les riges s’élevent d’un pied & demi, un peu rougeâres ; les 
feuilles font épailles, épineufes, bleuâtres, d’un gout aroma- 
tique. 
Les cêres des fleurs &'les feuilles environnantes, font d’un 
beau bleu ; les fleurs femblables à celles de la précédente ; blan- 
châtres : elle fleurit en été. 


Elle vient fur les cotes de la Mer. 
VzerTus ET Usaces pes peux ERvNcIuM. 


Quoiqu’on fe ferve rarement du Panicaur de Mer, cependant 
il a les mêmes vertus du Chardon rolanr. | 

La racine elt une des cinq petites racines apéritives; elle eft 
apéritive, hépatique, diurétique , néphrétique, utérine : la 
dofe de l’écorce feche en décoction , eft une once par livre de 
liqueur. | 


La racine entre dans le Sirop Hydragooue , antifcorbutique, 
de Guimauve, l’Electuaire de Satyrion. 


PL A NICHE 202 
Eryfimum, Vélart, Tortelle, Ann. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft groffe du petit doigt, ligneufe, fentant [a 
rave, d’un gout âcre. 
_ La vige s'éleve de trois pieds. 

Les fleurs font à quatre pétales jaunes ; il leur fuccede une 
goufle longue, en deux loges, qui contiennent de petites grai- 
nes brunes, d’un gout piquant : elle fleurir en été. 

Elle vient aux endroits incultes, fur les murs, le long des 
haies. 

_Verrus 


TOMESECOND: 69 
VERTUS 


Elle ef béchique, incifive , antifcorbutique : la dofe eft une 
ou deux poignées, mäcérée die de l’eau ou du vin : la dofe dé 
la graine eft un gros. 


PLANCHE me 
Efula minor, petite Ê LEe Viv. 


N fe fert de la racine. 
La racine eft orofle du doist, bu fibreufe , ram: 

pante, d’un gout âcre & piquant. 

La tiges le d'un pied. | 

Les Ho font monopétales en grelot divifé en quatre, vet- 
dûtres ; il leur fuccede un fruit à trois angles, à trois capfales , 
éontenant trois graines arrondies : elle fleurie en été. Toute la 
plante eft laireufe. 

Elle vient par-tout , dans les bois. 


LD LA N,CHE.205: 
Efula major, grande Efule, Viv. 
L. racine eft groffe du pouce, longue d'un pied, un peu 


fibreufe, d’un gout âcre. 
La tige s’éleve un peu plus que la précédente les fleurs & 
les fruits font pareils; elle eft laiteufe de même : ee ffeurie l'été. 
Elle vient dans les champs. 


VERTUSEÉT USAGES DES DEUX ÉSULES 


Elles ont Les mêmes vertus. 

La racine & fur-tout fon écorce eft très- -purgative Hydras . 
gogue ; mais comme elle eft brülante, il vaut mieux s’en abf- 
tenir ou la tempérer avec des rafraichiffants , alors la dofe en 
poudre eft un fcrupule & l’infufñon jufqu’à deux gros. 

La racine entre dans l’Extrait Catholique & Cholagogue, la 
paid laxative, l'Hydragogue de Renaudor, les Pilules de 

erne 
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PLANCHE 268 
Eupatorium cannabinum, Eupatoire, Viv. 
O N fe fert de toute la plante. | 


La racine eft oblique en terre, accompagnée de groffes 

fibres blanchatres. 

La tige s'éleve de cinq pieds, droite, velue, motlleufe, ti- 
rant fur le pourpre, d’une odeur aromatique; les feuilles ont 
un gout amer. 

Les fleurs font à fleurons purputins; il leur fuccede des grai- 
nes oblongues à aigrettes , dans le calice : elle fleurir en été. 

Elle vient au bord de bois humides & aquatiques. 


VERTUS. 


Elle éft apéritive, hépatique, diurérique, hyftérique: la dofe 
de la décoétion des eue & fommités, eft une poignée dans 
une livre de liqueur. L’infufion des feuilles feches fe fait comme 
le Thé. Le fuc des feuilles eft à la dofe de trois onces. 

- Extérieurement elle eft réfolutive. 


PLANCHE 26 
ÆEuphrafia, Euphraife, ANN. 
N fe fert dela plante en fleurs. 


La racine eft menue, ondoyante, blanche, avec quel- 
ques fibres. 

La tige s’éleve de fept à huit pouces, velue, noirâtre; les 
les ta et foncé, liffes , luifantes. 

Les fleurs font monopétales irrégulieres , en mafque, blar- 
chatres, marquées de lignes pourpres & jaunes; il leur faccede 
un fie où capfule allongée, brune, partagée en deux loges, 
_ qui contiennent de petites graines longues, orifes : elle feurit 
77) été. 

Elle vient aux lieux arides, fur les montagnes. 


VAR T US. 
Elle eft céphalique , ophtalmique : la dofe en Poudre eft db 


un gros jufqu'à trois gros. 
Eeuremenr elle a les mèmes vertus. 


/ 
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F. | 
PLANCHE 268. 
Faba, Feve de Marais, ANN: 
FN fe fert du fruit. 
La racine eft en partie droite en terre & en partié 
rampante, fibrée. | 

La tige eft droite; elle s’éleve de deux pieds & demi, quar: 
rée, creufe; les feuilles font bleuâtres, lifles. 

Les fleurs font légumineufes , l’étendard eft blanc, les pétales 
des côtes ont une tache noire à leur milieu, le pétale inférieur 
eft verdûtre; il leur fuccede une goufle longue, charnue, ve- 
lue, qui contient quatre ou cinq graines qu'on nomme groffes 
Feves, en forme de rein, blanches ou jaunes ou noires, &cs 
elle fleurit en été. 

On la cultive dans les champs & dans les Potagers. 

Vie Re iurs: 


Extérieurement la farine de groffes Feves eft üne des quatré 
_ÿfarines réfolutives. 


Elle eft ad 


PERSTERESES AA NN 
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PLANCHE 209. 
Fagopyrum , Bled noir, Sarrafin , ANN: 
NN fe fert de fa graine. 
La racine eft compofée de fibres menues. 
La tige s’éleve d’un pied & demi & plus, Life, verté où pour 
pre; les feuilles font liffes, verd foncé. | 
Les fleurs font à éramines rougeitres, le calice eft blanc pur- 
purin , découpé en cinq; il leur fuccede une graine triangulaire ; 
noire, contenant une pulpe ou farine très-blanche : elle fleurie 
en Automne. 
On la cultive dans les champs. 
VISERR To 
. Extérieurement la farine des sraines eft réfolutive , émolliente; 
digeftive, maturative. t 
2 


372 ANDIGENES. 
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PLANCHE 270: 
Filipendula , Filipendule, Viv. 


N fe fert de fes racines & feuilles. 
La racine eft charnue , garnie de fibres menus, termi- 
nés par des tubercules allongées, noirâtre en dehors, blanche 
én dedans , d'un gout mêlé d’âcre & de doux, légérement amer. 


: D 
La tige s’éleve d’un pied, cannelée; les feuilles font verd 


foncé. | 
Les fleurs font à fix ou fept pétales, blancs en dedans, rou- 
geâtres en dehors , peu odorantes; il leur fuccede un fruit rond, 
formé par nombre de graines oblongues, rudes: elle fleurir en été. 
Elle vient dans les bois. 


VER TU Ss. 


Elle eft incifive, diurétique, aftringente. 


PLANCHE 271. 
Filix mas, Fougere mâle, Viv. 
, N fe fert de fes racines. 

La racine eft épaifle, branchue, fibreufe, noirâtre en 
dehors, pale en dedans, fans odeur, d'un gout d’abord dou- 
ceâtre, puis un peu amer, aftringent. 

Elle n’a point de tiges; les feuilles s’élevent de trois pieds. 

Elle n’a point de fleurs apparentes ; les graines font à l'envers 
des feuilles, en rangées de petits points roux ; ces points font 
autant de coques, qui contiennent beaucoup de très-petites 
graines. 


Elle vient dans les bois, aux lieux arides. 
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PLANCHE 272. 
Filix femina , Fougere femelle, Viv. 


À racine eft quelquefois groffe du doigt , rampante , gluan- 
te, noirâtre en dehors, blanchâtre en dedans, d’une odeur 
forte, d'un gout amer. 


La tige qui porte les feuilles, s’éleve jufqu'à quatre ou cinq 
pieds. 

Elle n’a point de fleurs apparentes, les véficules des graînes 
font à l'envers des feuilles, & y viennent fur leur$ bords, lef- 
quels fe replient par-deflus comme pour les cacher. 

Elle vient aux mêmes lieux de la précédente. 


PLANCHE 273. 
Filix florida, Fougere fleurie , Ofmonde, Viv_ 


N fe fert de fa racine, fruits & fommites. 


La racine confifte en quantité de fibres noirätres , mêlées 
les unes dans les autres. 


Les tiges s’élevent de quatre pieds & plus, cannelées, liffes ; 
les feuilles {ont verd clair. 
Elle n’a point de fleurs apparentes; les fruits font au haut des 


tiges , par petites grappes garnies de fruits & graines fembla- 
bles aux précédentes. 


Elle vient aux endroits humides. 


VERTUS DES TROIS FOUGERES: 


La feconde ou femelle eft préférée au male; elles font vermi- 
fuges : la dofe de la racine en Poudre eft un ou deux gros. 
La troifieme ou Ofmonde , a la même vertu, mais plus 


foible. 
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PLANCHE 274 
Fæniculum, Fenouil, Viv. 


N fe fert des racines, feuilles & graines, 
La racine eft groffe du doiot, droite en terre, d'un gout 
aromatique doux. ie 
La tige s’éleve à quatre ou cinq pieds, moëlleufe, droite, 
verte, liffe; les feuilles font verd foncé, d’une odeur & d’un 
gout agréable. 
Les fleurs font en parafol jaunes ; il leur fuccede un fruit com- 
pofé de deux graines, accollées, oblongues, convexes, canne- 
Jées, jaunâtres , d’un gout âcre, un peu fort. Ce gout devient 
doux par la culture, alors on nomme la plante, Ferouil doux : 
elle jleurit en été. 
On la cultive dans les Jardins de Botanique. 
Vernvus Er ÜUsAces 


La racine eft une des cinq grandes racines apéritives ; la 
graine eft une des quatre grandes femences chaudes; elle eft fto- 
machale , apéritive, déterfive, pectorale, ophtalmique, oralgi- 
que : la dofe en poudre eft depuis demi-oros jufqu’à un gros. 

Le fuc des racines eft fébrifuge, à la dofe de quatre onces. 

Les racines entrent dans le Sirop apéritif & cacheétique ; 
antiafthmatique, antinéphrétique, de Chicorée compofé , d’Ar- 
moife, de Marrhube, des cinq racines apéritives. Les graines 
entrent dans la Thériaque, le Mithridat, la Confeétion Ha- 
mech, le Catholicon double , la Poudre Diarrhodon, le grand 
Philonium, le Diaphænic, la Bénédiéte laxarive, l’Electuaire 
de Pfyllium , de Citron. Les feuilles entrent dans l'Eau vulnéraire 
de Panicher. 


ET PT ENT RÉ RS ER en AE T'AS 


PLANCHE 275: 


Fenum-precum, Fénugrec. 


N fe fert de la graine. 
La racine eft menue, blanche. 
. La tige s’éleve d'un pied, verre, creufe; les feuilles font 


vertes deflus, cendrées deffous. 
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Les fleurs font légumineufes, blanchâtres ; il leur fuccede de 
Tongues filiques , remplies de graines jaunâtres fillonnées , d’une 
odeur un-peu forte : elle fleurir en été. 
On la culrive dans les champs. 


VERTUS ET USAGES. 


On l’emploie rarement pour l’intérieur. 

Extérieurement la farine en eft émolliente, digeftive, réfo: 
utive, anodine. 

Elle entre dans le Sirop de Marrhube, le Looc de Santé, 
POnguent de Guimauve, le Mondificatif de réfine, l'Onguent 
Martiatum, l'Emplâtre Diachilum, de Mucilage, de Mélilor. 


RS ARTS D DTA NEED AD VA TMS DA LATE 


PLANGÉHE 270. 

Fragaria, Fraifier, Viv. 

N fe fert de fes racines, feuilles & fruits. 
La racine eft roufleatre, fibrée & chevelue, d'un gout 
aftringent. . 

_Elle n’a point de tiges; mais des traînafles, qui prennent ra- 
“cine de diftance en diftance ; les feuilles fonc velues, vertes en 
deflus, blanchâtres en deflous. 

Les pédicules des fleurs s'élevent de quatre à cinq pouces; 
les fleurs font à cinq pétales blancs ; il leur fuccede un fruit rond, 
charnu, fucculent, rouge ou blanc, d’un gout vineux, acide , 
agréable, garni extérieurement d'un grand nombre de petites 
graines. 

VeErTus ET UsAces. 

Les fruits nommés Fraifes, font rafraichiffants, diurétiques, 
apéricifs. 1 

Les racines & feuilles font diurétiques, apéritives, un peu 
aftringentes. 

Les feuilles entrent dans l'Onguent Martiatum magnum, le 


Mondificatif d’Ache. 


La 


YNDIGENES. 
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PLANCHE 277. 


Fraxinus excelfior, Frêne. 


N fe fert de fon écorce, bois & fruits. 
C’eft un très-grand arbre. 

La racine trace de tous côtés vers la fuperficie de Îa terre. 

Le tronc eft droit, l’écorce eft unie, cendrée , le bois dur, 
blanc, les feuilles font verd gai, d’un gout un peu amer , âcre, 
piquant. 

Les fleurs viennent avant les feuilles ; elles font à étamines; 
11 leur fuccede un fruit applati, long d’un demi-pouce ; qui 
contient une graine rougeâtre qui renferme une amande amere 
d'une odeur agréable : z/ fleurit au printemps. 

Il vient dans les forêts. 


VerTus ET UsAGes. 
. L’écorce & le bois font atténuants, defficatifs ; le fruit eft 
diurétique. 
La graine entre dans l’Electuaire de Satyrion. 


PLANCHE 2704 
Fumaria , Fumeterre, ANN. 


| N fe fert de toute la plante fleurie. 
La racine eft droite en terre, menue, blanche. 

Les tiges font liffes , creufes, d’un verdâtre pourpré ; les feuil- 
les font verd de mer. 

Les fleurs font à deux pétales irréguliers, formant une efpece 
de gueule allongée, purpurine; 1l leur fuccede un fruit arrondi, 
verd-brun, qui renferme une petite graine ronde, d’un gout 
amer défagréable : ele fleurit au printemps. | 

Toute la plante eft très-amere. 

VerTtus ET UsAces. 

Elle eft incifive, apéritive, ftomachale, diurérique, hyftéri- 
que : la dofe eft une poignée dans une livre de peuir lair. 

_ Elle entre dans l’Efetuaire de Pfyllium , de Séné , la Confec- 
tion Hamech, le Sirop de Chicorée compo. “ 
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Fungus efculentus, Champignon, ANN. 


’Eft une plante d’une efpece finguliere, à laquelle on ne 
connoît bien , n1 fleurs, ni fruits, ni racine. 

Elle paroît d’abord en forme d'un bouton blanc, le bas du 
bouton quitte enfuire fon pédicule & s'étend en rond, en forme 
de calotte garnie en deffous d’un amas de feuillets près à près, 
qui vont du centre à la circonférence perpendiculairement à la 
terre : ces filers font couleur de rofe à l’efpece dont il s’agit ici; 
il s’éleve vers deux pouces, le pédicule eft gros, fa couleur eft 
blanche, d’une odeur & d’un gout agréable ; il eft formé en peu 
de temps. | 

Ïl vient naturellement dans les friches & paturages ; on en 
fait venir par art fur des conches de fumier, dans les Poragers. 


Funous vernus, Moufleron, ANN. 

Ce Champignon refflemble beaucoup au précédent, excepté 
que la calotre refte plus convexe & que la couleur des feuillets 
eft blanche; ainfi toute fa fubftance étant blanche, on peut 
moins s’y tromper en le cueillant; il eft d’une odeur & d’un 
gout très-agréable. | 

Il vient naturellement au printemps, parmi l'herbe courte. 


Fungus pulverulentus, Vefce de loup, ANN. 


Cette efpece de Champignon ne forme qu’une tête, qui 
devient quelquefois groffe comme le poing : Le pédicule eft pliffé 
près de terre, la couleur du tout eft blanche ou gnife; 1l eft un 
peu raboteux en dehors & moëlleux d’abord en dedans ; mais 
enfuite cette moëlle devient une pouiliere roufle, féride , af- 
tringente. 

Il vient aux lieux incultes, dans l'herbe. 

VEerRTus Er UsAGEs DES TRois CHAMPIGNONS. 


_ On mange les Champignons & les Moufferons cuits, à caufe 

de leur gout agréable ; mais il eft effentiel pour la vie, de les 
bien diftinguer de beaucoup d’autres efpeces qui font poifons, 
de même que ceux-ci quand ils font pañlés , c’eft-à-dire , quand ils 
deviennent d’une couleur brune & d’une odeur forte. 
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En général le Champignon eft indigefte. 

Le contrepoifon du Champignon eff l'Emétique, avec beau- 
coup de lait & d'huile. 

La Vefce de loup eft toujours poifon, pris intérieurement; 
mais extérieurement elle eft incraffante , aftringente. 

Sa Poudre arrète le fang. 


PERSIL PER ITS SES STI SITE STE 


(:1 
PLANCHE 2060. 
Galesa, Galéga, Viv. 
N fe fert de toute 24 plante. 
La racine eft lonoue, blanche, ligneufe, fe répandant 
de tous côtés. 
Les riges s’élevent de trois pieds; cannelées, creufes. 
Les ie font lécumineufes, blanches ou tiole très-clair 3 
il leur fuccede une soufle longue & étroite, qui contient plu- 
fieurs graines alloncées en forme de rein : clepieare en été, 
Elle vient en Jralie ; on la cultive ici dans les Jardins. 
VOTE RTAUS. 
Elle eft fudorifique , alexipharmaque : la dofe de fuc eft deux 


cuillerées & une pois" 1ée dans un bouillon. 


PLANCHE 287. 
Galeopfis procerior, Ortie morte puante, Vrv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft rampante, un peu fibrée. 

La tige s’éleve à trois pieds, quarrée, creufe, velue; les 
les Bon crade 

Les fleurs font monopétales en gueule , pourpres , d’une odeur 
défagréable ; il leur fuccede quatre g graines au fond du calice : 
elle Heurit en été. 

Toute la plante a une odeur très-défagréable & un gout d'herbe 
un peu aftringent. 


Elle vient dans les bois, 
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PLANCHE 282. 
Galeopfis paluftris, Ortie morte de Marais, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft par bofles, rampante. 

La tige s’éleve de quatre ou cinq pieds, quarrée , creufe ; 
velue, rude , un peu rougeûtre; les feuilles font velues , rudes, 
d'une odeur forte, d’un gout du peu amer. 

Les fleurs font monopétales en gueule, le pourpre des levres 
panaché de blanc; il leur faccede quatre graines au fond du 
calice : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux aquatiques. 


VERTUS PES DEUX ORTIES MORTES. 
Extérieurement elles font vulnéraires , réfolutives , calmantes, 


PLANCHE 283. 


Galeopfis lamium luteum, Ortie morte à fleurs jau- 
nes, Viv. 


O N fe fert de toute la plante. 
La racine eft inégale, garnie de fibres afez groffes. 
Les tiges s’élevent d’un à pied & demi, quarrées , Late 
Les fleurs font monopétales en gueule : jaunes ; 1l leur fuc- 
cede quatre graines au fond du calice : elle fleurir en été. 


Elle vient dans les bois. 
VAENRIE US: 


Elle eft fplénique, diurétique ; : on s’en fert rarement; on Îa 
fubftitue enr” à ot ie por 


PLANCHE 284. 
Gallium lureum, Caïllelait jaune, Viv. 


N fe fert des fommités fleuries. : 
La racine eft traçcante, longue , brune. 
Les tiges qui s ’élevent depuis neuf à dix pouces de long, juf- 
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qu'à un pied & demi, font quarrées , un peu velues; les feuilles 
font verd foncé. ; 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en quatre; 
il leur fuccede un fruit compofé de deux graines rondes : efle 
Jfieurit en été. 

Elle vient dans les prés. 


PLANCHE 205: 
Gallium album , Caillelait blanc, Viv. 


CC plante refflemble prefque en rout à la précédente , ex- 
cepté que fes fleurs font blanches & que fes tiges, quand 
elle eft appuyée, montent bien plus haut : elle fleurir en été. 


Verrus ET UsAGESs DES DEuUx CAILLELAIT. 


Ee Caillelait jaune eft céphalique, aftringent, antiépilepti- 
que : la dofe en poudre eft jufqu'à un oros, la décoétion une 
poignée dans une livre d'eau, le fuc jufqu'à quatre onces. 

Extérieurement il eft vulnéraire, aftringent. 

Il entre dans l'Onguent Martiatum. 


PLANCHE 200: 


Genifta vulgaris, Genet. 


,N fe fert des tiges, feuilles & graines. 
C’eft un arbritfeau. 

La racine eft dure, jaune, fibrée. 

Les tiges s’élevent jufqu’à cinq & fix pieds, vertes, flexibles; 
les feuilles font velues, verd foncé. 

Les fleurs font légumineufes, jaunes ; il leur fuccede une 
goufle applatie, noirâtre, partagée en. deux loges, qui con- 
tiennent des graines plates en forme de rein, rouffeatres : 4 ffeurix 
en été. 

Tout larbriffeau eft fort amer. 

Il vient dans les bois & lieux arides, 


TOME SECOND. 18r 
Genifla Hifpanica , Genet d'Efpagne. 

On fe fert des mêmes parties du précédenr. 

C’eft un arbriffeau. 

Il s’éleve à la hauteur d'un homme; fon tronc devient de la 
groffeur du bras, fes jets reffemblent au précédent, mais plus 
gros. : 

Les fleurs font de la figure & couleur du précédent; mais 
plus amples & plus grandes, très-odorantes & agréables au gout; 
les fruits lui reflemblent auf, leur couleur eft moins obfcure 
& les grains plus nombreux: 47 fleurir en été. 

Ïl vient dans le Languedoc; on le cultive dans les Jardins. 


VERTUS DES DEUx GENETS. 

Ils font apéritifs, diurétiques : la graine à la dofe d’un gros 
& demi, eft purgative. 

Le Genet d’Efpagne pañle pour être plus efficace. 


DRE EEE] 
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DLANCHE 207: 


Geranium columbinum, Pied de pigeon , ANN. 
"NN fe fert de fes feuilles. 


La racine eft blanche, branthue. 
Les tiges s’élevent de neuf pouces & plus; les feuilles font 
verd gai. 

- Les fleurs font à cinq pétales, d’an beau pourpre; il leur fuc- 
cede un fruit allongé comme une aiguille, reffemblant au bec 
d'une grue, PI. 683, à cinq capfules un peu velues, qui con- 
tiennent une graine oblongue, brune : elle fleuric au printemps. 

Il vient aux lieux herbus, dans les prés. 


PLANCHE 200: 


 Geranium Robertianum , Herbe à Robert, ANN. 
N fe fert de fes feuilles, 


La racine eft menue, jaune comme le bois du Buis, 
PI. 186. SA 


Les ciges s’élevent d’un pied & plus, velues, rougeâtres ; les 
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. feuilles font velues, vertes, quelquefois routes rotiges, d'urié 
odeur de Panais, d’un gout aftringent. | 
Les fleurs font à cinq pétales pourpres, rayées de pourpre 
clair ; les fruits reflemblent au précédent : efle fleurir en été. 
Toute la plante à une odeur laquelle, quoiqu'affez forte ; 
n’eft pas défagréable. 
Elle vient aux endroits incultes, à l'ombre ; dans les haies. 


PLANCHE. 209. 
_Geranium fançuineum, Bec de grue fanguin, Viv. 
N fe fert de fes feuilles. 
La racine eft épaifle , rouge, branchue, fibrée. 

_ Les riges s’élevent d’un pied & demi, rougeätres, velues; 
les feuilles font velues, vertes en deflus, blanchätres en def- 
fous, d’un gout aftringent. st 

Les fleurs font grandes, à cinq pétales, d’un beau rouge; les 
fruits refflemblent aux précédents : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les bois. 

VERTUS DES TROIS GERANIUM. 


Les feuilles de Pied de pigeon font aftringentes intérieure= 
ment & extérieurement. 

Les feuilles de l'herbe à Robert font les plus en ufage; elles 
font vulnéraires, aftringentes, réfolutives , intérieurement & 


extérieurement. 
Les feuilles de Bec de grue fanguin font vulnéraires, aftrin- 


gentes. Idem. 


PLANCHE 290. 
Gnaphalium, pes câs , Pied de chat, Viv. 
N fe fert de fes fleurs. 
Les racines font rampantes, fibreufes. | 
Les tiges s’élevent de huit à neuf pouces ; les feuilles font 
verd gai en deflus, cotonneufes en deflous. 
Les fleurs font à fleurons pourpres ; il leur fuccede une graine 
aigrettée : elle fleurie au printemps. 
Elle vienc dans l'herbe, aux lieux fecs & élevés. 
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Gnaphalium feu impia, Herbe à coton, AN. 
On fe fert de route la plante. 
La racine eft fibrée & chevelue. 
La tige s’éleve jufqu’à neuf pouces, droite, blanche, coton: 
neufe ; les feuilles font cotonneufes. | 
Les fleurs font à fleurons crès-petits; il leur fuccede une 
graine aigrettée : elle fleurit en été. 
Elle vient dans les champs. 


VERTUS DES DEUX GNAPHALIUM: 


_ Le Pied de chat eft béchique, incraffant, adouciffant, ra- 
fraichifflant, vulnéraire , aftringent, en infufion ou en décoction. 

L’Herbe à coton eft de peu d’ufage ; on la fubftitue quelque- 
fois au Pied de chat : la dofe en décoétion eft une poignée dans 
deux livres d’eau. 


PLANCHE 291. 
Gramen loliaceum , Chiendent, Viv. 


N fe fert de fa racine. 
La racine eft longue, rampante, d’un blanc jaunûtre, 
d'un gout douceitre, un peu ftiprique. 
Les riges s’élevent à deux pieds & plus. 
(e) (077 . . ; Û 
Les fleurs font à étamines; 1l leur fuccede des fruits, confor- 
J . IE: 
més à peu près comme ceux du bled : elle fleurir en eté. 
Elle eft commune aux lieux incultes, dans les prés. 


PLANCHE 292. 
Gramen dactylon, Chiendent, Pied de poule, Viv. 


N fe fert de fa racine. 
La racine eft longue , rampante, blanchâtre, d’un gout 
douceitre. 

Les riges s’élevent d’un pied; les feuilles font velues. 

Les fleurs viennent dans cinq ou fix épis, qui s’écartent l’an 
de l’autre à l’extrémiré des tiges ; elles font à étamines ; les fruits 
qui fuccedent, reffemblent à ceux de la précédente ; elle fleurir 
en été, 


1184 LINVD' I GTEUN ES. : 
Élle vient en abondance dans les terreins incultes de nos Pays 
chauds. ! 
VERTUS DES DEUX CHIENDENTS. 

Elle eft apéritive, un peu aftringente, rafraïchiflante , diu- 
rétique, en tifanes , bowillons, décoctions. Les deux ci-dellus 
ont les mêmes vertus. 

Elle entre dans le Sirop de Guimauve, des cinq racines apé- 
ritives, P' 


INDIGENES. 
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Grariola, Herbe à pauvre homme, Viv. 


N fe fert de toute la plante avec fes racines. 
Les racines font obliques en terre, garnies de fibres 
perpendiculaires, blanches. 

Les tiges font droites, longues d’un pied & plus; les feuilles 
font lifles, fort ameres. 

Les fleurs font monopétales en tuyau découpé en deux, jau- 
natres, rayées de lignes brunes; la levre d’en bas eft pourpre 
clair ; il leur fuccede une capfule roufleätre , partagée en deux 
loges, remplies de petites graines rouffearres : e//e fleurit en été. 

Toute la plante eft amere, un peu aftringente. 

Elle vient dans les prés humides, 

VE Tr us 

Elle eft très-purgative Hydragogue, apéritive, vermifuge : 
la dofe eft un gros dans une demi-livre de petit lait ou une poi- 
gnée de feuilles bouillies dans le petit lait , ou prife en lavement 
avec le petit lait. 


Extérieurement les feuilles fraîches font confolidantes, dé- 
terlives. 


P E.A N CRE 294. 
Groffularia , Grofeiller blanc épineux, 
N fe fertdes fruits. 
\ C’eft un arbriffeau qui s’éleve de trois pieds & plus; 


La racine eft ligneufe, fibreufe. 

Le bois eft jaune pale; il eft garni d’une, deux ou trois fortes 
épines à l’origine des feuilles ; les feuilles font verd foncé, lui- 
fantes en deflus, plus claires en deffous, un peu velues, d’un 


out acide. 
à M 
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Les fleurs font à cinq pétales d’un verd blanchâtre, d'une 
odeur agréable, un peu forte; il leur fuccede un fruit ou baie 
jaunatre, ronde, grofle éomme un grain de raifin, pleine de 
fuc d'un gout doux & vineux, qui contient plufieurs graines blan- 
chatres : 4/ fleurit au printemps. 

Il vient dans les bois & haies ; on le cultive dans les Jardins 
fruitiers. na 

Groffalaria ribes, Grofeiller rouge. 

On fe fert de fes fruits. 

C’eft un arbriffleau qui s'éleve jufqu'à trois pieds. 

La racine eit branchue, fibreufe, d’un gout aftringent. 

Les tiges font couvertes d’une écorce brune ; le bois eft verd 
& moclleuxs 

Les feuilles font liffles, verd foncé en deflus, duvetées & 
blanchätres en deffous, d’un gout âcre : ë/ fleurit au printemps. 

Les fleurs font à cinq pétales purpurins; il leur fuccede un 
fruit ou baie, groffe comme un pois, rouge, ronde, remplie 
d'un fuc acide agréable, contenant plufeurs petites graines. 


PL'A N CG HE 295. 
Groffularia nigra , Caflis, Grofeiller noir. 
; N fe fert de fes feuilles. 
C'eft un arbriffleau qui s’éleve de trois à quatre pieds, 

Les feuilles font un peu velues en deffous, d’une odeur de- 
fagréable. 

Les fleurs reffemblent à celles du Grofeiller épineux ci-deflus, 
d’une odeur forte & défagréable; il leur fuccede des baies noires, 
acides , d’un gout peu agréable : 7 fleurir au printemps. 

IL vient en Touraine; on le cultive dans les Jardins. 

VERTUS DES TROIS GROSBILLERS. 


Les fruits du premier, avant leur maturité, font rafraichi 


fants, aftringents. | 
À à 
Les fruits du fecond font modérément aftringents, tempé- 


rants , ftomachiques. 
Les feuilles du croifieme font alexitaires , contre la rage. 


es 
EE 


ae 
PLANCHE 296. 
Hedera terreftris , Lièrre térreftre, Vrv: 
AN fe fert de toute la plañre. 
La racine eft fibrée. 

Les tiges font quarrées, velues, les unes rampanres, près 
nant racine de diftance en,diltance , au moyen de fibres qui 
entrent en terre, d'autres s’élevent de cinq à fix pouces; les 
feuilles fonc un peu velues. AN ne 

Les fleurs font monopétales en gueule, bleues ; il leur fuc- 
cede quatre graines, lffes au fond du calice : elle fleurir au 
Printemps. 

Toute Îa plante à une odeur forte aromatique, & un goué 
amer. Re 

Elle vient dans les bois, dans les prés. 


VERTUS: 


Elle ef apéritive, difcuflive, déterfive, vulnéraire : la dofé 
en poudre eft depuis un demi-gros jufau'à un gros; le fuc de: 
puis deux onces jufqu’à trois. 

Extérieurement ellé eft vulnéraire, dérerfive. 


PL AN CHE 2097: 
Helianthemum, Herbe d’or, Viv: 
N fe fert de {a racine & feuilles. 
La facine eft lisneufe, blanche: 


Les tiges fe couchent fur terre & ont jufqu’à neuf pouces de 
long, velues; les feuilles font vertes en deflus, blanches en 
deflous. | 1e? | 

Les fleurs font à cinq pétales jaunes ; il leur fuccede un fruit 
A e » L2 - j - . - 
à trois angles, qui contient quelques graines rouflès : elle fleuris 
en été. 

Elle vient aux lieux fecs inculées: 


M à 
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‘VER Tius. | 1 
Elle eft vulnéraire, aftringente, intérieurement & extérieu- 
rement. 


Helianthemum tuberofum , Topinambours, Viv. 


NN fe fert de fa racine. 
&_/J Les racines font rampantes, garnies de plufieurs fibres 
capillaires & d’autres fibres longues ; de ces dernieres, ainfi que 
du corps de la racine, il fe forme quantité de groffeurs iné- 
gales, femblables à des trufiles, rouffeâtres en dehors, blan- 
ches en dedans, quelquefois groffes comme le poing , qui pro- 
duifent de nouvelles plantes. 

Les tiges s’élevent jufqu'à dix pieds, cannelées, velues, ru- 
des, motlleufes en dedans; les feuilles font verd pales, rudes. 

Les fleurs font radiées jaunes; il leur fuccede de perites grai- 
nes noires : elle fleurit en automne. 

On la cultive dans les Potagers. 
V'BRT US 


échique 


TSF SIERRA ES 


PLANCHE 299. 
Heliotropium, Herbe aux verrues, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft menue, dure. 

La tige & fes rameaux s’élevent d’un pied, moëlleux, un 
peu velus, verd blanchâtre; les feuilles font velues & de mé- 
me couleur. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir découpé en dix, 
blanches; il leur fuccede quatre graines au fond du calice : elle 
fleurit en été. 

Elle vient dans les champs, dans les terres labourées. 

VOTE URETAU LS. 


Extérieurement elle eft vulnéraire , déterfive. 
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PLANCHE 300. 


Hepatica lichen | Hépatique commune, Viv. 


N fe fert de toute la plante. : 
Les racines font capillaires très-fines. 

Les feuilles viennent à plate terre, larges d’un doigt, d'un 
verd un peu jaunûtre en deflus, garnies de points relevés. 

Il s’éleve de diftance en diftance fur les feuilles, un petit pa- 
villon rond , au-deffous duquel pendent les fleurs mâles à érami- 
nes; certe tère devient roulle : de petites tafles vertes qui croif- 
fent aufli çà & là fur les feuilles, contiennent dans leur fond 
plufieurs petites graines. 

Elle vient dans les pierres, dans les fentes des rochers humi- 
des , le long des eaux. : 

VERTUS ET USAGES. 

Elle eft hépatique, incifive , défobftruante, déterfive , aftrin- 
gente, confolidante : la dofe eft une poignée dans les bouillons. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, aftringente. 

Elle entre dans le Sirop de Chicorée fimple & compofé. 


PLANCHE SO. 
Hepatica nobils, belle Hépatique, Vrv. 


N fe fert de toute la plante. 
Les racines fe divifent en plufieurs têtes, garnies de f- 
bres capillaires noiratres, qui s’entortillent lune avec l’autre. 

Les fleurs paroillent au Printemps, avant les feuilles. 

Les fleurs s'élevenc fur des pédicules de cinq pouces de haut ; 
elles font à fix ou huit pétales, ou bleues , ou couleur de chair, 
ou blanches ; il leur fuccede une petite tête, fur laquelle fonc 
entaflées nombre de petites graines pointues. 

Les feuilles fonc velues, verd foncé en deflus, plus claires & 
quelquefois purpurines par deffous. 

On la cultive dans les Jardins Fleuriftes. 

VE RITEutsS 

Elle eft rafraïchiffante, aftringente, deflicative , fortifiante. 
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PL AN C HE 202: 
Herba paris, Raïfin de renard, Viv. 
OO" fe fert de toute la plante. 
PT La racine eft menue, longuette , & rampe obliquement 
en terre. 

La tige s’éleve d'un demi-pied & plus; elle eft terminée 
par quatre feuilles en croix, d’un verd foncé en deflus, luifantes 
en deffous. 

Du centre de ces feuilles s’éleve un pédicule, qui foutient 
une fleur à quatre pétales verdätres; 1l leur fuccede un fruit ou 
baie moile, pourpre foncé, à quatre loges, qui contient de 
pétires graines noires : elle fleurit au printemps. 

_ Elle vient aux endroits incultes , dans les buiflons. 


VERTUS. 
Extérieurement elle eft vulnéraire, adouciffante. 


PLANCHE 303:. 


Herniaria, Turquette, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft menue, profonde en terre. 

Les riges s'appliquent contre terre ; elles ont environ quatre 
pouces de long. 
Les feuilles font verd-jaune, d'un gout âcre. 

Les fleurs font jaunatres à éramines ; 1l leur fuccede une petite 

raine noire, luifante : elle fleurir en été. 
” Elle vient dans les campagnes, dans les graïns, aux lieux fecs. 

Nota. Qu'il s'en trouve de toutes velues & d’autres qui ne le font 
point; mais cela ne fait pas différentes efpeces, ce n'eft qu'une variété. 
| VERTUS. 

Elle eft aftringente , diurétique , adouciffante ; fa grande vertu 
eft pour les defcentes ; la dofe en poudre eff un gros ; l'infufon 
eft une poignée dans une livre de liqueur , dont on fait prendre 
fix ou huit onces. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, aftringente. 


pes. 
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PLANCHE 3904. 
Hordeum , Orge, ANN. 


E y a deux efpeces d'Orge, l'Orge d'hiver appellée Efcour- 

oeon; celle-ci eft #/fannuelle, c’eft-a-dire, qu'elle poufle fes 
premieres feuilles en automne & ne monte en graine qu'à la fin 
de l'été de l’année d’enfuite; l’autre fe feme au prertemps & 
monte en graine en été. 
On fe fert dela graine de la premiere préférablement. 

La racine eft compolée de beaucoup de petites racines fi- 
breufes. 

La tige s’éleve d’un pied & demi & plus, verd. clair, ainf 
que les feuilles. 
_ Les fleurs font à étamines, fortant d’un calice terminé par un 
long filet barbu, rude & piquant. 

L'embrion fe change en une graine longue , pale, farineufe; 
la graine de l’Orge d'hiver eft plus plate, plus allongée, & le 
filet moins long. 


On les cultive dans les campagnes. 
VAR T US: 


La farine eft une des quatre farines réfolutives. L'Orse étant 
bouilli eft humectant, & rôti il eft deflicatif. 


PLANCHE 395: 
Horminum, Orvalle toute bonne, ANN. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft ligneufe, brune, fibrée, d’un gout aflez 
agréable , un peu fort. 

La rige s'éleve de trois pieds, moclleufe, quarrée, velue; 
Les feuilles font vifqueufes, velues, d’une odeur vive & pé- 
nétrante. 

Les fleurs font monopétales en gueule, bleuâtres ; il leur fuc- 
cede quatre groffes graines arrondies, rouffeätres au fond du 
calice : elle fleurir en été. 

Toute le plante à une odeur forte & un gout ne 
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On Îa cultive dans les Jardins. 
VERTUS ET Usaces. 


Elle eft hyftérique, antifpafmodique, ophtalmique. 
Son fuc entre dans l'Emplâtre Diabotanum. 


PL AINNCEHT 206. 
Hyofciamus niger, Hannebane, B. ANN. 


ÈN fe fert de fes feuilles, fleurs & graines. 
_P" La racine eft épaifle, longue, branchue, brune en de- 
hors, blanche en dedans, d’un gout douceître. 

Les tiges ont deux pieds de haut, épaifles, cotonneufes, 
ainfi que les feuilles, qui font verd gai. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir découpé en cinq, 
jaunâtres à leurs bords, marquées de veines pourprées, plus 
foncées & noirâtres au fond de lentonnoir; il leur fuccede un 
fruit rond oblong, à deux loges, recouvert tout autour par le 
calice, rempli de plufieurs petites graines arrondies, cendrées, 
d’une odeur narcotique défagréable : elle fleurit en été. 

Toute la plante a une odeur forte & affoupiffante. 

Elle vient aux endroits incultes ; près des mafures. 


PLANCHE 307. 
Hyofciamus albus, Jufquiame blanche, B. AN. 
Ci plante ne differe de la précédente , que parce qu'elle 


eft plus petite, que fes feuilles ont un duvet plus épais & 

plus blanc, que fes fleurs font blanches & fes graines plus pâles. 

Elle vient dans le Languedoc ; on la cultive dans les Jardins 
de Botanique. 

VerTtTus Tr Usaces pes peux JusqurAmes. 

La Jufquiame, tant noire que blanche, doit être bannie de 
l’intérieur, à canfe de fes mauvais effets, qui font de troubler 
le cerveau & de caufer la manie & le délire ; mais appliquée ex- 
térieurement elle eft fort émolliente , réfolutive, rafraïchiffante, 
calmante, 

Les feuilles entrent dans l'Onguent Populeum; les graines 
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dans l’antidole nommé Requies, le Philonium Romain ,le grand 
Fhilonium, le Triphera magna, les Pilules de Cynoglofle, les 


PE AN CITE 200. 
Hypericum, Milpertuis, Viv. 


N fe fert de fes feuilles , fleurs & graines. 
La racine eft ligneufe, fibreufe , jaunatre. 

Les viges s’élevent de deux pieds, droites, rougeatres; les 
feuilles regardées au travers du jour, paroiflent percées de plu- 
fieurs petits trous; mais ces prétendus trous font de petites vé- 
ficules remplies d’un fuc huiieux , clair & tranfparent ; elles ont 
un gout ftiptique, un peu amer. 

Les fleurs font à cinq pétales jaunes; on voit quelques points 
noirs à l'extrémité de chaque pétale : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les campagnes, dans les bois. 

VEerrus Er UsAGE:s. 


_ Elle eft vulnéraire, dérerfive, réfolutive, diurétique, hyfté- 
rique : la dofe des fommités Aeuries, en infufion ou en décoc- 
tion, eft une poignée & un gros des feuilles & graines. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive, confolidante, 
adouciffante. 

Elle entre dans le Sirop antinéphrétique , apéritif, cacheéti- 
que, d'Armoife, la Poudre de Palmarius, la Thériaque , le Mi- 
thridate, l’'Huile de Scorpion compoft, l'Onguent Martiatum, 


le Mondificatif d'Ache, l'Eau vulnéraire de Pénicher. 


PLANCHE 309. 
Hyffopus , Hyfope, Viv. 
OO fe fert de toute la plante. 
La racine eft de la groffeur du doigt, dure, fibrée. 
Les tiges s’élevent d’un pied & demi ; les feuilles font liffes, 
verd foncé, d’une bonne odeur, d’un gout âcre. 
Les fleurs font monopérales labiées, bleues ; il leur fuccede 


quatre petites graines arrondies , brunes, au fond du calice : ele 
fleurit en éte. 
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… Toute la plante a une odeur forte, aromatique & un gout 

âcre. . | 
Verirus er Usacre. 


Elle eft incifive, pectorale, ftomachale, en infufon ou en 
décoction. 

Elle entre dans le Sirop compofé de Mefvé, d’Armoife, an- 
tiafthmatique, 


PLANCHE 310. 
Jacea niora, Jacée, Vrv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft épaifle, fibrée , d’un gout fade , aftringenr. 

La rige s’éleve d'un pied & demi & plus, velue, cannelée, 
moclleufe; les feuilles font verd foncé. 

Les fleurs font à fleurons, fortant d’une tête écailleufe ; 1l leur 
fuccede de petites graines oblongues, d’un gris noir, aigrettées : 
elle fleurit en été. 

Elle vient dans les prés & aux lieux incultes, parmi l'herbe. 

VERT UuLS. | 


Elle eft vulnéraire, déterfive; maiselle eft rarement d'ufage 
parmi nous. 


PLANCHE 3ITï. 
Jacobea, Herbe de faint Jacques, B. ANN. 


N fefert de la plante. 
@) La racine eft garnie de nombre de oroffes fibres blan- 
chartres. 

La tige s’éleve à trois pieds de haut, droite, cannelée on 
life ou un peu cotonneufe, quelquefois purpurine ; les feuilles 
font liffes, verd foncé en deflus. 

Les fleurs font radiées jaunes; il leur fuccede une graine 
très-menue, rougeûtre , aigrertée : elle fleuri en été. 

Elle vient dans les champs, dans les prés. 
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VERTUS. 
Elle eft vulnéraire, dérerfive ; nous nous en fervons rarement. 


PLANCHE 312. 
Juolans, Noyer. 


N fe fert de fes fruits, nommés Noix. 
C’eft un grand arbre. 

* Les racines font fort longues , nombreufes ; l'écorce du tronc 
eft épaifle, cendrée, life; le bois eft folide, roux ondé ; les 
feuilles fonc liffes, d’un beau verd, d’une odeur qui tire fur 
celle du laurier; mais plus vive. 

Les fleurs mâles ou ftériles, font des chatons qui viennent en 
mème-temps que les feuilles, au printemps; ils font longs, à 
éramines jaunarres; les fruits viennent à part, deux ou trois fur 
la même tige; chaque fruit mür eft compofé d’une écorce épaif- 
fe, verte en dehors, blanchâtre en dedans, amere, un peuâcre, 
qui enveloppeaune coque dure, ridée, laquelle renferme une 
amande inégale, tortueufe, douce, agréable, couverte d’une 
pellicule amere, âcre, défagréabie; le fruit entier vient de la 
groffeur d’une prune ou plus gros. 

On cultive cer arbre dans les Vergers. 


VERTUS: 


Les Chatons font émériques : la dofe de leur Poudre eft depuis 
un demi-oros jufqu’à un gros; /e fuc de l’écorce du fruit eft af 
tringent ; l'huile du fruit a les mêmes vertus que celle d’amandes 
deuces, PI. 141. La dofe eft depuis une once jufqu’a deux. 


PLANCHE 313: 


Kerrt, Girofflier jaune, Viv. 


N fe fert de fes fleurs , feuilles & graines. 
Les racines font nombreufes, blanchatres. 
Les tiges s’élevent d’un pied & demi & plus; elles font blan- 
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châtres; les feuilles font verdâtres en deffous, d'un gout un 
peu âcre. 

Les fleurs font à quatre pétales jaunes, d'une odeur agréa- 
ble, d'un gout un peu âcre & amer; il leur fuccede des gouf- 
fes longues, plates, partagées en deux loges garnies de graines 
rondes, roufles, d’un gout âcre & amer : ef Jleurit au prin- 
£emps. 

Elle vient fur les rochers, fur le murailles. 


Vie R Tu. 


Elle eft incifive, hyftérique, adouciffante : la dofe eft une 
poignée infufée dans une livre de vin; ou en décoction, dans 
l’eau; la dofe de la graine eft d’un à deux gros. 


PLANCHE, 214 


Laëluca capitata, Laitue pommée,, An. 
O" fe fert de toute la plante. 


La racine eft Iongue, épaifle, fibrée. | 
La tige eft épaifle ; elle s’éleve de trois pieds, laiteufe , ame- 
re; les feuilles font liffes, verd-pâle, laiteufes ; elles forment 
d’abord une tête ou pomme comme le Chou, PI. 178. 
Les fleurs font à demi-fleurons jaunâtres ; il leur fuccede de 
petites graines noires aigrettées : elle fleurir en été. 
On la cultive dans les Potagers. 


L 


PLANCHE. 35 


Lacluca romana, Laïitue romaine, ANN. 
fiss Laitue ne pomme point ; d’ailleurs il eft facile d’en 


voir la différence avec la premiere, dans l’eflampe. Les 
fleurs & graines font tout à fair femblables. 


PART 
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PLANCHE 316. 
Laëuca fylvefiris, Laitue fauvage, ANx. 


À racine de celle-ci eft plus petite & plus courte ; les feuil- 
les font bien différentes: voyez leflampe. La nervure ou 
coton du milieu de chaque feuille, eft garni en deffous d’un 
rang d’épines un peu rudes; les fruits & graines font en tout 
pareils aux deux premieres. 
Elles s’élevent toutes trois à la mème hauteur. 
Celle-ci vient indifféremment en tout terrein. 


VERTUS ET UsAGEs DES TRois LAITUES. 


La graine eft une des quatre petites [ermences froides. Les Laiï- 
tues font rafraîchiflantes, humeétantes, laxarives , émollientes. 
La Laitue fauvage eft plus apéritive & déterlive. 


REED PATES PT RE EN NES ETES 


PLANCHE. 317: 


Lamium archangelica, Ortie morte blanche, Viv. 


N fe fert des feuilles & fleurs. * 
La racine eft nombreufe, fibreufe, répandant à raze. 
terre plufeurs rejettons. 

Les tiges s’élevent de plus d’un pied , quarrées, creufes, un 
peu velues ; les feuilles le font davantage. 

Les Hleurs font monopétales en gueule , blanches; il leur fuc- 
cede quatre graines triangulaires au fond du calice: efle ffeurir en 
été, ainfi que les fuivantes. 

Elle vient aux lieux incultes. 


PLAN CH Lame 


Lamium purpureum non see Ortic morte rouce, 
IV. 


Elle-ci ne differe de la précédente , que parce qu’elle de- 
vient un peu plus haute & que fes fleurs font rouge pourpre. 


C2 
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PLANCHE 319. 


Lamium fetidum, Ortie morte puante. 
Ï À racine eft menue, fibreufe, non rampante. 


Les riges ne s’élevent que d’un demi-pied , quarrées, creufes: 
Les fleurs font petites, monopétales en gueule, pourprées ; 
la levre inférieure eft marquée de taches noires; il leur fuccede 
quatre graines triangulaires , brunes, luifantes , au fond du calice. 
Toute la plante. ent mauvais. 
Elle vient comme les précédentes , aux lieux incultes. 
VERTUS DES TROIS ORTIES MORTES. 
La blanche eft apéririve, béchique, aftringente , confolidañte: 
en infufion, en bouillons. 
La rouge a les mêmes vertus; mais elle eft peu en ufage. 


La puante eft vulnéraire, réfolutive, adouciffante ; d'ailleurs 
on la fubftitue quelquefois aux précédentes. 


PLANCHE 320. 
Lampfana , Herbe aux Mamelles, ANN, 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft blanche, dure, fibreufe. 

La tige s’éleve de trois pieds ; nneles creufe ; rougeître ; 
avec quelques poils. 

Les feuilles font velues. | 

Les fleurs font à demi-Aeurons jaunes ; il leur fuccede une 
capfule cannelée, remplie de petites graines noirätres ; poin- 
tues, fans aigrettes. 

La plante eft remplie d'un lait amer : ele fleurit en été. 

Elle vient aux lieux incultes. 


VERTUS. 


Extérieurement elle eft rafraïchiffante , émolliente , déxerfire ; 
cependant elle eft peu en ufage. À 


SRE 


TOME TROISIEME. 199 


PLANCHE at 
Lapathum hortenfe, Patience de jardin, Viv. 


N fe fert des feuilles. 
La racine eft droite en terre, longue, fibreufe, jaune 
en dedans. 
La tige s’éleve à la hauteur d’un homme, cannelée. 
Les Huet font à étamines; 1l leur fuccede une graine trian- 
gulaire dans le calice : elle fleurir en été. 
On la cultive dans les Jardins. 


PLANCHE 322. 
Lapathum , Violon, B. ANN. 
N fe fert de fes feuilles. 
La racine eft épaile. 
La tige s’éleve d’un pied & demi; les fleurs & fruits comme 


la précédente : elle fleurir en été. 
Elle vient aux lieux incultes. 


VERTUS DES DEUX LAPATHUM. 


Elles font émollientes, rafraichiffantes, laxarivess mais de 
peu d’ufage. 


PLANCHE 323. 
Lapathum f[anouineum, fang de dragon, B. ANN. 


N fe fert de fes feuilles & graines. 
Elle reffemble allez à la Patience de jardin, ci-deflus; 
mais elle ne s’éleve guères que de trois pieds. 

Ce qui diftingue celle-ci principalement de toutes les Pa- 
tiences , eft la ccnilene rouge de fes tiges, queues & veines des 
feuilles , & le fuc rouge dont elle eit remplie : elle fleurit en été. 

On la cultive dans les Jardins de Botanique. 
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VERTUS 
Elle eft laxative, émolliente, rafraichiffante. 
. La graine eff aftringente, fortifiante : la dofe en poudre eft 
jufqu'à un gros. 


LL PR PR LE : —— — 
LT AT PES 4 PRE RE RTE TT TE DETTE MEITTLE 
D PT CT LE TU SE A RTS) JA MEL CITE 


PLANCHE 224 

Prretrum , Piretre, Viv. 

N fe fert de fa racine. 
P La racine ef ligneufe, fibreufe, blanche, d’un gout âcre 
& piquant. et, 
? 12 : . 
. Les tiges & rameaux s élevent de deux pieds & plus, blancs, 

ligneux ; les feuilles d’un verd bleuitre. | 
; Les fleurs font fadiées , le difque jaune , la couronne blanche: 
il leur fuccede des graines applaties, bordées d’un feuillet tran- 
chant : elle fleurir en été. | \ 

Elle. vient aux Ifles Canaries. 

i VerTus Et UsAGes. 

Elle eft mafticatoire, dentifrice. 

Elle entre dans le Philonium Romain, la Poudre fternuta- 
toire de Charas. 

- Rhaponricum, : Rhapontic, Viv. 

On fe fert de fa racine. 

La racine eft ample, oblongue, branchue, brune en dehors, 
d’une odeur affez agréable, d’un gout amer un peu aftringenr. 

La tige s’éleve à un pied & demi ou plus, cannelée, creufe. 

Les fleurs font monopétales en cloche , découpées en cinq ou 
fix, blanches; 1l leur fuccede une graine triangulaire, longue 
de deux lignes : e/le fleurit au printemps. 

Elle vient dans la Scytie , dans la Thrace ; on la cultive dans 
les Jardins de Botanique. 

VerTus ET UsAces. 

Elle eft purgative, aftringente plus que la Rhubarbe : la dofe 

en poudre eft jufqu’à un gros ou demi-once, & en infufon ou 


décoétion depuis demi-once jufqu’a fix gros. 
Elle entre dans la Poudre Diarrhodon abbatis, Diatrion fan- 


talon, la l'hériaque d’Andromaque l’ancien. 
PLANCHE 


TOME Pont PME zo# 


P'L'A N°'CH'E ns 
Lapathum folio acuto plano, Patience fauvage, Vivi 


N fe fert de fes feuilles & racines. 
La racine eft plongée avant en terre, épaifle , brune eri 
dehors, jaune en dedans. 
Les tiges s’élevent d’un pied & demi, cannelées, légérement 
velues, moëlleufes; les feuilles font lies. 
Les fleurs & graines font femblables aux précédentes, PL. 310 
& fuivantes. Les graines font couleur de Chataigne, 


Lapathum DR minus acuto , autre Patience, Vivs 


Celle-ci refflemble en tout à la précédente ; A ES foules diffé 
rences font que fes feuilles font un peu plus larges & leur pointe 
moins allongée, que la capfule qui entoure la graine eft den- 
telée par les côtés, & que la graine eft du one plus £ oroffe 
& d’un chätain plus pale. 


LAN CHE 220- 
Lapathum folio crifpo, Patience frifée, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & racines. 

Elle eft femblable aux précédentes ; les Diereiees {& 
. voient dans l’ ’eftampe, qui font que les Écilles font frifées, que 
la capfule qui couvre la graine n’eft point dentelée, la précé- 
 dente étant la feule qui l'ait Fee , & que la graine eft chà 
tain foncé. 


PLANCHE 327: 
Lopathum aguaticum , Patience d’eau, Viv. 
N fe fert de fes feuilles & racines. 
be ee eft fibreufe » noire en dehors , couleur de buis 
en dedans, d'un gout amer très-aïtringent. 
Les tiges s’élevent jufqu’à cinq pieds ; les feuilles ont un gout 
un peu acide & fort aftringent. 
N 
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Les fleurs & fruits reflemblent à toutes les Patiences décrites 
ci-deflus. 

Elles viennent toutes dans les lieux incultes, dans les prés : 
elles fleurifjent routes en été. 

Certre derniere vient au bord des foflés, dans l’eau, dans les 
marais. 

VERTUS DES QUATRE PATIENCES SAUVAGES. 


Elles font toutes laxarives, apéritives, un peu aftringentes, 
bonnes contre toutes les maladies de la peau : la dofe des feuilles 
& racines fraîches ou feches, eft une ou deux onces en infufon. 

Les feuilles vertes font vulnéraires, deflicarives. 

Extérieurement toutes les parties de la Parience d’eau & fur- 
tout la racine, font très-aftringentes, agolutinatives , légére- 
ment déterfives. 

La Patience crépée entre dans l’Onguent Martiatum. 


PLANCHE 320: 
Lapathum fpinacia mas, Epinard mâle, AxN. 
N fe fert de fes feuilles. 
La racine eft menue, peu fibrée, blanche. 
Les tiges s’élevent d’un pied, creufes, cannelées. 
Celui-ci, qui devroit être appellé la femelle, ne porte que 
des fleurs fans étamines ou plutôt des embrions, plulieurs en- 


femble , qui deviennent des fruits un peu gros, ovales, garnis 
d’épines fur un pied ou liffes & fans épines fur un autre. 


PLANCHE 329. 
Lapathum fpinacia fœimina, Epinard femelle, Ann. 
#7" Etre plante d'Epinards, dont leftampe fait voir les diffé. 
rences avec la précédente, doit naturellement être le mâ- 
le; car il eft ftérile & ne porte que des fleurs à étamines : 4 
eurit en été. 
On cultive les Epinards dans les Jardins Potagers. 
Vmiriu :s 


Leurs feuilles font rafraichiffantes, émollientes, pectorales; 
laxatives, 


PTS 


PLANCHE 330: 
Lavendula major, Afpic, Viv. 


NN fe fert de fes fommirés fleuries, graines, feuillest 
La racine eft dure, fibrée. 

La tige & les jets fonc ligneux; ils s’élevent jufqu'à trois 
pieds ; ils font quarrés; Les feuilles font verd très-clair , d’une 
odeur forte & agréable, d’un gout amer. 

Les fleurs font monopérales en gueule, bleues ; 1l leur fuc- 
cede quatre graines au fond du calice : e/le fleurir en été. 


PLANCHE 331. 
Lavendula minor, Lavande, Viv. 


Lle reffemble beaucoup à la précédente; les différences font; 
qu'elle eft plus petite, que les feuilles font plus vertes & 
leur odeur moins forte, les fleurs plus grandes : elle fleurie 
| 7e 
en été. 
On les trouve quelquefois toutes deux à fleurs blanches. 
Elles viennent dans le Languedoc; on les cultive ici dans 
les Jardins. 
VerTus ET UsAcEs Des peux LAvANDES. 


Elles font céphaliques, nervines, hyftériques : la dofe des 
fleurs en poudre ou des graines pilées, eft depuis un fcrupule 
jufqu'à un gros. On prend aufli les fleurs en infufñon , comme 
le Thé. 

Extérieurement les fleurs & feuilles font mafticatoires. 

Elles entrent dans la décoétion céphalique , le Sirop antiépi- 
leprique , de Stæchas, la Poudre céphalique, odorante. 


'ERANCHIE 222. 
Laureola mas, Lauréole, Viv. 
N fe fert de fes feuilles & fruits ou baies. " 
La racine eft épaifle, longue, ligneufe , fbreufe. 


Les tiges s'élevent à trois pieds; elles font couvertes d'une 
N2 
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écorce cendrée ; les feuilles font verd noir, vertés toute l’an< 
née, lifles, luifantes. 

Les fleurs font monopétales en tuyau découpé en quatre, 
verd jaunâtre ; il leur fuccede un fruit ou baie taillée en Olive, 
mais bien plus petite, noire, fucculenre, renfermant un petit 
noyau dur, dans lequel eft une amande blanche : e//e fleurie 
au Printemps 

Toute la plante eft âcre, brülante, cauftique. 

Elle vient dans les bois, fur les montagnes, en Languedoc. 


PLANCHE 333: 
Laureola fœmina, Bois gentil, Viv. 


À racine eft ligneufe, fibreufe. 

Les tiges font ligneufes; elle a deux écorces ; l’extérieure 
eft mince, cendrée ; l’intérieureeft verte en dehors, blanchatre 
en dedans; les feuilles font verd moins foncé que la précédente 
& tembent tous les ans. 

Les fleurs font de même en tuyau, maïs plus court, purpu- 
rines; elles viennent avant les feuilles : e//e fleurir en hiver. Les 
baies qui leur fuccedent, font d’un rouge de Cerife & rondes. 

La plante eft âcre & brülante cemme la précédente. 

Elle vient dans les bois froids des Alpes, des Pyrénées, dans 
la Bourgogne. 


VERTUS pes bDEUx LAURÉOLES. 


Elles ont les mêmes vertus; elles font purgatives, vomiri- 
ves, violentes & dangereufes, c’eft pourquoi en s'en fert ra- 
rement. 

Exrérieurement en feron à loreille, la racine du Bois-centil 
eft ephralmiaue. 


Laurus , Laurier franc. 


N fe fert de fes feuilles, fruits ou baies. 
C’eft un arbriffeau. 
La racine eft épafle, oblique en terre, inégale: 


de 


T'ON ET TR OIS TEME. 320$ 
_ Le tronc eff couvert d’une écorce mince, iè bois eft peu 
compact; les feuilles reftent route l’année vertes ; elles fonc 
verd foncé, très-odorantes, d’un gout aâcre,s aromatique un 
eu amer. 
Les fleurs font monopétales découpées en quatre ou. cinq, 
blanc jaunâtre, il leur fuccede un fruit ou baie noire, ovale, 
roffe comme une petite Cerife, qui contient une coque dure, 
laquelle renferme une graine d'un roux noir, odorante, âcre, 
un peu amere : £/ jleurit en été. 
Il vient dans les forêts des pays chauds, fur les montagnes, 
en Efpagne, en Italie, en Provence. 
VERTUS tELr  U:s/A'C-r.S 


Les feuilles font digeftives, réfolutives, ftomachiques, car- 
minatives :-la dofe en poudre eft jufqu'à un gros, en infufon 
comme le Thé. 

Les baies font ftomachiques, fpléniques, hépatiques, diu- 
réciques , hyftériques : l'huile des baies eft adouciffante, forti- 
fiante , extérieurement. 

Les feuilles entrent dans l'Emplâtre de Bétoine. L'huile de 
Laurier entre dans l’'Emplâtre ranus Dei, de-Paracelfe, de Gre- 
nouilles, Stiprique de Charas. 


PLANCHE 333: 
Lens, Lentille, ANN. 


N fe fert des graines. 
La racine eft blanche, menue, peu fibrée. 

La tige s’éleve de neuf à dix pouces, foible; la côte, fur [a- 
quelle les feuilles font rangées, fe termine par une main ou 
vrille, qui s'accroche aux corps voifins ; ces vrilles alors fou- 
tiennent la plante. 

Les fleurs font petites, légumineufes, blanchätres, mêlées 
de lignes bleues; il leur fuccede une goufle courte, remplie 
de deux ou trois graines aflez grofles, plates, dures, lifles, 
jaunätres ou rougeâtres. On appelle celles-ci, Lenrilles à la 
Reine. 

Ï y en a une efpece dont le fruit eft plus gros, qu’on appelle 
grande Lencille, femblable en cout à la précédente ; excepté que 
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la plante eft plus grande, que la fleur eft plus blanche, & le fruit 
deux ou trois fois plus gros. 

On les cultive dans Les champs : elles fleuriffent en été. 


VER Tu. 
On s’en fert plutot en aliment, qu’en remede. 


PLANCHE 336. 
Lenticula palufiris, Lentille d’eau, Ann. 

N fe fert de la plante. 

C’eft une plante tout à fait aquatique, qui nage fur la 
furface de l’eau. 

Elle ne confifte qu’en quatre ou cinq feuilles, qui enjambent 
l’une fur l’autre comme collées enfemble, de l'envers defquelles 
part un filet long, très-fin, terminé par un petit tubercule al- 
longé, qui pend dans l’eau. 

Les fleurs font à étamines; (on les voit beaucoup groflies dans 
l'eftampe) elles s’élevent entre deux feuilles; la petite capfule 
qui leur fuccede, enferme quelques menues graines : elle fleuric 
€r1 Eté: 

Elle vient dans les eaux dormantes, dont elle couvre quel- 
quefois toute la furface. à 


VERTUS. 


Extérieurement elle et incifive . réfolutive rafraichiffante À 
2 -) ; 9 
calmante. ; 


REA SR PRE VUE 2 PA LÉ AT EE AS DITES LL KA ETS 


EE 


PLANCHE, 337: 
Lepidium, Paferage, Viv. 
N fe fert de fa racine & feuilles. 
La racine eft oroffe du doigt, blanchätre , rampante, 
d'un gout piquant qui ne dure guères. 

La rige s’éleve de trois pieds, life, moclleufe, couverte 
d'une poufliere verd de mer, qui tient peu; les feuilles font 
liffes, verd foncé. 

Les fleurs font à quatre pétales blancs, très-perites; 1l leur 
uccede un très-petit fruit, pointu, applati, partagé en deux 


x 
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loges, remplies de menues graines roulles : e/le fleurit ‘en été. 

Toute la plante a un gout âcre, aromatique. 

Elle vient aux lieux inculces. 


DEANGUHE 220. 
Lepidium iberis , Paflerage fauvage, Viv. 


N fe fert de fes racines. 
La racine eft ligneufe, blanche, peu fibrée. 
La tige s'éleve d’un pied & demi, dure, creufe. 
Les fleurs, fruits & graines reflemblent à la précedente : 
elle fleurit en été. 
Foure la plante a une forte édeur de Creffon. 
Elle vient aux lieux inculres & le long des chemins. 


VerTus ET UsAGESs DES DEUx PASSER AGES. 


Elles ont les mêmes vertus; elles font antifcorbutiques , in 
cifives, défobftruantes , ftomachiques. 
Extérieurement elles font adouciffantes. 


PEA NONE 3 39° 
Leviflicum , Livèche, Viv. 


N fe fert de toute la plante, fur-tout de la racine & graines. 
La racine eft épaille, noirâtre en dehors, blanche en 
dedans. 

Les tiges viennent à la hauteur d’un homme, cannelées, 
creufes ; les feuilles fonc luifantes, verd foncé, d’une odeur 
forte. 

Les fleurs font en parafol jaunes ; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées affez grolies, cannelées, brunes : e//e fleurir en été. 

Toute la plante a une odeur forte aromatique, la graine la 
encore plus forte. 

On la cultive dans les Jardins de Botanique. 

Vernvus Er USAGES 

Elle eft carminative, diurétique, utérine, vulnéraire, alexi- 

taire : [a dofe de la racine en poudre eft jufqu'à un demi-gros 


ou un gros. La graine fe donne, depuis un {crupule jufqu'à un 
demi-otos, 
N4 
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Extérieurement elle elt vulnéraire. 

Elle entre dans le Sirop d’Armoife de Fernel, dans l’Em- 
plâtre Diaboranum. 


DRE ARE TES PT RE EIRE AT 


PLANCHE 340. 


Lichen arboreus, Pulmonaire de chêne. 


C: plante eft route plate & comme collée fur l'écorce du 
tronc des vieux Chênes, Hèrres, Sapins, &c. On la trouve 
aufli fur les rochers, à l'ombre; elle eft blanchâtre en deffous, 
verte par deflus; elle a quelque reffemblance avec l’'Hépatique 
commune, PI. 300, par l’entrelaflement de fes feuilles, qui 
{ont aufli découpées, mais plus irréguliérement. 

Les fleurs & fruits ne font pas apparents. 


NE URI TUU IS: 


Lioufticum , Sefeli, Viv. 
N fe fert de fa graine. 
La racine eft orofle du doist, s'enfonce avant en terre, 
blanche, chevelue à fon origine, odorante, 

Les tiges s’élevent à la hauteur d’un homme. 

Les fleurs font en parafol blanches ; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées affez groffes, oblongues, cannelées profondément, 
d'un gout âcre, amer, aromatique : elle fleurit en été. 

Elle vient dans nos pays chauds ; on la cultive dans nos Jar- 
dins de Botanique. 

VerTus ET UsAces 


Elle eft incifive , ftomachale, diurérique, hyftérique, car- 
sninative : la dofe de la Poudre eft jufqu’à un demi-oros, infu- 
fée dans le vin. 

Elle entre dans l’Eleétuaire de baies de Laurier. 
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PEANCEHE 3 42 
Liguftrum, Troëne. 
N fe fert defes feuilles, fleurs & fruits. 
C’eft un grand arbrifleau. 
La racine fe répand obliquement en terre, de côtés & d’au- 
tres. 

L'écorce eft cendrée, le bois dur & blanchâtre; les feuilles 
font d’un beau verd. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir découpé eu quatre ; 
blanches , d’une odeur agréable ; 1l leur fuccede un fruit ou baie 
molle prefque ronde, groffe comme un grain de Genievre , not- 
râtre , fucculente , amere, d’un gout défagréable, qui contient 
quatre graines convexes d’un côté, applaties de l’autre, ren- 
fermant une amande blanchätre : 4/ fleurit en été. 

Il vient dans les haies & bois. 


VERTUS. 
Il eft extérieurement vulnéraire, aftringent. 


PLANCHE 343: 
Lilium, Lis blanc, Viv. 


N fe fert de fes fleurs & oignons. 
La racine eft bulbeufe, de la forme d’un oignon ,#P1. 
207, au moyen de plufeurs écailles charnues , unies enfemble, 
au-deffous defquelles partent quelques fibres, qui font la vraie 
racine. 


La rige s’éleve de trois pieds & demi; les feuilles font verd 
clair, luifantes. 


Les fleurs font à fix pétales blancs, odorantes; il leur fuccede 


un fruit oblong, à crois angles & à trois loges remplies de grai- 
nes roufleatres : elle fleurit en été. 


Le fuc qui remplit la plante, eft gluant. 
Elle vient en Syrie; on la cultive dans les Parterres. 


VERTUS ET UsAces. 
Extérieurement les fleurs font digeftives, maturatives, anos 


#10 IN DIGENES. 

dines ; l'oignon eft fuppuratif, maturatif, émollient: | 
L'huile des fleurs entre dans l’'Emplâtre de Mucilage, de 

Grenouilles avec le Mercure. 


PLANCHE 3 4e 
Lilium convallium, Muguet, Viv. 
N fe fert de fes fleurs. 


La racine rampe peu profondément, blanche, fibrée, 
menue. 

Les feuilles font verd gai , luifantes. 

Le pédicule des fleurs s’éleve à huit pouces, anguleux; les 
fleurs font monopétales en cloche, découpées en cinq ou fix, 
blanches, d’une odeur agréable; il leur fuccede un fruit rond, 
mol, rouge, dans la pulpe duquel font des graines très-dures 
& ameres : elle fleurit au printemps. 

Elle vient à l'ombre, dans les jeunes bois. 

VerTus Er Usaces. 

Elle eft céphalique, nervine, antiépileptique: la dofe en pou- 
dre eft jufqu’à un gros, & la conferve jufqu'à demi-once. 

Les fleurs entrent dans la Poudre artiepileprique, fternuta- 
toire & céphalique. 


PLANCHE 345. 
Linaria , Linaire, Viv. 


| N fe fert de toute la plante. | 
La racine eft rampante, traçante, blanche, dure. 

Les tiges s’élevent d’un pied, liffes, verd de mer. 

Les fleurs font monopétales en gueule , jaunes; il leur fuc- 
cede une coque oblongue, arrondie, partagée en deux loges, 
remplies de graines noires arrondies : elle fleurit en été. 

Toute la plante eft un peu aâcre, amere. 

Elle vient aux lieux incultes & dans les champs. 


Vie RiTAUIS, 
Extérieurement elle eft réfolutive, émolliente, adouciffante, 
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DELANCHE 246: 
Lingua cervina , Scolopendre, Viv: 
O" fe fert de toute la plante. 


\ Les racines font en grand nombre, capillaires, noi- 
râtres. 

Elle n’a point de tiges; les feuilles & leurs queues font lon- 
gues depuis neuf pouces jufqu'à un pied & plus. 

Elle n’a point de fleurs apparentes; les fruits font attachés à 
l'envers des feuilles , par rangées comme aux Capillaires, PI. 125$ 
& fuivantes. Ils font roux, & laiflent aller en s’ouvrant, une 
fine poufliere qui eft les graines. 

Elle vient dans les rochers, dans les puits & fontaines, à 
l'ombre. 

VE RIT Us 


_ Elle eft apéritive, défobftruante, réfolutive, vulnéraire : la 
dofe en poudre eft un gros ou deux. 


PLANCHE 347: 


Linum, Lin, ANN. 


O° fe fert de la graine. 

La racine eft très-menue, peu fibrée. 

La tige s’éleve à un pied & demi, creufe, life ; les feuilles 
font lifles. 

Les fleurs font à cinq pétales bleus ; il leur fuccede un fruit 
rond , dela groffeur d’un gros pois , compofé de plufeurs capfules 
remplies de graines ovalaires applaties, de couleur fauve, lui- 
fantes, vifqueules : elle fleurir en été. 

On la cultive dans les champs. 

Vierrus er UsSAces. 

Elle eft adouciffante, émolliente, carminative, diurétique 
en tifanes & apozemes; fon huile prife intérieurement, eft 
laxative, tempérante, pectorale : la dofe eft de deux, trois & 
quatre onces. 


212 INDIGENES. 
Nota. Qu'on ne fait jamais bouillir la graine de Lin, de peur que par 
fon mucilage vifqueux, elle ne charge trop l'eftomac. 
. Extérieurement fa farine eft réfolutive, émolliente, matura- 
tive. 
La graine entre dans le Sirop de Marrhube, le Looc de San- 
tt, l’Onguent d’Althæa, mondificatif, le grand Diachilum, 
 FEmplatre de Mucilage. 


CE RIRE PER PE RTE ET PERTE PR ET VE PE IPC PE LORIENT SOS PTIT 


PLANCHE 348. 
Linum catharticum , petit Lin purgatif, ANN. 


# NN fe fert de toute la plante. 
La racine eft dure, menue, peu fibrée, blanche. 

Les tiges s’élevent de huit à neuf pouces; les feuilles font 
lifes. 

Les fleurs font à cinq pétales blancs ; il leur fuccede un petit 
fruit, compofé de petites capfules cannelées , qui contiennent 
chacune une graine femblable à celle de la Déc : elle fleu- 
rit en été, £ 

Toute la plante a un gout amer & répugnant. 


Elle vient dans les pâtures & lieux incultes. 
VERTUS. 
Elle eft purgative, fébrifuge : la dofe des feuilles récentes ; 
pilées, eft d’un gros ou deux en bol; la poudre de la plante 


defféchée, eft un gros. 


CFA EPA 


PLANCHE 349. 


Lithofpermum ereëlum , Herbe aux perles, Gremil, 
Viv. 


N fe fert de fa graine. 
La racine eft sroffe du doigt, dure, fibreufe. 
Les tiges s’élevent de deux pieds & plus, droites, rudes; 
les feuilles font rudes, d’un verd noirâtre. 
Les fleurs font monopétales en entonnoir, découpées en 
cinq, d’un blanc fale; il leur fuccede quatre graines dures, gris 
de perles , luifantes , contenues dans le calice : elle fleurie en été. 
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La graine a un gout vifqueux, farineux & un peu aftringent. 
Elle vient aux lieux incultes. 


PLANCHE 350. 
Lirhofpermum repens , Gremil rampant, Viv. 


() fe fert de la graine. 
À La racine eft épaifle, longue, noire. 

Les tiges font noirâtres; plufieurs couchées fur terre, pouf- 
fent quelques fibres par intervalle ; les feuilles font verd fon- 
cé, velues, rudes ainfi que les tiges. | 

Les fleurs font monopétales en entonnoir , découpées en cinq, 
bleues; les graines font dures, blanches, grofles comme celles 
de lOrobe, PI. 43 2 : elle fleurir en éte. 

Elle vient dans les bois. 


VERTUS PES DEUX GREMILS. 


Elles font très-diurétiques, déterfives, anodines : la dofe en 
poudre eft un gros; elles entrent dans la Bénédicte laxarive, 
l'Eleuaire contre le calcul, les Pilules pour la goutte, la Dé- 
coétion apéritive, le Sirop antinéphrétique de la Pharmacopée 


Royale. 


PLANCHE 35T. 
Lithofpermum lacryma Job, Larme de Job, AN. 


N fe fert de fagraine. 
La racine eft garnie de fibres longues jufqu'à deux pieds. 

La tige s’éleve à deux pieds; elle eft formée par les feuilles, 
qui s’élevent au-deflus l’une de l’autre de nœud en nœud. 

I fort de l’origine de chaque feuille aux nœuds fupérieurs, 
un embrion duquel partent des épis à éramines, qui font fté- 
riles ; l'embrion devient un fruit gros comme un pois, compoié 
d’une coque dure, blanche, bleuâtre, qui contient une amande 
farineufe : elle fleurit en éré. 

Elle vient dans les Pays Orientaux ; on la cultive dans les 
Jardins de Botanique. 


214 IN DIGENES. 
Vi EUR TEUNS. 
Elle pafle pour avoir les vertus des deux précédentes; mais 
on s’en fert très-rarement en Médecine. 


PE ANN CHE 352: 


Lotus odora, Lotier odorant, AN. 


N fe fert de fes feuilles, fleurs & graines. 
La racine eft dure , menue, peu fibreufe, blanchitre, 
La tige s’éleve d’un pied & demi, droite, cannelée, life; 
creufe ; les feuilles font verd pâle, lifles. 
= Les fleurs font légumineufes, bleu clair, d’une odeur aroma- 
tique agréable ; 1l leur fuccede une capfule, qui renferme deux 
ou trois graines arrondies, jaunes, odorantes : ele fleurit l'été. 
Quelques-uns la nomment faux Baume du Pérou. 
_ Elle vient dans les Pays Orientaux; on la cultive dans les 
Jardins. 
VER eus 


Elle eft digeftive, déterfive, confolidante, anodine, alexi- 
taire : la dofe des fommités fleuries & de la graine pilée eft un 
gros. 

Extérieurement elle eft vulnéraire , adouciffante. 


RES 
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PLANCHE 353: 
Lujula, Alleluya, Viv. 
N fe fert des feuilles. 


La racine eft menue, écailleufe, d’un blanc rougeâtre ; 
répandant de côté & d'autre plufeurs filets longs, blanchâtres. 
Elle n’a point de tiges; les queues des feuilles s’élevent de 
quatre à cinq pouces; les feuilles font verd pales, d’un gout 
acide. 

Les fleurs font monopétales en cloche, blanchâtres; il leur 
fuccede un fruit oblong, à cinq angles, divifé en cinq loges, 
qui contiennent des graines luifantes, roufleatres : e//e fleurie 
au printemps. 

Elle vient dans les bois & dans les haies. 


L'OME- TR ONSIEM:E 21$ 
AN CEMRTEUNS: < 


Ji ne gout & les mêmes vertus que lOfeille, 
PI. 124. 


PLANCHE 354: 
Lupinus, Lupin, ANN. 


O' fe fert de fa graine. 
| La racine eft dure, garnie de plufeurs fibres très-me- 
nues. 

La tige s’éleve jufqu’à trois pieds & demi, droite, creufe, 
moclleufe, un peu velue; les feuilles font verd foncé, velues 
en deflous & duvetées. 

Les fleurs font lécumineufes , blanches ; il leur fuccede une 
goufle jaunatre, un peu velue en dehors, qui contient cinq à 
fix graines aflez grandes, rondes, applaties, blanchatres en de- 
hors, jaunatres en dedans, très-ameres : elle fleurir en été. 

On la cultive en plein champ, dans nos Pays chauds. 


VEerTtTus 2T USAGES. 


La farine de Lupins eft une des quatre farines réfolutives. 
Ils entrent dans les Trochifques de Myrrhe, dans l'Onguent 
pour les vers de Renaudor. 


DIN IN CHE. 255: 
Lupulus, Houblon, Viv. 


N fe fert de fes feuilles , racines & jeunes poules. 
Les racines font menues; elles s'entrelaffent les unes 
dans les autres. 

Les tiges font longues, foibles, rudes, anguleufes, s’entor- 
tillant autour des corps qu’elles rencontrent, & s’élevant ainf 
quelquefois à une grande hauteur; les feuilles font rudes. 

Il y a des pieds qui ne portent que des fleurs à étamines & 
ftériles , & d’autres qui ne portent que les fruits. 

Les fleurs font couleur d'herbe pâle; les fruits font comme 
de petires pommes de Pin à écailles, peu ferrées, d’un verd jau- 


D 
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ne , lefquelles cachent de petites graines rouffes, applaties , d’une 
odeur agréable d'ail, d’un gout amer : elle fleurir en été. 
Elle vient dans les haies des prairies; on la cultive pour la 
biere. 
VERTUS ET UsAces. 


Les fleurs, fruits & jeunes poufles , font apéritifs, déterffs, 
ftomachiques , laxatifs, diurétiques, antifcorbutiques. Les raci- 
nes font apéritives & fudorifiques. 

.- Les fommités de Houblon entrent dans le Sirop de Chicorée 
compofé , Bizantin fimple de Mefvé, 


M. 
PLANCHF 250: 


Majorana, Marjolaine, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fommités fleuries. 
La racine eft menue , ligneufe. 

Les tiges s’élevent de neuf pouces ou environ, quarrées, uñ 
peu velues ; les feuilles font couvertes de duvet, d’une odeur 
forte, aromatique, agréable , d’un gout aromatique , amer, un 
peu äcre. 

Les fleurs fortent de têtes écailleufes ; elles font très-petites, 
monopétales en gueule , blanchärres ; 1l leur fuccede quatre grai- 
nes arrondies au fond du calice : elle fleurir en été. 

Elle vient dans nos Pays chauds ; on la cultive dans les Jar- 
dins. 

Nota. Qu'il y en à une autre efpece, qui ne differe de la précédente 
qu'en ce que les feuilles font plus petites & plus odorantes. 

VERTUS ET UsaAGes. 

Elle eft céphalique, béchique, ftomachale, carminative , diu- 
rérique, hyftérique. 

Sa Poudre eft un bon fternutatoire. 

Elle entre dans la Poudre céphalique, fternutatoire , la Dé- 
coction céphalique, le Sirop d’Armouife, l'Eau pour l’apoplexie 
de Charas. 


PLANCHE 
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DE NC HE 490 7- 
Malva major, grande Mauve, B. Axx. 


ÆTùN fe fert de fes feuilles, fleurs, graines & racines, 
La racine eft profonde en terre, blanche, peu fibrée x 
d'un gout doux & vifqueux. : | 

Les riges s’élevent jufqu'à trois pieds, velues, moëlleufes ; 
les feuilles font verd foncé, un peu duvetées, 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en cinq; 
purputines, marquées Le raies pourpre foncé ; 1l leur fuccede 
un fruit rond, compofé de plufieurs graines de la forme d’un 
rein , difpofées en rond : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux inculres. 


PERRET EEE ER RE PERTE TE IP ONE PRE PE EEE TEE IE 


PLANCHE 3506. 
Malÿa minor, petite Mauve, B. AnN. 


[ei eft en tout plus petite que la précédente; les tiges plus 
penchées vers la terre, les feuilles d’un verd plus foncé & 
plus rondes, les fleurs beaucoup plus petites, pourpre pâle, à 
raies purpurines : elle fleurit en été, & vient aufli aux lieux in 
cultes, 
VERTUSET UsAGEs Des pEux MAuves. 

On fe fert indifféremment des deux. 

Elle eft une des quatre plantes émollientes, humectante , laxas 
tive, diurérique, pectorale. | 

Extrérieurement les feuilles font adouciffantes, émollientes, 

Elle entre dans le Sirop de Guimauve. Les graines entrent 
dans le Sirop d'Hyflope, de Jujubes, les Trochifques de Gore 
don, le Looc de Santé. 


: 
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PLANCHE. 359: 
Malva Rojea, Rofe Trémiere, Viv. 
# SN fe fert de fes fleurs. 


La racine eft longue, blanche, vifqueufe. 

La tige s’éleve de fix pieds, velue; les feuilles font velues, 
verd foncé en deflus, blanchätres en defous. 

Les fleurs font monopétales-en cloche, découpées en cing; 
al s’en trouve de toutes couleurs; le fruit refflemble en grand à 
celui de la Mauve : elle fleurit en été. 

On la cultive dans les Parterres. 


VER ours. 
Elle eft vulnéraire , déterfive. 


Malus, Pommier. 

L fe trouve bien des efpeces de Pommiers cultivés, qui fe 

reffemblent tous à quelques petites circonftances près, qui ne 
font aucune différence effentielle. Celui de la planche a été def- 
finé fur le Pommier de Renette, comme le plus ufuel en Me- 
decine, 

On fe fert du fruit. . 

C’ett un arbre de hauteur médiocre, 

Les racines ne font pas nombreufes ; elles s'étendent vers la 
fuperficie de la terre. 

L'écorce eft raboteufe , cendrée en dehors, jaune en dedans; 
le bois eft blanchârre, médiocrement dur; les feuilles font 
plus velues en deffous qu’en deflus. 


Les fleurs font à cinq pétales blancs où lécérement purpu- 


rins, odorantes ; il leur fuccede un fruit nommé Pomme, char- 
nu, partagé à fon centre en cinq loges, remplies chacune d'une 
ou deux graines ou pepins noirs en dehors, renfermant une 
amande blanche : 7 fleurie au printemps. 
On Le cultive dans les Vergers & Jardins fruitiers. 
! 


É 
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VerTus ET UsaAces. 
Les Pommes (principalement la Pomme de Rérerte ) font 
£ordiales , laxatives, rafraïchiflantes, béchiques, apéritives. 
Leur fuc entre dans la Confection Alkermés, le Sirop de 
Pommes laxarif du Roi Sapor , de Pommes compofc: 


ee secte UP OT 


PLANCHE 200 


Malum granatum ; Grenadier; 


AN fe fert de fes fleurs & de routes les parties du fruit, 
C’eft un grand arbriffeau. 

La racine s'enfonce droit en terre, 

La tige & les branches font anguleufes, armées d’épines rois 
des, couvertes d’une écorce rougeatre ; les feuilles font luifan: 
tes, leurs queues rougéatres , d’une odeur forte d'urine: 

Les fleurs font à cinq pétales de couleur écarlate, fortant 
d'un gros calice de même couleur, épais, dur : ce calice s’enz 
fe & devient un fruit gros comme une orange, de couleué 
d’un rouge chatain, jaune én dedans ; fon intérieur ef par 
tagé en quantité de loges, dont chacune contient une graine fem: 
blable au pepin de raifin. Toutes les loges fotit remplies d’un 
fuc rouge, plus ou moins foncé ; chaque pepin renferme uné 
amande amere un peu aftringente : / fleurit en été: 


Balauflia ; Balauftes. 


On appelle ainfi les fleurs d'une efpece de Grenadier faie 
comme Le précédent, mais dont la fleur eft double; le calice 
qui la contient n'eft pas fi long, mais large & applati, d'un 
pourpre jaune rempli de quantité de pétales. ; 

On cultive les Grenadiers dans les Jardins. 

VertTus er Usaces; 

Les arains où pepins de Grenades font ftomachiques , cordials ; 
ééphaliques ; Pécorce du fruit eft aftrinigente, fébrifuge : la dofs 
en poudre eit depuis demi-gros jufqu'à un gros; là décoction 
jufqu’à demi-once, 

Les Balauftes forit incraflantes, deflicatives, un pen moins 
âftringentes que l'écorce du précédent : la dofe en poudre eft un 
gtos ou dermi-once: 

O 2 
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L'écorce de Grenade entre dans l'Onguencftiptique. Les Ba 
Lauftes entrent dans le Sirop de Myrulles, la Poudre dyfenté- 
rique, l’Electuaire Micleta, les Trochifques de Karabé, l'On- 
guent ftiprique. 


PRE EE EE 


P L'AIN:CBE 2020 
Malus perfica, Pècher de vigne. 
O" fe fert de fes fleurs, fruits, amandes & gomme. 


C’eft un arbre médiocrement haut. 
La facine eît dure, fibreufe & s'enfonce droit en terte. 
L'écorce eft d’un brun rougeatre ; le bois eft roux & affez 
ferme ; le cœur tire fur le pourpré; les feuilles ont un gout amer, 
un peu aromatique & peu agréable. 

- Les fleurs viennent au printemps avant les feuilles ; elles font 
à cinq pétales rouge clair , peu odorantes ; il leur fuccede un 
fruit rond, gros comme une petite pomme, jaune & purpu- 
rin, velouté en deflus, plein d’une chair douce & vineufe, 
facculente, contenant un noyau raboteux, très-épais & dur, 
life en dedans, qui renferme une amande blanche, couverte 
d’une pellicule jaunatre, un peu amere. 

Il découle , ou naturellement, ou par incifion, une gomme 
pareille à celle des Amandiers, des Cerifiers, &c. 

On le cultive dans les vignes; on en éleve dans les Jardins 
fruitiers beaucoup d’efpeces, qui ne font que des variétés, 
qu'ainfi il feroit fuperflu de décrire ici. 


VER Etuis. 
Les fleurs font purgatives, hydragooues, vermifuges ; leur 
fuc fe donne depuis demi-once jufqu’à une once. 
Les feuilles font laxatives, vermifuges. 
Les amandes font diurétiques , vermifuges , apéritives. 
La gomme eft adouciflante. 
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PL AN GIH RE 202. 


Mandragora mas, Mandragore male, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & de l’écorce des racines. 

La racine eft longue, épaifle, partagée quelquefois en 
deux branches ou plus, d’un cendré roux en dehors, pale en 
dedans. 

Elle n’a point de tiges; les feuilles font verd foncé, d’un 
gout fade. 

Les fleurs font monopétales en cloche , découpées en cinq, 
Koérement velues, d’un violer très-clair, fentant mauvais; il 
leur fuccede un fruit de la grofleur d’une grofle prune, rond, 
saunâtre, charnu, d’une forte & mauvaife odeur, dont la pulpe 
contient des graines applaties de la figure d’un rein. 


Mandragora fæmina, Mandragore femelle, Viv. 


Elle reffemble à la précédente; la différence la plus confidérable, 
eft que les fruits font allongés, plus petits & plus pâles; d’ait- 
leurs la racine eft plus noiratre en dehors , kes feuilles plus petites. 
_ Elles viennent en Italie, en Efpagne, dans les bois & fur le 
bord des rivieres , à l’ombre; on les cultive dans les Jardins de 
Botanique. 

VERTUS ET Us A CES 

Extérieurement les feuilles font difcuflives, atténuantes, réfo- 
lutives. 

Elles entrent dans lOnguent Populeum. L’écorce des racines 


entre dans le Requies de Mælas, l’Aurea alexandrina, le Tri- 
phera magna. ; 


PLANCHE 364. 
Marrhubum album, Marrhube blanc, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft ligneufe , fibrée. 


Les tiges s’élevent d’un pied & plus; les feuilles font bla 
chatres. : 


c: 
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Les fleurs font monopétales en gueule, petites, blanches; 
leur fuccede quatre graines oblongues au fond du calice : ele 
fleurit en été. 
Y . 
Toute la plante à une odeur forte , aromatique. 
Elle vient aux lieux incultes. 


VERTUS ET USAGES: 


Elle eft apéritive , difcuflive, défobftruante, pectorale : la 
dofe du fuc eft de deux à trois onces. 


PLANCHE 305. 
Marrhubium nigrum, Marrhube noir, Viv. 


AN fe fert de toute la plante. 
&_J La racine ef lisneufe, fbrée. 
Les tiges s’élevent d'un pied & demi à deux pieds, quarrées 
creufes, velues ; les feuilles font verd foncé, velues, ameres. 
Les fleurs font monopétales en gueule, pourpre pâle, rayées 
de pourpre plus foncé; il leur fuccede quatre petites graines 
eblongues, noirâtres au fond du calice : elle fleurit en été. 
La plante a une odeur défagréable, 
Elle vient aux lieux inculres. 


VUE NR TU 


Extérieurement elle eft réfolutive , déterfive, anodine, cale 
mante, 


Marum, Marum, Viv. 


FUN fe fert de fes feuilles & fommités fleuries. 
Q_ZJ" La racine eft fibreufe. 
La rige & les rameaux s’élevent à la hauteur de près d'un 


: ils font ligneux, velus; les fsuilles font verd gai en def. 
lus, blanches en deffous , d’une odeur forte, aromatique , agréa- 
ble, d’un gout âcre, amer. 
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Les fleurs font monopétales en gueule, purpuriness il leur 
fuccede quatre graines arrondies au fond du calice : elle fleurie 
en été. | 
Elle vient dans les Ifles d'Hyeres; on la cultive dans les Jar- 
dins de Botanique. 


Ph AN C HE 200% 
Marum maftic, Marum mañftic, Viv. 


TN fe fert des mêmes parties de la précédente. 

ÿ Les racines font contenues, lignenfes. 

Les tiges s'élevent de neuf pouces; les feuilles font blanchä- 
es, d’une odeur approchant de celle du maftic ou gaudron, 
d’un gout äcre. 

Les ‘fleurs fortent de petites têtes cotonneufes ; elles fonc 
monopétales en gueule, blanchâtres; il leur fuccede quatre 
graines au fond du calice. 

Toute la plante à une odeur agréable. 

Eile vient en Efpagne & autres Pays chauds ; on la cultive 
dans les Jardins de Botanique. 


VERTUS DES DEUx MARUM: 


Elles font les mêmes dans les deux efpeces. 

Le Marum eft céphalique; mais il eft rarement en ufage: la 
dofe des feuilles en poudre eft un demi-gros. 

Extérieurement c’eft une errhine. 


Q 
PLANCHE 360. 
Matricarie , Matricaire, ANN. 
O" fe fert de fes fleurs 8 fommités fleuries. 


La racine eft blanche, fibrée. 
c . 1 . é ° 2 ÿ e 
Les tiges s'élevent de deux pieds & demi, cannelées, liffes, 
_ moëlleufes ; les feuilles font verd gai, d’une odeur forte, d’un 
gout amer. 
Les fleurs font radiées , le difque eft jaune, la couronne blan- 
che ; il leur fuccede de petites graines cannelées, oblongues, 


« « . o = VEN 1 
fans aigrettes au fond du calice : elle fleuric en été. 
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Toute fa plante a une odeur pénétrante ; défagréable. 
On la cultive dans les Parterres. 
VEenTus Er Us£sEs. 
Elle eft hyftérique, ftomachale, carminative, vermifuge, 
Les feuilles entrent dans le Sirop d’Armoife, apéritif, ca- 
chectique, l'Emplatre de Grenouilles. 


DEEE END NP ET CD PO LRE ED D y mL 5 MONET Le LG à Le PT TR 


PLANCHE 369. 
Mays, Bled'de Turquie, Anx. 


OO" fe fert de fa graine. 

Les racines font nombreufes , dures, fibreufes, menues ; 
blanches. 

La tige s’éleve de cinq à fix pieds, pleine de moëlle blanche ; 
ucculente, d’un gout doux & fucré. 

Les épis du fommet de la tige ont des fleurs à éramines fté- 
riles , ou blanches, ou jaunes, ou pourpres; les fruits fe for- 
Iment aux nœuds de la tige; ils font précédés d’un amas de 
ongs filets, chacun attaché à l'embrion d’une graine, qui de- 
vient groffe comme un pois. Ces graines font attachées elles-mé- 
mes par rangées, à un filet ou centre commun ; elles font blan- 
ches ou jaunes ou purpurines, remplies d’une pulpe farineufe 
blanche, d’un gout doux & agréable : e/le fleurit en été. 

On la cultive dans toutes les parties du monde. 


VERTUS 
On peut fubftituer fa farine à celle d’Orge. 
Extérieurement elle eft émolliente & fuppurative. 


PLÉNCHE 370. 
Melilotus , Mélilot, B. AN. 


N fe fert de la plante fleurie. 
La racine eft plongée avant en terre, garnie de fibres 
menues & courtes. | 
La tige s’éleve jufqu’à quatre pieds dans les lieux incultes, 
fouvent elle ne va qu'à deux pieds & demi, life, un peu can- 
nelée, creufe; les feuilles fonc lifles, verd fonce, 


T'OIMPES RER OST E M\E. 22$ 
Les fleurs font lécumineufes, jaunes; il leur fuccede des 
goufes rrès-courtes, noires, qui renferment une ou deux grai- 
nes arrondies, jaunâtres, d’un gout léoumineux : Ze fleurie 
en été. 
Elle n’a prefque point d’odeur étant verte; mais feche elle 
en a une très-pénétrante, tirant fur celle du miel. 
Elle vient aux bords des haies & dans les bleds & autres 
grains. 
VEerRTuS:Er USAGES: 


Extérieurement elle eft émoilliente, anodine, réfolutive ; 
maturative, 


Elle entre dans l’Emplâtre de Mélilot, de Mefvé. 


PLANCHE 37/f: 
Meliffa, Mélife, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft profonde en terre, ronde, dure, fibreufe. 
Les tiges s’élevent d’un pied & demi, quarrées, prefque lif- 
fes; les feuilles font luifantes, hériffées de poil foler, d’une 
odeur de Citron, d’un gout un peu äcre. 
Les fleurs font en gueule blanches ou incarnates ; il leur fuc- 
cede quatre graines au fond du calice : elle fleurit en été. 


On la cultive dans les Jardins. 
VERTUS ET UsAGEs. 


Elle eft cordiale, céphalique, ftomachale , hyftérique, alexi- 
taire : la dofe des feuilles en infufon eft d’une demi-poignée 
fraiches , & d’une pincée feches. 

Elle entre dans le Sirop d’Armoife , la Poudre de l’Eleétuaire 
letificans, le Catholicum fimple , l'Eau vulnéraire, fans pareille, 
générale, du lait alexiraire. 
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Melifa trépr, Mélifle fauvage, Anx. 
N fe fert de toute la plante. 
La racine eft fibreufe, un peu âcre, amere. 

La tige a un pied & plus de haut, quarrée , velue, motileu« 
fe; les feuilles font hériffées de petits poils, verd noirâtre, peu 
luifantes, d’un gout un peu âcre. 

Les fleurs font monopétales en gueule, d’un pourpre clair, 
jafpées de pourpre plus foncé à la fevre inférieure ; 1l ieur fuc- 
cede quatre graines au fond du calice : ele fleurir au printemps. 

Toute la plante a une odeur défagréable, 

Elle vient dans les bois. 

NIVE RUE U 6: 

Elle eft diurétique, vulnéraire. 


PLANCHE 373: 
Melo, Melon, ANN. 


N fe fert de fa graine. 
La racine eft fibreufe, branchue. 

Les tiges font farmenteufes, rampantes, garnies de mains o& 
vrilles, avec lefquelles elles s’accrochent, rudes ainfi que les 
feuilles. 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en cinq, 
jaunes; les unes ftériles, d’autres portées fur un embrion qui 
devient un fruit oblong , cannelé, couvert d’une écorce épalfe 
verte, recouverte d’un réfeau ou broderie relevée, contenant 
une chair jaune ou rougeatre, humide, d'un gout agréable, 
dans le centre de laquelle il y a plufieurs loges remplies de 
nombres de graines blanches plates, qui renferment une amande 
douce , agréable au gout : ele fleurit en été. 

On la cultive dans les Potagers. 


VERTUS. 
C'eft une des quatre femences froides; elle eft rafraïchiffante. 
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PPECA NICE 374 


Melongena, Mayenne, ANN. 


, N fe fert de fes feuilles, 
La racine eft fibreufe, peu profonde en terre. 

La tige a environ un pied de haut, rougeâtre, légérement 
duvetée ; les feuilies fonc vertes, duvetées quelquefois épi- 
neufes en deflous. 

Les fleurs font monopétales blanchâtrés ou purpurines, dé- 

oupées en cinq; 1l leur fuccede un fruit gros, rond & long, 
Li, de couleur purpurine . rempli d’une chair fucculente , blan- 

pates qui contient plufieurs g graines blanchâtres de la vas 
d’un rein : elle fleurir en été. 

On cultive la plante dans les Jardins; on en mange le fruit 
dans nos Pays chauds. 


Ve US: 


Extérieurement elle eft anodine, réfolutive. 


PL A N:CIHCE 2075. 
Menyanthes , Treffle d’eau, Viv. 
N fe fert de fes feuilles. 


La racine eft longue, blanche, fibrée par intervalles. 

Elle n’a point de tiges ; les feuilles font liffes. 

Le pédicule des fleurs s’éleve d’un pied & demi, verd; les 
fleurs font monopétales en entonnoir, découpées en cinq, 
blanches , garnies de poils blancs; il ‘lors fuccede un fruit 
oblons, node qui renferme des graines ovales, d’un brun 
jaunârre, d'un gout amer : elle ee) au Printemps. 

La plante 2 un gout défagréable. 

Elle vient dans les Marais. 


VERTUS 
Elle eft antifcorbutique, incifive, pectorale, 
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USA NCHE 23706 
Mentha hortenfis, Menthe de jardin, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft traçante , fibrée. 

Les riges s’élevent d’un pied & demi, quarrées, un peu ve- 
lues, rougeatres; les feuilles ont une odeur forte, aromatique. 

Les fleurs font monopétales en gueule, purpurines ; 1l leur 
fuccede quatre graines au fond du calice : elle fleurir en été. 
. La plante à une odeur de Bañlic, PI. 418, & le gout un peu 
âcre. 

On la cultive dans les Jardins. 


P'LUATNIC # ES 77e 
Mentha crifpa, Menthe crèpée, Viv. 
À racine eft rampante, traçante. 
Les tiges s’élevent de trois pieds, quarrées, velues; les 
feuilles font verd noiratre. 
Les fleurs font bleu-pâle ; elles & les graines font femblables 
a la premiere. 
On la cultive dans les Jardins. 


PLAIN CRIE, 270: 
Mentha romana , Menthe romaine, Viv. 
LT plante eft en tout femblable aux précédentes ; les diffé- 


rences font que les fleurs forment des épis longs, qu’elles 
font blanchâtres & que les feuilles reffemblent à la Menche de 
jardin, non à la crépée. 
On la cultive dans les Jardins. . 


AH 
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PLANCHE 379. 
Mentha aquatica, Menthe d’eau, Viv. 


Lle reffemble beaucoup, par toutes fes parties, à la Menthe 
[de jardin ; les différences de celle-ci , font qu'elle a une forte 
odeur de Pouliot ci-deflous, qu’elle eft fauvage, e’eft-à-dire , 
qu'elle vient d'elle-même le long des ruiffleaux & aux endroits 
/ 
marécageux. 


PL A N CHE 300 
Menthaftrum , Menthe fauvage, Viv. 
Er reffemble affèz aux précédentes; les différences fone 


que fon odeur eft moins agréable que celle de la Menthe de 
jardin, que fes feuilles font couvertes d’un coton blanc. 
Ses fleurs font en épis, d’un blanc rougeatre, les graines noires, 
Elle vient aux lieux humides. 


VerTtus ET UsAces pes cINQ MenTrues. 


Elles font ftomachales, fortifiantes , diurétiques, hyftériques, 
carminatives , apéritives , vermifuges, en infulñion, décoc- 
on, &c. 

Extérieurement elles font vulnéraires, réfolutives. 

Elles entrent dans le Sirop de Méliffe fauvage, antifcorbu- 
tique de Charas , la Poudre Diagalanga , la Poudre de Xilo-aloes. 


PLANCHE 301. 
Mentha puleoium, Pouliot, Viv. 
OO” fe fert de toute la plante en fleur. 


Les tiges font en partie rampantes & en partie droites , 
quarrées , velues; les rampantes prennent racine de diftance en 
diftance, par des fibres qui partent de leurs nœuds; les droites 
s’élevent de près d’un pied; les feuilles font verd foncé, d’une 
odeur forte & agréable, d’un gout brûlant. 

Les fleurs font monopétales en gueule, bleuâtres, purpurines, 


336 INDIGENES. 
rouge pâle, rarement blanches; il leur faccede quatre graines du 
fond du calice : elle fleurit en été. 

La pe a une odeur très-pénétrante & un gout très-âcre & 
amer. 

Elle vierit aux lieux humides, incultes: 


VERTUS! 


Elle eft apéritive, eue hyftérique, béchique chine | 
fufon. 


Extérieurement de eft vulnéraire, adouciffante, 


PLANCHE 202 
Mercurialis, Mercuriale, ANN. 
N fe fert de la plante. | 


Elle fe divife comme le Chanvre, PI. 194, eñ deux 
fexes, c’eft-à-dire, en pieds qui portent Îés ares & en pieds 
qui RCE les Een Je pied à fleurs eft le male, Be lequel or 
va commencer. 

La racine eft tendre &r fibreufe. 

La tige s’éleve d'environ un pied , anguleufe, liffe ; les feuilles 
fonc verd brun, luifantes, d’un gout nitreux & répugnant. 

Les fleurs fonts à étais 8 léales 

La Mercuriale femelle eft en tout femblable à la précédente ; à 
la feule différence eft qu'elle ne porte que des fruits qui naif- 
fent dans les aiflelles des feuiiles, en forme de deux petites 
boules jointes côte à côte, rudes, Vees qui contiennent cha- 
-cune une petite graine ronde : due en été: 

Elle vient par-tout. 

VenTus £2Tr UsAcEs: 

C’eft une des cinq plantes émollientes; elle eft apéritive , laxas 
tive. 

Elle entre dans Le Sirop de longue vie, le Lénitif, le Ca= 


tholicum. 
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PLANCHE 1582. 
Mefpylus, Nefier. 


N fe fert de fes fruits, feuilles & branches tendres, % 
La racine eft profonde en terre, branchue , fibrée. 

C’eft un arbre de grandeur médiocre. 

Le tronc eft neo tome le bois aflez dur; les feuilles 
font vertes & un peu velues en deflus, a dde 

Les fleurs font à cinq pétales, blanches ou incarnat; il leur 
fuccede un fruit gros comme une pomme d'api, prefque rond, 
roux quand 1l eft mûr, velu, charnu, d'un gout âpre; mais 
quand (A chair, qui étoit Sn | den molle & roufle, elle 
acquiert un gout vineux fort agréable. 

Elle contient cinq noyaux “très-durs , inéoaux, rougeatres , 
qui enferment chacun une graine cblongue : il Reurit au prin- 
LEIIPS « 


VerTus ET UsAcEes. 


Les fruits qu’on nomme ÂVeffles font aftringents , les branches 
tendres en décoction ont la même vertu, ainff que les feuilles en 
gargarifme. 


Les fruits entrent dans le Sirop de Mytre compofé, Les feuilles 
dans l’Onguent de la Comtelfe. 


PLANCHE on 
Mefpylus oxtacantha, Epime blanche. 


{)° fe fert des fruits. 

C’eft an arbrifleau de médiocre grandeur, épineux. 

La racine eft longue & profonde en terre. 

Le tronc eft médiocre, dur, armé d’épines très-piquantes; 
l'écorce eft brun cendré ; le adieu gout vifqueux. 

Les fleurs qui viennent a printemps , un peu avant les feuil- 
les, font à cinq pétales blancs, très- odorantes ; il leur fuccede 
un ae ou baie groffe comme un pois rouge, remplie d'une 


pulpe vifqueufe, doucearre, qui renferme une ou deux graines 
rondes, dures, blanches. 


Le ie fe ane Senelle, 


232 INDIGENES. 
Il vient en tout climat, dans les haies, le long des chemins: 


PLANCHE 305. 
Mefpylus pyracantha , Buiflon ardent, 


N fe fert de fes fruits. 
C’eft un arbriffeau épineux. 

Il ne s’éleve pas fi haut que le précédent. ; 

Les feuilles ne font pas découpées; les fleurs font pareilles; 
mais jaunes, rougeatres ; les fruits pareils, mais moins allon- 
gés, aigrelets, renfermant quatre ou cinq graines, jaune pale, 
anguleufes : 47 fleurit en éte. 

Il ne quitte point fes fruits pendant tout l'hiver. 

Il vient en Italie, en Provence; on le cultive dans les Jardins 
de Botanique. 
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VERTUS DES DEUX EPINÉS 


Leurs baies font aftringentes. 


PLANCHE 2007 
Milium, Millet, ANN. 


NN fe fert de fa graine. 
Les racines font blanchâtres, fibreufes. 

Les tiges s’élevent de deux à trois pieds. 

Les fleurs font à étamines jaunes ; il leur fuccede des graines 
ovales, jaunes ou blanches, dures, luifantes dans le calice de 
la fleur : 47 fleurit en été. 

On le cultive dans les champs. 


PLAIN CHE 20e 
Milium forco , grand Millet, ANN. 


N fe fert de fa graine. 


La racine eft compofée de sroffes fibres , qui s’enfoncenit 
en certe de côté & d'autre. 
Les 
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Les tiges s’élevent jufqu'à dix pieds & plus, remplies de 
imoclle blanche , douceitre. 
Les fleurs font à éramines jaunes ; elles fortent d’un calice à 
deux feuilles; il leur fuccede des graines du double plus grofles 
que celles de la précédente, ovales, de couleur roux noir : elle 
…fleurit en éte. 
Elle vient dans les Pays chauds où on la cultive; 


VERTUS DES DEUX MiLLEtTs, 


Le fecond peut être fubftitué au premier. 

La graine eft diurérique, diaphorérique; on l’emploie en dé- 
Toction. è 

Extérieurement la farine de Miliet eft añnodine , réfolutive. 


PLANCHE 208: 
Wille-folium, Mille-feuille, Viv: 
où fe fert de toute la planté. 


La racine eft traçante, noirâtre, fibreufe: ji. 

Les tiges s’élevent d’un pied à un pied & demi, cannelées 
velues, moëélleufes; les feuilles font d’une odeur aflez agréable, 
d'un gout un peu âcie. 

D 17 LES és + ° = 

Les fleurs font radiées blanches où purpurines, odorantes ; il 
leur fuccede des graines menues : elle fleurit en été. | 

La plante eft aromatique, un peu amer. 


Elle vient par-tout. 
VerTus ET UsAcEé, 

. Elle eft vulnéraire, réfolutive, aftringente, déterfive ; 1nté- 
rieurement on l’emploie en infufon, en décoction, en poudre, 
à la dofe de deux gros. 

Extérieurement pilée elle a les mêmes vertus. 


. Elle entre dans l'Eau vulnéraire, le Baume Polycrefte de Bau= 
deron , le Mondifcatif d’Ache, le Martiatum. 
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PLANCHE 399. 
Momordica, Pomme de merveille, ANN. 
N fe ferc du fruit. 


La racine eft petite , fibreufe. 

Les tiges font farmenteufes, longues de deux à trois pieds, 
trainantes ou grimpantes, par le moyen de leurs mains, aux 
corps qu’elles rencontrent ; les feuilles font liffes, verd gai , d’un 
gout un peu äcre & amer. 

Les fleurs font monopétales découpées en cinq, jaune pâle; 
1l leur fuccede un fruit oblong, gros comme une prune, rouge 
-clair, vuide de chair en dedans, rempli de quantité de graines, 
zouge brun, grandes comme celles de la Citrouüle, PL. 228 : 
elle fleurir en été. 


On la cultive dans les Jardins de Botanique. 
VERTUS 
Extérieurement elle eft vulnéraire, anodine. 


PLANCHE 390: 
_ Morus nigra, Mürier noir. 
N fe fert de fon fruit, racine & écorce. 
C'eft un arbre de moyenne taille. 

La racine eft peu profonde, nombreufe , rampante. 

Le tronc eft peu droit, couvert d’une groffe écorce rude ; le 
bois eft dur , jaune vers le cœur ; les feuilles font velues, rudes, 
d’un gout vifqueux, douceitre. ; 

Les fleurs font des chatons verdâtres, lanugineux, portant 
plufieurs fleurs à quatre feuilles ; ils fonc ftériles ; les fruits vien- 
nent à part; ils font compofés de srains affemblés, formant rous 
enfemble un fruit allongé, gros ; ils deviennent noirs en mürif- 
fanc, remplis d’un fuc doux & vifqueux, enfermant des graines 
prefque rondes : :/ fleurit en été. 

On le cultive dans les Vergers, 
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PLANCHE 291: 
Morus alba, Môürier blanc. 


N fe fert dé fon écorce & racitie. 
C’eft uni arbre de moyenne taille, plus Haut que le pré: 
cédent. 

Les racines s'étendent plus que celles du Müûrier noir, 

Les chatons des fleurs font à peu près de même; les fruits p! ‘u$ 
petits & blancs ou purpurins, &c d’un gout Fade & répugriant : 
il fleurit en été. 

On le cuitive pour la nourriture des vers à foie. 


VERTUS DES DEUx MURIERS: 
Les fruits du Mürier noir, avant leur maturité, forit exté 
- rieurement déterffs, aftringents ; ; quand ils font muürs, ils dez 
viennent intérieurement laxatifs, huimeëtanits, rafraichiffañits ; 


‘béchiques ; on en compofe un Rob, A on 
L’écorce & la racine du blanc & st noir font vermifuges. 


[PLANCHE 392. 
Mofcharellina , Herbe du mufc, Viv. 
N fe fert de fa racine. 


La racine a un pouce de long ; écailleufe ; faccületité ; 


fbrée. 

La tige s’éleve de fix pouces; les feuilles font verd de mer: 

Les fleurs font monopétales découpées en cinq, de couleué 
verd clairs 1l leur fuccede un fruit mol, fucculent, qui con- 
tient quatre g graines reffemblant à la graine de Lin: cle Jféeuriè 
au printemps. 

Toute la plante à une odeur de mufc; le fruit riûr à l'odeur 
& le gout tirant fur la Fraifé. 

Elle vient à l'ombre, parmi les broffaillés , en terrein maigre. 


VER ELU Se 


. Extérieurement elle eft vulnéraire, réfolutive ; mais on Sen 
fert rarement. en 
P 2 
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PLANCHE 393: 
Mufcus terreftris vuloatior, Moufle commune, Viv. 


* Lle reffemble en tout à l’Ufnée, PI. 639; .elle eft verte, 
quelquefois jaunâtre ; elle fe trouve en quantité dans les 
terres maigres & incultes , fur les montagnes, dans-les bois. 


Mujcus repens clavatus , Patte de loup, Viv. 


Elle rampe fur terre ou elle s’enracine d’efpace en efpace, 


jettant çà & [à des rameaux dont les feuilles font toujours. 


vertes. 

De ces rameaux s’élevent des épis longs comme Île doigt, 
écailleux, & fous chaque écaille eft une capfule qui laifle échep- 
per dans fa maturité, une pouiliere jaunatre prefque 1mper- 
cepuble, qui prend feu, jettée à la lumiere d’une chandelle. 

Mufcus membranaceus, Noftoch. 

Cette Moufie préfente l'apparence d’une efpece de gelée flot- 
tante, orafle, recouverte par une membrane verd pale, appli: 
quée contre terre, infipide au gout. On la voit hors de terre 
après la pluie, le long des chemins, dans les champs, vers les 
prés; on ne la rencontre qu'entre les deux équinoxes. 

Elle fe feche le jour & reparoit la nuit. 

VertTus DES Trois Mousses. 


Les deux premieres font aftringentes extérieurement. 
La troifieme eft vulnéraire, adouciffante. 


PLANCHE 394. 
Myagrum, Camcline, ANN. 


O" fe fert de fa graine. 
La racine eft aflez dure, fibreufe. 


La tige s’éleve à un pied & demi & plus, moëlleufe, un peu 
velue; les feuilles font verd pale, d’un gout légumineux. 

Les fleurs font à quatre pétales en croix, jaunâtres ; il leur 
fuccede un fruic oblong, à deux loges, contenant de petites 
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graines longuettes, qui ont le gout du. Crefflon, PI. 403 : elle 
eurit en été. 


Elle vient dans les champs cultivés. 


VER Tu isa 


Extérieurement elle eft adouciffante, émolliente; fon huile a 
Ïes mèmes vertus; on l’emploie aufli intérieurement. 


ne D 
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PLANCHE 395. 
Myrrhis, Cerfeuil mufqué, Viv. 


N fe fert de fa racine. 


Les tiges s'él 


La racine elt longue , molle, blanche, sroffe, d'un gout 
aromatique , doux, agréable. | 
event à quatre ou cinq pieds, velues, creufes; 
les feuilles ont ordinairement quelques taches blanches ; elles 


font verd clair, un peu velues, d’une odeur de Cerfeuil ,. mé- 
lée de celle d’anis. 


A 


Les fleurs font en parafol , blanches; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées, longues , cannelées ,, noir 


atres, d'un gout doux 

d’anis : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les prés; on la cultive dans les Jardins de 
Botanique. 


VB RITIU S! 


Elle a les mêmes vertus que le Cerfeuil ordinaire, PÎ. 253 3 
elle eft incifive, béchique, hyitérique, en décoction. 


= . : DE = ans 
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PLANCHE 296. 


Myrthus minor, petit Myrthe. 


N fe fert de fes fruits ou baies, fleurs & feuilles. 
C° Æ& un arbriffeau. 


La racine eft ligneufe, peu profonde. 


font verd gai, luifantes , odorantes; il ne les quitte point pen- 
dant toute l’année. 


é ne É . ET 
Les tiges & rameaux s’élevent de cinq à fix pieds; les feuilies 
Les fleurs font à cinq pétales, blanches , odorantes ; 1l leur 


fuccede une baie ovalaire, noire, partagée en trois loges, rem- 
plies de grains en forme de rein, durs, blanes : £/ 


{2 eurit en été. 
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Tout l'arbriffeau a un gout aftringent. 
On le cultive dans les Jardins. 


Myrihus major, grand Myrthe. 


Cet arbriffeau .croït quelquefois à la haureur d’un arbre; fon 
écorce eft rouge; fes feuilles font toujours vertes comme au pré- 
cédent ; les fleurs & fruits lui refemblent. 


Il vient en Italie & en Provence, dans les haies. 
Vertus ET UsAces Des peux MyrTues. 


Les baies & feuilles font aftringentes, rafraichiffantes intérieu- 
gement & extérieurement : la do du Le des baies eft depuis 
demi-once jufqu'à une once. 

La décoction des fleurs eft dérerfive , aftringente, fortifiante, 

Les baies entrent dans le Sirop de Myrthe compofé, robo- 
rant , les Trochifques de Gordon , l'Onguent ftiprique de Fernel. 
LOIS irop fimple entre dans les Pilules aftringentes de la Pharm, 


de Paris. 


PLANCHE 397: 


Myrihus brabantica, Piment royal. 


N fe fert de route la plante, principalement des fom- 
mités. 

ét un fous-arbriffeau. 

La racine eft dure & flexible. 

Les tiges s’élevent de quatre pieds au moins; l'écorce eft 
noiratre, Liffe; les feuilles fonc liffes, blanchîtres, (ie odeur 
aromatique ee forte. 

Les fleurs font à chatons, courts, ftériles , écailleux, luifants , 
d'un roux clair. 

Les fruits naiffent fur d’autres pieds; ils forment de petites 
têtes, compofées de graines menues d’une odeur forte, cou- 
vertes par de petites écailles : ë/ fleurir au printemps. 

Tout le fous-arbriffeau eft odorant & d’un gout très-amer. 

Il vient aux lieux marécageux. 


MANU RE 


Il eft réfolutif, defficatif, fortifiant; mais fur-tout vermifu- 
ac, intérieurement & extérieurement, és eft là fon grand ufage. 
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PLANCHE 390. 
_ Napellus, Aconit bleu, Viv. 
N fe fert des feuilles. 


La racine eft groffe comme un petit navet, noire en 
dehors, blanchätre en dedans. 

La tige s’éleve de trois pieds & plus, life, moëéllenfe ; les 
feuilles fonc verd obfcur, liffes. 

Les fleurs font à cinq pétales irréguliers en cafque , bleues; il 
leur fuccede un fruit difpofé en maniere de tête, à plufieurs 
capfules quarrées, membraneufes, longues, liffes, qui con- 
tiennent plufieurs graines 'menues, noires, anguleufes, ridces : 
elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux montagneux, dans la forêt noire, fur les 
Alpes, en Siléfie. 

On la cultive dans les Parterres , pour la beauté de fa 
fleur. 


VERTUS. 
Elle eft très-dangereufe & même poifon, prife intérieurement, 
cependant fon extrait à la dofe de deux grains eft fudorifique. 
Extériseurement le fuc des feuilles eft déterfif. 


PLANCHE 399. 
Napus, Navet, B. ANN. 


N fe fert de fa racine & graine. 

La racine eft oblongue, droite en terre, ronde, dimi- 
nuant de groffeur & menue vers le bas, charnue, blanche ou 
jaune, ou noirätre en dehors, blanche en dedans, d’un gout 
doux & piquant, agréable. 

La tige s'éleve de deux à trois pieds ; les feuilles font un peu 
rudes. j 

Les fleurs font à quatre pétales, jaunes; il leur fuccede une 
gouffe , lonçue d’environ un pouce, ronde, partagée en deux 


P 4 


240 IN:DIGE N ES. 
loges , remplies de graines prefque rondes, rougeätres , d’un gout 
âcre , un peu amer: e/le fleurir en éré. L 
On la cultive dans les champs. 
VERTUS. 


La racine eft béchique, déterlive, adouciffante en décoction. 

Extérieurement elle eft digeftive, réfolutive, calmante. 

La graine en infufon eft incifive, apéritive , diurérique. . 

Il y à un Navet fauvage, qui reflemble beaucoup au Navet 
précédent; les différences font que fa racine eft plus petite, 
qu’elle à un gout äcre & que fes feuilles font plus découpées. 

Elle a les mêmes vertus que la précédente; on la préfere 
mème en Médecine. 

Sa graine entre dans la Thériaque, fous le nom de Semen 
puñniados. 


PLANCHE 400. 
 Naraffo-Leucorum, Percencige, Viv. 
47 SN fe fert de fa bulbe ou oignon. 


La racine eft compofée de plufieurs fibres blanchâtres; 
furmontées d’une bulbe ou oignon, compofé de plufieurs enve- 
loppes blanches, recouvertes par une enveloppe extérieure brune. 

Les feuilles font très-vertes , luifantes. 

Le pédicule de la fleur s’éleve d'un demu-pied ou plus, angu- 
leux, creux; la fleur eft à fix pétales blancs, l'extrémité de cha- 
que pétale eft taché de verd; elle a une odeur agréable; il lui 
faccede un fruir oblong , relevé de trois coins, féparé en trois 
loges, remplies de graines arrondies, dures, d’un blanc jau- 
nâtre : elle fleurit en hiver. 

Elle vient dans les prés humides , dans les bois. 


Vierr/rius: 
$on oignon eft un vomitif doux. 
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PLANCHE 4OT. 


Naflurtium hortenfe, Creflon alenois, ANN. 


N fe fert de fes feuilles & graines. 
La racine eft dure, blanchâtre, fibrée, un peu âcre. 

La tige s’éleve d’un pied & plus, life, couverte d’une pouf- 
fiere bleuatre ; les feuilles ont un gout âcre. 

Les fleurs font à quatre pérales, d’un blanc pourpré; il leur 
fuccede un petit fruit applati, à deux loges, une graine dans 
chacune, rougeatre, d’un gout poivré : elle fleurit en été. 

La plante s’entretient verte tout l'hiver. 

On la cultive dans les Potagers. 


PLANCHE 402. 
Naflurtium verrucarium , Creflon fauvage, AN. 
O" fe fert de toute la plante. 


La racine eft affez groffe, oblongue. 

Les tiges font couchées à raze-rerre, leur longueur va vers 
huit pouces ; les feuilles ont une odeur & un gout approchant 
du Creflon. 

Les fleurs font à quatre pétales, blanches ; il leur fuccede un 
fruit reffémblant à une verrue; cette verrue renferme des grai- 
nes arrondies, noires, de la figure & du gout de la graine de 
celui ci-deffus : e/Ze fleurit en été. 


Elle vient aux lieux humides, le long des chemins. 


PLANCHE 403. 
Naflurtium aquaricum , Creflon d’eau, Viv. 
O" fe fert de toute la plante. 

La racine eft blanche, flamenteufe , rampante, & poufle 

de diftance en diftance des fibres qui s’enfoncent en terre. 
Les tiges, qui font d’abord courbées , s’élevent enfuite à deux 
pieds, creufes, cannelées, Hffes ; les feuilles font toujours ver- 
tes, d'un verd brun, fucculentes, odorantes , d’un gout poivré 


agréable, 
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Les fleurs font à quatre pétales, blanches; if leur fuccede 
une goufle longue , un peu courbe , divifée en deux loges, rem- 
plies de graines prefque rondes, rougeâtres, d’un gout âcre: elle 
fleurit en été. 

Elle vient dans l’eau des fontaines, & autres eaux vives & 
courantes, 

VERTUS ET UsAGESs DES TRois CRESSONS. 

Le Creffon alenois eft incifif, antifcorbutique , apéritif. 

Le Creflon fauvage a les mêmes vertus, mais plus douces. 

Le Creffon d’eau eft antifcorbutique par excellence, d’ailleurs 
la les vertus du Creffon alenois. 

Les graines du Creffon alenois entrent dans l’Electuaire de Mi- 
cléta , les Trochifques de Capres, l’Emplâtre Diabotanum. Les 
feuilles entrent dans l'Eau antifcorbutique de la Pharmacopée de 
Paris. Le Creffon fauvage entre dans le remede pour la pierre, 
de Mademoifelle Stéphens. Les feuilles dx Creffon d’eau entrent 
dans la Décoction antifcorbutique, l'Eau générale anuifcorbuti- 
que , le Sirop antifcorbutique de la Pharmacopée de Paris. L’Eau 


diflillée entre dans l'Eau pour les gencives de la mème Pharma 
copée. 


PLANCHE 404 


Nafturtium indicum majus, grande Capucine, ANN. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft blanche , rampante, fibreufe. 

Les tiges font, ou rampantes, ou grimpantes , en s’entortil- 
lant autour des corps qu’elles rencontrent; les feuilles font verd 
clair en deffus & liffes, plus pâles en deffous & un peu velues. 

Les fleurs font à cinq pétales, d’un beau jaune , barbues à leur 
naïffance où elles fe terminent par un éperon creux, très-0d0=# 
rantes; 1l leur fuccede un fruit à trois capfules, ridées, qui ren= 
ferment chacune une graine prefque ronde. 


Naflurtium indicum minus, petite Capucine, ANN. 


Elle reffemble à la précédente; mais elle eft plus petite en 
toutes fes parties. 

Les trois pétales qui font le bas de la fleur, font marquées 
d’une tache couleur de feu. 
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Elles viennent toutes deux des Indes; elles fleuriffent en été, 
& on les cultive dansles Jardins. 
VerTus Des DEUux CAPucINES. 


Elles font antifcorbutiques , & ont, quoique plus foiblement ; 
Îles mèmes vertus du Creffon alenois ci-deflus, PI. 401. 
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PLANCHE 4O5ÿ. 
Nepeta, Herbe au chat, B. AN, 
N fe fert de la plante. 


La racine fe divife en plufieurs branches. 

La tige s’éleve à trois pieds & plus, quarrée, velue, verd 
blanchatre ; les feuilles font lanugineufes, blanchätres, d'une 
odeur forte de Menthe, d’un gout aromatique. 

Les fleurs font monopétales en gueule, blanc pourpre; il 
leur faccede quatre graines ovales au fond du calice : elle fleurie 
en été, 

Toure la plante eft aromatique, amere. 

Elle vient aux lieux incultes, humides. 

Ve Raus ET USAGES: 

Elle eft apéritive, hyftérique, en infufon, dans l’eau ou dans 
le vin. 

Les feuilles entrent dans l'Eau générale, les Trochifques hyf- 
tériques de la Pharm. de Paris. Toute la plante entre dans le 
Sirop d’Ârmoife. Les fommités entrent dans la Poudre Chalibée. 


8 
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PLANCHE 400 
Nerion, Laurier rofe. 
O° fe fert de fes feuilles. 


C’eft un fous-arbriffeau. 
La racine eft longue , dure, life, d’un gout falé. 
Les tiges font verd pâle, droites, fucculentes; les feuilles 
font verd brun en deffus, blanchâtres en deffous. 
Les fleurs ‘ont monopéralesen entonnoir , découpées en cinq, 
rouge clair ou blanches; il leur fuccede une longue filique , qui 
renferme plulieurs graines aigrettées : 4 fleurir en été. 


L 
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VERTUS ET Usaces. 
Intérieurement c’eft un poifon. 
Extérieurement les feuilles font digeftives , réfolutives , alexi- 
taires. 
: Elles entrent dans la Poudre fternutatoire de la Pharm. de 
aris. 


PLANCHE 407. 
Nicotiana major, Tabac mâle, Ann. 
O N fe fert de fes feuilles fraiches & feches. 


La racine eft blanche, fibreufe, d’un gout très-âcre: 

La rige s’éleve de cinq à fix pieds, velue, moëlleufe; les 
feuilles font velues, verd clair, gluantes au toucher, d’un goue 
âcre & brülant. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir , découpées en cinq, 
pourpre clair; 1l leur fuccede un fruit oblong, partagé en deux 
loges, contenant un nombre infini de petites graines rouffes : 
- elle fleurit en été. 

Toute la plante a une odeur forte. 

__ Elle vient au Pérou, au Bréfil , en Afrique; on la cultive dans 
les Jardins de Botanique. 


PI ANCHE do. 
Nicottana anguflifolia, Tabac de Virginie, ANN. 


In Lle reffemble en tout à la précédente, excepté que Les 
feuilles font plus étroites & toutes fes parties plus délices. 


Ve 


PLAN CHE 4909: 
Nicotiana minor, Tabac du Mexique, Ann. 


À racine eft, ou fimple, ou divifée en plufeurs fibres, qui 
entrent peu avant en terre, tendre, blanche. 
La rige s’éleve d’un pied & demi, velue, gluante au toucher; 
les feuilles font verd brun. 
Les fleurs font jaunes verdätre , monopétales en entonneir , 
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découpées en cinq; il leur fuccede des capfules comme aux pré- 
cédentes, remplies de petits grains, jaune tanné, d'un gout 
âcre : elle fleurir en été. 

Elle vient en Amérique. 


VERTUS ET USAGES DES TROIS T'ABAcCS. 


Elles ont toutes trois à peu près les mêmes vertus; ce font 
des purgatifs & vomitifs violents & dangereux. | 

Extérieurement les feuilles fraîches font vulnéraires, déter- 
fives; les feuilles feches, mêlées avec le beurte, fonc mourir la 
vermine. 

Les feuilles entrent dañs l'Eau d’Arquebufade , le Baume tran- 
quille, l'Onguent de Nicotiane, le Mondificatif d’Ache, ?On- 
guent fplénique de Baudéron. 
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PLANCHE 4I0. 
Nigella aruenfis, Nielle commune, AN. 


N fe fert de fa graine. 
La racine eft petite, fibreufe , blanchâtre. 

La tige s'éleve de dix à onze pouces, cannelée. 

Les fleurs font à cinq pétales, bleu clair ; il leur fuccede des 
fruits raffemblés en cinq cornets, qui renferment plufears grai- 
nes noires : e/le fleurir en été. 

Elle vient dans les bleds & autres grains. 


PLANCHE 4II. 
Nigella romana , Nielle des Jardins, ANN. 
L.° racine eft comme la précédente. 


Les tiges s’élevent à plus d’un pied, cannelées. 
Les fleurs reffemblent à la commune ci-deflus, d’un bleu plus 
_ vif; les fruits font une capfule ronde, furmontée de cinq cor- 
nes : les graines font jaunes ou noires , d’une odeur aromarique, 
d'un gout piquant. 
On La cultive dans les Jardins : ele fleurie l'été, 
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PLANCHE 412: 
Nigella crerica, Nielle du Levant, ANN. 


Lle reffemble aux deux autres; les différences s’appercoivent 
aifément dans l’eftampe. La graine de celle-ci à une forte 
odeur de Cumin : elle fleurir en ete. 
VERTUS ET UsaAGEs pes TRo1s N1ELzESs: 
Elles font incifives, apéritives, pectorales, hyftériques. 


Nota. Que quand ces graines font récentes , elles ont une humidité per: 
hicieufe , qu’il faut faire évaporer en les fechant & rorréfiant , avant que de 


les employer. 
La graine entre dans le Sirop d’Armoife, l’Eleétuaire de 


baies de laurier , les Trochifques de Capres, l'Huile dé Scorpion: 
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PLANCHE 413. 
Nipellaftrum, Nielle des bleds, ANw: 
NN fe fert de fes feiilles. 


La racine eft petite, blanche. LED 

La tige s'éleve à trois ou quatre pieds, velue, creufe; les 
feuilles font velues, blanchätres. 

Les fleurs font à cinq pétales , purpurines, rayés de pourpre 
foncé ; il leur fuccede un fruit ou capfule, remplie de pluñieurs 
groffes graines, rudes, anguleufes, noires, d’un gout amer: 
elle fleurit en été. | 

Elle vient parmi les bleds. 

VIDEUR TU IS. 


Les feuilles font aftringentes ; elle eft dé peu d'ufage. 


PLANCHE 414 
Noli-me-tangere, Balzamine jaune, ANN: 
O° fe fert de toute la plante. 


La racine eft fibreufe & à fleur de terre. 
La tige s’éleve d’un pied & demi, luifante, ereufe , noueufe ; 
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ernpreinte, d'un fuc infpide ; les feuilles font d’un beau verd, 
fucculentes. 

Les fleurs font à quatre pétales irréguliers, jaunes, terminées 
à leur origine, par une queue créufe en crochet ; il leur fuccede 
un fruit en façon de filique, d’un blanc verdatre , rayé de lignes 
vertes, contenant des graines oblongues, d’un cendré blanc, 
que le fruit, en s’ouvrant, chaffle au loin : elle fleurir en été. 
Elle vient dans les bois, aux lieux humides. 
VUE R Tiuis: 


Elle eft dinrérique, apéritive; on la prend en décottion. 
Extérieurement elle eft vulnéraire, décerfive, réfolutive. 


PE CAEN PESTE 


PLANCHE 4IS. 
Nummularia, Herbe aux écus, Viv. 


NN fe ferc de toute la plante. 

La racine eft traçante , menue, fibreufe. 

Les tiges fe couchent à terre, longues d’un pied, plus ou 
moins, anouleufes; les feuilles font verd jaunâtre, d’un gout 
fort aftringent. 

Les fleurs font monopétales, découpées en cinq, jaunes; il 
leur faccede des fruits ronds, qui renferment de très-perires 
graines : e//e fleurit en été. 

Elle vient prefque par-tout , aux lieux humides & aquatiques. 

VerRTusEer UsAGESs. 


Elle eft vulnéraire, aftringente, confolidante : la dofe en 
poudre eft un fcrupule. 
Extérieurement elle a les mêmes vertus. 


Le fuc entre dans l’Emplâtre Oppodeltoch. 
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 Nymphæa alba, Nénuphar blanc, Viv. 
N fe fert de fes fleurs & racines. 
La racine eft un peu plus grofle que le pouce, fibrée ; 
longue, charnue, pleine d'un fuc vifqueux, brune en dehors, 
blanche en dedans, 
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_ Elle n’4 point de tiges; les feuilles nagent fur la furface de 
l'eau; verd clair en deflus, plus foncé en deffous, d’un gout 
d'herbe fade, 

… Les pédicules des fleurs s’élevent jufqu’à la fuperfisie de l’eau ; 
les fleurs font à plufieurs pétales, blanches comme celles du Lis; 
il leur fuccede un fruit rond, gros comme une petite pomme, 
reflemblant à une tête de Pavot, partagé en plufeurs loges., 
pleines de grains oblongs, luifants, noirâtres. AR 


“BLANCHE 4 
Nymphæa lutea, Nénuphar jaune, Viv.: 


N fe fert delaracine. ef 
La racine eft beaucoup plus groffe que celle de a précé- 
dente, & verte en dehors. : 

La plante reffemble à la précédente ; les différences font que 
les feuilles font plus allongées, que la fleur eft jaune & plüs 
refferrée en elle-même, que le fruit a la forme d'une Figue, 
‘contenant des graines plus blanches. 

Toutes les deux fZeuriffent en été. 

Elles viennent dans les eaux, ou dormantes, ou courantes. 


VeErRTUSET UsAcEs pes pEux NÉNUPHARS. 


Elles ont toures deux les mêmes vertus, cependant on pré- 
fete les Aeurs du Nénuphar blanc, & les racines du jaune. 

Les Aeurs & racines font rafraïîchiffantes, calmantes , narco- 
tiques,entifane. | 

Les fleurs du blanc entrent dans le Sirop de Tortue , la Poudre 
Diamargaritum frigidum. Le Sirop entre dans les Pilules hypno- 
tiques. L'Huile entre dans le Baume hypnorique. L'Eau diftil- 
lée entre dans le Looc commun de la Pharm. de Paris. Les 
racines du jaune entrent dans la Poudre & dans les T'rochifques 
. de la Pharm. de Paris. 


PLANCHE 
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PLANCHE 418 
Ocimum majus, Bañilic commun, ANN. 


N fe fert des feuilles, fleurs & graines. 
La racine eft dure, noire, fibrce. 

La tige s’éleve d'un demi-pied & plus, velue ; les feuilles font 
lifes, d'une odeur forte aromatique, agréable ; elles n'ont 
point “e gout. 

Les fleurs font monopérales en gueule, d’un blanc purpurin É 
très-odorantes ; il leur fuccede quatre graines au fond du calice, 


… Ocimum MInUS , petit. Bafilic, ÂANN. 


Ta racine eft fibreufe , fort menue. 
_ La tige & fes rameaux ont cinq ou fix pouces de haut ; fes 
feuilles ont üne odeur très-forte &, trè:-agréable, tirant Re le 
Girofle ou fur le Citron. 

Les fleurs & graines comme le ei : ils fleuriffent en été, 

On cultive le premier en pleme terre, dans les js , & le 
fecond dans des ports. 

VerrTuser UsAGESs Des DEUX BaAsrLrcs. 


On peut fe fervir indifféremment des deux; mais le prernier 
eft le plus en ufage. 

Le Baflic eft “céphalique, cordial, pectoral; on prend les . 
feuilles & fleurs feches , en infufon comme le Thé. 

Sa Poudre eft eo 

Les feuilles entrent dans l'Eau générale, Hyftérique, de Men- 
the compolée, l’'Efprit carminatif de Silvius. Le. graine entré 
dans la Poudre Diarrhodon, réjouiffante, le Sirop d’Armoife. 
L’herbe entiere entre dans ? Onguent Martiatum, 


ne 
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PLANCHE 410 
Ocalus bovis , Œil de bœuf, ANx. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft dure & ligneufe. 
La plante s’éleve jufqu'à deux pieds, duvetée; les feuilles 
ont une odeur de Camomille, PI. 215. 
Les fleurs font radiées jaunes; il leur faccede des graines 
menues, anguleufes : e/le fleurit en été. 
Elle vient en Italie, en Allemagne ; on la cultive dans les 
Jardins de Botanique. 


VErRTus ET USAGES 


Elle eft déterfive , vulnéraire , émolliente , réfolutive; on la 
{ubftitue à la grande Marguerite, PI. 167. 
Elle entre dans l'Eau vulnéraire. 
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PLANCHE 420. 
Œnanthe major aquatica , Perfil de Marais, Viv. 


/ N fe fert de la racine. 

La racine reffemble à des Navets, noirs en dehors, 
blancs en dedans, garnie de longs filaments, qui s'étendent de 
côté & d'autre , d’un gout doux affez agréable. 

La tige s’éleve de deux pieds, bleuâtre, cannelée ; les feuilles 
ont une odeur approchant de celle du Perfil. 

Les fleurs font en parafol, blanches ; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées, oblongues, cannelées : e/le fleurit en été. 

Elle vient aux lieux marécageux. 


VERTUS 
Elle eft dérerfive, apéritive ; on s’en fert rarement. 


PF 
Bye 


ISiEME. 
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PLANCHE 42I. 
Olea , Olivier. 
NN fe feri de fon fruir. 


C’eft un arbre de taille médiocre. 

Les racines font en partie droites, en partie rampantes à fleur 
de terre, fermes, dures. 

L'écorce eft life, cendrée, le bois jaunâtre, un peu amer; 
les feuilles font verd jaunätre en deflus, blanchârres en deffous, 

Les fleurs font monopétales, refendues en quatre, blanchä- 
tres ; il leur fuccede un fruit nommé Olive , oval , charnu, verd 
d’abord , & jaune noiïtâtre étant mür, plus ou moins gros, OU 
comme un grain de verjus, ou comme un œuf de pigeon, 
amer, âcre, défagréable, renfermant un noyau dur, qui con- 
tient une amande : é/ fleurir en été. 

Quand les Olives font préparées, elles deviennent agréables à 
manger. 

Il vient en Efpagne , en Italie & dans nos pays chauds. 


VERTUS ET USAGES 


Les Olives font ftomachiques, un peu laxatives: 

L'huile d'Olive eft adoucilfante, émolliente ; elle eft la bafe 

des Baumes, Onguents & Emplâtres. 

L'huile entre dans le Baume tranquille, de Leucatel, Verd 
de Mers, l’'Onguent Mondificatif d’Ache , le Bafilicum , l'On- 
guent de la Mere, des Apôtres, le Martiatum , &c. L'Emplâtre 
Diachilum fimpie, Divin, Diapalme, de Nuremberg, la voile 
à Gautier, &c. 


Olivella, Garoupe, Viv. 
On fe fert de la plante. 


La racine eft dure, ligneufe. 

Les tiges s’élevent de deux pieds & plus: 

Les fleurs font monopétales, refendues en trois, Jaunâtresÿ 
il leur fuccede des fruits peu charnus, rouges, à trois noyaux 
très-durs, qui renferment chacun une ou deux graines oblon- 
gues. La plante refte toujours verte : elle fleurir en été. 

Toutes fes parties ont un gour âcre & brülant. : 
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Elle vient en Efpagne & dans nos pays chauds, aux lieux ins 
calres & déferts. 
VER TIULS;, 
C’eft un purgatif hydragogue, à la dofe d’un ou deux gros; 
on s’en fert rarement. 


PLANCHE 422. 
Onobrychis , Sainfoin, Viv. 
SN fe fert des feuilles. 


La racine eft dure, longue, fibrée, noire en dehers 

blanche en dedans. | 

Les tiges s’élevent à un pied & demi & plus; les feuilles font 
blanches & velues en deffous, d’un gout amer, d’une odeur légere 
de bituine. 

Les fleurs font légumineufes, blanchâtres , rayées de pour- 
pre; il leur fuccede de petites gouffes épineufes , qui renferment 
une graine taillée en rein : elle fleurit en été. 


On la feme dans les champs, où elle forme une prairie arti- 
ficielle. 


Vi ER A US. 
La décoétion eft fuderifique; on s’en fert rarement. 


2 RE EE EP PES CREER ET EEE AETTIP SI 


PLANCHE 423: 
Onoperdon, Chardon aux ânes, B. ANN. 


7 N fe fert de fa racine. NA 
La racine eft srofle & branchue, d’un gout aromatique. 
La tige s’éleve à quatre ou cinq pieds, cannelée, creufe, co- 
tonneufe ; Les feuilles font cotonneufes deflus, & deffous bordées 
d'épines. 
Les fleurs font foutenues fur des têtes épineufes ; elles font à 
fleurons purpurins; il leur fuccede des graines anguleufes, ai- 
retrées, d’un gout âcre, un peu amer : elle fleurit en été. 
Elle vient aux lieux incultes , au bord des chemins. 
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PLANCHE 424. 
Onopordon capite tomentofo, Petd’âne, B. Anx. 


À racine eft groffe & branchue, d’un gout aromatique. 

La tige eft haute de quatre pieds, cotonneufe , cannelée ; 
fans épines ; les feuilles font verd noiratre en deflus, duverées 
deffous , garnies d’épines de tous côtés. 

Les fleurs fortent d’une tête ronde, épineufe, entrelacée 
d'un duvet blanc & délié ; elles font à fleurons pourpres ; il leur 
fuccede des graines cendrées, oblongues, luifantes, envelop- 
pées dans une maffe de filets cotonneux; la tête ronde s'ouvre 


& fe tortille en dehors comme un bourrelet. 


VERTUS DES DEUx CHARDONS. 


Le premier pafle pour apéritif, diurétique , carminatif, ré- 
folutif. 
Le fecond eft de peu d’ufage en Médecine. 


D LA NC HE 425. 


Ophiogloffum, Langue de ferpent, Viv. 
N fe fert de la plante. 
La racine eft un amas de fibres menues, s’enfonçant en 
terre. 

La tige s’éleve de fix pouces, droite, accompagnée vers le 
bas d’une feule feuille, charnue, liffe, d’un gout douceatre, 
un peu vifqueux ; le haut de la tige eft terminé par un fruit long 
& pointu, divifé en grand nombre de perites cellules quarrées 
qui, en s'ouvrant , laiffent aller une poufñlere fine. 

Eîle vient dans les prés humides. 


VEerTus E&r Usacns 
Elle eft vulnéraire, aftringente , infufée dans l'huile. 


Les feuilles entrent dans le Baume vulnéraire ; Oppodeltoch , 
de la Pharim. de Paris. 


Ophris , Double feuille, V1v. 


On fe fert de fa racine & feuilles. 


Q 3; 
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La raciné eft grife, fibrenfe , s'étendant de côté & d'autre; 
d’un gout âcre, vifqueux, un peu amer. 

La tige eft droite & s’éleve jufqu'à un pied & plus; elle n’a 
que deux feuilles qui l'embraffent vers le bas; route La plante 
a un gout vifqueux. 

Les fleurs partent de la tige, par rangées jufqu’au haut; 
elles font à fix pétales irréguliers, de couleur verdâtre;, il leur 
fuccede un fruit à trois côtes ; qui laiffent du vuide entre elles 
comme trois fenêtres; elles contiennent quantité de graines, 
menues comme de la fciure de bois : elle fleurie au printemps. 

Elle vient dans les bois & aux lieux humides. 


Vir:r Tius 
Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive, confolidante. 


PLANCHE 426. 
Opulus, Aubier. 


AN fe fert de fes fruits. 
C’eft un arbrifleau. 
La racine eft sroffe, ferme, blanche. 
La tige monte à huit ou dix pieds, l'écorce eft life, cendrée. 
Les fleurs font monopétales, découpées en cinq, difpofées 
en parafol , très-blanches ; celles du tour font les plus grandes ; 
elles font ftériles, les petites font fertiles ; il leur fuccede une 
baie ovale , plus groffe que celle du Sureau, PI. $ 12, rouge, d'un 
gout très-défagréable , renfermant une graine en forme de cœur, 
rouge, dure. : 
Il vient aux lieux humides & marécageux. 


VERTUS. 
Les baies font un vomitif doux , à la dofe de deux gros. 


Il eft peu en ufage. 


ue 
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PLANCHE 427. 
Orchis morios mas, Satyrion, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft compofée de deux tubercules prefque ronds, 
charnus, gros comme des noix; l’un des deux eft dur, plein 
d’une pulpe folide ; l’autre eft ridé & contient une chair molle 
& fonoueufe; ils font terminés en deffous par de groffes fibres. 

La tige eft droite, haute d'environ un pied, cannelée; les 
feuilles ont en deffus quelques taches d’un rouge brun. 

Les fleurs font à fix pétales, irréguliers , inéaux, d’un pour- 
pre blanchätre vers le centre, parfemées de quelques points d’un 
pourpre foncé; il leur fuccede un fruit à trois côtes, qui con- 
tiennent de très-petires graines, refflemblant à de la fciure de 


bois : elle fleurit au printemps. 
Orchis militaris major, grand Satyrion. 

La racine eft comme la précédente ; mais les tubercules font 
plus gros & plus allongés. 

La tige s’éleve d’un pied & demi; les feuilles plus amples, 
fans aucune tache. 

Les fleurs plus confidérables, blanchâtres, parfemées de ra- 
ches purpurines , odorantes; les fruits & graines comme la pré- 
cédente : elle fleurie au printemps. 

Ces deux plantes viennent dans les bois. 

Verrtrusetr UsacEespes peux SATYRIONS, Vrv. 


Elles font adouciffantes , pectorales, fortiñantes : la dofe en 
poudre eft de vingt-quatre grains. 
Le Satyrion entre dans l’Éleétuaire de Satyrio. 


ETRRRPTEIEEEESE 


PI A NC HE 420. 
Orcofelinum majus , Grand Perfil de montagne, Viv. 
C) fe fert de fa racine & graine. ; 


Les racines partent en nombre d’une rète chevelue , orof- 
{es du petit doigt, s'étendant beaucoup, noirâtres en dehors, 


Q 4 
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blanches en dedans, mucilagineufes, d’un gout de réfine aro- 
matique , agréable, tirant fur le cout du Panais, PI. 442. 

La vige s’éleve à quatre ou cinq pieds, cannelée; les feuilles 
font liffes, verd de mer, d’un gout plus doux que la racine. 

Les fleurs font en parafol, blanchatres ; 1l leur fuccede deux 
graines accollées , ovales, applaties , rayées fur le dos : ef{e fleuric 
er el. / 

Elle vient aux lieux fablonneux & élevés. 


PLANCHE 429. 


Orcofelinum minus, Peut Perfil de montagne, Viv. 


: racine eft groffe, chevelue à fon origine, charnue , bfan- 
che dehors & dedans, empreinte d’un fuc laiteux , d’un gout 
âcre, un peu amer & défagréable. + 

La tige s’éleve de deux pieds, cannelée, rougeitre ; les feuilles 
font verd foncé, d’une odeur aromatique, d’un gout plus foible 
que la racine. 

_ Les fleurs font en parafol, blanches; il leur fuccede deux 
graines accollées prefque rondes, applaties, rougeâtres, plus 
âcres & aromatiques que les feuilles : ele ffeurit en été. 

Elle vient aux mêmes lieux que la précédente. 


VERTUS DES DEUx PERSILS DE MONTAGNE 


Elles font apéritives, diurétiques, hyftériques, adouciffantes. 


PLANCHE 430. 
Origanum majus, Origan, Vrv. 
N fe fert de la plante. 


Les racines font menues, fbreufes, obliques en terre, 

La tige s’éleve de deux pieds, quarrée, velue; les feuilles font 
velues, odorantes, d’un gout âcre, aromatique. S 

Les fleurs font monopétales en gueule, incarnates; 1l leur 
fuccede des graines prefque rondes, menues, renfermées dans 
le calice : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les lieux élevés , fecs & montagneux, prefque 
par-tout. 
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Origanum minus , petit Origan, Viv. 

La racine eft rouffeitre, fibreufe. 

La tige s’éleve de cinq à fix pouces, rouffeatre; les feuilles 
ont l’odeur de la précédente. 

Les fleurs lui font femblables ; elles font mèlées de bleu & de 
purpurin. 

Les graines font très-menues, arrondies, odorantes, d’un 
gout acre. 
_ Elle vient dans les bois. 

VERTUS ET UsAcEs DES DEux ORIGANS. 


Leurs vertus fonc les mêmes; elles font diurétiques, diapho- 
rétiques, hyftériques, béchiques, en infufion : la poudre des 
feuilles & fleurs eft exrérieurement céphalique. 

 Extérieurement elles font réfolurives, adouciffantes. 

Les feuilles entrent dans l'Eau générale, le Sirop d’Armoife. 
Les fommités fleuries dans l'Eau vulnéraire , la Poudre de Cha- 
lybé, l'Huile de petits chiens. Les fleurs. dans le Sirop de Stæ- 
chas. Toute la plante dans l’Eleétuaire de baies de Laurier de la 
Pharm. de Paris. , 


TL ENS NL TEE D TS A AR SR GS 


PLANCHE dE. 


Ornithopodium , Pied d’oifeau, ANN. 


O N fe fert de la plante. 

La racine eft petite, blanche, fibreufe, chevelue, ac- 
compagnce de petits tubercules. 

Les tiges trainent à verre pour la plupart; elles s’allongent 
jufqu’à un pied & demi. 

_Les fleurs font petites , légumineufes, jaunes , mêlées de pour- 
pre & blanc; il leur faccede plufieurs filiques longues, applaties, 
courbées , terminées en pointe, imitant le pied d’un oifeau, 
remplies d’une graine à chaque étranglement, prefque ronde, imi- 
tant la graine de Rave : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux incultes, arides. 

! VERTUS. 

Elle eft apéritive , diurérique : la dofe en poudre eft un gros 
dans un verre de vin blanc. r: 

Exrérieurement elle eft aftringente. 
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PLANCHE 432 
Orobus, Orobe, AN. 
N fe fert de fa graine. 


La racine eft menue, blanchaitre. 

Les tiges s’élevent d’un pied , anguleufes, liffes. 

Les fleurs font lézgumineufes, purpurines, quelquefois blan- 
ches avec des lignes violettes ; 1l leur fuccede des gouffes, lon- 
gues d’un pouce, menues , pendantes, ondées de chaque côté, 
blanchätres , qui renferment des graines femblables à de petits 
pois, rouges brunes, d’un gout légumineux, fans amertume: 
elle fleurit en été. 

Elle vient en Efpagne , en Italie; on la cultive dans les champs. 


VERTUS ET UsAGESs. 


tn, les Trochi 


PARTEZ 


PLANCHE 433: 
Oryfa, Ris, ANN. 
N fe fert de fa graine. 
La racine reffemble à celle du froment. 

Les tiges ou tuyaux s’élevent à trois ou quatre pieds, can- 
nelés. 

Les fleurs font à étamines, purpurines; il leur fuccede des 
graines ovales, blanches, tranfparentes , dures, enfermées dans 
des capfules, cannelées, velues, terminées par une barbe : elle 
fieurit en été. 

Elle vient dans les Indes Orientales, où on la cultive aux lieux 
humides & marécageux. 


VERT 0 S. 


Elle eft adouciffante, cordiale, fortifiante, rafraîchiflante , 
pectorale , aftringente. 


DR £ ns ER VEN 
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PLANCHE 434. 
Oxicoccus , Canneberge, Viv. 


N fe fert de fes fruits, feuilles & fleurs. 
La racine eft rampante, rougeñtre, garnie de fibres 
très-déliés. 

Les tiges s'étendent à raze-terre, longues de fept à huit pou- 
ces, d’un rouge brun; les feuilles fonc vertes en deflus, verd 
cendré en deffous. 

Les fleurs font monopétales , découpées en quatre, purpu- 
rines; il leur fuccede des baies fphériques , applaties, groffes 
comme une Grofeille, d’un jaune verdatre, femées de points 
rouges, d'un gout aigre, partagées en quatre petites cavités, 
qui contiennent des graines très-menues : elle fleurir en été. 

Elle vient aux lieux incultes, aquatiques, maigres. 

VERTUS. 


Elle eft rafraichiffante, déterfive, aftringente. 


PLANCHE 435. 
Pœonia mas , Pivoine mâle, Viv. 
O N fe fert de fes racines & graines , quelquefois des feuilles. 


La racine reffemble à un Navet, grofle du pouce, fe di- 
vifant quelquefois en plufieurs branches, rougeâtre en dehors, 
blanche en dedans. ù 

Les tiges s’élevent à deux ou trois pieds, tirant fur le rou- 
geare; les feuilles font luifantes, verd foncé, duvetées en 
deflous. 

Les fleurs font à plufeurs pétales purpurin clair ou foncé; 
il leur fuccede plufeurs cornets velus, qui contiennent des orai- 
nes grofles, rondes, noires : elle fleurit au printemps. 

On la cultive dans les Jardins. 
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Pœonta fœmina , Pivoine femelle, Viv. 
La racine eft compofce de tubercules ou Navets garnis de 


fibres. 
La tige devient haute comme la précédente; les feuilles font 
verd pâle en deffus, blanchatres & un peu velues en deffous. 
es fleurs font moins grandes , mais d’un beau rouge ; les fruits 
font un peu plus petits : elle fleurit au printemps. 
On la cultive dans les Parterres. 
Nota. Que l’une & l'autre portant également fleurs & fruits, on appelle 


femelle celle qui donne les plus belles fleurs, parce que la beauté pale pour 
étre le partage du fexe féminin. 


VERTUS ET USAGES DES bEUx PIVOINES. 


Elies font antiépileptiques, céphaliques ; on préfere le mâle 
en Médecine : la dofe en poudre ef depuis un gros jufqu’à deux ; 
la dofe de la décoction des racines fraiches eft jufqu’à une once. 

La racine entre dans l'Eau générale, épileprique, le Sirop 
d'Armoife antifpafmodique. La graine entre dans le Sirop de 
Stæchas, l’'Emplatre Diabotanum. 


PÉANCHE 4200 
Paliurus , Porte-chapeau. 
N fe fert du fruit. 


C’eft un arbriffeau épineux. 

La racine eft dure, ligneufe; le bois eff droit, très-ferme ; les 
feuilles fonc verd foncé , ayant deux épines à leur bafe. 

Les fleurs font à cinq pétales, verd obfcur , tirant fur le rou- 
geâtre ; il leur fuccede un fruit, dont la figure donne l’idée d’un 
chapeau rabattu, lequel contient un noyau rond, partagé en 
trois loges, dont chacune renferme une graine ronde, de la 
couleur & du luifant de la graine de Lin : £/ fleurit en été. 

Il vient en Provence, en Languedoc, en Italie, aux lieux 
incultes & humides. 

VERTUS. 


Le fruit en décoétion eft diurétique, béchique, 
Extérieurement il eft décerfif. 
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PLANCHE 437. 


Panicum, Panis, ANN. 


O" fe fert de fa graine. 

La racine eft forte, fbreufe. 

Elle pouffe plufieurs tuyaux à la hauteur de trois pieds. 

Les fleurs font à éramines ; 1l leur fuccede des graines , ramaf- 
fées en tèce longue, feinblables à à celles du Millet , PL. 386; 
mais plus petites, luifantes : &/ fleurir en été. 

On le cultive dans les champs, en Allemagne, en Italie, 
en, France, 

VVE R T us 

Elle eft apéritive, adouciffante; on peut la fubftituer au 

Millie. 


Extérieurement elle eft réfolutive. 


PLAN Cri 420. 


Papaver cornutum , Pavot cornu, AN. 
N fe fert de fes feuilles. 


La racine eft grofle du doigt, longue, noirâtre, em- 
preinte d’un fuc jaune, de nt odeur, "4 un gout amer. 

La vige s’éleve de deux à trois pieds, des les feuilles font 
verd de mer, velues. 

Me Heure ont à quatre pétales, jaunes ; il leur fuccede des 
filiques très-longues , rudes, partagées par une cloifon en deux 
panneaux , qui bn de graines rondes & fort noires : 
elle fleurit en été. 

Elle vient aux bords de la mer & aux lieux fablonneux, 


V ER TU Ss. 
Elle eft diurérique. 


AJ 
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PLANCHE 439: 
Papaver-rheas , Coquelicoq, Axx. 


FN fe fert de fa fleur. ei 
La racine eft groffe du petit doigt, blanche, fibrée, dur 
gout amer. à , 
La tige s’éleve à un pied & demi, hériffée de poils; les 
feuilles font verd brun , velues. : 

Les fleurs font à quatre pétales, rouge foncé, gluantes , ayant 
une tache noire à la bafe de chaque pétale; il leur fuccede de 
petites têtes ou coques, groffes comme une noïfette, longuerres, 
de la forme de celles du Pavot noir ci-deffous, divifées en plu- 
fieurs cellules, qui contiennent des graines menues, noiratres: 
elle fleurit en été. 

Elle vient principalement parmi les bleds. 


VERTUS ET USAGES. 


Elle eft adouciffante, diaphorétique, aftringente : la dofe en 


infufon eft une pincée. 
Les fleurs entrent dans [a décoction pectorale de la Pharm. de 


Paris. | 


PLANCHE 440. 


Papaver niorum , Pavot noir, ANN. 


N fe ferc de fon fruit ou tête. 
La racine eft groffe du doigt, empreinte d’un lait amer. 
F La tige s’éleye à trois pieds, lifle ou médiocrement velue; les 
feuilles {ont verd de mer. 

Les fleurs font à quatre pétales, ou rouges, ou panachés; 
il leur fuccede des têtes ou coques arrondies, groffes comme une 
petie prune, couronnées d’un chapiteau, qui contiennent en 
plufieurs cloifons, quantité de graines rondes, noires. 

Toute la plante eft empreinte d’un lait amer. 

On la cultive dans les Jardins. 
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NIVEUR TU S: 


La tère a les mèmes vertus que celle du Pavot blanc, PL. 106 
mais plus foibles; il en eft de même de l'huile qu’on tire des 
graines. 


PLANCHE AAT. 
Parietarta, Pariètaire, V1v. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft fbreufe, rouffeâtre. 

Les tiges font rampantes pour la plupart, s’érendant de côté 
& d'autre , longues d'environ deux pieds, rougeâtres ; les feuilles 
font velues, rudes, luifantes, verd brun. 

Les fleurs font à étamines, fortant d’un calice refendu en qua- 
tre parties, d’un verd jaunatre; il leur fuccede des capfules ru- 
des, qui contiennent une graine oblongue, luifante , femblable 
au pepin de raifin : elle fleurir en été. 

Elle vient aux vieux murs, entre les pierres, quelquefois le 
Jong des haies. 


VERTUS ET UsAGeEs. 
Elle eft apéritive, diurétique, adouciffante, réfolutive; on 
emploie fa décoction & fon fuc. 
EÉxtérieurement elle eft émolliente. 
Ses fommités entrent dans le Sirop de Guimauve de Fernel. 


PLANCHE 442. 
Pafänaca, Panais, B. AN\. 


N fe fert de fes racines & graines. à 
La racine eft longue, plus groffe que le pouce, charnue, 
jaunâtre, d'une odeur & d’un gout agréable, au milieu eft un 
nerf. | 
La tige s’éleve jufqu'à quatre pieds & plus, cannelée, creufes 
droite ; les feuilles fonc velues, verd brun, d’un gout agréable, 
un peu aromatique. 

_ Les fleurs font en parafol , jaunes; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées, ovales , grandes , un peu cannelées : e//e fleuris en été. 
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On la cultive dans les Poragers. 
Paftinace fylvefiris, Panais fauvage, B. Anx. 
Cette plante differe de la précédente, en ce qu’elle eft moindre 
en tout & les feuilles plus petites; elle vient aux lieux inculres ; 
on peut la fubftituer à la précédente. + 


VE R TU S. 


PLANCHE 443. 
Pelliboffa, Corneille, Viv. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft rampante à fleur de terre, rougeûtre. 


_ Les tiges s’élevent jufqu'à trois pieds, droites, cannelées, 
velues; les feuilles font verd brun en deffus, pales & lanugineu- 
{es en deflous. 

Les fleurs font monopétales, découpées en cinq, jaunes , d’un 
gout aigre, fans odeur; il leur fuccede des fruits ronds, qui 
renferment des graines menues, d’un gout aftringent. 

Elle vient aux lieux humides , près des ruiffeaux. 

VEerTus. 


Elle eft vulnéraire, aftringente, en décoction ou en poudre. 


Extérieurement elle a les mêmes vertus. 


PLANCHE 444. 
Perfoliata, Percefeuille, ANN. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft oroffe du petit doigt, un peu fibreufe , blan- 
che , d’un gout doux , imitant celui de la Raiponfe, PI. 480. 

La tige s’éleve d’un pied à un pied & demi, ronde, creufe, 
Cannelée , d’une odeur un peu aromatique; les feuilles fonc lif- : 
fes, verd de mer, d’un gout âcre. 

_ Les fleurs font en parafol, jaunes; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées , oblongues, cannelées , noirâtres : éJ/efleuriren été. 

Elle vient dans les champs, parmi les bleds. 

VERTUS. 
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Elle eft vulnéraire, aftringente, féchée & en poudre. 
Extérieurement elle a les mêmes vertus. 


SEE DERSERISP ER UE 


PLANCHE 445. 
Periploca, Scammonée de Montpellier, Viv, 
N fe fert de fon fuc laiteux. 
LD. La racine eft prefque groffe du doigt , longue, blanches 
tres-fibreufe , ferpentant au loin en terre, pleine d’un fuc laiteux, 
Les tiges font farmenteufes, grimpantes; les feuilles fone 
liffes, verd pale. | 
Les fleurs font monopétales blanches, découpées en einq 3 
1l leur fücéede des fruits à deux gaines, qui renferment des 
graines aigretrées , entourés d’une matiere lañugineufe : ele fleua 
rit en été. 
Toute la plante eft remplie d’un fuc laiteux. 
Elle vient dans nos pays chauds, le long de la mer & en Efpagne, 


VE ROT US: 


Son fuc laiteux, épaifi par la cuiflon, devient noirâtre & 
reflemble à la vraie Scammonée, PI. 104, par fa couleur & fa 
vertu purgative. 


PLANCHE 446. 
Perficaria minis, Perficaire, ANN. 
N fe fert de fes feuilles. 


La racine eft ligneufe, fibrée, obliqué enterré. 

La tige s’éleve d’un pied, creufe, rougeñrre ; les feuilles fone 
marquées dans leur milieu d’une tache noiratre. 

Les fleurs font monopétales, partagées en cinq; de couleur 
purpurine ou blanchâtre ; il leur fuccedé des graines ovales , ap- 
platies, noirâtres. 

La plante à un gout un peu acide : elle fleurir en été, 


Elle vient aux lieux humides , aquatiques: 


KR 
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PLANCHE 447. 
Perficaria urens ; Curage, ANN. 


N fe fert des feuilles. 
La racine eft petite, blanche, fibreufe. 

La tige s’éleve d’un pied & demi, dr verd jaune ; les feuii- 
Jes font He pale. 

Les fleurs font monopétales, fendues en cinq, purpurines ; 1l 
leur fuccede ‘mes graines luifantes , ovalaires , noiratres : elle fleu- 
rit en été. 

Toute la plante à un gout âcre & mordicant. 

Elle vient aux lieux aquatiques , marécageux. 


VerTus ET UsAaces pes pEux PERSICAIRES. 


La premiere eft aftringente, dérerfive, vulnéraire, en dé- 
coction ou en infufion. 

Extérieurement elle eft vulnéraire. 

Les feuilles entrent dañs l'Onguent Mondificarif d’Ache, Les 
fommités fleuries dans le Baume tranquille, le Sel fixe dans la 
Pierre médicamenteufe de la Pharmacopée de Paris. 

La feconde , nommée Curage, eft deterfive , vulnéraire, apé- 
ritive : la dote: en poudre eft un gros, en don une poignée. 


© 
Exrérieurement elle eft oenie , réfolutive, détérhoe. 


PLANCHE 448. 


Pervinca minor, petite Pervanche, Viv. 


N fe fert de fes feuilles, 
La racine eft fibreufe. 

Les tiges font rampantes, longues, prenant racine de diftance 
en diftance. 

Les feuilles font liffes, vertes, libre en deffus, plus pâles 
en deffous, d’un gout aftringent , un peu amer. 

Les doués {ont monopétalss ; eo en cinq, bleues; il 
leur fuccede , mais très-rarement, un fruit compofé de deux 
filiques, qui renferment des graines oblongues, fillonées d’un 
côté : elle fleurit en été, 
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La plante eft toujours verte. 
Elle vient dans les bois & broffailles , aux lieux hutmides. 


Pervinca major, grande Pervanche, Viv. 


Elle reffemble en tout à la précédente ; mais elle eft beaucouÿ 
plus grande en toutes fes parties : voyez l'eftampe. Elle vient aux 
mêmes endroits & a les mêmes vertus. 


Verrus ET UsAcEs pes Deux PERVANCHES.. 


Elle eft vulnéraire, aftringente, fcbrifuge : la dofe en infufon 
eft trois poignées de feuilles, far deux pintes d’eau. 

Extérieurement elle a les mêmes vertus. 

Les feuilles entrent dans l'Eau vuinéraire, le Mondificatif 
d’Ache, le Baume Oppodelroch, 
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PLANCHE 449: 
Petafites, Pétañte, Viv. 
N fe fert de f racine. 

La racine eft groffe, longue, brune en dehors, blanche 
en dedans, d’un gout âcre, aromatique ; un peu amer, d’une 
odeur agréable. 

La tige à fleurs s’éleve de fept à huit pouces de haut; les Aéuts 
paroïffent au premier printemps , avant les feuilles, qui ne fortent 
que lorfque cette tige eft fanée : elle eft groffe du doigt, ereufe, 
lanugineufe, garnie de perires feuilles. , 

Les fleurs font à fleurons purpurins; il leur fuccede des grai- 
VAE 
nes aigrettées | 

Les grandes feuilles font verd brun en deffus. 

Elle vient aux endroits frais & humides. 

VesrTus ET UsaAces ) 

Elle ef apéritive, hyftérique, réfolutive, vulnérairé, pee: 
torale : la dofe eft en décoétion, une once fur une pinte d’eau 
ou en infulion. LES 

Exrérieurement elle eft réfolutive , déterfive. 

Elle entre dans l'Eau profilactique, l'Orviétan; /a racine & 
feuilles dans lEmplâtre Diabotanum. 
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PLANCHE Vie 


Petrofelinum, Perfil, B. ANN. 


N fe fert de fa racine, Fchilles 8e graines. 
La racine eft grofle Je doigt & plus, longue, Hmdiôrée 

profonde en terre, fibrée, d’un. gout agréable. 

La tige s’éleve de trois à quatre pieds, cannelée , creufe; les 
tilles ont un gout piquant. 

Les fleurs font à paralol , jaune pâle; il leur fuccede deux 
graines accollées, menues, cannelées, ne , d'un sue un peu 
acre : elle fleurit en été. 


On la cultive dans les Potagers. 


VERTUS ET UsAGEs. 


La racine eft apéritive, fudorifique. 

La graine eft une des quatre fémences chaudes mineures. 

Exrérieurement les feuilles font vulnéraires, réfolurives. 

La racine entre dans l'Eau générale, le Sirop de Guimauve, 
des cinq racines apéritives, d'Armoife, ie Philonium Romain, 
«la Bénédicte laxative, l’Hiera Diacolocynthidos. 


PLANCHE 4SI. 


Petrofelinum, macedonicum, Perfil de Macédoine, 
B. ANx. 
N fe fert de fa graine. 


La racine eft longue, groffe, blanche, d’un gout âcre. 

La tige s’éleve d’un pied & demi, les Filles fonte vetd 
clair , d'un gout moins piquant que: JR précédente. 
… Les fleurs font en parafol, blanchätres ; il leur fuccede deux 
graines accollées , menues , oblongues, velues, d’une odeur 
aromatique, d’ He gout acre : elle re en été. 

Elle vient en Macédoine, dans les rochers; on la cultive 
dans les Jardins à: Botanique. 


VerRTus ET UsAces. 


Elle eft difcuflive, carminative, hyftérique; 
Elle entre dans la Thériaque, 
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PLANCHE 452. 


Peucedanum , Queue de pourceau, Viv. 


: N fe fert de fa racine. 

La racine et grofle , longue, chevelue, noire en de- 

hors, blanchâtre en dedans, empreinte d’un fuc jzune, d’une 
odeur de poix répugnante. 

La tige s’éleve de trois pieds, cannelée, creufe. 
._ Les fleurs font en parafol , jaunes ; 1l leur fuccede deux graines 
accollées, longues, rayées, d’un gout âcre, un peu amer : elle 
fieurit en été, 
Elle vient aux lieux humides , ombrageux & vers la mer. 
VE RET us: ; 
_ Elle eft apéritive, béchique, hyftérique : lardofe eft un gros 
de la poudre, fur une once de miel blanc. 
Extérieurement elle eft déterfive. 
_ Elle eft de peu d’ufage à caufe de fa mauvaife odeur. 
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PLANCHE 453: 
Phafeolus, Haricot, ANN. 


N fe fert de fa graine, quelquefois des tiges & goufes. 
La racine eft grèle, fibreufe. 

La rige grimpe en entourant les corps voifins; les feuilles font 
liffes. 

Les fleurs font légumineufes, blanches ou purpurines ; il leur 
fuccede des gouffes longues, jaunâtres, contenant des graines 
nommées Haricots, très-polies, taillées en rein, ou blanches, 
ou jaunes, rouges, noires, &c. elle fleurit en été. 

On la cultive dans les champs. 

VE RéT is. 

Elle eft apéritive, émolliente, diurétique , hyftérique. 

Extérieurement la farine en eft émolliente , réfolutive. 

La cendre des riges & goulles eft apéritive, 
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PLANCHE 454. 
Phillyrea, Filaria, 


N fe fert de fes feuilles. 
C’eft un arbriffeau. 

La racine eft groffe, enfoncée dans la terre, 

Les tiges s’élevent à huit ou dix pieds; l’écorce eft cendrée; 
un peuridée; les feuilles font verd foncé, toujours vertes, d’un 

out aftringent. 

Les fleurs font monopétales, découpées en quatre, d’un blanc 
verdatre ; 1l leur fuccede des baies rondes, noires, d’un gout 
douceitre, un peu amer, qui contiennent un petit noyau rond 
& dur : 27 fleurit en été. 

Il vient aux eniyirons de Montpellier, aux endroits incultes, 
dans les bois. L 4 

On le cultive dans les bofquets. 


Vu R'r gas: 


PLANCHE 455 
Phytolacca, Morelle des Indes, Viv. 


‘9x fe fert de la plante. 

La racine eft grofle comme la jambe, quelquefois beau- 
coup plus, longue d’un pied, blanche. | 

La tige s'éleve de cinq ou fix pieds, rougeâtre; les feuilles 
fonc liffes, verd pâle. 

Les fleurs font à cinq pétales!, rouge pâle; il leur fuccede une 
baie prefque ronde, facculente, rouge brun, renfermant quel- 
ques graines noires : elle fleurir en été. 

On la cultive dans les Jardins de Botanique. 

VsrTus ET UsaAces. 

Extérieurement elle eft très-anodine; on s’en fert rarement. 

Elle entre dans le Baume tranquille. 
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UNE | 
Pilofella , Pilofelle, Vrv. ie 
N fe fert de [a plante. : 


La racine eft longue du doigt, menue , fibrée. 

* Les tiges font rampantes, farmenteufes, qui ne s’'élevent ja- 
mais & prennent racine de diftance en diftance ; les feuilles font 
garnies de poils, vertes en deflus, blanches & lanugineufes 
en deflous, d'un gout aftringent. 

Les pédicules des fleurs font velus & s’élevent de fix pouces ; 
” les eurs font à demi-fleurons jaunes ; il leur fuccede des femen- 
ces menues, noires , aigrettées : elle fleurir en ére. 

Elle vient aux lieux inculres & arides. 


VERTUS ET USAGES. 


Elle eft aftringente, vulnéraire, déterfñive , fébrifuge : la dofe 
de la décoction ou du ( dépuré, eft depuis quatre Sufqu'à fx 
onces. 


Les feuilles entrent dans le Baume Re de la Pharm. 
de Paris. 


PLANCHE 457: 
Pimpinella, Pimprenelle, Viv. 
N fe fert de fes feuilles. 


?  Laracine eft longue, branchue, rougeñtre, entreméleée 
de quelques petits grains rouges, d’un gout aftringent, un peu 
amer. 

Les tiges s’élevent d’un pied à à un pied & demi, rougeûtres , 
anguleufes. 
_ Les fleurs fortent de têtes rondes; elles font monopétales , 
refendues en quatre, à étamines ; celles-ci font ftériles , d’autres, 
font fertiles, n'ayant qu'un piftile qui devient un ce à quatre 
angles, de couleur cendrée, qui contient une ou deux graines 
oblongues, menues , brun roufleûtre : elle fleurit en été. 

Elle vient dans le prés & autres lieux er ; on la cultive 
dans les Poragers. 1& 

4 
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VERTUS ET UsAces. : 
Elle eft diurétique, apéritive, déterfive, vulnéraire, aftrin: 
gente, en décottion. 
Extérieurement les feuilles ou leur poudre font déterfives. 
Les feuilles entrent dans le Sirop de Guimauve, d'Âlchæa ; 
le Mondificatif d’Ache, l’'Emplâtre de Bétoine. 


PLANCHE 450. 
Pinourcula, Graffette, Viv. 
N fe fert de la plante. ue 
La racine eft compofée de quelques fibres blanches aflez 
roffes. 
Les feuilles font verd jaunâtre , luifantes, un peu épaifles. 
Les pédicules des fleurs deviennent hauts comme la main ; les 
fleurs font monopétales, déconpées en deux levres, refendues 
en plufieurs parties, terminées à leur bafe par un éperon creux; 
il leur fuccede une coque, qui renferme bc graines MEnues ; 
prefque rondes : elle fleurit au printemps. 
 Eile vient aux lieux humides & marécageux. 
; VE RIT US. | 
Extérieurement elle eft vulnéraire, con‘olidante , adouciffanée. 


PLANCHE 459. 
Piper indicum , Poivre de Guinée, ANN. 
"NN fe fert de fes fruits ou capfules. 


La racine eft courte , fibreufe. ni 

La tige s’éleve d’un pied & demi, anguleufe, velue ; les feuil- 
les font liffes, verd brun. 

Les fleurs font monopétales, refendues en cinq , blanchtres ; 
il leur fuccede une capfule longue, groffe du pouce, d'un beau 
por foncé , luifante, partagée en dedans en deux ou trois 
oges, qui contiennent quantité de graines d'un jaune pale, 
plates, formées en rein : e//e fleurit en été. 

Toute la plante eft âcre & brûlante, principatement le fruit. 

Elle vient en Guinée, gu Bréfil ; on la cultive dans les Jardins 
de Botanique. 
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Les fruits verds, confits au fucre, font ftomachals ; elle eft 
très-peu en ufage. 


PLANCHE 460. 


Pifum album, Pois blanc, ANN. ! 
N fe fert du fruit. 


La racine eft grêle, fibreufe. 

Les tiges font creufes, verd de mer, flexibles, ne pouvant 

fe foutenir qu’à l’aide des côtes auxquelles les feuilles font atta- 
chées , lefquelles fe terminent par des mains, qui faififfent tous 
les corps qu’elles rencontrent. 
Les fleurs font légumineufes, blanches; il leur fuccede des 
_ gouffes longues , charnues, qui fe féparent en deux ; elles con- 
tiennent des graines blanchätres, prefque rondes : elle fleurie 
en Ele. Ÿ 

On la cultive dans les champs & dans les Potagers. 

VERTUS 


Le fruit ou graine, nommé Pois, eft émollient, un peu 
laxatif. 


PLANCHE 461: 
Plantago major, grand Plantain, Viv. 
O N fe fert de toute la plante. 


La racine eft courte , groffe du doigt, fibrée fur les cotés. 

Elle n’a point de tiges; les feuilles fe couchent ou s’élevent 
peu de deffus terre, lifles, luifantes. 

Les pédicules des épis de fleurs s’élevent d'un pied, un peu 
velus; les fleurs font monopétales , découpées en quatre, blan- 
châtres ou purpurines ; il leur fuccede un fruit pointu , oblong, 
Le renferme plufieurs graines menues , ovales, rougeärres : ele 

eurit en ete. 


Elle vient prefque par-tout, aux lieux incutes. 
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Plantaso media, Plantain blanc, Vrv. 


Celle-ci eft plus petite que la premiere, s’élevant cépendant 
aufh haut, les épis plus courts, les feuilles toujours à plate 
. ferrée, couvertes deffus & deflous d’un duver blanchatre; Les 
fleurs & fruits, comme au précédent. 

Elle vient aux mêmes lieux. 


Plantapo minor, Plantain long ; Viv. 


L'eftampe fufht pour faire voir les différences de celle-ci à 
la précédente. 

Les feuilles font verd foncé, d’ailleurs tout eft égal. 

Elle vient dans les pres & lieux herbus. 


VERTUS ET UsaAces DES TROIS PLANTAINS. 


Les trois Plantains ci-deflus ont les mêmes vertus. 
… Ils fonc vulnéraires, aftringents, réfolutifs, fébrifuges : la 
dofe eft depuis fix jufqu'à douze racines, & demi-poignée de 
feuilles en infufñon. On préfere pour la fievre, le Plantain long. 
Le fuc dépuré fe donne depuis deux jufqu’à quatre onces. 

La racine & les feuilles entrent dans la décotion aftringen- 
te, le Sirop d’Althxa, de Confoude, la Poudre contre la rage, 
le Baume vulnéraire. Les graines entrent dans la Poudre Duar- . 


rhodon, aftringente, contre l'avortement, l'Onguent de la 
Comtefle. 


PL AN C HE 402. 
Polium luteum, Polium jaune, Vrv. 


N fe fert de fes fommités fleuries. 
La racine eft lignenfe , fibrée. 

Les tiges font dures, cotonneufes, répandues fur terre; Îles 
feuilles font cotonneufes, blanchâtres. . 

Les fleurs font monopétales en gueule, jaunes, d’une odeur 
forte aromatique, d'un gout amer ; il leur faccede une capfule, 
contenant des graines menues, rondes : e//e fleurir en été. 

Elle vient dans nos Pays chauds, fur les montagnes pierreufes. 


Polium album , Polium blanc, Vrv. 
Elle reffemble beaucoup à la précédente ; les différences font 
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qu’elle eft moins cotonneufe & que fes fleurs font blanches ; 
elle vient aux mêmes lieux. ; 


VerTus ET UsaAcEes DES pEux Porium. 


Les vertus font les mêmes; on préfere le jaune. 

Elles font apéritives, diurétiques, hyftériques , alexipharma: 
ques, eninfufñon. La 

Les feuilles du Polium jaune entrent dans l'Eau générale, 
Prophylattique. Les fommités fleuries entrent dans la Thériaque, 
le Mithridat, l'Hyera Diacolocynthidos. 


ERREURS ER SEINE EPA PIE RE CPS PINS 


\ PLANCHÉ 463. 
Polygala, Herbe à lait, ANN. 


N fe fert de toute la plante. He 
La racine eft menue, dure, blanchatre ou purpurine; 

d'un gout amer, un peu aromatique. du 

- Les tiges fe répandent à terre, longues d’un demi-pied, d’un 

verd rougeatre. : 

Les fleurs font monopétales en tuyau , découpé en deux levres, 
bleues ou purpurines, quelquefois blanches ; 1l leur fuccede un 
fruit applati, divifé en deux loges, remplies de graines oblon- 
ges : elle fleurir en été. 


Elle vient aux lieux incultes, dans l'herbe. 
VERTUS. 
Elle eft béchique, incifive. 


PET ER REP TPEE POERT NE EURE TERRE PEER IR 


PLANCHE 464. 


Polygonatum , Sceau de Salomon, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft longue , horifontale, à fleur de terre, groffe 
comme le doigt, genouillée de diftance en diftance par de gros 
tubercules blancs, fibrée, d’un gout douceitre. 

Les tiges s’élevent d’un pied & demi & plus, liffes, d’une 
odeur défagréable ; les feuilles font verd brun, luifantes en def- 
fus, verd de mer en deffous, d’un gout fade. 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en fix, 
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blanches; les bouts des découpures verdâtres; il leur faccede des: 
baies, groffes comme un grain de raifin médiocre, rondes, noi- 
râtres, contenant trois graines ovales , dures , blanches : elle fleu- 
Tiê au Printemps: 

Elle vient dans les bois. 

Vo R T us 

Elle eft vulnéraire, aftringente : la dofe en infufon ef une 
once, dans un demi-feptier de vin blanc. 

Extérieurement elle a les mêmes vertus. 


RPRU RER PETER 


PLANCHE 465. 
Polygonum , Renouée, Traînafle, Viv. 


N fe fert de la plante. 

# La racine eft longue, affez grofle, dure, tortue, ram- 
pante, fibrée , d’un gout aftringenr. 

Les tiges fe couchent à terre où elles s’allongent d’un pied & 
plus ; les feuilles font liffes, verd de mer. 

Les fleurs font monopétales, découpées en cinq, petites. 
blanches; il leur fuccede une graine, enfermée dans une cap- 
fule; elle eft triangulaire, couleur de Chataigne : elle fleurie 
en été. 

La plante à le cout un peu acide, gluant. 

Elle vient par-tour. 


VERTUS ET USAGES: 


Elle à les mêmes vertus que la précédente , intérieurement & 
extérieurement : la dofe du fuc pour l'intérieur, eft de deux ou 
trois onces. | 

Les feuilles entrent dans le Sirop de Confoude, la Décoc- 
tion aftringente de la Pharm. de Paris. 
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PLANCHE 466. 

Polypodium vulgare, Polypode, Viv. 

N fe fert de fa racine. 

La racine a un pied & demi de long, approchant de Ia 
groffeur du petit doigt, rampant à fleur de terre, ayant nombre 
de fibres capillaires & plufieurs petites verrues, rouffeâtre en 
dehors, verdâtre en dedans, d’un gout douceâtre , un peu aro- 
matique d’abord, & enfuite un peu âcre , aftringent. 

Elle n’a point de fleurs apparentes; les feuilles ont huit à dix 
pouces de haut, & font garnies à leurs envers de petites éléva- 
tions rougeâtres , qui font des coques qui renferment une pouf- 
fiere fine, qui eft les graines. : 

Elle vient dans lés bois , entre les pierres , fur les troncs des 

vieux arbres & fur les vieilles murailles, 

Elle eft verte toute l’année. 

VrrTus ET ÜUsaces. 

Elle eft hépatique, apéritive , béchique : la dofe en déco&tion 
eft depuis demi-once jufqu’à une once. 

_ Elle entre dans le Catholicum, le Lénitif, la Confection Ha- 
imech , l'Onguent de Arthanita , la Poudre contre la rage, 
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PLANCHE He. 


Pouius nigrà , Peuplier noif. 


O N fe fert des bourgeons qui contiennent les feuilles: 
C'eft un grand be 

La racine eft profonde en terre; le tronc eft droit; le bois 
jaunâtre , ferme. Lorfque les boutons s’enflent a Dep, 
avant que les feuilles commencent à en forur, ils font alors 
gros comme des Capres, d’un verd jaunätre, pleins d’un fuc 
gluant, d'une odeur aflez agréable : les feuilles font lifles, lui 
fantes. 

L'arbre male porte des chatons à étamines , ftériles ; l'arbre 
femelle porte des chatons & fruits, qui font PE capfules ovales , 
vertés, qui coftiennent des graines ovales, aigrettées : Heure 
au Printemps ; avant les ue 

Il vient aux lieux des. aquatiqués. 

Populus alba, Peuplier blanc. 

La racine fe répañd vers la furface de la cetres l’écorce eft 
life, blanchâtre ; le bois eft blanc; les feuilles fonc liffes en 
ETTE lanugineufes en deffous. 

ci se Fruits fonc femblables au précédent ; il Aeurig 
en même-temps & vient aux mêmes lieux. 

VERTUS ET UsaAces DES DEUX PEUPLIERS. 
Les vertus font les mêmes; le blanc eft de peu d’ufage. 
Ils font aftringenrs, adouciffants, intérieurement & ent 


rement. 
Le noir eft la bafe de Onguenr Populeum : el critre datis 
le Baume Hypnotique , l Onguent contré la gale, Hémorthoïdal, 


OU 
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ECRIRE NEO 


Porrum, Poireau, B. ANN. 


7 N fe fert du bas de la plante, près la racine. 

4_# La racine eft compofée de plufieurs fibres, d'où part 
le bas de la plante, formé par plufeurs enveloppes l’une fur 
l'autre, en maniere de tête, grofle d’un ou deux pouces, life, 
blanche, d'un gout plus doux que celle de l'oignon, PI. 207. 

La rige s’éleve à quatre ou cinq pieds; les feuilles font alternes. 

Les fleurs font à fix pétales, blanches, tirant fur le pourpre 
pâle ; il leur fuccede des fruits triangulaires , noirs , à trois loges, 
remplies de graines oblongues : elle fleurit en été. 

La plante à l'odeur de l’oignon , mais plus douce. 

On la cultive dans les Poragers. 

VERTUS. 

Elle eft diurétique , byftérique, béchique. 

Les graines font apéritives, à la dofe d’un gros dans le vin 
blanc. 


Extérieurement elle eft très-adouciffante. 


« 


FRITES 


PLANCHE 469. 
Portulacca, Pourpier, AN. 


N fe fert de fa tige, fleurs & graines. 
La racine eft garnie de quelques fibres. 

Les tiges fe couchent fur terre, longues d’un pied, rougeä- 
tres, liffes, luifantes, fucculentes; les feuilles font liffes, d’un 
verd plus où moins jaunäâtre , d’un gout vifqueux, un peu acide. 

Les fleurs font à cinq pétales, jaunes ; 1l leur fuccede des 
capfules oblongues , faires en urnes, vertes, qui contiennent plu- 
fieurs graines menues, noires : e/le fleurir en été. 

On la cultive dans les Potagers. 


Portulacca fylveftris, Pourpier fauvage, ANN. 


Elle reffemble à la précédente dans toutes fes parties; feulement. 
elle eft plus petite & fes feuilles plus vertes : elle vient aux lieux 
inculres, 
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VerTus gr UsAGEs DES bEux PourpieRs. 

Leurs vertus font égaless 

La graine eft une des quatre femencés froides mineures. 

Elle eft rafraichiffante , adouciffante, antifcorbutique, ver: 
mifuge : la dofe du fuc eft trois ou quatre onces, de l'extrait un 
gros. 

Les graines entrent dans l’Electuaire de Pfyllio, le Regquies, 
le Diaprun, la Confection d'Hyacinthe, la Poudre Diarrho- 


don, contre les vers. 


PLANCHE 470. 
Primula-veris , Primevere, Viv. 
N fe fert des feuilles & fleurs. 
. ù A > | à 
La racine eft allez grofle rougeûtre fibreufe ; d'uñe 
odeur aromatique agréable, d’un gout un peu aftringenr. 

Les feuilles font remplies d'un duvet très-court; les pédi- 
cules des fleurs s’élevent de fix à fept pouces, un peu velus. 

Les fleurs font monopétales en foucoupe, refendues en cinq, 
jaunes ; il leur fuccede des coques ovales, qui renferment plu- 
fieurs graines menues, noires. 

Toute la plante à un gout âcre, amer : elle fleurit au printempss 

Elle vient dans les prés & dans les bois. 

VEertTus ET UsAceEs: 


Elle eft céphalique, anodine : la dofe des fleurs en infufon, 
eft une bonne pincée dans l’eau bouillante. 

Extérieurement les fleurs font calmantes, 

Elle entre dans l'Eau générale, 


PLANCHE 471. 
Prunus fariva, Prunier. 
N fe fert de fon fruir 
C’eft un arbre de médiocte grandeurs 

La racine eit branchue, longue, traçante, tiôiratre ; le bois 
eft aflez dur , rougeatre; l’écorce eft gris brun ; les feuilles foné 
. Liffes, d’un gout un peu amer, aftringent. RÉ 0 0 
Les fleurs viennent «4 printemps ; avant les feuilles ; elles fone 

$ 2 
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à cinq pétales, blanches ; il leur faccede un fuit chatnu, ou 

jaune, ou bleu , plus ou moins gros, fucculent, nommé Pie. 

doux & très-agréable au gout; 1 ee un noyau oval, dur, 
qui CONCIENT une amandes 


VER Tus ar USAGES 


Les Prunes font humectantes, émollientes, laxatives; celles 
qu'on nomme le petit damas noir, font préférées en Médecine. 
C’eft communément avec cette efpece qu'on fait les pruneaux. 

La gomme qui fe trouve fur le Prunier & fur fes fruits, a les 
mêmes qualités de la gomme arabique, PI. 95. 

Les Prunes entrent dans les deux Electuaires Daprun, la Con- 


fection “He le Lénitif de la Pharm. de Paris. 


PLANCHE DE 
Pfeudo-acacia , faux Acacia. 
NN fe fert de fes fleurs. 


ÿ C'eft un grand arbre épineux. 
La racine eft longue , grofle, traçante, jaunâtre, d’un gout 
douceatre. 

Les fleurs font lécumineufes, blanches, d’une odeur douce 
& agréable, imitant ” celle de Le fleur d’orange : : illeur fuccede 
des goufes longuettes , applaues, partagées cn deux côtes où 
font renfermées des graines de la figure d’un rein : ë/ fleurit au 
Printemps. 

Il vient au Canada, dans la joues on le cultive dans 
nos pays. 


VER Tus 
Il eft EE fur-tout les fleurs.” 


PLANCHE 473. 
P/fyllium ereclum, Herbe aux puces, ANN. 


N fe fert de la graine. 
La racine eft blanche, fibrée. 
La tige s’éleve d'environ un pied, ferme, velue ainfi que les 
feuilles.” 


4 
ds | 
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Les fleurs font monopétales en tuyau refendu en quatre, 
verd pale; il leur faccede une coque à deux loges, renfermant 
deux graines refflemblantes à une puce: e//e fleurit en été. 
Eile vient aux lieux incultes, dans les champs. 


PLANCHE 474 
P/yllium fupinum , petite Herbe aux puces, Viv. 


À racine eft longue, dure, garnie de fibres. 
Les tiges font rampantes d’abord, puis fe relévent à la 
hauteur de fix à huit pouces; les feuilles font verd blanchätre, 
Q > à \ DIE 
velues; les fleurs & fruits font femblables à la précédente : ele 
Jfleurit au même temps. 
Elle vient dans nos pays chauds & le long de la mer. 
VerTtus er UsAcEs DES DEUx HERBES AUX PUCES. 
Leurs vertus font les mèmes. 
On tire des graines un mucilage adouciflant & rafraichiffant, 
intérieurement & extérieurement. 
La graine entre dans l’Eleétuaire de Pfyllio, le Requies. Son 
nucilage entre dans les Trochifques de Camphre, de Karabe, 
de Gordon. 
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PLANCHE 475: 
Pulmonaria , Pulmonaire, Viv. 


N fe fert de touté la plante. 
La racine eft blanche, fibrée, d’un gout vifqueux. 

Les tiges s’élevent d'environ un pied, anguleufes, velues, 
d'une couleur tirant fur le purpurin ; les feuilles font garmies 
de duver deflus & deflonus, & marbrées de taches blanchatres. 

Les fleurs font monopétales en tuyau évafé, découpé en cinq, 
ou purpurines, ou violettes; 1l leur fuccede quatre graines, 
prefque rondes au fond du calice , reflemblantes à celles de la Bu- 
glofe : elle fleurit au printemps. 


Nota. Il fe trouve une autre Pulmonaire , qui ne differe de la précédente 
que par fes feuilles, qui font plus étroites & quelquefois fans tache. 
Elles viennent toutes deux aux mêmes endroits, dans les 
bois, aux lieux montagneux. 
S3 
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PLANCHE 4706: 
Pulrionaria Gallorum , Pulmonaire des Francois, Viv. 


À racine eft groffe, longue, rougeñtre, fibrée, remplie 
dun fuc laireux, amer. 

La tige s'éleve jufqu’à un pied & demi, velue; les feuilles 
font verdâtres, marbrées de taches noires, velues en deflus, 
blanchatres & velues deffous, d’un gout amer. 

Les fleurs font à demi-fleurons , jaunes ; il leur fuccede plu- 
fieurs graines oblongues, menues, noirâtres, aigrettées : elle 
Jleurit en été. 

Elle vient aux lieux inculres, fur les vieux murs. 

VEerRTus ET UsAGESs DES PULMONAIRES. 


Elles ont les mêmes vertus. 

Elles font adouciffantes, vulnéraires, confolidantes, béchi- 
ques : la dofe du Sirop où on emploie les racines & les feuilles , 
eft une once ou deux. 

Les feuilles entrent dans le Sirop de Tortue. Toute la plante 
entre dans le Sirop de Roflolis compofe. 


RER ERREUR TETE 


PLANCHE 477: 
Pulfaulla, Coquelourde, Viv. 


N fe fert de fes feuillss, fleurs & racine. 
La racine eft longue, groffe comme le doigt, fimple 
ou divifée en plufeurs rètes chevelues, noires, d'un gout un 
eu amer & âcre. 

Les feuilles font velues, très-âcres & brülantes. 

Le pédicule de la Aeur s’éleve peu d’abord ; la fleur eft à fix pe- 
tales, purpurine, velue en dehors, d’une odeur affez agréable; 
le pédicule monte enfuite jufqu’à un pied ; au deffous du milieu 
de fa hauteur eft une feuille qui l’'embrafle ; il eft creux , couvert 
d’un coton épais; 1l fupporte un fruit compofé de plufieurs grai- 
nes, terminées par une longue barbe velue : e/e fleuris au prin- 
LéMPS 

Elle vient aux lieux arides ; montagneux. 
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Vertus er UsAcGes, 


Extérieurement elle eft incifive, vulnéraire, fternutatoire ; la 
racine eft moins âcre que les feuilles. 
Les fleurs entrent dans l’Eau hyftérique de la Pharm. de Paris, 


PLANCHE d70. 
Pyrola, Pyrole, Viv. 
O° fe fert de fes feuilles. 


La racine eft délice, traçante, fibreufe, blanche. 

La cige eft haute d'environ un pied, anguleufe ; les feuilles 
font verd brun, liffes, toujours vertes. 

Les fleurs font à cinq pétales, blanches, odorantes ; 1l leur 
fuccede un fruit à cinq pans arrondis, divifés en cinq loges, 
remplies de graines menues comme de la fciure de bois : elle 
fleurit en été. 

La plante a un gout amer , très-aftringent. 

Elle vient à l'ombre, dans les bois montagneux. 


VERTUSET USAGES. 


Elle eft vulnéraire , aftringente : la dofe en infufñon eft une 
pincée, & en poudre un gros. 

Elle entre dans /es Wulnéraires Suiffes. Le fuc entre dans FOn- 
guent Oppodeltoch. 


PLANCHE 479. 


Pyrus , Poirier. 


N fe fert du fruit, nommé Poire. 
C’eft un arbre aflez grand. 

La racine eft grofle; elle s'enfonce avant en terre. 

Le tronc eft droit, plus élevé que celui du Pommier & l’é- 
corce plus rabotenfe; le bois ferme, rouffeâtre ; les feuilles font 
liffes, luifantes en deflus, blanchatres en deffous. 

Les fleurs font à cinq pétales, femblables à celles du Pom- 
mier , PI. 360 ; il leur fuccede un fruit oblong , plus menu vers 
la queue, divifé dans le centre de fa pulpe en cinq loges, 
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remplies de quelques graines nommées pepins, noirs en de- 
hors, blancs en dedans : 47 fleurir au printemps. 

On le cultive dans les Vergers; il s’en trouve quantité de 


variétés, 


Nota. Qu'on trouve dans les forêts, un Poirier fauvage; il eft plus 
petit en toutes fes parties que le précédent; le bois plus dur, les feuilles 
Januvineufes en deflous ; les rameaux font garnis d’épines dures ; les fleurs 
zeflemblent au précédent; les fruits bien plus petits, durs, d'un gour.äpre, 


VerTus ET UsAGESs. 


Les Poires douces en général, font humeétantes , rafraïchif- 


fantes. : 
Le fuc des Poires fauvages entre dans le Sirop de Myrte de 


la Pharm. de Paris. 


BILAN C-HE 400: 
Quercus, Chène. 


, N fe fert de fon bois, des feuilles & fruits. 
La racine eït très-groffe & profonde en terre. 
_Le tronc eft gros, droit; l’écorce eft épaifle , rude, rougeatre 
en dedans, les feuilles font fans poil, d'un verd obfcur. 

Les fleurs males ou ftériles, font des chatons longs, diftri- 
bués par petits .pelotons d’éramines ; les fruits viennent à part, 
fur le mème arbre; on les nomme des pglands; ils font compo- 
{és d’une cupule grife , raboteufe en deflus, life en dedans, de 
laquelle s’éleve le fruit, gros comme une Olive, verd jaunarre, 
qui renferme une amande blanche, compofée de deux lobes , 
d’un gout àpre : 4 fleurit au printemps. 

Cet arbre eft le plus commun des forêts. 


VUE RUTAUNS. 
Il eft aftringent dans toutes fes parties. 


AE — 
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PLANCHE 401. 
Quinaque-folium, Quintefeuille, Viv. 


N fe fert de la feconde écorce de fa racine. 

La racine eft longue, approchant de la groffeur du petit 
doigt, fibreufe, noiratre en dehors, rouge en dedans, d'un 
gout aftringent. 

Les tiges font rampantes , longues d’environ un pied & de- 
mi, velues, rougeâtres, prenant racine de diftance en diftance ; 
les feuilles font verd obfcur, velues. 

Les fleurs font à cinq pétales , jaunes ; 1l leur fuccede un fruit, 
compofé de plufieurs graines menues, difpofées en rond, enve- 
loppées par le calice de la fleur : ele feurit en éte. 

Elle croît prefque par-tout , dans les prés , dans les bois. 

VERTUS ET USAGES. 


Elle eft balfamique, vulnéraire, aftringente : la dofe de fon 
extrait eft un gros. _ 

Extérieurement les vertus font les mêmes. 

La racine entre dans l'Eau générale, la Thériaque. Les feuilles 
entrent dans le Baume vulnéraire. 


ME OU ATRIEME sr 
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PLANCHE 482. 
Ranunculus bulbofus , Bacinet des prés, Viv. 


CC) fe fert de fa racine. | 

La racine reflemble à un très-petit oignon, fibré en 
&effous. 

La tige s’éleve de plus d’un pied, velue. 
_ Les fleurs font à cinq pétales, d’un beau jaune; les feuilles 
du calice fe replient en bas; 1l fuccede aux fleurs une tête ron- 
de , formée par l’aflemblage de nombre de oraines pointues : ele 

eurit en été. 

Elle vient dans les prés & pâturages. 


288 IN DIGENES. 


VerTus ET UsaAces. 


Elle eft extrèmement âcre & cauftique. 
Elle entre dans l’Emplatre Diabotanum. 


PL AIN CHE 402 
Ranunculus nemorofus , Bacinet blanc, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft longue, rampante, fibrée, brune en de- 

hors, d’un gout âcre, légérement aftringent. 

La tige eft déliée , rougeatre, haute de neuf pouces ; les feuil- 
les font velues. 

Les fleurs font à fix pétales, ou blanches, ou purpurines; il 
leur fuccede un fruit pareil à la précédente : e/le fleurit au prin- 
temps. 


Elle vient dans les bois. 
Ver Trucs. 


Elle eft déterfive extérieurement, mais âcre & cauftique; ce 
qui fait qu’il elt dangereux de l’employer. 


DL AUNIGHDEN 04 
Ranunculus repens, Bacinet rampant, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft rampante, compofée de plufieurs fibres 
blanchätres. 

Les tiges font velues, creufes, couchées fur terre, prenant 
racine de diftance en diftance; il s’éleve des tiges qui portent 
les fleurs à la mème hauteur de la premiere ; les feuilles font ve- 
lues deffus & deffous, verd noirâtre, avec quelques taches blan- 
ches en deflus. 

Les fleurs & fruits reffemblent à la premiere ci-deflus. 

Elle vient dans les prés & autres lieux incultes. 


VERTUS. 
_Extérieurernent elle eft vulnéraire, déterfive, adouciffante. 
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HD ANOCIUE 405: 


Ranunculus paluftris, Grenouillette d’eau, ANN. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft grofle, creufe, fibrée, d’un gout fort & 
brülant. 

La tige s’éleve à deux pieds & plus, groffe, cannelée, creufe; 
les feuilles font verditres, luifantes. 

Les fleurs font petites, reflemblantes d’ailleurs à la premiere; 
les fruits font rafflemblés en rète oblongue , formée par des grai- 
nes menues, lfles : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux aquatiques & marécageux. 


VER T'us: 


Elle eft un poifon des plus forts , prife intérieurement. 
Extérieurement elle eft réfolurive, 


PL AINC HE 400. 
Rapa, la vraie Rave, Turnip, er Anglois, B. AN. 


N fe fert de la racine & graine. 

La racine eft ronde, grofle quelquefois comme la te- 
te, charnue, de couleurs différentes en dehors, ou verte, ou 
blanche, ou jaune, ou rouge, fibrée en deffous comme l’oi- 
gnon, blanche en dedans, d’un gout, ou doux, ou âcre. 

La tige s’éleve de deux pieds, quelquefois beaucoup plus; 
les feuilles font rudes, verd brun , d’un gout d'herbe. 

Les fleurs font à quatre pétales, jaunes; il leur fuccede des 
goufles longues & étroites, partagées en deux loges, qui con- 
tiennent des graines arrondies, rougeâtres : elle fleurit en été. 

Nora. Que celle-ci eft nommée le mâle, pour la diftinguer d'une autre 
efpece pareille, qui n’a de différence que dans fa racine, qui cft allongée & 
plus petite, qu’on appelle la femelle, 

On les cultive dans les champs, fur-tout en Limoufin , où on 
la nomme la Rabioule. Les Anglois la nomment Turnip. 


VerRrus Des 
Elle eft adouciffante, béchique, déterfive, en décoction. 


290 INDTIGENES 
La graine eft alexitaire; elle entre dans la compoñtion des 
Antidotes. 


D œmere c- 


PLANCHE do 
Raphanus minor, Raïifort, Rave des Parifiens, B. ANN. 


N fe fert de fa racine & graine. 

La racine eft grofle du doigt, plus ou moins, charnue, 
de couleur rouge vif en dehors, blanche en dedans , d’un gout 
âcre & piquant. ; 

La tige s'éleve de deux ou trois pieds ; les feuilles font rudes. 
Les fleurs font à quatre pétales, purpurines; il leur fuccede 
des goufles, partagées en deux loges, remplies de graines pref- 
ue rondes, rouges : elle fleurir en été. 
On la cultive dans les Potagers. à 


VERTUS ET UsAGESs. 


Elle eft diurérique : la dofe du fuc eft trois ou quatre onces 
avec le miel. 
La racine entre dans le Sirop de Guimauve. 


TETE HEC EIRE NE EPIEPTS 


P LA N'G/HE: 400: 
Raphanus ruflicanus?, Raifort fauvage, Viv. 


N fe fert de la plante, principalement de fa racine. 
La racine eft rampante, groffle, longue, blanche, d’un 
gout âcre & brülanr. Ji | 

La tige qui fupporte les fleurs, s'éleve d’un pied & demi ; 
quelquefois elle vient à part des grandes feuilles , quelquefois 
au milieu. Les grandes feuilles font rudes, d'un beau verd. 

Les leurs font à quatre pétales , blanches; il leur fuccede de 
petits fruits ronds, partagés en deux loges , qui contiennent 
quelques graines arrondies, liffes, rougeatres : elle fleurit au 
printemps. si 

Elle vient aux lieux humides & aquatiques ; on la cultive dans 
les Poragers 
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VERTUS ET Usaces. | 
Elle eft antifcorbutique, apéritive, vermifuge, incifive, ré- 
folutive; on fe fert de fon fuc. 
La racine entre dans la décoction antifcorbutique , l'Eau gé- 
nérale, le Sirop antifcorbutique, de Guimauve compoté. Les 
feuilles & la racine entrent dans l'Emplâtre Diaboranuim. 


TEE 


PILA NGHE 400: 


Rapunculus, Raiponfe, B. AN. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft sroffe du petit doigt, oblongue, blanche. 

La tige s’éleve jufqu'à deux pieds , cannelée , velue ; les feuil- 
les font empreintes d’un fuc laiteux. 

Les fleurs font monopétales en cloche, bleues, rarement 
blanches ; il leur fuccede un fruit, divifé en trois loges, qui, 
renferment plufieurs graines roulleatres , luifantes : e/le fleurie 
en ete. 

Toute la plante donne du lait. 

Elle vient dans les champs, dans les prés. 


PLANCHE 490. 
Rapunculus fpicatus, Raiponfe fauvage, Viv. 


À racine eft pareille en tout à la précédente. 


La vige s’éleve à un pied & demi, anguleufe, creufe , lai- 
teufe. 


Les fleurs font monopétales, découpées en cinq lanieres, blan- 
ches ou bleues, ou purpurines; 1l leur faccede de petits fruits 
arrondis, pareils aux précédents : elle fleurir au printemps. 

Elle vient dans les prés bas & parmi les broffailies. 


VERTUS DES DEUx RAIPONSES. 
On préfere la premiere; elles font apéritives, ftomachiques. 


HUMAN DIGENES 


PLANCHE 497. 
 Refeda, Refeda, Viv. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft longue, dure, blanche, d’un gout âcre. 

Les tiges s’élevent d’un pied & demi , velues, cannelées, creu- 
fes; les feuilles font verd brun, d’un gout d'herbe. 

Les fleurs font à fix pétales irréguliers, jaunâtres ; il leur fuc- 
cede des capfales vertes à trois angles, remplies de femences me- 
nues , noires : elle fleurit en été. 

Toute la plante eft fort amere. 

Elle vient dans les champs, le long des chemins. 


VER T Us: 
Extérieurement elle eft adouciffante & réfolutive. 


PLANCHE 492. 
Rhamnus catharticus, Nerprun, Bourg-épine. 


N fe fert de fes fruits ou baiës. 
C’eft un arbriffleau épineux. 
La racine eft longue & mince; le bois eft jaunâtre ; l'écorce 
refflemble à celle du Noyer, PI. 3123 les feuilles fonc verd fon- 


cé, d’un gout aftringent. 

Les fleurs font monapétales en entonnoir découpé en quatre, 
jaunâtres ; il leur fuccede des baies molles , groffes comme celles 
du Genevrier , PI. 88 , noires, pleines d’un fuc verd noir, un peu 
amer , contenant quelques graines noirâtres : 47 fleurit au prin= 
TETTIPS. 

Il vient dans les bois & broffailles. 

NUE R nus 

Les baies font purgatives, hydrasogues : la dofe en poudre 
eft un gros & demi; en décoétion quinze ou vingt baies; l’ex- 
trait depuis demi-once jufqu’à fix gros; le Sirop depuis une 
once jufqu'à deux. | 


Ve 
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PLANCHE 493: 


Rhus folio ulmi, Sumach. 


N fe fert de fes feuilles & fruits. 
C’eft un arbrifleau. 

La racine eft rampante, longue. 

Les fleurs font à plufeurs pétales, d’un blanc jaunâtre; il 
leur fuccede une capfule plate, verdâtre, qui contient une graine 
arrondie, rougeûtre ; le fruit a le gout acide, fort aftringent: 
il fleurit en été. 

Il vient aux lieux fecs & pierreux, aux environs de Montpel- 
lier ; on le cultive dans les Jardins de Botanique. 


Rhus Viroiniana, Sumach de Virginie. 
C’eft un arbrifleau. 
La racine eft rampante, fe divifant ça & là en plufeurs bran- 
ches ; les poufles ou rameaux tendres de l’année font garnies 
d’un velouté épais, comme le bois du Cerf quand il eft en- 


core garni de fa peau, PI. 707. Elles font empreintes d’un lair 
clair. 


Les épis des fleurs font pareillement veloutés. 

Les fleurs font à plufieuts pétales , rougearres ; 1l leur fuccede 
des fruits très-rouges, qui contiennent une graine applatie , noi- 
râtre, d’un gout aigrelet : 2/fleurit en été. 

Il vient en Amérique; on le cultive dans les Jardins de Bo- 
tanique. 

VERTUSET UsAGEs DES DEUx SuMAcHSs. 

Elles font les mêmes. 

Ils font aftringents , rafraïchiflants, antifcorbutiques : la dofe 


des fruits eft une grappe dans une pinte d’eau froide. L’extraic 
fe donne à la dofe de deux gros ou demi-once. 


20 


PLANCHE 494 
Rofa pallida, Rofe pale. 


N fe fert de fes fleurs. 
C’eft un fous-arbriffeau. 


La racine eft longue, dure. 

Les tiges & Îes branches font garnies d’épines, dures & DI- 

quantes, attachées à une écorce d’an verd Gbfcur; les feuilles 
A 
font du même verd. 

Les fleurs font formées quelquefois par cinq pétales, mais 
plus fouvent par des pétales fans nombre, d’une belle couleur 
de chair, d'une odeur très-agréable ; il leur fuccede un fruit dé 
la groffeur & figure d’une petite Olive, rouge, qui contient 
plufeurs graines anguleufes, blanchâtres, velues : 4/ fleuri au 
printemps; On nomme le fruit Grartecul. 

On la cultive dans les Jardins. 


VERTUS ET Us AGES 


L’eau qu'on tire des fleurs eft purgative , céphalique, cordiale: 
la dofe eft depuis une once jufqu'a fix. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, dérerfive , aftringente. 

Elle entte dans l’Eleétuaire Diaphænic, le Diaprun, l'On- 
guent Rofar. Le fuc entre dans l'Emplâitre de l'Abbé de Grace. 
Le Sirop fimple dans les Pilules d’Agaric, impériales, le Sirop 
compofé dans les Pilules angéliques. L’Eau diftillée & l'Efprie 
ardent dans l'Eau de mille-fleurs. 

Ro/fa alba, Rofe blanche. 

La racine reffemble à la précédente. 

Les tiges s’élevent davantage & jufqu’à huit ou dix pieds, gar- 
nies d'épines aflez clair femées. 

Les fleurs font à cinq pétales blancs, fouvent davantage, 
moins odorantes que la premiere ; Les fruits lui reffemblent : e//e 
feurit au printemps. 

On la cultive dans les Jardins. F 


VER u 
Elle n’eft point purgative; elle eft ophthalmique , aftringente, 


extérieurement. 
PLANCHE 
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ETRIEET 


PLANCHE 495. 
Rofa mofchata , Rofe mufcate. 
PR N fe fert de fes fleurs: 


La racine reffeinble aux précédentes. 

Les tiges montent aufli haut que celles de la Rofe blänche ; 
garnies d’épines clair femées, rougeatres & fortes; les feuilles 
{ont vertes en deflus, blanchâtres en deffous. : 

Les fleurs font à cinq pétales blancs, d’une odeur très-agréa< 
ble, tirant fur le mufc, d’un gout amer, un peu aftringent ; Les 
fruits comme aux précédentes :e/le fleurit en été: 

On la cultive dans les Jardins. 

VERTUS ET UsAcrs; 

Elle à à peu près les vertus de la Rofe pâle ; mais elle eft beäir= 
coup plus purgative : la dofe eft une ou deux pincées dans un 
bouillon au veau. 

Elle entre dans les Pilules Angéliques, dans l'Eau de mille- 


SEULS. 0 
Rofa Provincialis, Rofe de Provins. 


La racine eft traçante, forre, ligneufe. ua 
_ Les tiges font moins hautes que dans les efpeces précédéntes ; 
elle eft revèrue d’une écorce plus verte, garnie d'épines ; Îes 
feuilles font de la mème couleur que la précédente. 

Les fleurs font fimples ou doubles comme les autres, d’une 
belle couleur, rouge foncé , velourée, d’une odeur foible , mais 
douce & agréable ; les fruits comine aux autres. | 

On la cultive dans les jardins, aux environs de la ville de 
Provins. 4: 

| VER rustEerTiUS A cEs. 

Elle eft aftringenre, déterfive, ftomachale; on l’eimploie en 
Sirop , leinture, Conferve, &c. | 

Extérieurement elle eft aftringente, réfolutive , fortifiarite. 

Elle entre dans la Thériaque , le Diafcordium , la Confec- 
tion d'Hyacinthe, la Poudre Diätrhodon, les Trochifques de 
Camphre. 


PLANCHE 4960- 
Rofa fylveftris Cynorrhodos , Eglantier. 
O° fe fert de fa racine, fleurs & graines. 


C'’eft un fous-arbriffeau. 

La racine eft longue, traçante, dure. 

Les tiges s’eélevent jufqu’à dix pieds & plus, armées de gran- 
des épines. 

Les fleurs font toujours fimples à cinq pétales blancs un peu 
couleur de chair, odorantes; les fruits font gros comme des 
glands , d’un rouge couleur de corail ; leur écorce eft charnue, d’un 
gout doux, agréable & acide; ils contiennent nombre de grai- 
" nes oblongues, blanches, anguleufes, dures, enveloppées dans 
un poil ferme. Ce fruit a aufli le nom de Grattecul : il fleurir en été. 

Il fe forme fouvent {ur fes tiges une groffeur couverte de 
longs filets velus, roux, prefés l’un contre l'autre, donnant 


idée d’une éponge, grofle quelquefois comme une pomme 
d'api; elle eft occafionnée par la piquure d’un infecte, qui y 
dépofe fes œufs, que la feve s’extravafant enveloppe, fe durcic 
& forme cette grofleur dans laquelle on trouve, en l’ouvrant, 
ou ces œufs, ou les moucherons qui en proviennent. On lui a 
donné le nom d’éponge d’Eglantier ou Bédepuar. 

Il vient dans les bois, dans les haies. 


Ven Tus ET UsaAces 


Les fleurs font purgatives ; les graines font apéritives, aftrin- 
gentes; les fruits font adouciffants , aftringents; l'éponge a les 
mêmes vertus : les dofes en infufon font depuis deux gros juf- 
qu'à demi-once; la décoétion eft plus déterfive qu’aftringente; 
Ja racine s'emploie contre la rage. 

La Conferve entre dans les Pilules d'Ancholie, 


à 
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PA SN CHE LE 
Rofmarinus ; Romarin. 
O" fe feit de toures fes parties: 


C’eft un fous-arbrifleau. | | 

La racine eft ligneufe, fibreufe, brune en dehors, blariche 
en dedans. 

La tige s'éleve à trois ou quatre pieds ; les feuilles font verd 
brun en ellus. blanches en defous, d'une odeur aromatique 
forte & agréable , d’un gout acre. 

Bec Berre (one en gueule, bleu pale, d’une odeur plus douce 
que les feuilles ; 1l leur fuccede quatre graines, Brefque rondes 
au fond du calice : &/ fleurir au printemps. 

IL vient dans nos pays chauds; on le cultive dans les Jardins. 


VERTUSET USAGES: 


Il eft céphalique , apériuf, défobfiruant ; hyftérique, cordial , 
en infufon dans le vin. 

Exrérieurement il eft nervin, fortifant, 

Les fleurs entrent dans le Sirop de Stæchas, d’Eryfimum com 
pote , l'Onguent Oppodeltoch. Les fommités entrent dans l'Or- 
viétan., La Conferve dans l'Opiat de Salomon. 


PLANCHE 208: 
Roffols, Roflolis, Viv. 


©" fe fert de la plante. 

La racine eft compofée de fibres Capillaires, 

Les feuilles font prefque rondes ; creufées en cuillereñ pat 
deflus , convexes en deffous, verd pile , bordées de lonss nie 

Au bout de chacun de quels eft toujours une goutte de | liqueu 
tranfparente , grofle comme une tète d’épingle. 

Les pédicules desfleurs s’élevent de quatre pouces , rougeñtres 
les fleurs font à cinq pétales, blanchätres ; 1l leur fuccede un fruit, 
gros comme un grain de bled, de contient plufieurs petites grai- 
nes : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux marécageux, aquariques. 
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293 IN DIGENES. 
Toute a plante eft gluante au toucher. 


Nota. Qu'il s’en trouve une autre efpece, qui ne differe de celle-ci que 
par les feuilles , qui font allongées, reflembiantes.a une fpatule concave. 


VE RTUURS: 
Elle eft pectorale : la dofe en infufon eft jufqu’à deux gros, 
en poudre un gros. 


PLANCHE 499. 
: Rubeola, Rougeolle, Viv. 


€)" fe fert de la plante. 
à La racine eft longue, branchue, fibrée, profonde en 
terre, noirâtre. 

Les tiges font couchées fur terre, longues d’environ un de- 
mi-pied, anguleufes ; les feuilles font luifantes. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir, refendues en qua- 
tre, blanches ou rougeatres, fentant un peu le Jafmin; il leur 
fuccede des graines deux à deux, oblongues, rudes, jaunarres : 
elle fleurir en ëte. 

Elle vient aux lieux arides, montagneux. 


VITE RÉTIULS. 


Extérieurement elle eft aftringcente , mais de peu d’uface. 
te) 2 o 


PLANCHE SOC 
Rubia tinélorum , Garance, Viv. 


NN fe ferc de fa racine. 

. La racine eft grofle comme un tuyau de plume, bran- 
chue, longue, rampante, fucculente, rouge en dehors & en 
dedans, d'un gout doux-amer, aftringent. 

Les riges font farmenteufes, quarrées, rudes, longues de 
trois pieds ; les feuilles font rudes, hériffées de poils. 

Les fleurs font monopétales en goder, déconpéen cinq, d’un 
jaune verdaärre ; 1l leur fuccede un fruit , compofé de deux baies 
jointes enfemble, noires, qui contiennent chacune une graine 
ronde : elle fleurit en été. 


FT OME:QUATRIE ME. 299 
On la cultive dans les champs, pour la teinture en rouge. 
Vie RETAUNS. 
Elle eft une des céng racines apéririves mineures. 
Elle eft apéritive, hépatique , fplénique, hyltérique diuré- 
tique : la dofe des racines fraiches eft de demi-once à une once, 
& feches d’un gros à deux so 


PAL AN CG HE IQ 


Rubus, Ronce. 


N fe fert de toutes fes parties. 
O C'eft un arbriffeau. 

La racine eft menue, ferpentante. 

Les tiges ou branches font très-longues, pliantes, les unes 
s’élevant, d’autres ferpentant à terre, anguleufes, moëlleufes, 
s’enracinant de diftance en diftance, garnies d’é épines crochues, 
très-piquantes ; les feuilles font verd foncé en dellns ; blanchä- 
tres en deffous, d’un gout aftringent ; il s en trouve qui reftent 
vertes tout rer 

Les fleurs font à cinq pétales, _rougeâtres ; il leut fuccede des 
fruits ronds ou ovales, compofés de nombre de petites baies 
fucculentes, imitant le Gr du Mürier noir, PL 390. Elles 
deviennent noires, d’un gout doux affez agréable ; elles contien- 
nent une graine oblongue : il fleurit en été. 

Il vient par-tout, aux lieux incultes, bois , buiffons ou ae 
nes. 


MOVIE RTUS- ETUIS AcrS. 
La ronce eft aftringente, déterfive, abforbante; les fruits 
fonc rafraichifflants. 
Extérieurement les feuilles font vulnéraires, déterfives. 
Les fommités entrent dans lOnguent Populeum ; les fruits 
encrent dans Le Diamorum fimple &c compofe. 
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00 INDICENES. 
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PLANCHE 502. 
Rubus ideus, Framboifer. 
N fe fert de fes fruits, feuilles & fommités, 
C’eft un arbriffeau. 
La racine eft longue, ferpentante, branchue. 
Les tiges s'élevent à cinq pieds & plus, vertes, moëllenfes, 
arnies de petites épines ; les feuilles fonc verd brun en deflus, 
Pro en deffous, d’un gout auftere. 
Les fleurs font à cinq pétales blancs, penchées en deffous; 
il leur fuccede des fruits nommés Framboifes, compofés de pe- 
ttes baies fucculentes , reffemblants au précédent , rouges, quel- 
quefois blancs, d’une odeur agréable , d’un gout doux & vineux. 
Chaque baie renferme une graine blanche : 7 fleurit en été. 


Il vient aux lieux humides & ombrageux ; on le cultive dans 
les Potagers. 


VER Tu, 
La Framboife eft humectante, rafraichiffante, cordiale, fto- 
machale, apéritive, antifcorburique. 
Extérieurement les fommités fonc déterfives, aftringentes. 


PLANCHE 503: 
Rufus alexandrinus, Laurier alexandrin, Viv. 


N fe fert de fes racines & feuilles. 
La racine eft longue, dure, fibreufe, blanche. 

Les riges s’élevent de deux pieds, vertes; les feuilles font 
d’un beau verd. 

Au milieu de la plupart des feuilles fur la principale nervure, 
il s’éleve une petite feuille, à l’origine de laquelle paroït une 
très-petite fleur en grelot, d’un jaune verdâtre prefque imper- 
ceptible ; 1l lui fuccede une baie ronde, menue, rouge, qui 
contient une ou deux graines dures comme de la corne : elle 
fleurit en été, 

Elle vient aux lieux montagneux. 


À 


TOME’ QU-AT-R:IE ME. 301 
VIEUR CELULS: 


La racine eft apéritive, diurérique, hyftérique : la dofe en 
tifane ou en décoétion dans le vin, eft une once par pinte; 
la poudre des feuilles & racines eft depuis un gros jufqu’à deux. 

Extérieurement les feuilles font vulnéraires , aftringentes. 


PLANCHE . 54 
Rufcus, Houx-frêlon, Viv. 


N fe fert de fa racine, feuilles 8 fruits. 

La racine eft oroffé, raboteufe, tortue, dure, tra- 
çante, garnie de grofles fibres blanches, d’un gout âcre, un 
peu amer. 

Les tiges s’élevent de deux pieds, cannelées; les feuilles 
font roides, piquantes par le bout, toujours vertes , d’un gout 
amer, aftringent. 

Le fleurs naillent au milieu des feuilles comme la précéden- 
té; mais bien plus grandes, monopétales à fix découpures, jau- 
natres ; il leur fecede de baies rondes, grofles comme un 
pois, un peu molles, rouges, d'un gout douceâtre , qui con- 
tiennent une ou deux graines, dures comme de b corne : elle 
fleurit au printemps. 

Elle vient dans les bois, aux lfeux pierreux. 


ViEeRTUS ET USAGES: 


La racine eft une des cing racines apéririves majeures; elle 
difcuflive, réfolutive : la dofe dans les décoétions eft d’une ue 
once à une once. 

La racine entre dans le Sirop des cinq racines apéritives.. 
Les Biaines dans la Bénédicte laxative. 


PLANCHE JO 
_ Ruta, Rue, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fommités. 
La racine eft dure, fibreufe, jaune. 


Les rives s’élevent jufqu’à cinq pieds, ligneufes, couvertes 
T4 
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d’une écorce blanche; les feuilles font liffes, verd de mer. 
Les fleurs font à quatre pétales, jaune pâle : ; il leur fuccéde 
un fruit à quatre loges, qui contiennent plufeurs femences en 
forme de rein : elle fleurir en été. 
Toute la plante a une odeur forte & un gout âcre & amer. 
Elle refte verte toute l’année. 
On la cultive dans les Jardins. 
Nota. Qu'il y a une autre efpece de Rue, qui eft fauvage; elle reflem- 
ble prefque en tout à celle-ci; les différences font qu ’elle ef plus petite, 
& que les découpures des feuilles font allongées & étroites, d’un verd plus 


obfcur , d'une odeur plus forte & d'un gout plus acre. Où Jui préfere la 
cultivée ci-deflus. 


VerRTuseT UsAGESs. 


Elle eft incifive, atténuante, difcuflive, hyftérique, vermi- 
fuge , alexitaire : la dofe des feuilles & graines en infufion & 
en cocon eft une ou deux pincées de feuilles fraîches & un 
gros en poudre. 

Extérieurement elle eft dérerfive. 

Les feuilles entrent dans l'Eau Prophylaétique, Hyftérique, 
l’Eleétuaire de baies de Laurier, le Diaphænic, l’Orviéran, la 
Poudre contre la rage, les Trochifques de Myrrhe , l'Onguent 
Martiatum. Les fommités entrent dans l'Eau Théaeles le Bau- 
me tranquille. Les graines dans le Sirop de Stæchas, de 
fe, la Poudre d'acier, les Pilules fœtides. Le fuc Abe dans les 
Trochifques hyftériques. 


PLANCHE 506. 
£ 


Sabina folis tamarifci, Sabine à feuilles de tamaris, 
IV. 


N fe fert de fes feuilles, écorce & bois. 
La racine eft ligneufe. 

La plante s’éleve à trois pieds; elle eft verte toute l’année; les 
feuilles ont une odeur défagréable , un gout âcte & Durs ; 
elles imitent celles du Tamaris, PI. 577: 

Les fleurs font de perits dues à étamines, verdatres , {éri- 
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les; les fruits font inconnus dans nos climars : elle fleurit au 
PFIREEMPS - 

On la cultive dans les Jardins de Botanique. 

Sabina foliis cupreffi, Sabine à feuilles de Cyprès, Viv. 

On fe fert de fes feuilles. 

La racine eft comme la précédente. 

La plante s’éleve un peu plus que la précédente; elle eft de 
mème verte toute l’année ; les feuilles imitent celles du Cyprès, 
PI. 240, d’une odeur forte & pénétrante, d’un gout amer, aro- 
matique, réfineux. 

Les fleurs font à trois pétales, d’un verd jaune; 1l leur fuc- 
cede des baies charnues , d’un blanc gris, arrondies en Olive, 
contenant trois offelets oblongs : elle fleurit au printemps. 

Elle vient aux lieux incultes, fur les montagnes, dans les 
bois; on la cultive dans les Jardins de Botanique. 


VERTUS ET USAGES DES DEUXx SABINES. 


La premiere efpece eft la plus employée. 

Elle eft incifive, pénétrante, apéritive , hyftérique : la dofe 
en infufion ef jufqu’i demi-once , & en poudre jufqu’à un gros. 

-Extérieuremenr elle eft déterfive, réfolurive. 

Les feuilles entrent dans l'Eau hyftérique, les Trochifques 
hyftériques , le Sirop d’Armoife, l'Onguent Martiatum. Les /om- 
mités entrent dans le Sirop d'acier. L’Huile diflillée dans le Bau- 
me & l’eflence hyftérique. 


Nora. Que fa vertu hyftérique eft très-dangereufe ; car mal adminiftrée 
elle peut caufer l'avortement, fuivi d'hémorrhagie & de la mort. 


PLAN CHE 507: 
Salicaria , Salicaire, Viv. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft groffe du doigt, dure, blanche. 

Les tiges s’élevent de quatre à cinq pieds, rougeatres , angu- 
leufes ; les feuilles ont un gout aftringent. 

Les fleurs font à fix pétales pourpres: il leur fuccede des cap- 
fules oblongues, pointues, partagées en deux loges, qui con- 
tiennent nombre de graines menues : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux aquatiques , dans les prés. 
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f VAE URIUTIULS: 


PL AIN CHE 506 
Salix , Saule. 


N fe fert de fon écorce, feuilles & chatons. 
C’eft un grand arbre. 


gue, dure, blanche. 

L'écorce eft unie, blanche; le bois eft blanc; les feuilles font 
velues, blanchäâtres , fur-rout en deffous. 

Le mâle ne porte que des chatons longs, garnis d’étamines 
deux à deux. 

La femelle porte des chatons fans étamines, qui deviennent 
des capfules pointues, à deux loges, remplies de petites graines 
ovales, aigrettées : 4/ fleurit au printemps. 

Il vient aux lieux humides, fur le bord des eaux. 


La racine eft long 


PLANCILE 509: 


Salix caprea , Marfeau. 


A racine eft femblable à celle du précédent. 
C’eft un arbrifleau. 

L’écorce en eft blanchätre, un peu amere; les feuilles font 
verd foncé en deflus, un peu velues & blanchätres en deffous, 
d’un gout aftringent; le mâle & la femelle font des pieds fépa- 
rés comme au précédent ; les chatons de l’un & de l'autre vien- 
nent au printemps, avant les feuilles. Ils font plus gros & ramaf- 
fés que ceux du Saule ci-deflus & coronneux. 

Il vient aux mêmes lieux. 


VERTUS DES DEUx SAULES: 


Elles font les mêmes. 
Le Saule eft rafraichiffant, aftringent. 
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PL AN CG:AE  Y10: 
Salvia major, grande Sauge , Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft dure , fibreufe. 

Les tiges s’élevent de deux pieds, velues, verd blanchatre ; 
les feuilles font blanchâtres, cotonneufes, d’une odeur forte, 
agréable, d’un gout aromatique , amer , un peu âcre. 

Les fleurs font monopétales en gueule, bleu pourpre, peu 
odorantes ; 1l leur fuccede quatre graines arrondies, notrâtres au 
fond du calice : elle fleurit en été. 

On la culrive dans les Jardins. 


Salvia Hifpanica, Sauge d'Efpagne, Viv. 


La grande Sauge d’Efpagne refflemble à la précédente ; fes fleurs 
font blanches. | 


PLANCHE STI. 
Salvia minor, petite Sauge, V1v. 


À racine refflemble à celle de la grande Sauge. 

Les tiges font blanchatres, lanugineufes, hautes d’un 
pied & plus; les feuilles font petites, blanches, quelques-unes 
{ont accompagnées à leur bafe d’une ou deux petites oreillettes, 
d’une odeur aromatique, pénétrante, plus forte que la grande 
Sauge : elle fleurir en été. 

Les fleurs & fruits lui font femblables en tout. 
. On la culrive dans les Jardins; on la préfere à toutes les Sau- 
ges ci-deffus. 


VERTUS eT USAGES DES SAUCES. 


Elles font céphaliques, diurétiques, ftomachales, carmina- 
tives, pectorales, vermifuges. F 
Exrérieurement eiles font vulnéraires, déterfives, fortifiantes. 
Eiles entrent dans l'Orviétan , la Poudre contre la rage. Les 
formimit:s Meuries entrent dans l'Eau Thériacale, le Baume tran- 
quille, lOnguent Martiatum, contre la brûlure. Les fleurs en- 
Le dans 1 Eau impériale , le Sirop de Stæchas, le Baume Oppo- 
elroch. | 
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Le de STE. 


Sambucus, Sureau. 


N fe fert de toutes fes parties. 
C’eft un arbrifleau de moyenne hauteur. 

La racine eft ligneufe, longue , blanchître. 

Le tronc eff couvert d’une écorce cendrée, rude ; la feconde 
écorce eft verte; le bois eft jaunatre; les rameaux font remplis 
de moëlle rare les feuilles ont une odeur forte. 

Les fleurs ns le parafol ; ; elles font monopétales, décou- 
pées en fix , blanches, très-odorantes ; il leur fuccede des baies, 
grofles re celles de Genievre, PI. 88, noires, pleines d’un 
fuc rouge foncé , qui contient trois ou quatre graines anguleufes : 
il fleurit en été, 

Il vient prefque par-tout, aux lieux humides, dans les haies. 

VERTUS ET UsAces. 


L’écorce moyenne & les boutons ou jeunes feuilles, font un 
doux purgatif Hydragogue, ainfi que les fZeurs fraiches. rose 
Jèches font diaphorétiques ; fes pepins ou graines font purgatifs ; 
leur dofe eft trois gros ou demi-once en poudre, & en émulfion 
environ une once. Les baies font rafraîchiffantes , aftringentes. 


(e 


Extérieurement l'huile des graines eft = ovente , réfolutive 


ainf que les feuilles. Les fleurs font réfolutives , anodines , adou- 
cifiantes. La feconde écorce guérit les brülures. 
Les fleurs entrent dans la décoction aromatique, l'Eau géné- 


rale, le Baume tranquille. Les feuilles dans l'Onguent Martia- 
tum. Les baies dans l'Eau hyftérique de la Pharm. de Paris. 


PE A NC HE 52% 
Samolus, Mouron d’eau, B. ANN. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft blanche, garnie de fibres Capillaires. 
La tige s’éleve d'environ un pied; les feuilles font verd pale. 
Les Aeurs font monopétales , blanches, découpées en cinq; il 
leur fuccede des capfules ovales, qui contiennent des graines 
menues, roufleitres. 
La plante a un gout amer : e//e fleurir en étés 
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Elle vient aux lieux aquatiques & marécageux. 
VERTUS. 
Elle eft vulnéraire, apéritive, déterfive, antifcorbutique ; 
mais elle eft de peu d’ufage. 


PLANCHE 5ÿl4. 
S'anicula, Sanicle, Viv. 


N fe fert de fes feuilles. 
La racine eft affez groffe en haut, fibreufe en bas, noi- 
râtre en dehors, blanche en dedans, d'un gout amer. 

La tige s’éleve d'environ un pied, life; les feuilles font lui- 
fantes, liffes, vertes toute l’année. 

Les fleurs font à cinq pétales, blanches ou rouges, par bou- 
quets ; 1l fe trouve dans un même bouquet des fleurs ftériles & 
d'autres fans étamines, qui deviennent des fruits ronds, com- 
pofés de deux graines jointes enfemble, hériffées de pointes cro- 
chues : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les bois. 

VERTUS" ET USAGES. 


Elle eft aftringente, dérerfive, vulnéraire, confolidante : la 
dofe en infufñon, comme le Thé, eft une pincée; fon fuc eft 
deux ou trois onces. 

Elle entre dans l'Eau vulnéraire. Les feuilles entrent dans le 
Baume vulnéraire, le Baume Oppodeltoch. Le /uc dans l’Em- 


pltre Oppodeltoch. 


RES ITERESE & RTE SITE PPT PAST R PRIE EE TE PERTINENTE ER CAES 
= LE IRERCAR RENTE area 


PLANCHE SUIS. 


Sanicula aftrantia , Sanicle de Montagne, Viv. 
N fe fert de fes fleurs. , 


La racine eft noire, très-fibreufe. 

La tige s'éleve d’un pied & demi, cannelée, d’un gout aro- 
matique; les feuilles font verd noirâtre en deflus, jaunâtres 
en deffous, rudes. 

Les fleurs font ramaflées dans une couronne de feuilles, pour- 
pre très-clair; elles font à cinq pétales ; 1l leur fuccede un fruit 
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oblong , compofé de deux graines jointes enfemble, cannelées 
elle fleurit en été. : 
Elle refte verte toute l’année. 
Elle vient dans les bois, fur les montagnes. 
VER Tiuis, 


Les fleurs entrent dans Zes Wulnéraires de Suiffe: 


PLANCHE SE. 
Saponaria , Savoniere, Viv. 
N fe fert de fes feuilles. 


La racine eit longue, rougeâtre, rampante , fibrée, 

La tige s’éleve d’un pied & den & plus, hffe, rougeâtre ; 
moëlleufe ; les feuilles font liffes, d’un gout nitreux. 

Les fleurs font à cinq pétales, fortants d’un long calice, ou 
pourpre, ou rouge pâle, ou blanches; 1l leur fuccede un fruit : 
taillé en cône, plein de graines menues, rondes, rougeätres : 
elle fleurir en été. 

Elle vient aux lieux humides, dans les bois; on la cultive 
dans les Parterres. 

, VerReus/ er USAGES 2 : 


Elle eft apéritive, réfolutive, aftringente, intérieurement & 
extérieurement. 


Elle entre dans l’Huile d'Euphorbe de la Pharm. de Paris. 


PLANCHE Sr? 
Satureia , Sariette, ANN. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft peute & dure. 

Les tiges s’élevent d'un pied; les feuilles ont uñe odeut tirant 
fur celle du Thim, d'un gout piquant, un peu âcre , aflez agréa- 
ble. 

Les fleurs font monopétales en gueule, d’un blanc pourpre; 
il leur fuccede quatre graines menues, arrondies, au fond du 
calice : elle fleurit en été. | 

Elle vient aux environs de Montpellier; on la cultive dans 


les Potagers. 


0 
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VieRTus ET USAGES. 


* Elle eft apéritive, incifive, fortifiante, pectorale, 
Extérieurement elle eft vulnéraire , dérerfive. 
Les feuilles entrent dans l'Eau générale. Les /ommités dans 
l'Eau impériale de la Pharm. de Paris. 


RER ER TRE EE EE 


PLANCHE S10. 


Satureia fpicata, Herbe de S. Julien, Viv. 
N fe fert de la plante. 
La racine eft ligneufe. 
La tige & rameaux s'élevent d’un demi-pied, ligneufes; les 
feuilles font odorantes, d’un gout âcre. 
Les fleurs & graines font femblables à celles du Thim, PL 
$88, d'une couleur blanchätre, tirant fur le pourpre : ele fleurie 


° PE 
en ete. 


Elle vient fur la montagne S. Julien en Tofcane, en Sicile 
& ailleurs dans nos Pays chauds. | 


VIRE RU T U 6 


Elle eft céphalique, carminative, apéritive, hyftérique, pec- 
torale. * 


BLANCHE 50 
Saxifraga alba, Saxifrage blanche, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft compofée de plufeurs fibres , au bout def- 

quelles font attachés de petits tubercules, gros à peu près com- 

me des graines de Coriandre , d’un blanc mèlé de purpurin, d’un 

gout tirant fur l’amer. C'eft ces perits tubercules qu'on nomme 
abufivement , fémence de Saxifrage. 

La tige s’éleve à environ un pied de haut, velue ; les feuilles 
font velues, verd clair. : 

Les fleurs font à cinq pétales, blanches; il leur fuccede un 
fruit à deux cornes, oblong & à une feule loge, qui contient 
plufieurs graines menues , oblongues, rouffeâtres: elle fleurie au 
printemps. 


+ 
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Elle vierit aux lieux incultes & dans les bois. 
VerTrus ET UsAces. 


Elle eft apéritive & diurérique. 
Elle entre dans l'Eau générale. Toute la Pie entre dañs le 
Sirop de Guimauve. 


PLANCHE 520. 


Saxifraga verna, petite Saxifrage rouge, ANN. 


O" fe fert de la plante. 

Les tiges s’élevent de quatre à cinq pouces, rougeñtres; 
les feuilles on velues, gluantes, verd pâle. 

Les fleurs font à cinq pétales, blanches ; 1l leur fuccede des 
capfules à à deux cornes arrondies, contenant des graines jaunâ- 
tres, très-menues : elle féeurit au printemps. 

Toute la plante eft gluante. - 

VERTUS. 

Elle eft adouciffante , réfolutive , déterfive , eti infufon , dans 

le vin. | 
Saxifraga aurea, Saxifrage dorée, Viv. 

On fe fert de la plante. 

La racine eft longue, rampante, garnie de fibres capillaires. | 

Les riges s le cr de quatre à cinq pouces, anguleufes; Îes 
feuilles Me un peu velues, fucculenres, d’un gout un peu 
amer , aftringent. 

_ Les fleurs Die monopétales , découpées en quatre , d’un jaune 
doré ; il leur fuccede des capfules à deux cornes , qui renferment 
des graines menues , ronge brun : elle fleurit au printemps. 

Elle vient aux lieux rade aquatiques, à l'ombre. 

Var tRMTAurs: 

Ses vertus font pareilles à celle de l’'Hépatique commune, 

PI. 300. 
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PLANCHE S2ï. 
Saxifraga magna, grande Saxifrage, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 

La racine eft groffe comme Îe doigt, lengue, cheve- 
lue vers le haut, brune en dehors, blanche en dedans, un peu 
âcre. 

La tige s’éleve à trois pieds & plus, cannelée, life, moëlleufe 
les feuilles fonc lifles, verd foncé, d’un gout âcre. 

Les fleurs fonc en parafol , d’un blanc jaunâtre ; 1l leur fuccede 
deux graines accollées, cannelées, courtes, d’une odeur AQTÉA= 
ble, d'un gout aromatique, vineux : e//e fleurit en été. 

Elle vient dans les prés bas. 


ÿ 


VERT US ET USAGES, 


La racine eft diurétique , carminative. 

La dofe de toute la plante en décoction ou fon fuc, eft de deux 
à troisonces. 

L2 graine entre dans la Bénédicte laxative, 


Saxifraga , Tragofelinum majus , grand Boucace, 
EVE 
N fe fert de la racine, quelquefois des fleurs & graines. 
La racine eft grofle du petit doigt, longue , fibrée , blan- 
che, d’un gout aromatique. 

La tige s’éleve de deux pieds, cannelée, creufe; les feuilles 
font lifles deflus, d’un verd noirâtre, luifant, d’un gout bien 
moins fort que la racine. 

Les fleurs fonr en parafol , blanches; il leur fuccede deux grai- 
nes accollées, cannelées, d’un gout acre : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux incultes, fablonneux. 


s12 INDIGENES. 


PLANCHE 523: 
Saxifraga, Tragofelirum minus , petit Boucage, Viv. 
ile racine eft blanche, profonde en terre. 


La tige s’éleve à un pied & demi, cotonneufe , cannelée, 
æreufe ; les feuilles font verd brun deflus, pâle deffous. 
Les fleurs & graines comme à la précédente : elle fleurit en été. 
Elle vient aux mêmes lieux. 


VERTUS ET UsAcEs pes pEux BoucAces, 


Elles font diurétiques, fudorifiques, vulnéraires , déterfives, 
hyftériques. A 
Les racines entrent dans l'Eau générale, la Poudre d’Arum 
‘compofée. Les feuilles dans le Sirop de grande Confoude , de 


Guimauve. Les fommités dans la Poudre d'acier. 


PLANCHE ÿ24. 
Scabiofa vulgaris , Scabicufe, Viv. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft longue, droite en terre. 

La tige s’éleve de deux à trois pieds, velue, creufe; les feuil- 
les font lanugineufes , d’un gout un peu âcre. $ 

Les fleurs forment une tête à fleurons inégaux ; les plus grands 
au pourtour, d’un bleu tendre; il leur fuccede des capfules 
“oblongues , qui contiennent une graine de même : e//e fleurie 
“Æn été. 

Elle vient dans les bleds, dans les prés. 


A me 


PLANCHE 525. 
Scabiofa vel fuccifa , Mords du diable, Viv. 


( À racine eft prefque groffe du petit doigt, courte, paroïl. 
è fant comme rongée afa partie inférieure , garnie de longues 
bres. 
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La tige s’éleve de deux pieds; les feuilles fonc légérement 
velues, plus vertes en deflus qu’en deffous, 

Les fleurs reffemblent à celles de la précédente; mais elles font 
plus ramaffées & d’un bleu plus foncé, fuivies de plufieurs grais 
nes oblongues : e/le fleurit en éte. 

Elle vient aux lieux incultes, dans les pâtures, dans les bois, 

Vertus ET UsAGEs DES DEUX SCABIEUSES 

Elles font les mêmes, 

Elle eft alexitaire, apéritive, déterfive., vulnéraire : la dofé 
du fuc ou de la décottion , eft depuis trois onces jufqu’à fix. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive. 

Les feuilles entrent dans le Sirop de grande Confoude, l’Eat 
de lait alexitaire. L’Eau diftillée entre dans les Tablettes de Gui 
mauve. Le fuc dans l’'Onguent contre la gale. 


ÉSRRENTE 


PLANCHE 520. 
Scandix , Peigne de Vénus, AN. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft blanche, fibreufe, un peu âcre, 

Les tiges s’élevent d'environ un pied , velues, un peu cañne= 
lées ; les feuilles ont un gout douceitre, un peu âcre. 

Les fleurs font en parafol, blanches ; il leur fuccede des fruits 
compofés de deux graines accollées, très-longues, fillonnées 4 
elle fleurit en été. 

Elle vient parmi les bleds, 


V'ER Tu Sa 


Elle eft apéritive, vulnéraire, réfolutive; elle eft très-peu en 
ufage. 


PLANCHE 527. 
Scilla rubra, grande Squille, Viv. 


N fe ferr de fa racine ou oignon, 
La racine eft une bulbe ou oignon, gros comme [a tête 
d'un enfant, formé par plufeurs enveloppes rougeûtres , fuccu- 
U 2 
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lenres, vifqueufes & fous lequel eft la vraie racine, compofée de 
plufeurs grofles fibres. 

La tige à fleurs vient avant les feuilles ; elle s’éleve de quatre 
à cinq pieds, droite; les feuilles paroïflent quand cette tige eft 
tout à fait fanée; elles font grandes, d’un verd très-foncé. 

Les fleurs font à fix pétales, rouges ; 1l leur fuccede des fruits 
relevés de trois coins, divifés en trois loges, qui renferment 
plufieurs femences arrondies, noires : ele fleurir en automne: 

Nota. Il fe trouve une autre Squille, qui ne differe de celle-ci que par la 
couleur de fes fleurs, qui font blanches. 

La Squille rouge & blanche viennent proche la mer, en Ef- 
pagne , en Portugal, en Sicile. 


PLANCHE 520 
Sczlla parva, peute Squille, Viv. 


TON fe fert de fon oignon. 

Laracine eft compofce de grofles fibres, furmontées d’un 
oignon plus petit que celui de la précédente & oblong, noirâtre 
en dehors, blanc en dedans, formé par des enveloppes pleines 
d’une humeur vifqueufe, amere. 

La tige s’éleve d’un pied, life; les feuilles font verd de mer. 
Les fleurs font à fix pétales blancs, imitant la fleur du Narcif- 
{e.; :les fruits font triangulaires, divifés en trois loges, qui con- 
ziennent des graines anguleufes , noires : e//e fleurir au printemps. 
Elle vient fur les bords de la mer, vers Montpellier. 


VERTUS ET USAGES DES DEUx SQUILLES. 


La grande & la petite ont les mêmes vertus , mais plus foibles 
dans la petite. | 

Elle eft incifive , atténuante, déterfive, apéritive, pectorale : 
la dofe en poudre eft de huit à douze grains. 

Le fuc entre dans le grand’ Diachilam. Les Trochifques dans 
Ja Thériaque. Le vinaigre dans l'Emplâtre de Ciguë. 


CASE | 
F LE * 
ZIK 
& à) 


PLANCHE 529. 


Sclarea [ylveftris , Orvale fauvage, Viv. 


N fe fert de fes feuilles. 
La racine eft ligneufe , fibreufe, odorante. 

La tige eft haute d'environ deux pieds, quarrée, creufe , ve 
lue ; les feuilles font rudes, d’une odeur forte, d’un gout un pete 
aromatique. 

Les fleurs font monopétales en gueule , bleues ; 1l leur fuccede 


quatre graines rondes, liffes, noirâtres, dans le calice : «Ze 
fleurit en été. 


Elle vient aux lieux herbus, incultes. 
2 
ViieuRr T'UUS. 
Extérieurement elle eft vulnéraire, aftringente: 


ne or 


D L'ANCHE 530: 
Scordium, Chamaras, Viv. 
N fe fert de fes feuilles & feurs. 
La racine eft rampante, fibrée. 

Les tiges font longues comme la main; elles vont queïque= 
fois jufqu'à un pied; les unes droites, les autres ferpentant fur 
terre, en guife de trainafles; les feuilles font velues, blancha- 
tres, d’une odeur d'ail, d’un gout amer. 

Les fleurs font monopétales en gueule, de couleur rouget- 
tre ; il leur fuccede quatre graines au fond du calice : elle fleu 
rit en ete. 

Elle vient aux lieux humides & marécageux. 


PhbDANCHE 550 
Scorodonia , faux Scordium, Viv. 
N fe fert de la plante. : 


La racine eft dure, rampante, fibreufe. 
La tige s’éleve à deux ou trois pieds, quarrée, velue, moël- 
leufe; les feuilles font velues, verd brun, d’un gout amer. 
LE 
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Les fleurs font monopétales en gueule, d’un blanc verditre; 
3! leur fuccede quatre petites graines, noirâtres au fond du ca- 
lice : elle fleurit en été. 
Toute la plante à une odeur aromatique , tirant fur celle de 
Val. | 
Elle vient aux lieux incultes , montagneux, dans les bois. 
Verrtus ET UsAcEes DES pEUx ScoRpium. 


On peut fubftituer la feconde à la premiere. 

Elle eft fondante, apéritive, diaphorétique , béchique, vul- 
héraire, dérerfive : la dofe des feuilles & fleurs en décoétion, 
eft une petite poignée fur une pinte d’eau, & en infufion com- 
me le Thé une bonne pincée pour un demi-feprier de liqueur. 

Le Scordium entre dans le Vinaigre thériacal, la Thériaque, 
le Mithridat, l'Orviétan, l'Antidote de Mathiole, la Poudre 
contre les vers, l'Huile de Scorpion, l’'Onguent Mondificatif 
d'Ache , le Dizfcordium de Frafcator, celui de Sylvius. 


PLANCHE. 532 
Scorzonera , Scorfonaire, B. ANN. 
N fe fert de fa racine. 


La racine eft longue d’un pied, groffe du pouce, char- 
nue, noirâtre en dehors, blanchâtre en dedans, remplie d’un 
fuc laiteux très doux. 

La tige s’éleve de deux pieds, cannelée, creufe ; les feuilles 
{ont lifles, verd obfcur. 

Les fleurs font à demi-fleurons , jaunes ; il leur fuccede des 
graines longues, blanches, aigrettées : elle fleurir en été. 

Elle vient en Efpagne; on la cultive ici dans les Potagers. 

VerTus ET Usacezs. 

Elle eft diurétique, ftomachale, fudorifique, hyftérique , 
alexipharmaque : la dofe du fuc eft de trois onces ; on la donne 
auf en tifane. 
: pas diftillée entre dans l'Eau divine de la Pharmacopée 

€ L'afrlss 


‘ 
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D'LA NORME S33 
Scrophularia fœtida, Scrophulaire des bois, Viv. 
O° fe fert de fa racine, quelquefois des fleurs & graines. 


La racine eft longue, grofle, ferpentante, blanche. 
La tige s'éleve à trois pieds & plus, droite, quarrée, creufe, 
verd noiratre ; les feuilles font verd brun. 


Les fleurs font monopétales en petit godet, d’un pourpre: 
obfcur ; 1l leur fuccede un fruit rond , terminé en pointe, par- 
tagé en deux loges, qui contiennent nombre de petites graines. 
brunes : elle fleurit en été. 

Toute la plante a une odeur de Sureau très-défagréable & un 
gout amer. 

Elle vient dans les bois un peu humides. 


PLANCHE 534. 
Scrophularia aquatica , Scrophulaire aquatique, Vrv. 


À racine eft affez oroffe, garnie de fibres longues & blan-- 
D , 
ches. 

La tige s’éleve de quatre pieds & plus, quarrée, creufe, liffe 

fucculente ; les feuilles font verd de mer, d’une odeur & d'ux 
\ ! J L \ 

gout très-défagréable; plufeurs font accompagnées à leur bafe, 

de petires feuilles ou oreilles. 

Les fleurs reffemblent à celles de la précédente; mais d’une: 
couleur plus foncée. Les fruits lui font pareils : elle fleurit er: 
été. 

Elle vient aux lieux aquatiques , le long des eaux. 


VEerTus ET USAGES DES DEUX SCROPHULEAIRES.. 


Elles font les mèmes. 
Elle eft réfolutive, émolliente, adouciffante : la dofe de la 


racine en poudre, eft un gros; l’infufion s’en fait dans du via 
ou dans de l’eau. 


Extérieurement elle eft déterfive, confolidante. 
Elle entre dans l'Eau générale , dans l’Onguent Mondificatif 
Le 


31$ FN END T'G'E:NFES. ù 
d’Ache. Za racine & les feuilles entrent dans l'Eau vulnéraire ; 
FEmplatre Diabotanum. 


DEFENSE ENTRE T CEE EN RETIEE" CSDELPER ER RE RECETTE PT INPIRREI TE RETIRE" 


PLANCHE 335 
Secale, Seigle, ANN. 
Où {e fert du fruit & de la peau du fruit, qu’on nomme le 


fon. 
La racine ef fibrée. 
Les tiges s’élevent à fix pieds & plus. 
Les fleurs font à étamines ; il leur fuccede des fruits oblongs, 
bruns en dehors, blancs & farineux eh dedans : £/ fleurir en été. 


On le cultive dans les champs. 
V'EUR TU S 
La farine eft une des quatre farines réfolutives : quand on la 
fabftitue à celle d'orge, elle eft adouciffante, réfoluuive , fappu- 
rative, 
Le fon eft émollient. 


SRE RER TE EE TC ET 
er 


PHANCHE 5230. 
Sedum majus , Joubarbe, Viv. 
N fe fert dela plante. 


La racine eft petite, fibreufe. 

Les tiges s’élevent d'un pied & plus, rougeâtres, moclleufes ; 
les feuilles font charnues, pleines de fuc, toujours vertes, un 
peu velues aux bords. | 

Les fleurs font à dix ou douze pétales, de couleur purpurine; 
il leur fuccede un fruit ou tête, formée par autant de capfules 
ou fruits qui renferment plufieurs graines fort menues : elle 

CUTIL EI EE à 

Elle vient fur les rochers & fur les couvertures des chaumie- 

LES. ; 


az 


= + 


EN 
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PLANCHE S37: 


Sedum minus album, petite Joubarbe, Viv. 
O° fe fert de toute la plante. 


La racine eft menue, fibrée. | 

Les tiges s’élevent de cinq à fix pouces, rougeitress les 
feuilles font épailles, ovalaires, fucculentes, charnues. 

Les fleurs font à cinq pétales, blanches; 1l leur fuccede de 
petits fruits ramaflés en têce, remplis de graines fort menues : 
elle fleurit en été. 

Elle vient fur les murailles & autres lieux arides. 

VERTUSET USAGES DES DEUx JOUBARBES. 


On peut fubftituer la petite à la grande , comme aufñli la Tri- 
que-Madame ci-après, PI $ 39. 

Elle eft rafraichiffante, déterfive, aftringente, réfolutive & 
répercuflive : la dofe du fuc eft quatre onces. 

Extérieurement elle eft adouciffante, calmante. 

Les feuilles de /a grande entrent dans l'Onguent Mondificatif 
d’Ache, l'Onguent Populeum. La racine, feuilles & fuc de lz 
petite entrent dans l’Emplâtre Diabotanum. Les feuilles dans 
l’'Onguent Populeum. 


D'EA NC HUE 5210: 


Sedum parvum acre, Vermiculaire, Viv. 


OO fe fert de la plante. 

La racine eft petite, fibreufe. 

Les tiges s’élevent de deux ou trois pouces; les feuilles fe re- 
couvrent l’une l’autre en façon d’écailles ; elles font fucculentes. 

Les fleurs font à cinq feuilles, jaunes; il leur fuccede des 
fruits & graines, difpofées comme aux précédentes : elle fleurit 
en ete. 

Elle à un gout piquant, âcre & brülant. 

Elle vient fur les murailles, fur les toits des chaumieres & 
autres lieux arides, dans les prés. 

VERT us. 


Extérieurement elle eft antifcorbutique. 
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EU PCA NC PE yo 
Sedum luteum, Trique-Madame, Viv. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft fibrée. 
Les tiges s’élevent à cinq ou fix pouces ; les feuilles font 
verd pale. 
Les fleurs font à cinq pétales, jaunes ; les fruits & graines 
comme aux précédentes : elle fleurit en été, vient aux mêmes 
lieux : fes vertus font les mêmes que celles de deux premieres 


. ci-deffus. 


PLANCHE 540. 


Senecio , Senecon, ANN. 
O°" fe fert de toute la plante. 


La racine eft petite, fibrée, blanchitre. 

La tige s’éleve d'environ un pied , cannelée , creufe ; les feuil- 
les font verd obfcur. 

Les fleurs font à fleurons jaunes; il leur fuccede nombre de 
graines ovales, aigrettées : elle fleurit en été. 

Elle croit par-tout. 

VERTUS ET UsAGeEs, 

Elle eft émolliente, adouciffante, vermifuge, réfolutive, in- 
térieurement & extérieurement. 

Les feuilles entrent dans la décoction émollierte, pour les 
lavements de la Pharm. de Paris. 


PLANCHE S4I. 


Serpyllum, Serpolet, Viv. 
N fe fert de fes feuilles & fommités. 
La racine eft menue, ligneufe, fibrée, brune. 
_ Les tiges font longues comme la main , penchées fur terre, um 
peu velues; les feuilles ont un gout aromatique âcre. 


TOME QUATRIEM_E. 32€ 
Les fleurs font monopétales en gueule, purpurines; il leur 
+ fuccede quatre petites graines, rondes au fond du calice : elle 
fleurit en été. 
Toute la plante a une odeur fort agréable. 
Elle vient aux lieux incultes, fur les montagnes arides & au 
tres lieux fecs. 
VERTUSET UsAces. 


Elle eft céphalique, ftomachale, apéritive, nervine, pectora- 
le : la dofe eft une poignée en infufñon & un gros en poudre. 

Extérieurement la poudre eft céphalique en guife de tabac. 

Les feuilles entrent dans l'Eau générale. Les fommités dans 


l'Huile de petits chiens. 


PLANCHE 542. 
Serratula, Serrette, Viv. 
O" fe fert de toute la plante. 


La racine eft fibrée, d’un gout un peu amer. 

La tige s’éleve de deux ou trois pieds, cannelée, rougeätre; 
les feuilles font liffes, verd brun. 

Les fleurs font à Heurons purpurins, fortants d’une tête écail- 
leufe; il leur fuccede des graines ovales, aigrettées : eZe fleurir 
en été. 

Elle vient dans les bois. 


VERTUS. 
Elle eft vulnéraire, confolidante : la dofe des feuilles eft une 
demi-poignée en infufon, ou un gros de la racine en poudre. 
Extérieurement elle eft vulnéraire , déterfive. 


PLANCHE 543: 
Szcrliana , Toute-faine, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft oroffe , dure, rougeâtre, garnie de longues 
fibres, d’un gout réfineux. 
Les tiges s’élevent de deux ou trois pieds, liffes ; les feuilles 
font verd brun, garnies de petites véficules tranfparentes com- 


#22 END TGENES 
me au Milpettuis, PI. 308, doncelle eft une efpece. 

Les fleurs font à cinq pétales , jaunes ; il leur fuccede des baies ; 
groffes comme un gros pois, noires, qui renferment de petites 
femences brunes : elle fleurir en été. 

Elle vient aux lieux ombrageux. 


VERT US: 
On peut la fubftituer au Milpertuis, en ayant les vertus. 


PLANCHE 544 
Sideritis, Crapaudine, V1v. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft dure, ligneufe. 

Les tiges font hautes d’un pied, quarrées, jaunâtres; les 
feuilles font velues, d’une odeur affez agréable, d’un gout af- 
tringent, un peu acre. 

Les fleurs font monopétales en gueule, d’un blanc jaunatre, 
marquetées de points rouges ; 1l leur fuccede quatre graines ova- 
laires, noirâtres au fond du calice : elle fleurit en été. 


Elle vient aux lieux incultes, fecs, montagneux. 
VE RIT US 
Extérieurement elle eft vulnéraire , aftringente , déterfive. 


PLANCHE 545: 
Siliquaftrum , Gainier. 
N fe fert de fes goulles & graines. 
C’eft un arbre affez haut. 

La racine eft grofle, dure. 

L’écorce eft brune : i/ fleurit au printemps, avant les feuilles: 

Les fleurs font lésumineufes , purpurines , d’un gout doux un 
peu aigreler; il leur fuccede des filiques longues, plates, rouf- 
fes, qui contiennent plufieurs graines rondes, applaties , dures, 
rougeâtres. : 

Il vient dans les pays chauds, en tout terrein; on le cultive 
dans les jardins, pour la beauté & l'abondance de {es fleurs. 


TNOM EN OUVA TP RÉEE ME 323 
VERT: US: 


Les gouffes font aftringentes; les graines font ophtalmiques ; 
mais il eft de peu d’ufage. 


PLANCHE 546. 
Sinapi rapi folio, Moutarde, ANN. 


PN fe fert de fa graine. 
La racine eit blanche, dure, fibreufe. 

La tige s’éleve à quatre ou cinq pieds , moëlleufe, velue. 

Les fleurs font à quatre pétales, jaunes; 1l leur fuccede des 
gouifes pointues, liffes, anguleufes, affez courtes, remplies de 
graines prefque rondes, noiratres, d'un gout âcre & piquant : 
elle fleurit en été. 


Elle vient fur les terres neuves, le long des foffés; on la 
cuitive dans les champs. 


PLANCHE 547: 
Sinapi apit folio , Moutarde blanche, Axx. 
F À racine eft longue comme la main, groffe du doit, dure, 
blanche , fibrée. 

La tige s’éleve à un pied & demi ou deux pieds; les feuilles 
font garnies de poils roides. 

Les fleurs font pareilles à la précédente, d’une odeur agréa- 
ble; il leur fuccede des goufles velues , terminées par une lon- 
gue pointe vuide, qui contiennent quatre ou cinq graines pref- 
que rondes, rouffeatres : elle fleurir en été. 

Elle vient dans les champs. 

VEerTus ET UsAcEs DpEs peux MouTARDes. 

Elles font les mêmes. 

La graine eft ftomachale, antifcorbutique, diaphorétique ; 
apéritive. 

Extérieurement elle eft fternuratoire, mafticatoire , réfolurive. 

La graine entre dans l'Eau anuifcorbutique, l'Onguent épif- | 
paftique , l’Emplätre épifpaltique de la Pharm, de Paris. 


js LINDIGENES. 


PLANCHE 548 
Sifarum, Chervi, Viv. 


N fe fert de fa racine. 

La racine eft formée par plufieurs petits navets, longs 
comme la main, gros du doigt, réunis en une rêre, tendres ; 
leur écorce eft pale, mince, blanche en dedans, dun gout 
doux, un peu aromatique. 

La tige s’éleve de deux ou trois pieds, cannelée. 

Les fleurs font en parafol, blanches , odorantes; il leur fuc- 
æede deux graines accollées , oblongues , cannelées , brunes : 
elle fleurit en été. 

On la cultive dans les Potagers. 

VienR Tous, 

” Elle eft apéritive, vulnéraire; on s’en fert rarement en Mé- 

decine. 


PLANCHE 549. 
Sifymbrium aquaticum , Raifort d'eau, Viv. 


N fe fert de fa racine. 
La raciné eft longue, fibrée, du gout âcre. 
La rige s’éleve de trois pieds ou plus, cannelée , creufe, 
Les fleurs font à quatre pétales, jaunes; il leur fuccede une 
petite filique, partagée en deux loges, qui contiennent des grai- 
nes menues, rondes : elle fleurir en été. 
Elle vient aux lieux aquatiques & dans l’eau. 


PLANCHE 550. 
Sifymbrium paluftre , Raifort de Marais, Viv. 


Lle refflemble en tout à la précédente; les feuilles en fone 
feulément découpées plus profondément. Elle vient aux 


mêmes lieux. 
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TOME QUATRIEME. 32$ 


PLANCHE SSI: 
Sifymbrium palufire repens ; petit Creflon fauvage, 


IV. 
F À racine eft rampante, déliée, blanchâtre, d'un gout âcre. 


Les tiges fe trainent à terre, longues due pied & de- 
mi, cannelées ; les feuilles font verd noirâtre , d'un gout de 


Creflon. 


Les fleurs & graines comme aux précédentes : e/le fleuric en été. 
Elle vient aux lieux humides & aquatiques. 


VERTUS DES TROIS SISYMBRIUM. 


Elles font antifcorbutiques, apéritives, diurétiques, déter- 
fives; mais on s’en fert rarement en Médecine. 


DL AIN C HE 992 


Sifymbrium, Barbarea , Herbe de Sainte-Barbe, B. 
ANNX. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft oblongue, aflez groffe, blanche, d'un 
gout âcre. 


La tige s’éleve d’un pied & demi, cannelée, moëlleufe ; les 
feuilles font verd foncé, luifantes, d’un gout moins fore que 
celui de la racine. 

Les fleurs font à quatre pétales, jaunes; 1l leur fee des 


filiques longues, qui contiennent plufieurs graines menues, 
roufles : elle fleurir en été. 


Elle vient aux lieux humides. 
VERTUS. 


Elle eft antifcorbutique, vulnéraire, dérerfive, en infufñon, 
en tifane, 


EC NPTNDIGENES 


PL'ANC.HE 552 
| Sifymbrium Jophia chirurgorum , Thalitron, ANN. 


N fe fert de fa graine. 
La racine eft blanche, longue, fibrée. 

La tige s’éleve d'un pied & demi ou deux pieds, & quelque- 
fois plus, un peu | Eire” 4 

Les feuilles font verd blanchätre, d’un gout douceätre, un 

eu âcre. Ro pois 

Les fleurs font à quatre pétales, jaune pâle; 1l leur fuccede 
des filiques longues & étroites, remplies de graines menues, 
rondes , rougeatres : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux incuires , fecs, fur les vieilles murailles, 
parmi les pierres. 
VE RAT Uus. 

Elle eft vulnéraire, déterfive, fébrifuge : la dofe de la graine 
eft un gros. 

Extérieurement elle eft déterfve. 


PLANCHE S554. 
Sion, Sifon, B. Anx. 


O N fe fert de la graine. 

La racine eft peu enfoncée en terre, blanche, d’un gout 
de Panais un peu aromatique. 

La rige s’éleve de trois à quatre pieds, moëlleufe, life. 

Les fleurs font en parafol, blanches ; il leur fuccede deux 
graines accollées, méenues, arrondies, cannelées, brunes , d'un 
gout aromatique : elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux humides. 


VERTUS. 


Elle eft une des quatre [emences chaudes mineures, fous le nom 
d’Amome , parce qu’elle a l'odeur du véritable Amome, PI. s1. 
Elle eft carminauve. 


PLANCHE 
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PLANCHE S55. 
Smilax afpera, Liferon piquant, Viv. 
N fe fert de fa racine. 
La racine eft groffe du petit doigt , longue ; ferpentanté ; 
dure, blanchitre, fibreufe. 

Les tiges font firmenteufes, garnies d’épines & de mains ; 
avec lefquelles elles s’élevent, s’attachant aux corps voifins; les 
feuilles fonc marquées de taches blanches, épineufes fur les bords 
& en deffous. Eden Te 

Les fleurs font à fix pétales, blanches, odorantes 5 11 leurfuc- 
cede des fruits ronds, mollets, rouges , Qui contiennent deux 
ou trois graines rondes, lifies, rouge brun en dehors , blanches 
en dedans, d’un gout fade & défagréable : elle fleurit en été. 

. Elle vient en Provence, en Languedoc; on la cultive dans 
les Jardins de Botanique. | 

La racine eft defficarive , fudorifique, atténuante : la dofe de 
fa poudre eft depuis demi-gros jufqu’à deux gros, & de la décoc- 
tion jufqu’à démi-once. 


DÉPLANCGEIE 550 
Srilax convolvulus major, grand Liferon, Viv. 


N fe fert de la plante. 

O La racine eft longue, menue , blanche , fibreufe, 
_ Les tiges font farmenteufes, cannelées, grimpant très-haüt ; 
quand elles font foutenues ; les feuilles font liffes , verd gai. 

Les fleurs font monopétales eñ cloche , très-blanches ; il leur 
fuécede un fruit prefque rord gros comme une petite cerife , 
énvéloppé par le calice, contenant deux gfanes anguleufes , 
couleur de fuie : e/Ze fleurir en été, 

Elle eft remplie de lait. RU ne 
Elle vient dans les haies & broffailles , aux lieux wn peu huis 
mides. | 

VERTUS 
Elle eft purgative : la dofe eft depuis 20 gtains Jufqu'à trente. 
Extérieurement elle eft réfolutive ; anodine, " 
Y. 
4 
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EX RE æ REF ECERTET 


PLANCHE 57 
Smilax convolvulus miñor, petit Liferon, Viv. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft très-longue , menue , rampante, fibrée. 

Les tiges font rampantes & grimpantes, mais plus rudes & 
bien moins longues que celles de la précédente. 

Les fleurs lui reffemblent, mais elles font plus petites, & 
leur blanc eft mêlé en dehors de couleur dé rofe; les fruits font 
arrondis & contiennent des femences aflez groffes, anguleufes. 

Elle vient prefque par-tout. 

VrR T Us. 


Elle eft vulnéraire , déterfive , réfolutivé, anodine: 


PLANCHE 550. 
Smyrnium, Maceron, B. ANN. 
O° fe fert de fa racine & graine. 


La racine eft affez longue, blanche , empreinte d’un fuc 
Âcre & amer, d’une odeur & d’un gout tirants fur la Myrrhe. 

La tige s’éleve dé trois pieds, cannelée; les feuilles font verd 
brun, d'une odeur aromatique, d’un gout tirant fur celui du 
Perfil. “ 

Les fleurs font en parafol, blanchâtres: il leur fuccede deux 
graines accollées, oroffles, prefque rondes, cannelées, noires, 
d’un gout amer : elle fleurir en été. 

Elle vient entre les rochers marécageux, proche de la mer; 
elle refte verte toute l’année; on la cultive dans les Jardins de 
Botanique. 


VEnTus et USAGES. 
La graine eft cordiale, carminative ; on la fubftitue à celle du 
Perfil de Macédoine, PL 451. 
La racine peut être fubftituée à celle d’Ache , PI. 149. 


La graine entre dans l’Eleétuaire lithrontiprique , dans la Pou- 
dre de l’Electuaire de Jultin. 


ci 
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PLANCHE 559: 


Soda cochleato fermine , grande Soude, Ax. 


.) fe fert de la plante. 

La racine eft ferme, fibreufe; 

Les tiges ou rameaux font d’un pied & demi, rougeñtres ; 
les feuilles font charnues, fücculentes. 

Les fleurs font à étamines ; fortant d’un calice jauhâtre à cind 
feuilles ; il leur fuccéde un fruit prefque rond, contenant une 
graine noire; luifante, tournée en fpirale : elle fleurir en été. 

Elle vient aux pays chauds, près là mer; on la culrive aux 
environs de Montpellier & dans les Jardins de Botanique. 


PLANCHE $60. 
Soda Kali f[pinofum , Soude épineufe, ÂNx. 
À racine eft fibreufe. 

Les tiges devienneñt longues d’un pied & demi, fucéits 
lentes, d’un verd blanchatre; les feuillés font empreintes d’uri 
fuc falé; elles fe terminent par une pointe roide. 

Les fleurs font à étamines ; il leur fuccede au fond du calice 
épineux, une graine pareille à la précédente. 
Elle vient aux rnèmes lieux. 
VERTUS DES DEUX SOUDES. 
Elles font apéritives, défobftruantes, diurériques ; on s'en 
fert peu en Médecine. 
Extérieurement elles font deterfives. 


PLANCHE $S61, 
… Solanum, Morelle, Ann. 

TAN fe fert de fes feuilles, fommités & baies: 

La racine eft longue, fibreufe, chevelue. un 

La tige s’éleve d’un pied & demi , anguleufe , verd foirâtré 
les feuilles font du mème verd, liffes, pleines d’un fuc verdi- 
tre , d'un gout herbeux & fade. y 

V 2 
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Les fleurs font monopétales , découpées éh cinq pointes, blan- 
ches; 1l-leur fuccede des fruits, gros comme des grains de Ge- 
nevrier, PI. 88, lifles, Fons ou noirs, Ou pie ou jau- 
nes , qui renfermeñt plufeurs graines MÉNUES , applaues, blan- 
chatres : elle fleurir en éte. 

Toute la plante a une odeur affoupiffante. 

Elie vient aux lieux incultes, près des maifons, à l'ombre. 

VERTUS ET Usaces. 

On ne doit s’en fervir qu’extérieurement , vu que prife inte- 
tieurement elle peut être très-dangereufe. 

Extérieurement elle eft one tan anodine. 

Les feuilles entrent dans le Han tranquille, l’Onguent 
Mondificatif d’Ache. Les fommités dans l'Onguent Populeum. 
Rd des baies-G-de La ni dans l'Onguent te ioligos. 
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PLANCHE Foi 


 Solanum tuberofum , Pomme de terre, Viv. 


N fe fert de la racine. 

La racine eft tubereufe, oblongue, inégale, groffe quel- 
quéiois comme le poing, el couverte ie ÉCOICE rou= 
ge, noirâtre. 

La tige s'éleve de trois pieds & plus, velue, verte, tachetée 
de rouge, creufe, cannelce, fucculente ; les feuilles font verd 
brun, velues, luifances en Aetluss 

Les fleurs font monopétales, refendues en cing; il leur fuc- 
cede des fruits ronds, fucculents, rouge brun, qui contiennent 
plufeurs graines ae menues, jaunes : eue fleurir en été. 

Elle vient en Virginie; on la cultive en Angleterre, fous le 
nom de Patates & en Be 


VER Tunis: 
C’eft le feul Solanum qui foit fans mauvais effet, pris inté- 
rieurement; on en manve les tubérofités de la racine; on ne s’en 
fert point en Médecine, 
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PÉANCHE. 9563. 
Soldanella , Chou marin, Viv. 


N' fe fert de toute la plante. 
La racine eft menue , fibreufé. 

Les tiges font Certes rampantes, longues de deux 
pieds; les feuilles fonc liffes, luifantes, remplies d’un fuc lai- 
teux, 

__ Les fleurs font monopétales en cloche, de coulear purpurine; 
1] leur fuccede des fruits prefque ronds, qui renférment des gral- 
nes noires, anguleufes : elle fleurit au printemps. 

Elle vient fus les fables de la mer. 

Toute la plante a un gout âcre, amer , un peu falé. 

VertTus ET UsAGeEs. 

Elle eft purgative, hydragogue : la dofe en poudre eft depuis 
demi-gros jufqu’à un gros; celle du fuc eft de demi-once. L’ex- 
trait {e donne depuis demi- -gros , jufqu'à un gros & demi. 


Les feuilles feches entrent dans la Poudre Hydragogue de la 
Pharm. de Paris. 


PLANCHE s6a. 
Sonchus lævis, Laiteron doux, ANN. 
N fe-fert de fes feuilles. 


La racine eft pete, fibreufe, blanche. 


La tige s’éleve d’un pied & demi, creufe, cannelée ; les feuilles 
font lifes , remplies d'un fuc laireux. 


Les fleurs font à demi-fleurons jaunes ; il leur fuccede des 


fruits en cône, qui renferment de petites graines oblongues, 
aigrettées , d’un brun rouge. 


"Toute la plante eff laiteufe : eZ/e Haine en été. 
Elle vient prefque par-tout & en tout terrein. 


Nota. Qu'il s'en trouve une efpece dont les feuilles reflemblent à celles 
d'endive, PL. 256; mais du sefte comme celle-ci. 


V ; 
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PPTANIC HE 50% 
Sonchus afper, Laïteron épineux, ANN. 


Lle reffemble quaf en tout aux précédentes; elle n'en dif- 
d_,fere que par fes feuilles, qui font entieres & d’un gout aflez 
agréable, quoiqu'un peu ameres. 
| _ VerTus Des LAITERONS. 
a ont les mêmes vertus , qui font d’être rafraîchiffants, adou- 
guffants. 


CES RESTEZ 


PLANCHE $66, 
Sorbus, Cormier. 


N fe fert de fes fruits. 
C’eft un arbre aflez grand. 

La racine eft longue, dure, groffe. 

Le tronc eft droit, couvert d’une écorce pâle, rude; le bois 
eft très-dur , rougeñtre; les feuilles font velues, verdatres en 
deflus, blanchätres deffous, d’un gout un peu âcre, aftringent. 

Les fleurs font à cinq pétales , blanches ; 1l leur fuccede un fruit 
verd & rouge, de la groffeur d’une prune , charnu , ayant la chair 
jaunatre , d'un gout acerbe & rude, il devient enfuite un fruit 
mou, de couleur roux brun en dehors & en dedans; alorsil a 
le gout doux & agréable; 1l renferme à fon centre quelques pe- 
pins , reffemblants à ceux de la Poire : 47 fleurir en été. 

On le cultive dans les Vignes & dans les Vergers. 


PLANETE S07 
Sorbus torminalis, Alifer. 
N fe fert de fes fruits. | 
C'eft un arbre de moyenne taille. 
La racine eft zroffe & profonde en terre. 
c] / £ A 
Le tronc eft couvert d’une écorce life, blanchätre; les bran- 
ches ont une écorce brune , rougeätre , aftringente , un peu amere ; 
le bois eft blanc & très-dur ; les feuilles ont un gout légérement 
aftringent, 
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Les fleurs font à cinq pétales, blanc pâle; il leur fuccede 
des fruits ronds, femblables à ceux de l’Epine blanche, PI. 384; 
mais plus gros, jaunâtres, parfemés de petits points blancs, 
d'un gout d’abord auftere ; ils molliffent enfuire comme les pré- 
cédents & deviennent d’une agréable acidité ; ils font partagés en 
cinq loges, chacune contenant un ou deux pepins, châtain clair: 
il fleurit en été. à 
Il vient dans les bois. 
VERTUS DES DEUx SORBIERS. 


Leurs fruits font aftringents, rafraichiffants. 
Extérieurement la poudre en eft déterfive , deflicative. 


PLANCHE 568. 
Sphondilium, Berce, Viv. 
IN fe fert de fes feuilles. 


La racine eft grofle, longue, charnue, blanche, ern- 

preinte d’un fuc jaunatre, d’un gout doux-amer & âcre. 

La cige s'éleve à trois ou quatre pieds, droite, velue, can- 
nelée, creufe; les feuilles font duvetées, d’un gout douceître. 

Les fleurs font en parafol, blanches; 1l leur fuccede deux grai- 
nes accollées, grandes, rayées, ovales, d’une odeur défagréa- 
ble, d’un gout un peu âcre : e//e fleurir en été. 

. Elle vient dans les prés & lieux aquatiques. 

VERTUS. 
Extérieurement elle eft émolliente, réfolutive. 


PLANCHE 569. 
Srachis major, Epi-feuri, B. ANx. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft dure, ligneufe, fibrée, jaunâtre. 

La tige eft droite, quarrée, veloutée, blanche, moëlleufe ; 
les feuilles font cotonneufes, blanches , d’une odeur aflez 
agréable. , 

Les fleurs font monopétales en gueule, velues Fée dehors, 

+ 
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purpurines; il leur fuccede quatre graines, noirâtres au fond du 
Galice : elle fleurir en été. 
Toute la plante rend une odeur aromatique forte. 
Elle vient aux lieux incultes. 
ViE R'TuSs. 
Elle eft diurétique , hyftérique, mais de très-peu d’ufage. 
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PLANCHE $70. 
Staphifagria, Herbe aux poux, B. Ann. 
N fe fert de fa graine. 


La racine eft longue, dure. 

La tige s’éleve d’un pied & demi ou deux pieds, droite, ve- 
lue; les feuilles font velues. 

Les fleurs font à cinq pétales, bleu foncé ; il leur fuccede 
un fruit, compofé de trois ou quatre gaines cornues , affemblées, 
verdatres, qui contiennent plufeurs graines, noirâtres en de- 
hors, jaunâtres en dedans, triangulaires, de la grofleur d’un 
petit pois, rudes, d’un gout amer, brülant & très-défagréable : 
elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux fombres, en Provence & en Languedoc; 
on la cultive dans les Jardins de Botanique. 


VAE RU: 


On ne s’en fert point intérieurement , à caufe de fa verru 
purgative & vomitive, très dangereufe. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive : fa poudre fait 
mourir les poux. 


PISTES PT PETER NP TRE PE DIDIER VE PER RON TN EE EEE EEE PE SIP SET OT" SERRE 


PLANCHE 571. 
Statice major, grand Staticé, Viv. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft longue, rougeâtre, divifée en plufieurs 


têtes. 
Les feuilles font verd de mer; les pédicules des fleurs s’éle- 
vent à un pied, creux. | 
° \ 2 L e e 
Les fleurs font à cinq pétales, purpurines; il leur fuccede 
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une capfule, qui contient une graine pointue par les deux bouts, 
renfermée dans le calice : elle fleurir en été. 
_ Elle vient aux lieux montueux. 


VER Tu 


Elle eft vulnéraire, aftringente; on fe fert de fon fuc. 
Exrérieurement elle a les mêmes vertus. 


PLANCHE 572. 


Stramontum , Pomme épineufe, ANN. 


N fe fert des feuilles. 
La racine eft oroffe , fibreufe , blanche. 

La tige s’éleve de trois à quatre pieds & plus, creufe, un 
peu velue ; les feuilles font verd foncé, d’une odeur très-puante 
& afloupiffante. ; 

Les fleurs font monopétales en entonnoir, blanches ou vio- 
letres , d’une odeur moins défagréable ; il leur fuccede un fruit 
gros comme une noix, armé de piquants affez mols, féparé in- 
térieurement en quatre loges, qui contiennent plufieurs graines 
noires, faites en rein, d’un gout défagréable : elle fleurir en été. 

On la culrive dans les Jardins de Botanique ; on la trouve 
quelquefois à la campagne. 


VertTus ET UsAces. 

Il eft dangereux de s’en fervir intérieurement ; cependant 
depuis peu quelques-uns en ont employé l'extrait , mais en très- 
petite dofe, pour les affections du cerveau. 

Extérieurement elle eft adouciffante, anodine, réfolutive. 

Les feuilles entrent dansle Baume tranquille. 


PLANCHE 57/2 
Suber, Liece. 


N fe fert de l'écorce. 
C’eft un arbre de hauteur moyenne & quelquefois 


haut. ni 
La racine eft longue, groffe, dure, 
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. L’écorce eft épaiffe, fpongieufe, légere, d’un gris jaune; les 
feuilles font vertes en deflus, blanches en deffous. 
Les fleurs font à étamines, reffemblant à celles du Chêne, 
PI. 480, & les fruits ou glands de même : 4/ fleurir en été. 
Il vient en Provence, en Rouflillon, en Gafcogne, dans les 
Pyrénées. : 


VER Tu 's: 


L’écorce eft aftringente, déterfive : la dofe en poudre eft d'un 
demi-gros à un gros; en décoétion depuis demi-once jufqu'à 
une once dans une pinte d’eau. | 

Sa cendre bruülée eft extérieurement adouciffante. 


PLANCHE 574. 
S'yringa , Lilas. 


O fe fert de fa graine. 

C’eft un arbrifleau. 

La racine eft déliée, dure, rampante. 

Les tiges font couvertes d’une écorce verdâtre, moëlleufes ; 
les feuilles font liffes, luifantes, d’un gout un peu âcre & 
amer. 

Les fleurs font monopétales, découpées en quatre, pourpre 
bleuâtre ; il leur fuccede un fruit oblong, applati, rouge, par- 
tagé en deux loges, qui contiennent des graines de même for- 
me, pointues par les deux bouts, de couleur roufe : 47 ffeurit 
au printemps. 

Il vient en Orient ; on le cultive dans les bofquets. 


PLANCHE Se 
Syringa alba, Seringat. 
A tacine eft branchue, rampante. 
C'eft un arbriffeau. 
Les riges font couvertes d’une écorce cendrée, moëlleufes ; 


les feuilles font rudes, d’un gout un peu amer & äcre. 
Les fleurs font à quatre pétales, blanches, d’une odeur agrea- 


ble ; il leur fuccede un petit fruit noiratre, divifé en quatre. 
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loges, remplies de graines menues , oblongues : 47 fléurit au 
prontemps. 

On le cultive dans les bofquets. 

VERTUS DES DEUX SERINGATS. 

Les graines du premier font aftringentes en poudre ou en 
décottion, 

Les feuilles du fecond, idem ; mais ils font tous deux fort 
peu en ufage. 


4 
PLANCHE 576. 


Tamarifcus Germanica , Tamaris d'Allemagne, 


N fe fert de fon écorce & racine. 
C’eft un arbrifleau. 

La racine eft grofle comme la jambe; fon écorce eft un peu 
épaifle & fort amere. 

Les tiges font couvertes d’une écorce rougeâtre; les feuilles 
font verd de mer, d'un gout aftringent. 

Les fleurs font à cinq pétales, d’un blanc incarnat; il leur 
fuccede un petit fruit oblong, pointu, triangulaire, qui renfer- 
me plufeurs graines menues, triangulaires , aigrettées : 2/ fleurir 
en été. 

Il vient aux lieux humides & pierreux, en Hongrie & dans 
plufieurs Contrées d'Allemagne. 


PLANCHE 577 
Tamarifcus Narbonenfis, Tamaris. 


’Ef un arbriffeau. 
La racine eft sroffe , dure, branchue. 
Les tiges font couvertes d’une écorce rude, grife en dehors, 
rougetre en dedans; le bois eft blanc; les feuilles font verd 
ale. | 
L’épi des fleurs eft plus ferré ; les fleurs & graines plus petites 
que le premier; d’ailleurs femblables : 7 fleurir en été. 
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Il vient aux bords de la mer, aux pays chauds de la France 
& de l’Europe. 


VERTUS DES bEUXx Î AMARIS. 
Elles font les mêmes. 
lis font apéritifs, défobftruants, atténuants : la dofe de l’é- 
corce & racine eft une once par pinte de liqueur; l'extrait et 
depuis un gros jufqu’à deux. 
Extérieurement ils font émollients. 


PLANCHE 570. 


Tanacetum, Tanaife, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fommités. 
La racine fe divife en plufieurs fibres ferpentantes. 

Les ciges s'élevent de deux ou trois pieds, rayées, un peu 
velues, moëlleufes ; les feuilles font verd jaunatre , d’une odeur 
forte, d’un gout amer. 

Les fleurs font à fleurons, d’un jaune doré; il leur fucced 
des graines menues, noirâtres : elle fleuri en été. : 

Elle vient en terrein humide. 


PLANCHE 570: 
Tanacetum coflus hortorum , Coq, paté, Viv. 
LL racine eft oblique en terre, fibrée. 


Les riges s’élevent de deux pieds & demi, cannelées, 
velues, verd pâle; les feuilles font verd clair, d'une odeur 
agréable & forte, d’un gout amer aromatique. 

Les fleurs font en tout femblables à la précédente ; il leur 
fuccede des graines menues, applaties, enfermées au fond du 
calice : elle fleurit en été. 


On la cultive dans les Jardins. 

VerTus ET USAGES DES DEUXx T'ANAISIES. 

La premiere eft ftomachale, fébrifuge, fudorifique, vermi- 
fuge, apéritive: ladofe du fuc eft trois ou quatre onces; celle 
‘des fommités, deux poignées en infufion fur crois chopines 
d’eau. 
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Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive. 
Les feuilles entrent dans l'Eau générale. Les fleurs dans la 
Poudre contre les vers, lon 
La feconde peut être fubftituée à la précédente ; elle eft cé- 
pranque, hyftérique, vermifuge. 


PLANCHE Bo. 
Taxus, IF. 
6. un arbre aflez bas, toujours verd. 


La racine eft dure & profonde en terre. 

Le bois eft très-dur, rougeatre, veiné ; les feuilles font verd 
noiratre, luifantes en deflus, d’un gout un peu amer. 

De Hour once étamines, verd pâle, lefquelles avec lebre 
fommets ont l'apparence d’un petit champignon ; elles font 
ftérilés ; les fruits naïflent en des endroits féparés; ce font des 
baies Holles, rouges , fucculentes, de la groffeur d’un gros pois, 
creufés par le pe au milieu du creux É voit une petite éléva- 
tion, ces baies enferment une graine ovale, brune, remplie 
d nie moëlle d’un gout affez agréable : 27 fleurir au printemps. 

Il vient aux pays chauds, en Italie, en Provence & en Lan- 
guedoc, fur les montagnes; on le cultive dans les Parterres. 

VE R Tu. 

Quoique cet arbre ne foit d'aucune utilité en Médecine, on 
le décrit ici pour avoir occafon de défabufer les perfonnes qui 
croient que cet arbre, fur-tout fes fruits, font vénimeux. Des 
expériences réitérées ont fait reconnoître qu'en ce pays-ci, il 
n’a aucune qe nuifible. 


E ser OEIL TE DPI T SE ARR ATES sea EL A NPD Ds um EN D ET 2 re SR 
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PLANCHE 581. 


Tertianaria | Centaurée bleue, Vrv. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft menue , rampante, fibreufe, blanche. 
La tige s’éleve d’un pied & demi, quarrée, un peu rude; les 
Dee oncverd brun, rudes, d’un gout amer. 
Les fleurs font monopérales en gueule, d'un violet bleu, 
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marquées de petits points d’un bleu foncé; il leur fuccede qua- 
tre graines prefque rondes au fond du calice : elle fleurit en étés 

Son odeur eft affez agréable. 

Elle vient aux lieux aquatiques. 

: VER sus 

Elle eft fébrifuge, vulnéraire, aftringente; néanmoins on 

s’en fert peu. 


PLANCHE 502. 
Tetraponia , Fufain. 


N fe fert de fes feuilles & fruits. 
C’eft un arbrifleau. 

La racine eft dure, longue. 

Il s’éleve de fept à huit pieds & plus; l'écorce eft verte; le 
bois eft affez dur , d’un jaune pâle. 

Les fleurs font à quatre pétales, verd pâle ; il leur fuccede 
un fruit rouge, relevé de quatre côtes; ces côtes ou loges ren- 
ferment chacune une graine ovale, jaune fafrané en dehors, 
remplie de moëlle blanche, d'un gout amer & défagréable : 7 
fieurit en été. 

Il vient dans les bois. 

VER Tu. 


Ses fruits font purgatifs & vomirtifs , au nombre de trois ou 


quatre. 
Extérieurement il eft vuinéraire , dérerff. 


2 A ne nt SE 2 


"PLANCHE 0 
Thalictrum, Rue des Prés, Viv. 
N fe fert de toutes les parties de la plante. 
La racine eft rampante, fibreufe, jaunâtre, d'un gout 
défagréable , un peu amer. 
La tige s’éleve de quatre à cinq pieds & plus, cannelée, 


creufe ; les feuilles font vertes, luifantes. 
Les fleurs font à quatre pétales, de couleur herbeufe; il leur 


fuccede des capfules à trois angles, qui renferment une graine 


TOME QUATRIENM_E. 341 
oblongue, très-menue, cannelée, d’un gout amer: elle fleurie 
€7z été. 

Elle vient dans les prés & autres lieux humides. 


VISE RTS 


La racine eft purgative, ftomachique, apéritive : la dofe eft 
du triple de la Khubarbe; les feuilles font laxatives à la dofe 
d’une poignée ; le fac des feuilles & fleurs £e donne depuis une 
once jufqu'à deux. | 

Extérieurement la graine eft aftringente. 


PLANCHE 5 BA 
T'hlafpi vulgatius, Tarafpic, B. ANN. 


N fe fert de fa graine. 
nc ch menue, dure, fibreufe , blanche, un peu 


âcre. 

La tige s’éleve d’un pied, ee les feuilles font verd cen- 
dré , d’un goutäcre & piquant. 

Les fleurs font à quatre pétales, blanches ; il leur fuccede un 
fruit oval, applati, compofé de deux panneaux ou loges, qui 
contiennent des graines plates, prefque rondes, noires, d'un 
gout acre & piquant : e//e fleurir en été. 

Elle vient aux lieux incultes, fecs, parmi les bleds , far les 
murailles. 


Thlafpi allium redolens, Tarafpic fentant l'ail , ANN. 
La racine eft fibreufe, blanche. 


Les tiges ne s’élevent qu'à quatre ou cinq pouces ; les fleurs 
8 fruits reffemblent à la précédente : elle fleurit au a 
Toute la plante fenc l'ail & a un gout affez agréable, & un 
eu âcre. 
On la cultive dans les Jardins de Botanique. 


== ES 2 


ua INDICENES. 


PLANCHE 585. 
Thlafpi féiquis latis, Tarafpic des champs, Ann. 


À racine eft petite, oblique en terre, fibrée, blanche, 
d’un gout acre, légéremient amer. D AE 

La tige s’éleve d'environ un pied, cännelée; les feuilles 
font lifles, verd noiratre , d’une odeur approchant de l'ail, d’un 
gout un peu âcre. 

Les fleurs font petites, pareilles aux précédentes ; il leur 
fuccede des filiques larges & grandes, ainfi que les graines, qui 
font rouge brun, d'un gout äcre, chaud & piquant : e//e fleurir 
au printemps. 

Elle vient dans les champs, parmi les bleds. 


VERTUS ET UsAGESs DES TRo1s TARASpPreS 


Leurs vertus font les mêmes. 
Elles font incifives, déterfives , apéritives, diurétiques , hy£ 
tériques : la dofe eft depuis un fcrupule jufqu’à deux. 
Extérieurement elles font mafticatoires. : 
à La graine du premier entre dans la Thériaque, le Mithri- 
ar. 


PR A A RE LL 2 A SL LS SEE AE ES ET 4 a ERREURS 


PÉANCHE 506: 
Thymelæa foliis Lini, Garou, Viv. 


N fe fert de fa racine. 
C’eft un fous-arbrifleau, + 

La racine eft longue, grofle, duré, rougeätre en dehors, 
blanche en dedans, d’un gout doux d’abord, & enfuite brülant 
& cauftique. 

La tige eft groffe comme le pouce; elle s’éleve d’un pied à 
deux pieds de haut; les feuilles font toujours vertes. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir , découpées en qua- 
tre, blanches; il leur fuccede un fruit, gros comme celui du 
Myrte, PL 396, rouge, charnu, ovale, fucculent, qui con- 
tient une graine noire, blanche en dedans, d’un gout brülant : 


il fleurie en été. 
Il 
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Il vient aux lieux incultes & proche de la mer, dañs ños 
Pays chauds & en Efpagne, en Italie; on le cultive dans les Jar- 
dins de Botanique. 


VERTUS 
C’eft un purgatif très-dangereux; c’éft poufquoi on ne s'eñ 
fert pas intérieurement. 
Extérieurement la racine eft veflicatoire: 


PONS ETHERNET REA 
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Thymus Crericus, Thim de Crete, Viv. 
FAN fe fert de la plante. 
La racine eft dure, fibreufe, 
La cige & les rameaux s’élevent à neuf pouces ou un pied ; les 
feuilles font blanchâtres, d’un gout âcre. 

Les ficurs font monopétrales en gueule, purpurines ; il leur 
faccede quatre graines, arrondies au fond du calice : elle fleuri 
en été. Le 

Toute la plante a une odeur aromatique très-agréable, & us 
out chaud & pénétrant. 
Elle vient dans l’Ifle de Candie, dans toute la Grece, en Ef- 
pagne. 


PLANCHE.S88 
Thymus, Thim, Viv. 
N À rige & les rameaux s’'élevent de fix pouces où envitoï ; 
les feuilles font verd cendré. 

Les fleurs & les fruits refflemblent à la bremiere, äinfi qué 
l'odeur agréable ; elle vient dans nos pays chauds ; on la cultive 
dans les Jardins, - 

Verrus er UsacEs Des Deux Times: 

Elles font céphaliques , béchiques , ftomachiques , en iifufion 
ou décoction. ; on wi 

Extérieurement elles font réfolutives, fortifiantés. 

Les feuilles entrent dans l'Eau générale. Les fleurs dañs le Si. 
top de Stæchas. Les fommités fleuries dans la Décoétion aroma- 


T$ 
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tique, la Poudre réjouiffante , l'Huile de Renard. L’Huile diftil- 
lée dans le Baume nervin, apopletique. L’Eau diflillée dans 
l'Eau de mille-fleurs. 


PLANCHE 509. 
Thyffelinum , Perfil de Marais, Viv. 


N fe fert de la racine. 
La racine eft longue, rouge brun, empreinte d’un fuc 
laiteux , d’un gout âcre très- défagréable, 

La tiges ‘élève de quatre pieds, cannelée, creufe; les feuilles 
font laireufes comme la racine , d’un gout amer , âcre & défagréa- 
ble. 

Les fleurs font en parafol, d’un blanc jaunatre; il ts fuccede 
deux graines accollées, larges , rayées : elle fleurit en ÉTÉ. 

Elle vient aux lieux humides & marécageux , dans les prés. 


VE R T 0 


Elle eft incifive, pénétrante, apéritive, en décoction. 
Extérieurement elle eft malticatoire. 


PLANCUE 59 
Tilia, Tilleul. 


N fe fert de fes fleurs, des fruits, des feuilles. 
C’eft un grand Ur 

La racine s'étend beaucoup & s'enfonce profondément en 
terre. 

Le tronc eft couvert d’une écorce, cendrée en dehors, blanc 
jaune en dedans, le bois eft rendre, blanchätre; les feuilles 
font un peu velues, luifantes. | 

Les fleurs font à cinq pétales, blanc jaunâtre , d’une odeur 
agréable; 1l leur fuccede une coque , groffe comme un gros pois, 
anguleufe , velue, qui contient due ou deux Cincie atron- 
dies, AA d un gout doux : £/ fleurit en été. 

Où le ve dans Les Jardins. 


WEëRrRgGuS ET USAGES 


Les fleurs font céphaliques : la dofe eft une pincée, infufée 
comme le The. 

Les baies font aftringentes : la dofe eft un grosen poudre, dans 
un bouillon; les feuilles font apéritives, diurétiques, hyftér 
ques. 

Les fleurs entrent dans l'Eau générale, antiépileptique. L’Ecx 
diflillée entre dans l'Eau d'Hyrondelle. 


D AAA DUT RE CRE NS A SU EL LA ea nr PET AGEN 


CORRE 


BLANCHE 591 
Tinclorius flos, Gaude, ANN. 
N fe fert de fa racine. 
La racine eft groffe du petit doigt, dure , blanche, très 
peu fibrée, d’un gout de Creflon äcre. | 

La tige s’éleve de trois pieds, life, verdâtre. 

Les fleurs fonc à trois pétales inégaux, jaune verdätte s il leur 
faccede des capfules rondes, terminées par trois pointes. Elles 
renferment plufeurs graines arrondies , menues, noirâtres : elle 
fleurir en été. 

Elle vient aux lieux incultes; on la cultive dans plufeurs Pro- 
vinces pour la teinture Jaune. 


VERTUS 
La racine eft apéritive en décottion. 


PLANCHE 592. 
Tithymalus palufiris ; Tithymale de Marais, Viv, 


N fe fert de l'écorce de fa racine. 
La racine eft très-orofle, rampante, dure, blanche. 

Les tiges s’élevent à trois & quatre pieds, rougearres ; {es 
feuilles font lifles. 

Les fleurs font jaunes; les unes à cinq pétales ftériles ; les au- 
tres à quatre pétales , auxquelles il fuccede des fruits raboteux 
à trois loges, chacune contenant une graine prefque ronde, 
remplie d'une moëlle blanche ;.e//e fleurit en éte. k 

z 
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Toute la plante eft pénétrée d’un lairäcre, brûlant, cauftique. 
Elle vient aux lieux montagneux. 


PLANCHE 9595. 
Tithymalus cataputta , Epurge, ANN. 


7% N fe fert de fes fruits. 
La racine eft garmie de quelques fibres délices. 

La tige s'éleve à quatre pieds & plus, is les feuilles 
fonc lifies, verd bleuarre. 

Les fleurs font à quatre pétales, jaunes; il leur fuccede un 
fruit, gros comme une balle de piftoler, verd relevé de trois 
coins ou loges, chacune contenant une graine, groffe comme 
un grain de poivre, remplie d’une moëlle blanche : Ze Jteurit 
en été. 

Toute la plante eft laiteufe , d’un lait pareil à la premiere. 

On la cultive dans les Jardins. 


PLANCHE 594. 


Tuihymalus amye de Tithymale à feuille d'aman- 


dier, Viv. 


à N fe fert de fa racine. 
&_ZJ La racine eft menue, fibrée ; dure, rouge brun en <a 
hors, blanche en dedans, amere & äcre. 

Les tiges s’élevent à un demi-pied ou un pied ; les feuilles 
font verd de mer, d’un gout aftringent, âcre, amer. 

Les leurs font à quatre pétales, jaune verdâtre; il leur fuc- 
cede un fruit verdâtre, Lffe, partagé en trois loges, dont cha- 
cune contient une graine ie elle fleurit en été. 

Toute la plante eft laireufe comme les précédentes. 

Elle vient dans les plaines fablonneufes. 


VERTUS DES TROIS ÎITHYMALES. 
Elles fonc toutes trois de violents purgatifs hydragogues. 


Les payfans fe fervent du fruit de l'Epurge, depuis quatre 
jufqu'à douze. 


La racine de la derniere ci-deflus en poudre, à la dofe d'un 


NP ITA TRE Se 
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demi-gros jufqu’à un gros dans un bouillon, trois jours de fui- 
te, purge violemment par haut & par bas; elle s'emploie pour 
guérir les fievres intermittentes. î j 
Extérieurement leur lait eft dépilatoire & confomme les 
verrues. 


Tordlium , Sefeli de Candie, ANN. 


N fe fert de fa racine & graines. 
La racine eft menue, blanche. 

La tige eft haute d’un pied & demi à deux pieds, cannelée , 
velue ; les feuilles font velues, rudes. 

Les fleurs font en parafol , blanches ; celles du tour plus allon- 
gées que celles du milieu; il leur fuccede deux graines accol- 
lées, ovalaires, applaries, bordées en grains de chapelet, odo- 
rantes, un peu âcres : elle fleurir en été. 

Elle vient fur le bord des vignes, dans les bleds; on la cul- 
tive dans les Jardins de Botanique. | 

VERT Us. 


La racine eft incifive , peétorale : la graine eft diurétique, hy£ 
térique ; elle eft de peu d’ufage. 


RE EE PURES ER SP PERTE A ARR RER 


PLAN GHE)590. 
Tormentilla, Tormentille, Viv. 
N fe fert de fa racine. 


La racine eft un tubercule, gros au moïns comme: le 
pouce, inégale, ou droite, ou oblique en terre, noirâtre en 
dehors, rougeâtre en dedans, un peu fibrée, d’un gout aftrin- 
gent ê amer. 

Les tiges font longues d’environ un pied, couchées à terre; les, 
feuilles font velues. 

Les fleurs font à quatre pétales, jaunes ; 1l leur fuccede un 
fruit prefque rond, qui contient nombre de graines memues ; 
oblonoues : elle fleurir en été. 

Elie vient prefque par-tout, aux lieux inculres. 


X 3 


AS 
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INDIGENES. 
Verrus sr UsAGESs. 


lle eft vulnéraire, aftringente : La dofe eft depuis demi-orce 
à une once en décoction dans une pinte d’eau ; ou en fubf- 
, & en poudre depuis demi gros jufqu’à un gros. 


pe 


\ LD 
>} 


+ ‘sie 
Leur 
D 


D 
a) 


Extérieurement elle eft defficative & cicatrifante. 

Elle encre dans l'Eau générale, la’ Décoétion aftringente, le 
Diafcordium, la Confection d’Hyacinthe. L’extrair entre dans 
la Thériaque célefte. 


P'ISA:N CG EE 597 
Tragopogon, Serliñ, B. ANN. 
#N fe fert de fa racine. 


7 


%_Z La racine eft groffe du petit doigt, longue, droite en 
terre, laireufe, douce au gout. 
g > / > . CG 

La tige s’éleve d'environ deux pieds, creufe. 

Les fleurs font à demi-fleurons, d’un bleu pourpre; il leur 
fuccede des graines allongées, rondes, cannelées, rudes, noi- 
râtres, aigrettées : elle fleurit en été. 

Toute la plante eft pleine d’un lait doux. 
On la cultive dans les Potagers. 


PLANCHE 598. 
Tragopogon pratenfe, Serfñ fauvage, B. ANN. 
[A Lle reffemble beaucoup à la précédente; les différences font 
_-qu'elle ne s’éleve pas tout-a-fait tant, que fes fleurs font jau- 


nes, & que les graines font de couleur cendrée. 
Elle vient dans les prés. 


VERTUS DES DEUX SERSIFI. 


Elles font apéritives , ftomachales, peétorales , émollientes ; 
on peut les fubftituer à la racine de Scorfonere, PI. 5323; mais 
leurs vertus font plus foibles. 

Extérieurement les feuilles du Serfifi fauvage font déterfives, 
confolidantes. 
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PLANCHE 599. 


Tribulus terreftris, Saligot terreftre, ANN. 
N fe fert du fruit. 
La racine eft longue, fibreufe, blanche. 

Les tiges font longues d’environ demi-pied , couchées par 
terre, velues, rougeâtres ; les feuilles font velues. 

Les fleurs font à cinq pétales, jaunes; il leur fuccede un 
fruit dur, armé de plufeurs pointes qui partent de cinq cellu- 
les, qui renferment des graines oblongues : e/le fleurir en été. 

Elle vient dans nos pays chauds, en Italie, en Efpagne. 

NPEMR UT UNS. 


Elle eft dérerfive, aftringente , apéritive : la dofe en poudre 
eft depuis un fcrupule jufqu'à un gros. 


DHLANGHE 0O0. 


Tribulus aquaricus, Châtaigne d’eau, ANN. 


N fe fert du fruit. 

De la bafe du fruit qui germe au fond de l’eau, s’éleve 
une racine ou tige garnie par intervalle de quatre filets, dé- 
coupés profondément, imitants la difpofition des barbes de 
plumes non preffées. Cette racine groflit par dégrés, & forme 
hors de l’eau une tète de laquelle partent les feuilles, dont la 
queue a un renflement ; elles font lifles. | 

Les fleurs font à quatre pétales, blanches ; les pédicules qui 
les foutiennent font duvetés; il leur fuccede un fruit, gros 
comme une petite Châtaigne, noir, armé de quatre grofies 
pointes liffes, qui renferme une amande blanche , d’un gout 
tirant fur la vraie Châtaigne : elle fleurit en éte. 


Elle vient dans l’eau, foit courante ou dormante. 
VE R Tips. 


Elle eft aftringente, rafraichiflante , réfolutive ; intérieure 
iment & extérieurement. 


X 4 
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PIANCLHE en 


Trifolium officinarum, Trefle des Prés, VA 


N fe fert de la plante. 
La racine eft groffe d’environ le petit doigt, rampante ; 

fibreufe. 

Les tiges s’élevent d'un pied & demi, cannelées; les feuilles 
fcnt marquées d’une tâche noire ou blanche dans leur milieu. 

Les fleurs font lécumineufes, ramaflées en une rêre, pour- 
pres, d’une odeur Fe be aflez agréable , d’un gout légérement 
aftringent; 1l leur fuccede une petite capful le ronde , terminée 
en queue, qui contient une graine faite en rein: ‘elle Jleuris 
en été. 

Elle vient dans les prés & autres lieux humides, 


VERT US 


Elle eft déterfive, rafraichiffante, adouciflante, intérieure- 
ment & extérieurement, 


ll PLANCHEN0OR 
Trifolium lagopus, Pied de liévre, ANN. 
FN fe fert de la plante. 
47 Ja racine eft tortue, dure, fibreufe, blanche. 

1. tige s'éleve d'un demi-pied, couverte d’un duvet blan- 
châtre; les feuilles font lanugineufes , blanchartres. 

Les fleurs font légumineufes , raffemblées en Cpis ou têtes, 
blanches ; l’épi, en général, a une couleur cendrée; 1l eft garni 
de duvet; il leur faccede une petite capfule ronde, terminée par 

une queue, qui contient une graine faite en rein : elle fleurie 
en été. 

Elle vient dans les bleds. 

Toute la plante à un gout aftringent, deflicarif, 


VER AUS! 
Elle eft aftringente : la dofe une poignée fur trois chopines 
d’eau, réduites à une pinte, 
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PLANCHE 603. 
Trifolium bituminofum , Trefle odorant,, Viv. 
C Eft un fous-arbriffeau ; on fe fert de fon fuc. 


La tige eft baffle; la hauteur, en général, eft de trois 
pieds ou environ; les feuilles fonc verd clair, velues , vifqueu- 
{es, d’une forte odeur de bitume. 

Les fleurs font légumineufes, pourpre violet; le calice eft 
velu ; 1l leur fuccede une caplule, qui contient une graine ñoi- 
râtre, pointue, rude, d’une odeur & d’un gout légumineux : 
il fleurir en été. 

Il vient aux lieux pierreux, vers la mer, dans nos pays 
chauds, en Candie, en Sicile ; on le cultive dans les Jardins de 
Botanique. 

VER TOUS. 


C'eft un ne contre le cancer : la dofe du fuc eft depuis 
une cuillerée jufqu'à deux , dans deux ou trois verres d’eau. 


PLANCHE 604. 
Trifoltum lotus filiquofa, Lotier hémorrhoïdal, Vrv. 
N fe fert de fes feuilles. 


La racine eft longue, dure. 
Les tiges s’élevent à deux ou trois pieds, velues, dures ; les 
feuilles font cotonneufes, blanchâtres, d’un gout très-aftrin- 
ent. 
Les fleurs font lésumineufes, blanchâtres ; il leur fuccede des 
filiques un peu groifes , de couleur rouge brun, qui contien- 
nent une graine ronde , petite, jaunâtre : elle ue en été. 


Elle vient en Languedoc & autres pays sou 
VIE RIT us. 


M Rendre des Fouulles (échec cle adoucllances la def d'un 
ou deux gros. 


352 PINPD'I/G'É N'ES 


PLANCHE 605. 


Trifolium lotus corniculata , petit Lotier, Viv. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft menue, longue, dure, noire, branchue, 
rampante, fibrée, d’un gout douceâtre, aftringent. 
Les riges fe couchent d’abord, puis fe relevent; elles de- 
viennent longues de huit à neuf pouces, d’un gout aftringent. 
Les fleurs font légumineufes, jaunes ; il leur fuccede des cap- 
fules longues & étroites, qui renferment plufeurs graines tail- 
lées en rein : elle fleurit en été. 


Elle vient prefque par-tout. 


VERTUS. 


Elle eft déterfive, apéritive, vulnéraire; mais on s’en fert 
farement. 


DAS IN CEE 


PI AN CHE DO 


Triricum , Froment, B. AN. 


N fe fert de l'écorce de fon fruit, nommée /or, d’une pré- 
paration de fa pulpe , nommée amidon , de fa farine aigrie, 
appellée /evain, & de fa farine cuite, nommée pain. « 
La racine eft compofée de plufeurs fibres déhiés. 
Les tiges, tuyaux ou pailles s’élevent à quatre ou cinq pieds, 
creux ; les épis font fans barbes; les fleurs qui en fortent font 
à étamines ; il leur fuccede des graines ovales, fillonnées d'un 
coté, jaunes en dehors, remplies d’une pulpe blanche : elle fleurir 
en été, 
Cette plante a beaucoup de variétés; on la cultive dans les 
champs, en prefque tous les pays habités. 
NE RITUELS 


( . 7 , # 
Le fon eft rafraichiffant, adouciffant, pectoral, émollient, 
. DE : / 
dérerfif en tifane, en décoction : extérieurement il eft émol- 
lient, réfolurif. 
’ami fraïchiffant , incraflant 
L'amidon eft pectoral, raïfraichifant, ! 
Le levain eft maturatif, 


OA extérieurement. 
La mie de painréfolutive, ÿ 


TO 


PA Æ 


PLANCHE 007. 
Tuffillago , Pas d'âne, Viv. 


N fe fert de fes fleurs, feuilles & racines. 
La racine eft rampante, longue, menue, blanchätre. 

Les fleurs viennent au premier printemps, avant les feuilles; 
les tiges qui portent les fleurs, s’élevent d'environ un pied, 
creufes, cotonnées , rougeatres, accompagnées de folioles. 

Les fleurs font radices , jaunes; il leur fuccede des graines 
oblongues, applaties, aigretrées : quand les fleurs font paflées, 
les feuilles paroiffent ; elles font vertes en deffus, blanchâtres & 
cotonneufes en deflous , ameres, gluantes, un peu aftringentes. 


Elle vient aux lieux frais & humides. 
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PRÉ D à IST PP PETER 


D ne PS 


VERTUS ET USAGES. 


Elle eft béchique, adouciffante : la dofe eft deux ou trois pin- 
cées, feuilles & fleurs; par pinte de liqueur en décoction. 

Extérieurement les feuilles font adouciffantes. 

La racine entre dans le Sirop d'Erylimum. Les feuilles dans le 
Sirop de grande Confoude, de Tortue. Ees fleurs dans la décoc- 
tion pectorale, le Sirop de Roflolis. 


V. 
PLANCHE. 000: 


Valeriana hortenfis, Valériane des Jardins, Viv. 
N fe fert de fa racine. 


La racine eft sroffe du pouce, à fleur de terre, fibreufe 
en deflous, de couleur jaune brun, d’une odeur forte, défagréa- 
ble, d’un gout aromatique. 

Les tiges s'élevent d'environ trois pieds, liffes, creufes; les 
feuilles font liffes. 

Les fleurs font monopétales en tuyau découpé en cinq , blanc 
pourpre , d'une odeur douce de jafmin ; il leur fuccede une graine 
oblongue, applatie, aigrettée : ele fleurit en été. 

Elle vient dans les Alpes & hautes montagnes ; on la cultive 
dans les Parterres. 


354 INDIGENES. 
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Elle eft apéritive , diurérique, fudorifique : la dofe en poudre 
dans le vin blanc, eft depuis un gros jufqu’à deux, & en tifane 
. depuis deux gros jufqu'à demi-once. 

Elle entre dans la T'hériaque , le Mithridat, le Laurea alexan- 
drina. 


PLANCHE 000. 
Valeriana fylveftris, Valériane des bois, Viv. 


N fe fert de fa racine & feuilles. 
La racine eft rampante, fibreufe, blanchätre, d'une 
odeur pénétrante, d’un gout aromatique. 

La tige s’éleve à la hauteur d’un homme, creufe, cannelée, 
un peu velue; les feuilles font un peu velues en deffous. 

Les fleurs font monopétales, partagées en cinq, difpofées en 
parafol, d’un blanc rougeâtre ; il leur fuccede des graines ai 
grettées : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les bois humides. 

VerRTuser USAGES. 

Elle eft antiépileprique, fudorifique, hyftérique : la dofe des 
racines en décoction, eft depuis deux gros jufqu’à demi-once, 
& en poudre depuis demi-gros jufqu’à un gros. à 

La racine entre dans l'Eau générale, Thériacale, d'Hyrondelle, 
Epileprique, le Mithridat, l’Orviétan, la Poudre de Gutrete, 
l'Onguent Martiarum, La racine & les feuilles entrent dans l'Em- 
plâtre Diabotanum. L’extrait entre dans la Thériaque célefte. 


PiL:A N GO HE OLe 


Valeriana paluftris, Valériane aquatique, Viv. 


Lle reffemble beaucoup à la précédente; les différences 

font que la racine à une odeur agréable ; que la tige ne s'é- 
leve que d'environ un pied ; qu'elle fleurit au printemps, & qu'elle 
vient aux lieux aquatiques, marécageux. 
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VE RIT Us. 


Elle à les vertus des précédentes, mais plus foibles ; on s’en 
fert rarement. 


PAIN GIVE OL. 


Valerianella, Miche, ANN. 


O" fe fert de la plante. 
La racine eft menue, fibreufe, d’un gout doux. 
La tige s’éleve d’un he pied, ue ?creufe; les feuil- 
oc verd pâle, d’un gout douceätre. 
Les fleurs font monopérales en tuyau refendu en cinq ; il leur 
fuccede une graine un peu applatie, blanchâtre : ele fleurir en été. 
Elle vient dans les bleds, dans les vignes. 
VER EU Se 


Elle eft rafraichiflante, déterfive, antifcorbutique , adoucif- 
fante. 


PI AIN GIH E \OI2, 


Veratrum helleborafler, Pied de orifon, B. An. 
N fe fert de fa racine. 

La racine eft oblique en terre, fibreufe , dure ; fon € écorce 
eft noiratre en dehors, blanchätre en ae à da peu âcre, 
àmere. 

La rige s’éleve d’un ii & demi, verd xougeâtre, d’une 
odeur défagréable; les feuilles font Vend noie 

Les fleurs font à plufieurs pétales, verdätres; 1l leur fuccede 
un fruit, compolfé de piufeurs filiques cornues, raffemblées , 
qui contiennent des graines nolres , prefque ondes elle Fleuri 
au printemps. 

Elle vient dans les bois, aux lieux incultes , montagneux. 


VA EART US: 


On ne s’en fert point intérieurement; on en fait des fetons 
aux beftiaux, pour attirer l'humeur en dehors, 
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ARRET NE TER TRE ER PP I EU TEZ TÉL REA) 


PLANCHE OISE 
Verbafcum mas, Bouillon-blanc, B. An. 


N fe fert de fes fleurs & feuilles. 
La racine eft aflez grofle, longue, dure, blanche, f- 
breufe. 

La tige devient haute de cinq à fix pieds, cotonneufe; les 
feuilles font coronneufes & blanches deflus & deflous. 

Les fleurs font monopétales, découpées en cinq, jaunes; il 
Jeur faccede une coque ovale, divifée en deux loges, qui ren- 
ferment quantité de graines menues, anguleufes, noirâtres: 
elle fleurit en été. 

Elle vient aux lieux incultes, fecs & fablonneux. 


Verbafcum fœmina, Bouillon-blanc femelle, B. Anx. 
Elle refflemble en tout à la précédente, excepté qu’elle ne 

s’éleve pas tant, que les fleurs font un peu plus grandes, les 

feuilles plus longues & plus pointues, & que les graines tirent 

fur le brun ; elle vient aux mêmes lieux. 

VertTus ET UsAcEs Des peux BouiLLon-BLANc. 


Elles font les mêmes. 

Elle eft adouciffante, vulnéraire, réfolutive, pectorale; on 
prend les fleurs par pincées, en infufion comme le Thé. 

Les feuilles entrent dans l’Onguent Populeum. 


PLANCHE 614. 
Verbena, Verveine, B. Anx. 


N fe fert de toute la plante. 
La racine eft fibrée, oblongue blanche, lésérement 
amere. 
La tige s’éleve d’un pied & demi ; les feuilles font d’un verd 


plus foncé en deffus qu’en deffous, d’un gout amer, défagréable. 


Les fleurs font monopétales en tuyau, découpées en cinq, 
bleues ou blanchätres ; il leur fuccede quatre graines oblongues, 
au fond du calice : elle fleurir en été. 

Elle vient aux lieux incultes. 


ve 
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TOME GQUATRIEME. 


Verausier Us AG:ESs: à 


Elle eft déterfive, vulnéraire, hyftérique, fébrifuge : la dofe 
en infufion eft auatre onces; celle du fuc eft depuis deux onces 
jufqu'à quatre. 

Éxtérieurement elle eft réfolutive. 

Les feuilles entrent dans l'Eau vulnéraire, la Poudre contre 
la rage, l’'Onguent Mondificatif d’Ache, l'Emplâtre de Bétoine. 
Les Mrree entrent dans l’'Huile de fcrpions compofce. 
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PE AIÎIN CHE és. 


Verbefina , Chanvre aquatique, AN. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft fibrée, blanche, d’un gout aromatique. 

La tige s’éleve de deux à trois pieds, un peu velue, rougeä- 
tre; les “Feuilles font lifles, d'un gout un peu àcre. 

Les fleurs font à Fanero , jaune verdatre ; 1l leur fuccede des 
graines oblongues, anguleufes, rougeâtres , terminées par trois 
pointes : elle fleurie en été. 

Elle vient aux lieux aquatiques , marécageux. 


VERTUS. 


Elle eft vulnéraire, apéritive, diurétique, hyftérique ; cepen- 
dant elle eft er en ufage. 


PLANCHE ne. 


Veronica mas, Véi ronique mâle, Viv. 
O° fe fert de toute la plante. 


La racine eft déliée, fibreufe, éparfe en terre. 

Les tiges font longues de fix pouces, couchées far terre; les 
feuilles font verd pâle, velues, d’un gout amer & âcre. 

Les fleurs font monopétales, découpées en quatre, bleu clair; 
il leur fuccede un fruit plat, taillé en cœur, partagé en deux 
loges , qui contiennent plufieurs g graines menues, arrondies, 
noirâtres : elle fleurir en éte. 

Elle refte verte toute l’année. 

Elle vient aux lieux incultes , arides, dans les bois. 
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PLANCHE 617. 
Veronica pratenfis, Véronique des prés, Viv. 


À racine eft menue, longue, rampante, fibreufe. 
Les tiges s’élevent de près d’un pied, velues. 
Les fleurs font d’un beau bleu , pareilles , ainfi que les graines, 
à la précédente. 
Elle vient dans les prés humides. 


DL AN GITE ) 610: 


Veronica fœmina minor, Véronique de haie, Ann. 
: A racine eft rampante, fibreufe. 


Les tiges s’élevent d’un pied & plus, velues; les feuilles 
{ont velues, verd foncé. 
Les fleurs font vrai bleu & comme les précédentes, ainfi que 
les graines. 
Le gout de la plante eft un peu amer, 
Elle vient dans les bois & pâturages, 


PENCHE GO 
: Weronica fpicata, Véronique à épr, Viv: 
EL racine eft oblique en terre, fibreufe. 
La tige s’éleve d’un demi-pied, droite; les feuilles font 
velues. 


Les fleurs & fruits comme les précédentes. 
Elle vient dans les pâturages & bois fablonneux , & arides. 


VerTus ET UsAGESs DES QUATRE VÉRONIQUES. 


La premiere ou la male eft préférée à toutes les autres, & 
eft très-célebre en Médecine; on la nomme même le Thé de 
l'Europe ; on peut lui fubftiruer les trois autres. 

. Elle eft fudorifique, vulnéraire, déterfive, diurérique, pec- 
torale : la dofe des feuilles eft une pincée en infufñon dans un 
demi-ferier d’eau, ou une petite poignée dans un bouillon. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive. 

Les 
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Les feuilles de Véronique mâle entrent dans l'Eau vulnéraire, 
générale, le Baume vulnéraire, le Mondifcatif d’Ache. Le fuc 
entre dans l'Onguent Oppodelrec. 


Viburnum , Viorne, 
N fe fert de fes baies & feuilles, 
C’eft un arbriffleau. 

La racine court à fleur de terre. : 

La tige & les rameaux s’élevent à dix où douze piéds ; l’écorce 
eft blanchatre & comme farineufe; les feuilles font velues, co- 
tonneufés, plus blanchätres en delffous qu’en deffus, d’un gout 
aftringent. | he 

Les fleurs font monopérales, découpées en cinq, blanches, 
odorantes, imitant l’odeur du Sureau, 1l leür fuccede des baies 
molles, prefque ovales , noires, d’un gout douceatre, peu agréa- 
ble, qui contiennent une graine applatie, cannelée, très-dure: 
il fleurit en été 

Vie rR TUS. 
Il eft rafraîchiffant, aftringent, en décoction , en gargarifme. 


CR PL RS GP LE PRES TR TT D PE es Ve CT PTT TP ON) 


PLANCHE 62% 
Vicia, Vefce, ANN. 
N fe fert de fa graine. 
La racine eft déliée, fibreufe, | 

Les tiges s’élevent d’un pied 8 demi à deux pieds , éânhelées ; 
creufes, velues ; les femlles font velues ; la côte à laquelle elles 
tiennent, finit par une main qui failit les corps voifins, at 
moyen de quoi la plante fe foutient. : 

Les fleurs font légumineufes, purpurines ou bleuâtres; il leur 
fuccede des gouffes à deux coffes, qui contiennent des graines 
prefque rondes , noires , d’un gout défagréable : elle fleurir en éré. 

Il fe trouve une Vefce dont les graines font couleur de chair, 
d'ailleurs reffemblanr à la précédente. Li lu 

On cultive la Vefce dans les campagnes. 


» 
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VERTUS. 


Elle eft aftringente, épaiflifflante, confolidante; fa farine 
fe fubftitue à celle d'Orobe ; PI. 432. 
Extérieurement elle eft émolliente, réfolutive, fortifiante. 


PLANCHE) 0202 
Viola martia, Violette de Mars, Viv. 
O° fe fert de fes feuilles, fleurs & racine. 


La racine eft fibrée, touffue. 

Elle n’a point de tiges; elle jette des filets qui prennent ra- 
cine çà & là; les pédicules des fleurs s’élevent à quatre ou cinq 
pouces. 

Les feuilles font vertes toute l’année. 

Les fleurs font à cinq pétales violets, d’une odeur très-agréa- 
ble, d’un gout un peu äcre; il leur fuccede une coque ovale, 
remplie de plufeurs graines prefque rondes, blanchatres : e/le 
fleurit au premier printemps. 

Elle vient aux lieux ombrageux, incultes ; on la cultive dans 
les Jardins. 


VERTUS ET UsAc:ES. 


Les fleurs font une des quatre fleurs cordiales; elles font laxa- 
tives, rafraichiffantes ; les calices des fleurs & les graines font 
très-purgatives ; les racines données à la dofe de deux ou trois 
onces, font purgatives & vomitives ; les feuilles font adoucif- 
fantes, diurétiques , laxatives. 

Les feuilles entrent dans l’Onguent Populeum, dans le lave- 
mént émollient de la Pharm. de Paris. Les fleurs dans le Sirop 
d'Éryfimum, de Tortue, le Reguies, la Poudre Diamargari- 
tum frigidum. Les fleurs & graines dans l’Electuaire lénitif , le 
Diaprun. Les graines dans l’Eleétuaire Pfyllium , le Carholi- 
cum, le Diaphænic, la Confection Hamech, les Pilules fre 

l 


guibus. 


TOME QUATRIEME. 361 


PLAN GHE:622;: 
Viola matronalis, Julienne, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 
La racine eft petite, dure, blanche. 

Les tiges s’élevent de deux pieds, velues, moëlleufes ; les 
feuilles font velues, d’un gout un peu âcre; elles reftent ver- 
tes route l’année. 

Les fleurs font à quatre pétales, blanches, tirant fur le pour 
pre, marbrées de blanc & de rouge, d’une odeur très-agréa- 
ble; il leur fuccede de longues filiques, féparées par une cloi- 
fon ; elles contiennent pluñeurs graines applaties, ovales , rouf- 
feûtres, âcres : elle fleurir en été. 

On la trouve quelquefois dans les bois; on la cultive dans 
les jardins. 


V BR TUS. 


Elle eft incifive , apéritive , antifcorbutique , fudorifique, pec- 
torale ; cependant on s’en fert rarement. 


; PENCHE 024, 
à Viola lunaria, grande Lunaire, B. ANN. 
NN fe fert defes graines. 

La racine eft glanduleufe & par tubercules. 

La tige s’éleve de deux à trois pieds, velue , verd de mer; les 
feuilles font velues, ayant un gout d’herbe. 

Les fleurs font à quatre pétales, pourpre clair, rayées de 
pourpre, de peu d’odeur; il leur fuccede de grandes filiques , 
plates, arrondies, d’un blanc argenté , luifant , renfermant des 
graines taillées en rein, de couleur rouge brun , d’un gout très- 
âcre , un peu amer; elle refte verte tout l'hiver : e//e fleurir en été. 

Elle vient aux pays froids, far les hautes montagnes; on la 
cultive dans les Jardins de Boranique. 

Vire us: 

Elle eft incifive, déterfive, apéritive, vulnéraire, diurétique : 
la dofe eft depuis un fcrupule jufqu’à un gros. : 
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# + RESTE LT LE PERTE STEP 


PLANCHE 625 
Viorna clematiris, Herbe aux gueux, Viv. 


N fe fert de fa feconde écorce & de fes feuilles. 
La racine eft aflez grofle, fibreufe , rougeitre. 

Les tiges font groffes , farmenteufes, rudes, anguleufes, s’at- 
tachant & s’entortillant aux arbuftes & arbres voifins, montant 
ainf jufqu'au haut des grands arbres ; les feuilles ont un gout 
À 
âcre. 

Les fleurs font à quatre pétales, blanches, odorantes; il leur 
fuccede plufeurs graines affemblées, terminées par de longues 
barbes chevelues : elle fleurit en été. 

Elle vient dans les haies, dans les grands bois. 


VERTUS. 


Elle eft trop cauftique pour s’en fervir intérieurement. 
Extérieurement elle eft déterfive. 


2 re 2 


PLANCHE 626 
Viperina, Herbe aux viperes, B. Axx. 


N fe fert des mêmes parties qu’on emploie dans la Bu- 
: glofe, PI 183. 

La racine eft oroffe du pouce, dure, longue. 

La vise s’éleve de plusde deux pieds, velue, verre, marque- 
tte de points noirs, rudes, imitant une peau de ferpent; les 
feuilles fonc velues, rudes, d’un gout fade. 

Les fleurs font monopétales en entonnoir, refendues en cinq 
parties inégales , bleu purpurin; leur fuccede quatre femences, 
femblables à la rère d’une vipere, au fond du calice; elle refte 
verte tout l’hiver : elle fleurir en été. 

Elle vient prefque par-tout, aux lieux incultes, dans les 


bleds. 


Ver tu es 


Elle eft humectante , émolliente, pectorale ; maïs inférieure- 
ment à la Buglofe, à laquelle on peut la fubftituer. 


RENE PRE EE 7 RER RUE EEE PL ETAT LOVE 
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RDA ER INR NT 


PLANGIE 027. 


Virga aurea, Verge d'or, Viv. 


N fe fert de fes feuilles & fleurs. 


La racine eft traçante, brune, fibreufe, d’un gout aro- 
matique. 


La tige s’éleve de trois pieds & plus, cannelée, moëélieufe; 
les feuilles font velues, verd foncé. 
Les fleurs font radiées, jaune doré; il leur faccede des grai- 
nes oblongues, aisrettées : elle fleurit en été. 
Elle vient dans les bois, en terrein fec & montagneux. 
VerTus ET UsAGeEs. 


Les feuilles & Heurs entrent dans /es Vulnéraires Suiffes; elles 
font déterfives, vulnéraires, diurétiques : la dofe en infuñon:, 
eft uné pincée fur deux taffes d’eau bouillante. 

Elle entre dans FEau générale. 


FETE PTIT 


PI AN CHE 020. 


Vifcum, Gui. 


N fe fert de fon bois & du fruit. 

C’eft un fous-arbriffeau parafite, qui ne vient jamais 
fur la terre, mais fur plufieurs efpeces d’arbres , tant fauvages, 
que fruitiers : on eftime mieux celui qui vient fur le Chène; 
c’eft une ancienne opinion à laquelle il ne faut pas s’arrècer. 

La racine eft verte en deflus, ligneufe dans fon milieu, fer- 
pentant dans la fubftance de l’écorce des branches de l'arbre 
fur lequel il croit. 

Les tiges font groffes du petit doigt, inclinées en tous fens, 
longues d'environ deux pieds, verd brun en dehors, blanc jau- 
nâtre en dedans; les feuilles font épaifles, dures, verd jauna- 
tre, d'un gout douceâtre, peu amer & aftringent, d’une odeur 
défagréable. 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en quatre, 
verdârres, ftériles; les fruits précédés de fleurs pareïlles, vien- 
nent fur d'autres pieds; ce fonc des baies rondes, couleur de 
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perle, groffés comme un pois, remplies d'un fuc vifqueux; 
âcres & ameres, renfermant une graine taillée en cœur, appla- 
tie, verdatre; il eft verd toute l’année : z/ fleurit au printemps. 


VEerTus ET UsaAces. 


Il eft anriépileptique : la dofe de la Poudre eft depuis un gros 
jufqu’à deux, & en infufion demi-once fur fix onces de liqueur. 
Les baies font un purgatif dangereux ; mais extérieurement 
elles font maturatives, fuppuratives, réfolutives, émollientes. 
Il entre dans l'Eau générale, d'Hyrondelle, la Poudre anti- 
fpafmodique , de Guttetre. 


RSR ENS STE TS RP SERRE PER TRS TEE SPEARS EEE] 


PLANCHE 629. 
Vifnaga, Cure-dent d'Efpagne, ANN. 


O" fe fert de la plante. 

La racine eft longue, fibreufe. 

La tige s’éleve d'environ deux pieds, cannelée, life ; les 
feuilles font liffes. 

Les fleurs font en parafol, blanchâtres; il leur fuccede deux 
graines accollées, velues, d’un gout acre : elle fleurir en été. 

Elle vient aux pays chauds, en Italie, en Efpagne, en Lan- 
guedoc; on la cultive dans les Jardins de Botanique. 


NUE) R TUUNS: 
Elle eft apéritive, diurétique, hyftérique ; maïs on s’en fert 
peu. 


SHRL ES La à 


TES CERER PSE VERT ET ERE LE AP PES CE MES ST 


PLANCHE 630. 
Vins, Vigne. 
N fe fert de fes fruits, qu’on nomme Raïfins: 
La racine eft longue, dure, peu profonde. 

Les tiges fonr farmenteufes , tortues ; l'écorce eft brun rou- 
geârre; elle porte quantité de mains ou vrilles, qui s’atrachent 
aux corps voifins, les feuilles font vertes, luifantes, d’un gout 
aftringent. 

Les fleurs font à cinq pétales, difpofés en rond, réunis pat 
leur pointe, jaunâtres, odorants ; il leur fuccede des baies ron- 
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des ou ovales, verd pâle, ou rouges, ou noires, remplies d'un 
fuc doux & agréable, qui contiennent cinq g Drainee formées en 

cœur : elle fleurir en été. 

Il y a quantité d’efpeces de vignes que l’on cultive, tant dans 
les pays chauds, que rempérés. 

Les deux grappes qui font dans l” eftampe, font voir différentes 
groffeurs de raifins , ainfi que leurs formes, plus rondes ou plus 
allongées. 

Voir nt Us. 


La liqueur qui fort des jeunes pouffes, coupées au printemps, 
eft apéritive intérieurement, dérerfive extérieurement. Les hour- 
geons & feuilles en poudre, {ont aftringents à la dofe d’un gros, 
dans un bouillon. Le bois eft fort apéritif, fa cendre prile à la 
dofe d'une once, dans une pinte d'eau. Le verjus ou raifin non 
encore mur , eft rafraîchiflant & un peu aftringent. Les raifins 
Bien mêrs font laxaufs & peétoraux , pris en petite quantité. Le 
marc de raifin eft fudorifique & nervin, extérieurement. L'Eau 
de vie & l'Efprit de LE doivent être pris modérément dans 
l'intérieur ; mais extérieurement ils font vulnéraires, dérerffs. 
Le vinaigre ou vin aigri , eft rafraichiffant & aftringent , pris mo- 


dérément, & alexitaire extérieurement. Le vin eft flomachique 
& cordial. 


PLANCHE 63 I. 
Vitis idæa, Myrtulle, airelle, Viv. 


OA fe fert de fes fruits. 
 C’eft un petit fous-arbriffeau. 
La racine eft menue, ligneufe, rampante. 
Il s’éleve d’un pied ou un pied & demi; fon écorce eft verte; 
les feuilles font Lifles , d’un gout aftringent. 
Les fleurs font monopérales en grelot, d’un blanc rougeitre ; 
1] leur fuccede des baies, groffes comme un grain de Cane : 
PI. 88, fucculentes, Ben ue ou noirâtres, d’un gout aftrin- 
gent, un peu acide , aflez apréble qui contiennent plufeurs 
raines menues, d’un rouge pâle : // ffeurit en été. 
Il vient aux lieux incultes , dans les bois. 


\ 
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V\E R'T us. 
La poudre des fruits féchés eft aftringente, depuis un gros juf- 
u’à deux; en décoétion jufqu’à demi-once. Le fuc ou rob eft 
aftringent, calmant. 


PLANCHE 632. 
Uimaria , Reine des prés, Viv. 
N fe fer de fa racine. 


La racine eit aflez oroffe, longue du doigt, noirâtre en 
dehors, rouge brun en dedans, garnie de fibres rougeâtres, 
odorante. 

La tige s’éleve de trois pieds, anguleufe, creufe, life, rou- 
geâtre; les feuilles fonc vertes en deflus, blanchâtres en deffous. 

Les fleurs font à plufieurs pétales, blanchätres, d’une odeur 
agréable ; 1l leur fuccede un fruit à plufieurs gaïnes, torfes, 
ramaflées enfemble, qui contiennent chacune une graine aflez 
menue : elle fleurit en été. 

Eile vient dans les prés & autres lieux humides. 

VERTUS'ET USAGES. 

Elle eft fudorifique, cordiale, vulnéraire, en décoction : la 
dofe de l'extrait eft un gros. 

Extérieurement elle eft vulnéraire, déterfive. 
_ Elle entre dans l'Eau générale. Les feuilles dans le lait alexitaire 
de la Pharm. de Paris. 


PL AN CHE 022 
Ulmus , Orme. 


N fe fert de l'écorce & des feuilles. 
C'eft un grand arbre. 
La racine eft grofle, dure, traçant au loin de côté & d’autre; 


peu profondément en terre. 

Le tronc eft gros; l'écorce eft raboteufe, rude, de couleur 
cendrée, rougeître ; les feuilles font verd peu foncé. 

Les fleurs naiffent au printemps, avant les feuilles ; elles font 
monopétales en entonnoir , à pavillon découpé, garnies de pe- 
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tites étamines de couleur obfcure ; il leur fuccede un fruit aflez 
grand , plat, prefque ovale , qui renferme une graine plare, blan- 
che, fucculente , douce au gout. 

Il vienc dans les bois ; on le cultive en avenues & en différents 
plans. 
VERTUS ET UsAGESs. 


Il eft aftringent. 

Extérieurement il eft incarnatif. 

Les veflies qui viennent fur fes feuilles, font creufes & fervent 
de nid à des pucerons, efpece d’infectes qui s’y nourrilfent d’une 
liqueur grafle & huileufe, qu'on y trouve en les ouvrant: cette 
liqueur eft vulnéraire, aftringente. 

Le mucilage de l'écorce moyenne d’Orme entre dans l’'Em- 
plâtre de mucilage de la Pharm. de Paris. 
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DILLAN CHE 624. 
Umbilicus Veneris, Nombril de Vénus, Viv. 


N fe fert de la plante. 
La racine eft rubéreufe, charnue, blanche, fibreufe en 

deffous. 

La tige s’éleve d’un pied & demi & plus; les feuilles font 
épaifles , facculentes , verd de mer, d’un gout gluant & infipide. 

Les fleurs font monopérales en cloche, découpées, blanches 
ou purpurines ; 1l leur fuccede un fruit à plufieurs gaines mem- 
braneufes, qui renferment des graines fort menues : elle fleurie 
au printemps. 

Elle vient aux lieux arides, fur les rochers. 


PTANGILE. 025 
Umbilicus Weneris alter, Cotyledon à fleurs jaunes, 
Viv. 
À racine eft longue, rampante. 


La tige eft rougeâtre & ne s’éleve pas tant que la précé- 
dente. 


Les fleurs font monopérales en cloche, découpées en cinq, 
jaunes ; 1l leur fuccede un fruit, compofé de cinq capfules oblon- 
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gues , pointues, verdâtres , remplies de graines rougeitres , très- 
menues : elle fleurit ar: printemps. 

Elle vient en Portugal; on la cultive dans les Jardins de Bo- 
tanique. 


Vertus ET UsAces DES DEUx NOMBRILS DE VENUS. 


La premiere eft la plus ufitée ; on peut lui fubftituer la feconde. 

Elle eft rafraichiffante & peut être elle-même fubftituée à la 
Joubarbe, PI. 536. 

Les feuilles entrent dans POnguent Populeum. 
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PLANCHE 00 
Unedo, Arboufer. 


N fe fert de fes feuilles, écorce & fruits. 
C’elt un petit arbre. 

La racine eft aflez groffe, dure, ligneufe. 

L’écorce eft rude ; les feuilles font liffes, toujours vertes. 

Les fleurs font monopétales en grelot, blanches, d’une odeur 
agréable ; 1l leur faccede un fruit affez femblable aux fraifes, 
mais bien plus gros, charnu, d’un beau rouge, d’un gout un 
peu auftere, nommé Arboufe, partagé en cinq loges, qui ren- 
ferment plufieurs graines menues, offeufes : i/ fleurir en automne. 

Il vient dans les bois, fur les montagnes, en Italie, en Ef- 
pagne & dans nos pays chauds. 


Viet R rius. 
Il eft aftringent, mais de peu d’ufage en Médecine. 


RE PRE EE ETES CTP EVENE 


PLAN CHE, DA 


Urtica major , grande Ortie, Viv. 


OO fe fert de la plante. 

La racine eft traçante, menue, fibrée, jaunatre. 

Les tiges s’élevent de trois pieds & plus, quarrées, creufes, 
couvertes d’un poil piquant; les feuiiles font remplies de poils 
très-piquants & brülants. 

Les fleurs font à étamines, de couleur herbeufe, ftériles ; les 
fruits naiffenc fur d’autres pieds ; ce font des capfules pointues, 
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faites en fer de pique, brülantes au toucher, qui contiennent 
une graine ovale, applatie, luifante : elle fleurir en été. 

Elle vient par-tout, aux lieux incultes. 

Urtica minor, Ortie grièche, AN. 

La racine efl aflez groffe, garnie de petites fibres. 

Les tiges s’élevent à environ un pied, quarrées, cannelées ; 
piquantes; les feuilles font verd foncé, brülantes au toucher. 

Les fleurs font comme les précédentes , excepté que les fté- 
riles & les fruits viennent à celle-ci fur le mème pied ; ces fruits 
font de perites capfules qui contiennent une graine menue , 
roufleatre, applatie, luifante : elle fleurit en été & vient aux mè- 
mes lieux que la précédente. 


PLANCHE 638. 
Urtica romana, Ortie romaine, ANN. 


N fe fert de fa graine. 
La racine eft fibreufe, jaunâtre. 

La tige s'éleve de quatre à cinq pieds, garnie de petits poils 
roides & piquants; les feuilles font couvertes de poils rudes, 
brillants & très-piquants. 

Les fleurs reflemblent aux précédentes ; les fruits qui viennent 
fur le même pied, font ronds, de la groffeur d’une grofeille, 
verds, hériffés de poils piquants, compofés de plufeurs capfu- 
les dont chacune renferme une graine ovale, applatie, life, 
glifante : elle fleuri en été. 

Elle vient aux lieux incultes. 

VERTUS pes TRo1Is ORTIES. 

Elles font déterfives, diurétiques, aftringentes ; les feuilles 
fe prennent en tifane ou en infufñon, comme le Thé: la dofe du 
fuc eft depuis deux onces jufqu’à quatre. 

Extérieurement elles font émollientes, réfolutives. = 

La graine entre dans le Sirop de Guimauve compofé, dans 
l'Onguent Martiatum. 


IENVD'I'/G E N'ES: 
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PLANCHE 639. 
Ufnea, Ufnée. 
C ’Eft une mouffe verte qui vient fur les pierres, quelquefois 
fur le crâne humain; 1l s’éleve de petits pédicules qui fou- 
tiennent des capfules oblongues. 
VerTus ET UsAGEs. 


Quelque part où on la trouve, elle à la même vertu, qui eft 
d’être aftringente extérieurement. 

Elle entre dans les Poudres de Sympathie, dans la Pierre de 
Butler, dans l’Onguent d’Arquebufade. 
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Vulneraria ruflica, Vulnéraire des payfans, AN. 
N fe fert de la plante. 


La racine eft noirâtre, droite, longue, d’un gout léou- 
mineux. 

Les tiges s’élevent d’un pied, velues, un peu rougeñtres; les 
feuilles font velues, blanchatres en deffous, verd jaunatres en 
deflus, d’un gout douceitre, un peu âcre. 

Les fleurs font lécumineufes , jaunes ; le calice eft lanugineux, 
argentin ; 1l leur fuccede une veflie, qui contient une capfule, 
laquelle renferme une ou deux petites graines jaunaires : ele 
Jéeurit en été. 

Elle vient aux lieux arides , montagneux. 

Vie RaTues: 


Elle eft vulnéraire , confolidante ; mais on s’en fert rarement. 
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PLANCHE 641. 
Uyularia , Gantelée, Ortie bleue, Viv. 


A racine eft aflez groffe, branchue, blanche, du gout de Ra 
Raiponfe, PL. 489. 
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La tige s’éleve à deux ou trois pieds, cannelée, creufe, rou- 
geûtre, velue ; les feuilles font velues. 

Les fleurs font monopétales en cloche, découpées en cinq, 
bleues ou violettes, velues en dedans; il leur fuccede un fruit 
arrondi, anguleux, divifé en plufieurs loges trouées par les cô. 
tés, qui contiennent beaucoup de graines menues, luifantes, 
rouffeatres : elle fleurit en été. 

Toute la plante eft empreinte d’un fuc laiteux. 

Elle vient à l'ombre, dans les bois , dans les prés. 


ME ROTAUNS: 
Elle eft aftringente, déterfive, vulnéraire extérieurement. 


PLANCHE. 642. 
Xanthium, petit Glouteron, ANN. 


O° fe fert de la plante. 
La racine ef garnie de fibres aflez groffes. 

La vige s'éleve de deux pieds, anguleufe, velue, marquerée 
de points rouges; les feuilles font verd jaune, d’un gout un peu 
âcre , légérement aromatique. 

Les fleurs ftériles font à fleurons , au-deffous defquelles vien- 
nent les fleurs femelles, auxquelles fuccedent des fruits, gros 
comme de petites olives, hériffés de pointes, partagés en deux 
loges, qui contiennent des graines longuettes , rougeñtres : e/le 
fleurit en été. 

Elle vient aux lieux incultes, fecs. 

VERTUS. 


La graine eft diurétique en poudre, à la dofe d’un demi-gros 
dans le vin blanc. 
Extérieurement les feuilles font réfolutives. 
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PLANCHE-642 
Xiris, Glaïeul puant, Viv. 


N fe fert de fa racine & graines. 
} Jaracine eft ronde, genouillée, fibrée, d’un gout très- 
âcre. 
e e À . 5 
Les feuilles font verd noiratre, luifantes, fentant la Punaife , 
PI. 656. 
, : NE £ 
Les fleurs font à fix pétales, violet fale, imitant celles de 
Flris, PE 23 ; il leur fuccede un fruit oblong , anguleux , conte- 
nant des graines rondes, groffes comme un petit pois, rouges, 
d'un gout âcre & brülant : elle fleurir en été. 
Elle vient à l'ombre, aux lieux humides. 
VAE.R US: 
… Elle eft apéritive, hydragogue, en décoétion : la dofe de la 
racine en poudre eft un gros dans le vin blanc. 
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DES COQUILLAGES ET VERS. 
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PLANCHE 644 
Cochlea , feu Limax terreftris, Limaçon commun, 
E Limacon dont il eft queftion ici, eft le gros Limacon 
blanc. Es : 

On fe fèrt de tout l’animal., 

C’eft un infecte teftacé, c’eft-3-dire, à coquille & rampant ; 
il eft compofé d’une cète & d’un corps, qui fe termine en pointe 
en forme de queue; toutes ces parties font molles & abreuvées 
d’un fuc glaireux ; il fe traîne par un mouvement d’ondulation, 
& rentre entiérement dans fa coquille quand il veut, la por- 
tant toujours avec lui, attendu qu'une portion de for dos y eft 
adhérente. 

IL a été deffiné rampant, vu de face & de côré; on voir les 
quatre cornes de fa tère & comme il Les forte ; il les y fair ren- 
trer au moindre tact; fa coquiile eft blanche & le corps eft gris 
(Joux. | UE 

Les points noirs qui s’apperçoivent aux extrérnités de fes 
quatre cornes, font plutôt les organes de fa fenfibilité que de 

fa vue. - ; 

La coquille fe forme par une humeur qu’il tranfpire & qui fe 
durcit à l'air :elle a pris fa parfaite éroiffance en trois ans. 

L'hiver il {e retire en terre ou à l'écart; il bouche l'entrée de 
fa coquille avec une colie qui fe durcit, & y refte fans manger; 
1l fe remet en marche au printemps, & fe nourrit tout le refte 
de l’année, d'herbes, feuilles & fruits. 

I! eft hermaphrodite parfait, c’eft-à-dire, qu'il a les deux 
fexes. L’accouplement eft très-curieux; ils viennent en face l’un : 
de l’autre ; ils ont tous un trou à droite, à coté du col, à l’en- 
droit où 1l eft placé dans l’eftampe à la Limace rouge :ce trou a 
deux conduits ; le conduit antérieur eft rempli par la partie mâle, 
le poftérieur eft le'fexe féminin ; lorfqu'ils font à portée l’un de 
l'autre & avant que de fe joindre, chacun fait foruir un aiguillon 
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qu'il darde dans a chair de fon camarade ; ces aiguillons tom- 
bés enfuite à terre, chacun allonge fa partie mâle ; elles fe croi- 
{ent l’ane fur l’autre & vont ainf à leur deftination, où elles 
réftent enfoncées dix à douze heures de fuite. L 

Ils s’accouplent ordinairement trois fois en quinze jours. Au 
bout de dix-huit jours ils pondent par l’ouverture du col, grand 
nombre d'œufs blancs, ronds, collés enfemble, gros comme 
de petits pois; ils les cachenf en terre où ils éclofent. 

Cette efpece habite les jardins , les vignes. 


Limax ruber, Limace rouge. 


On fe fert de tout l’animal. 

Ce Limaçor, appellé Limace rouge, reffemble affez au pré- 
cédent par le corps; mais, 1°. il n’a point de coquille; 2°. il 
eft bien plus long & plus gros; 3°. fa couleur eft rouge brun ; 
il a un plaftron fur le dos jufqu’à la tête, ovale allongé, com- 
pofé d’une chair qui a le grain bien plus fin que celle du refte 
du corps. 

Il ch hermaphrodire & s’accouple comme le précédent; 1l 
pond des œufs blanchâtres, gros comme un grain de poivre. 

Il habite dans les bois, aux lieux fombres & humides , où 1l 
vit d'herbes, de champignons. 


Limax cochlea cœlata, Nombril de mer. 


C'eft un Limaçon de mer. 

On fe fert de fa coquille & de fon opercule. 

La coquille eft brune, cannelée, raboteufe & armée de poin- 
tes en deffus , liffe en dedans. L'animal eft une efpece de Lima- 
çon à quatre cornes, deux longues, terminées en pointe, & 
deux courtes, à la bafe des premieres. | 

Le couvercle qui ferme l’ouverture de fa coquille, quand il 
eft rentré dedans, nommé l’opercule, fe voit en place dans 
l'eftampe. C'eft un corps dur, rond, épais, marqué en dehors 
de lignes fpirales, brunes : ce corps eft attaché fous la queue de | 
l'animal. À 

Ce Limaçon n’eft pas hermaphrodite ; il y a mâle & femelle; 
ils s’accouplent de même que la plupart des animaux. 

Il eft commun dans la mer Méditerranée. 


Vertus ET UsAGEs Des Trois LIiMAcoONs. 
Les bouillons de Limaçons font béchiques, adouciffants ; 
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leurs coquilles en poudre ef diurérique, à la dofe d’un fcrupule, 

Extérieurement les Limaçons pilés avec leurs coquilles, fone 
difcuflifs & réfolutifs. 

La Poudre de Limaçons calcinée entte dans le remede Li- 
throntiptique de Mademoifelle Stephens : ils entrent dans l'Eau 
pectorale avec le petit lait, de la Pharm. de Paris. 

La Poudre de Limaces rouges féchée au four eft antidyfen- 
térique, à la dofe d’un ou deux fcrupules. 

La coquille & l’opercule du Nombril de mer en poudre, 
font diurétiques , abforbants, réfolutifs , à la dofe d’un fcrupule, 


RECENT REA 


MPLANCHE 645. 
Offreum , Huître commune. 


N fe fert de fes écailles. 

C'eft un coquillage de mer épais, pefant, raboteux, 
inégal, gris brun en dehors, liffe & argenté en dedans, grand 
comme le creux de la main, plus ou moins; compofé de deux 
battants ; le fupérieur plat, l’inférieur creux , contenant un ani- 
mal informe, aflez plat, rempliffant le creux du battant infé- 
rieur, auquel il eft attaché, ainfi qu’au fupérieur ; ces deux bar- 
tants font joints enfemble par un ligament, au moyen duquel 
l'animal peut ouvrir ou fermer les deux coquilles l’une contre 
l'autre. | 

En examinant cet animal, on y découvre toutes les parties de 
la nutrition, comme la bouche, l’eftomac, &c. On y voit 
aufli le cœur & les organes de la refpiration. 

» L’'Huîtreelt vivipare; elle jette fon frai au printemps ; ce frai 
eft de forme lenticulaire, blanc; il s'attache à tous les corps 
durs qu’il rencontre:les petites Huiîtres toutes formées, font 
dedans & croiflent avec le temps. 


PL À N.C H E1040. 
Offreum concha margaritifera, Nacre de perles. 


| O° fe fert de fa coquille & des perles. 
C’eft une grande efpece d’Huître de mer , que l’on pêche 
feulement pour en recueillir Les perles qui s’y trouvent, & l’é. 
R Z 2 
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corce intérieure de la coquille: on jette l’animal, qui ne vaut 
rien à manger & que par conféquent on n’a pu defliner ici. 

La coquile eft grife , en dehors ridée ; elle eft en dedans d’un 
blanc argenté, brillant, avec quelques nuances vertes, bleues, 
pourpre. C'eft cetre face interne qu'on nomme nacre ou mere 
de perles, parce que les perles y font communément adhérentes. 

On ne trouve:pas cette Huïtre dans ‘toutes les mers; ilyen 
a en Orient & en Occident; les unes en Afie, les autres en Amc- 
rique; toutes Vers Je Tropique du Cancer : les Orientales fonc 
les plus belles. # 


VERTUS ET USAGES DES bEux HuîtREs. 


La poudre d’écailles d’Huitres eft ftomachique, abforbante, 
fadorifique, hyftérique, fébrifuge, à la dofe d’un demi-gros à 
un gros. 

Extérieurement elle eft émolliente, calmante, réfolutive. 

La Nacre de perle & les perles ont les mèmes vertus; elles 
entrent dans la Poudre pectorale & dans l’Emplätre ftiprique. 


Dentalium, Dentale. 
On fe fert de fa coquille. 


C'eft un petit vermiffeau de mer, qui habite un petit coquil- 


age d’une feule piece d'environ deux pouces de long, blanc, 


ros en haut comme un tuyau de plume. ù 

ll fe trouve collé à des pierres & autres corps durs, le long 

des côtes d'Angleterre. 
Aintalium, Antale. 

On fe fert de fa coquille. 

C'eft un autre vermifleau de mer, dont la coquille reffemble 
àla précédente, mais plus groffe & longue ; elle eft de la longueur 
da doigt, cannelée en longueur, verdatre. 


D ° 
Il fe trouve dans les mers des Indes Orientales. 


VERTUS DES DEUx CoQUILLES. 


Leur Poudre eft abforbante , à la dofe d’un fcrupulee |, 
Ils entrenc dans l'Onguent Citrinum de Mireple. | 
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PLANCHE 647. 
Hirudo, Sang-fue. 


| N fe fert de tout l’animal. 

C'eft un infeéte ou ver d’eau douce, long d’un bon 
doigt ou plus, quand il s’étend de toute fa longueur, fe raccour- 
ciffant à celle d’un pouce à fa volonté, nageant par ondula- 
tion comme une anguille; & quand il chemine fur terre, il 
fair des efpeces de pas, pofant fa rète à verre &c amenant tout 
auprès fon autre extrémité. 

Les meilleures Sang-fues pour l’ufage, font de couleur verd 
noir, marquées de points & lignes noires & d’efpaces jaunes. 

La Sang-fue eft compofée comme le ver de terre, PJ. fui- 
vante , d’une infinité d’anneaux ; fa rète ou plutôt fon extrémité 
antérieure a une bouche ou ouverture triangulaire, dans laquelle 
font cachées trois dents très-aiguës ; la partie poftérieure fe rer- 
mine par un bourrelet rond : en général ces deux parties font ca- 
pables de s'étendre & fe contraéter de diverfes façons, felon la 
volonté de l’animal : elle a un anus, par lequel elle rend fes 
exctéments. 

ES eft hermaphrodite, comme le Limacon & le ver ci- 
après, & ovipare. 

Elle fe trouve dans les eaux courantes, aux lieux herbus. 

Vie RS us. 


Elle à la propriété de fucer le fang, qu'elle aime beaucoup, 
& par ce moyen de dégager la partie & de détourner la Auxion, 
des endroits où on l’applique, foit aux hémorrhoïdes, au front, 
aux yeux, &c. Pour cet effer on pofe la Sang-fue fur une veine, 
à l'endroit où on veut qu’elle s'attache; alors elle y enfonce 
{es trois dents, le fang coule dans fon corps, la Sang-fue s’en- 
fle de plus en plus; à la fin elle fe dégage d'elle-même, finon 
on la fait quitter prife avec un peu de fel, qu'on lui fait tomber 


fur le dos. 
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PLANCHE 0646: 


Lumbricus terrefiris, Ver de terre. 


N fe fert de tout l’animal. 

C’eft un infeéte rampant, habitant dans la terre; il n’a; 
ni yeux, ni oreilles, ni pieds, ni os; il eft communément 
gros comme un tuyau de plume; il s’allonge d’un pied, plus 
ou moins, & fe raccourcit confidérablement quand il veut; 
charnu , compofé d’une infinité d’anneaux & de fibres longitu- 
dinales qui les croifent, d’un rouge pâle , fans odeur , d’un gout 
terreux. 

I eft hermaphrodite, ovipare ; il a une bouche & un anus; 
ils s’accouplent vers le haut du corps & hors de terre. 


VERTUS ET UsAGeESs. 


Il eft apéritif, diurérique, fudorifique : la dofe en poudre 
eft depuis un fcrupule jufqu'à demi-gros. L'Huile de Vers fe 
donne à la dofe de douze à quinze gouttes. 

Exrérieurement l’Huile de Vers eft fortifiante, adouciflante. 

Les Vers entrent dans la Poudre contre la goutte, dans PEm- 
plâtre de Grenouille. L’Huile entre dans l'Emplatre MBhiabora- 
num. 


Mytulus , Moule de mer. 
On fe fert de fa coquille. 


C’eft un petit coquillage de mer; la coquille eft à deux bat- 
tants minces, convexes , d'un bleu foncé file en dehors, blanc 
en dedans, liffes des deux côtés, marqués en deffus de quel- 
ques lignes courbes, longs d'environ deux doigts, larges d’un 
doigt, pointus par un bout, émoullés par l’autre bout, où eft 
placé un ligament qui fert de charniere à animal, pour ouvrir 
&c fermer {a coquiule. Cet animal eft informe, gros comme une 
groffe feve, tirant {ur la figure d’une amande, un peu frangé 


A Q » 
{ur les bords, blanchätre ; il change de place, au moyen d’un 


doigt pointu & charnu, qu'il fait ortir de fa coquille. Quand 
ce doigt s’eft accroché à quelque corps & que la Moule veut 
s’y fixer, elle fait fortir d’un tuyau court, qui eft fitué à la 
bafe de fon doigt, un fil délié, glutineux, & fucceflivement 
une infinité d’autres, qu'elle colle par le bout fur le corps au- 
quel elle veut refter attachée. 


Le 
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Elle jette fon frai comme l’Huître, PI. 645. 
On la trouve en abondance le long de nos côtes maritimes. 
5 Vire mus 
La poudre des coquilles eft fudorifique , fébrifuge, à la dofe 
d'un «enu-gros dans le vin : la Poudre Porfirifée et diurérique, 
aftringente, abforbante. 


On peut la fubftituer à celle des coquilles d'Huïtre ou de Li- 
maçon. 


ST IES 


DLANGHE 0409 
Sæpia, Seche. 


N fe fert de fa liqueur noire, de fes œufs, de fon os. 
C’eft un poiffon mou , d’une forme bizarre , long de deux 
pieds & plus, couveit d’une peau mince & ferme, fous laquelle 
eft placée au dos de l'animal, une efpece d’écaille qu’on nomme 
Os, grand comme la main, blanc, épais d’un pouce dans fon 
milieu, tendre, friable , d’un gout âcre, un peu falé; le refte 
du corps de l'animal eft charnu. 

Le bour de fa tête eft garni de dix bras mobiles , difpofés 
comme on voit dans l’eftampe. Tous ces bras font remplis d’une 
infinité de fuccoirs, qu'il applique, ou fur les corps où il veut 
s'attacher, ou fur les animaux dont il fe nourrir, & qu'il mange 
au moyen d'une efpece de bec, dur comme de la corne. 

La Seche à dans le ventre une veflie, remplie d’une liqueur 
noire, qu'elle fait fortir par l’anus à fa volonté; ce qu'elle fait 
pour échapper à la vue, quand on la pourfuit. 

Il y a mâle & femelle ; le mâle eft plus foncé en couleur ; l'ac- 
couplement fe fait à l'ordinaire; ce poiflon eft ovipare; il pond 
fes œufs par grappes ; ils font gros comme un grain de raïfin, 
blancs d’abord; mais le mâle qui fuitla ponte, les noircit avec 
fon encre. 

_ On trouve ce poiffon dans l'Océan & dans la Méditerranée, 
VerTus ET UsAGes. 

La liqueur noire eft laxarive. 

Les œufs font diurétiques, hyftériques. | 

L'os eft apéritif, déterff, defficauif : la dofe eft depuis 

4 
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vingt grains jufqu'à demi-gros ; extérieurement il eft dentrifi- 
-que,, ophralmique; il entre dans les Pilules aftringentes, dans 
le dentrifique de la Pharm. de Paris. 


TETE PET EE TON EC PTE ET OSEO TES REPARER FETE SORTE LIEN 


DES INSECTES: 


PLANCHE 650. 
Apis, Abeille. 
© N fe fert de la poudre d’Abeilles, du miel, de la cire, de 


la propolis, du marc de mouches. 

C'eft une cfpece de mouche, groffe à peu près comme un 
Raricot; elle eft appellée Abeille; elle vit en fociété rrès-nom- 
breufe & monarchique, dans les forêts, vers les pays froids, 
d’où on L': tirée à caufe de fa grande utilité : les Abeilles fauvages 
fe logent dans des creux d’arbres ou parmi les rochers. On a 
ämité ces cavités, en en formant de factices, qu'on nomme des 
ruches. 

La Monarchie eft quelquefois compofée de 40000 mouches, 
favoir, une reine, des mâles, appellés faux-bourdons, & des 
Abeilles fans fexe qu'on nomme ouvrieres, parce quelles font 
tout l'ouvrage de Îa ruche. 

L'emploi des faux-bourdons eft de féconder les œufs que la 
reine doit pondre; la reine ne fait que pondre, les ouvrieres ba. 
tifflent les logements & amalfent la nourriture & les provifions. 

Les Abeilles, en général, font compofées 1°. d’une tête avec 
deux yeux, deux antennes & une langue ou fuccoir, accompa- 
gnée de deux pinces; 2°. d’un corfeler ou poitrine, à laquelle 
font attachées fix jambes articulées & quatre ailes tranfparentes; 
3°. d’un corps compofé de fix anneaux, des inteftins & de l’anus. 
Les ouvrieres ont de plus un aiguillon très-piquant, qu'elles 
font fortir de leurs anus, quand elles veulent piquer; une broffe 
de poils roides à chacune des dernieres jambes : on en dira l’ufage 
ci-deffous. Tout l’animal eft roux brun & rotalement velu ; le 
faux bourdon eft plus oros que louvriere, & la reine a le corps 
beaucoup plus long. 

Les Abeilles fortent de leurs habitations au prinremps, & 


vont fe répandre fur routes les fleurs éclofes qu’elles rencontrent; 
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elles allongent leurs fuccoirs jufques au fond de la fleur, & y 
puifent un fuc doux qui les nourrit. Ce fuc reçoit dans leur efto- 
mac une préparation, qui, dégorgée par les ouvrieres à leur 
retour dans la ruche, fe nomme Mel, qu’elles deftinenr à fervir 
d’aliment à toute la monarchie, quand le froid viendra & que 
les fleurs leur manqueront; elles garniflent en même-remps les 
broffes de leurs jambes de derriere, de la poufliere des étami- 
nes des fleurs qui s’y attachent. C’eft cette poufliere qu’elles pé- 
triflenc à leur retour, qui devient une matiere liée dont ils conf- 
truifent leurs maifons, qu’on nomme /a cire vierge ou jaune. La 
propolis eft une autre préparation d’une cire ou maftic rougeä- 
tre, qui fert d’enduit aux endroits nécelfaires. 

Les gateaux, c’eft ainfi qu'on nomme leurs habitations, en 
général, font compofés de quantité de petites chambres à fix 
pans, nommées alvéoles, jointes & accollées. C’eft dans cha- 
cune que la reine dépofe un œuf; elle eft promptement for- 
mée & approvifionnée de la nourriture nécelfaire pour le ver 
Qui naïtra de cet œuf : ce ver fe change fucceflivement en nym- 
phe, puis en mouche; alors elle force fa cloifon & auffs-rôt 
elle fuit fa deftination. Par la fuite ces alvéoles vuides fervent 
à y dépofer du miel. 

Voilà amplement jufqu'où un abrégé tel que celui-ci doit s’é- 
tendre; le {urplus n’auroit point la Médecine pour objet prin- 
cipal. 

VerTus ET Usaces. 

Les Abeilles féchées & mifes en poudre, font diurétiques 
à la dofe d'un demi-gros, dans un verre de liqueur. 

Le miel eft peétoral, laxarif, déterff; il eft exrérieurement 
mondificatif. (1 

Le marc de mouches, qui eft ce qui refte après qu’on a prefé 
Ja cire des ruches . eft exrérieurement réfolurif. 

_ Extérieurement la cire eft la bafe des emplâtres, pomma- 
des, cérats & onguents. La propolis eft digeltive, réfolurive, 
attenuante. 5 

Le miel entre dans l’Efprit ardent de cerifes noires , de Ge- 
nievre, de Cochléaria, de Romarin, &c. dans le Diaphænic, 
V’'Electuaire Caryocoftin, la Bénédicte laxative, l’Hiere picre, 
la Confeétion Hamech, l'Orviéran vulgaire, le Philonum Ro- 
main, l’Egiptiac, &c. Le miel de Narbonne entre dans le Sirop 


de Roffolis, la Thériaque, le Michridar, le Dentrifique. La 


L) au uelfoye-uue-plaie «| à 


384 ANIMAUX. 
cire jaune entte dans le Baume de Lucarel, l’Onguent Mondif- . 
catif d'Ache, de Styrax, d'Althæa, de la Mere, &c. La cire 
blanche entre dans l’Onguent deilicatif rouge, de Pompholix, 
Album rhafs, Pomatum, l'Emplâtre de Minium, de Cérufe, 
de Sperma cæti. 


PLANGHIE 051: 
Araneus, Araignée. 


N fe fert de fa toile. 


C'eft un infecte carnacier, dont il fe trouve beaucoup 
d’efpeces ; celle-c1 eft de grandeur médiocre, jaunätre ou roux 
pale, tachetée, à huit jambes très-longues , partant du corce- 

Jet, quatre articulations à chaque jambe ; la derniere munie de 
deux crochets, fous lefquels eft un petit corps rond & fpon- 
gieux; fa tête eft garnie de deux petits bras, qui lui fervent 
de mains pour contenir fa proie; fa bouche eft au-deffous de 
deux pinces, qu'elle ouvre & ferme comme font les Ecreviffes ; 
fous chacune eft un ongle crochu , mobile de bas en haur; elle 
a huit yeux noirâtres , placés en ovale fur fon front; fon dos 
eft marqué en deflus d’un double rang de taches jaunätres , avec 
de petites lignes obfcures. 

Elle à fix mamelons autour de l'anus , defquels elle fait 
fortir à fa volonté une liqueur gluante, qui fe feche tout de 
fuite & devient une foie ou fil, qui s’allonge à mefure qu'elle 
s'éloigne de l'endroit où elle l’a collé. Se promenant ainfi en 
tous fens, elle forme un tiflu ou toile gluante, deftinée à pren- 
dre, comme dans un filer, les infectes ailés quila rencontrent, 
& dont elle fait fa nourriture en les fuçant. 

Cette efpece fe trouve dans les maifons, fur-rout dans les 
écuries, greniers, étables; elle mue & change de peau plufieurs 
fois dans l’année ; elle eft ovipare. 


VE R TUS: 


Extérieurement la toile eft vulnéraire, aftringente, confoli- 
dance, elle arrète le fang. 
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P HA N CH 1052. 
Bombix , Ver à foie. 
Ni frtde-fi foie. 


La chenille que l’on nomme Ver à foie, eff la feule 
qui foit utile à l'homme; elle eft fauvage dans plufieurs pays 
chauds & vit de feuilles comme les autres chenilles, mais prin- 
cipalement de celles des müriers noirs & blancs. On l'a, pour 
ainfi dire, cultivée, afin de jouir de la foie qu’elle file, dont 
on fait les plus belles étoffes; cette foie a aufli quelque utilité 
en Médecine. Voici la defcription de l’animal. 

Le Ver à foie ayant pris toute fa croiffance, eft communé- 
ment Jong de trois pouces & gros comme le bout du petit 
doigt; fa couleur eft blanc jaune ; il eft compofé d’une petite 
tête, armée de deux crochets, qui lui fervent à couper les por- 
tions des feuilles dont il fe nourrit; fon corps eft compofé de 
onze anneaux, dont les trois premiers font ridés & rachetés , & 
tous les autres unis & lifles; le dernier eft orné d’une corne 
molle; il a fix jambes écailleufes, pointues, deux à deux ; à 
chacun des trois premiers anneaux ridés, il a huit jambes cylin- 
driques, chacune terminée par un rond de petits crochets, deux 
à deux à chaque anneau liffe depuis le fecond où on remarque 
deux taches noires, jufqu’au cinquieme où font aufhi deux autres 
taches pareilles. 


/ 


Il change entiérement de peau depuis le 10 ou onzieme jour 
de fon âge, tous les fix jours, jufqu’à ce qu'il ait vingt-huit ou 
vinot-neuf jours : quelques jours après fa derniere mue, ilne 
mange plus & va s'attacher en quelque endroit de l’arbre ou des 
rameaux qu'on y fuppofe; alors il fait agir fa filiere, qui eft 
un petit mamelon percé, fitué au - deflous de fa bouche; la 
matiere gluante qu'il en fait fortir, fe feche & s’allonge à me- 
fure qu'il éloigne fa tère de l'endroit où il à commencé à la 
coller. C’eft ainfi qu’en promenant fa tête, 1l attache fes foies 
fans ordre, jufqu’à ce qu'il y foit caché; il range enfuite certe 
foie d’autour de lui, avec une autre efpece de foie qu’il épaif- 
fit par une forte glu, dans laquelle il s’enferme ; certe coque 
faite il s’y transforme en chryfalide; au bout de vingt jours le 


papillon fort de la chryfalide , ouvre la coque & fort tout mouil- 
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lé; il ef bientôt féché & il fe met en marche; car il ne vole 
Le quoiqu'il ait quatre ailes. Ce papillon eft entiérement 
lanc; fitôt que le male à trouvé une femelle, ils s'accouplent 
far le champ, comme on le voit dans l’eftampe; pendant l’ac- 
couplement , qui dure un quart-d’heure, le mâle agite perpétuel. 
lement fes ailes ; 1l s’accouple ainfi pendant quatre jours, avec 
des intervalles; peu après la femelle pond grand nombre d'œufs, 
gros comme une tête d'épingle, en divers endroits & à diffé- 
rentes fois; jaunes d’abord, puis noirs, qui éclofent d’eux-mè- 
mes au printemps fuivant. 
VERTUS ET UsAGeEs. 


La foie crue eft la bafe des gouttes d'Angleterre, qui font 


fortifiantes, cordiales , alexitaires : la dofe en eit de dix à douze 
gouttes, dans des liqueurs appropriées. 
Elle entre dans la Confeétion d'Hyacinthe 


DST ATP ESRI IREM 
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PL AN C'H E: 052 
Cancer, pagurus , Crabe, poupart. 
Où fe fert des extrèmirés noires de fes premieres pattes. 


C'eft un infeéte de mer cruftacé : l’eftampe fait affez con- 
noitre {a figure. 

Il eft rougeñtre ; il s'en trouve de gros comme la tête d’un 
homme & plus. Ù 

La croute dont il eft revêtu eft très-dure ; les extrèmités noi- 
res de fes ferres le font encore plus; il change de cette croute 
tous les ans au printemps : il marche de tous fens, en avant, de 
coté & en reculant. 

Dans l’accouplement la femelle fe met fur le dos; le mâle à 
deux verges qu'il introduit dans deux ouvertures de la femelle ; 
il eft ovipare; fes œufs font rouges, atrachés fous la queue de 
Ja femelle où ils éclofent. 

11 habite les creux des rochers & les lieux pierreux du fond de 
Ja mer. 

VER UT ULS: 


L'extrémité noire de fes pinces, en Poudre impalpable , eft 
apéritive, abforbante, adouciffante , antifcorburique : la dofe 
eft depuis douze grains jufqu'à demi-gros. 
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Elle entre dans la Poudre de la Comtefle de Kent, qui eft 
cordiale, fortifiante, fébrifuge, depuis quinze grains jufqu’à 
demi-gros. 


CARE SRE RE ER ET RES 


PLANCHE 654 

Cancer fluviatuis , Ecreviffe. 
N fe fert de tout l'animal. 
C’eft un infeéte d’eau douce & courante, cruftacé, done 
l'eftampe fait fufhifamment connoiïrre la figure; fa longueur va. 
jufqu’à cinq ou fix pouces; fa couleur eft d’un gris verdâtre ; la 
croute qui la couvre eft mince; elle change d’écaille tous les 
ans, & fi par quelque accident une de fes pinces eft arrachée 
ou coupée, il en repoufle une autre, qui au bout de quelques 
mois, tient la place de la premiere; fa marche eft pareille à 

celle du précédent. 

On trouve dans quelques Ecrevifles, vers la tête, au-deflus 
de l'eftomac , deux perites pierres blanches ou bleuâtres, ordi- 
nairement de la groffeur d’un peut pois, compolfées de feuillets 
couchés l'un fur l’autre, appellés yeux d’Ecrevifles. 

L'Ecreviffle eft ovipare ; fes œufs fe trouvent attachés à des 
faments qu'elle a fous la queue ; la queue de la femelle eft plus 
large que celie du male, & n’a que quatre découpures; le mâle 
en a cinq. : 

Elle fe nourrit de toutes fortes de petits animaux, qu'elle 
trouve dans l’eau. 


On ne la trouve que dans l’eau vive, comme rivieres , ruif- 
feaux. 


VerTus ET UsAGESs. 


Le bouillon d’Ecrevifle purife le fang, eft béchique, forti- 
fiant , diurétique. 

La Poudre d'Ecreviffe eft un remede ‘pour la rage : la dofe eft 
depuis demi-oros jufqu’à un gros. 

Extérieurement elles font vulnéraires, adouciflantes. 

Les yeux d'Ecrevifles font abforbants, purifient le fang, af 
tringents, deflicatuifs, adouciffants; ils enrrenc dans la Poudre 
de pattes d’Ecreviffes abforbante, d’Arum compofé, dans les Ta- 
blettes aftringentes & fortifantes de la Pharm. de Paris. 
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PLANCHE 655. 
Cantharis major, Mouche Cantharide, 


N fe fert de tout l’animal. 

C’eft un infeéte ailé, du genre des efcarbots , long d’un 
pouce, gros comme un tuyau de plume, compofé d’une tête, 
d’un corcelet & du corps; le rout ainfi que les chapes de fes 
ailes & fes jambes, d'un beau verd refplendiffant; les yeux 
couleur d’or; il a deux pinces tranchantes des deux côtés de la 
bouche, un plaftron fur le milieu de Ia tère, le corcelet plus 
large vers la tête que vers le corps, fix jambes; les premieres 
partent du corceler, les quatre autres du corps; les chapes ou 
couvertures des ailes renferment quatre aïles tranfparentes. 

Les Cantharides s’accouplent comme les Hannetons, PI. 658. 

Tout l’animal a-une odeur aromatique, très-forte 82 défa- 
gréable. 

Elles paroiffent vers la fin du printemps fur plufeurs efpeces 
d'arbres, fur lefquels elles volent en grande bande, principa- 
lement fur les Frènes. 

Elles mangent les feuilles, s’accouplent, puis difparoifent 
toutes en même-temps. Cette expédition eft d'environ quinze 
jours; après quoi elles dépofent leurs œufs en terre; il en pro- 
vient de fauffes chenilles , qui , après avoir fubi toutes leurs tranf- 
formations, deviennent des fcarabées comme les premiers, & 
reparoiffent fur les arbres au printemps fuivant, &c. 

VERTUS Ô 


Les Cantharides ont une qualité cauftique & corrofive, qui 
attaque principalement la vefhie &c les parties voifines qu'elle en- 
flamme jufqu’au fang; c’eft pourquoi on ne doit jamais s'en fer- 
vir intérieurement, mème en petite dofe. 

Extérieurement leur poudre eft la bafe de tous les vefñica- 
toires. 


Cicada vulgaris, grande Cigale. 


On fe fert de tout l'animal. 
C'eft un infecte ailé, une efpece de très-groffe mouche , com- 


pofée d’une tre, de deux corcelers & d’un corps formé par cinq 
annçaux, quoique le tout ne paroiffe qu’une feule continuité. 
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L’eftampe démontre fa figure & fa grandeur. L'animal eft d’un 
brun rougeitre. 

Elle à deux yeux à réfeau, comme les mouches ordinaires, 
trois petits yeux liffes fur le defflus de la tête, quatre ailes 
tranfparentes , fix jambes, une trompe ou fuccoir droit , qui fe 
replie en deffous & enjambe fous le corceler; elle la redreffe, 
quand elle veut l’enfoncer dans les parties des arbres dont elle 
pompe le fuc. : | 

La femelle eft muette ; le mâle feul chante, comme on dit; 
mais ce prétendu chant n'eft qu'un grefillement quafi perpétuel 
& importun, { quoique quelques-uns le trouvent aflez à leur 
gout) qui dure tout l'été dans nos pays chauds, où les Cigales 
font communes ; il s’en trouve aufli dans /e Gâätinois. Ce ci 
s’accomplit, au moyen de deux peaux minces ou parchemins 
très-fecs & fonores, qui ferment à l’extérieur deux creux ou 
vuides, pratiqués en deflous, côte à côte, dans la largeur du 
premier anneau du corps ; un mufcle qui traverfe chaque ca- 
vité intérieurement , envoie plufeurs appendices s’attacher à la 
plifflure du parchemin; lorfque l'animal veut chanter, il tire & 
che fubitement & à coups précipités ces appendices, lefquels 
agitant les plis du parchemin, occafionnent le bruit ou cri de 
la Cigale. 

La femelle eft ovipare & dépofe fes œufs un âun, au fond 
des fentes qu’elle approfondit jufqu’à la moëlle , dans des bran- 
ches mortes des arbres moëlleux, au moyen de deux fcies ac- 
collées qu’elle fait fortir de fon dernier anneau; les deux fcies 
avancent & reculent fucceflivement jufqu’à la moëlle. 

Elle peut pondre 300 œufs & plus; il naît de chaque œuf 
un ver à fix jambes, très-blanc; il s'enfonce en terre, S'y 
change en nymphe, telle qu’on la voit dans l’eftampe. Sa cou- 
leur eft blanc fale; ces nymphes fortent de terre au commen- 
cement de l'été fuivant; elles montent aux arbres, où fe déga- 
ue de leurs peaux de nymphes , elles deviennent Cigales par- 
aites. 

VERT US | 

La Cigale eft apéritive, diurétique : la dofe en poudre eft de 


trois jufqu'à fix Cigales, qu’on donne en bol. Les cendres de 
Cigales font diurétiques, à la dofe de fix à douze grains. 
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PLANCHE 656. 
Cimex, Punaife domeftique. 


N fe fert de tout l’animal. 
p  C’eft un infecte plat, avide de fang, de la groffeur d’une 
etite lentille : l’eftampe la repréfente de grandeur naturelle, & 
grofhe à la loupe , afin qu'on voie rnieux fa figure en détail. 

Elle eft compofée d’une tête avec fes deux antennes, d’un 
corfelet renflé du côté de la vète & d’un corps à huit anneaux, 
dont le premier eft recouvert par deux efpeces de chapes, deux 
yeux bruns, fix jambes; fa couleur eft cannelle foncé; fa rète 
eft munie d’une trompe ou fuccoir , qui fe replie fous fon cor- 
feler, & qu’elle redreile à fa volonté pour fucer le fang. 

Elle a une odeur aromatique, forte & très-défagréabie. 

Elle eft ovipare; fon accouplement s’accomplit comme celui 
du Veràfoie, PI. 652. | 

On la trouve dans les maifons des villes; elle eft plus rare 
dans celles de la campagne; elle habire dans les murailles & 
dans les meubles ; elle y dépofe fes œufs de côté & d'aurres: les 

eties Punaifes, en fortant de l'œuf, ont acquis toutes leurs 
perfections & fe mettent aulli tôt à courir crès-vite pour cher 
cher pâture. 
VAE R'rautse 


On en introduit de vivantes dans l’urêtre, pour y exciter le 
chatouillement, & par ce moyen obliger le fphinéter de la vefhie 
à fe relâcher. (Q) 

Formica, Fourmi. 

On fe ferc de l'animal, de fes œufs & de la fourmillere. 

C'eft un petit infecte cerreftre, de trois à quatre lignes de 
long, qui vit en nombreufe fociété, dans laquelle on en dif- 
tingue de crois fortes, des mâles, des femelles & des ouvrieres, 
qui, comme dans les abeilles, n’ont aucun fexe; les males ont 

uatre ailes ; les femelles font plus groffes que les ouvrieres, 
auxquelles elles refflemblent beaucoup : l'eftampe repréfente le 
mâle & la femelle de leur grandeur naturelle & grofis à la loupe. 

En général les Fourmis font couleur châtain foncé ; les mâles 
font plus noirs; leur odeur tire fur celle du mufc. ë 

a 
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La Fourfni eft compofée d’une tête avec deux yeux, deux an 
tennes coudées & deux pinces crenelées en dents de fcie, d'un 
corfeler fort allongé, formant plufeurs boffes & étranglemenrs, 
terminé par un rond fait en foucoupe , concave du côté du corps, 
qui tient à fon centre par un filet fort délié; le corps éft coure 
& compofé de cinq anneaux; il eft renfié confidérablement en 
deflus , plat en deffous ; elle a fix jambes, chacune terminée par 
deux crochets. ue 

On diftingue dans les femelles, trois petits yeux liffes fus 
le deffus de la rète. 

Les mâles ou les Fourmis ailées ont la têre autrernent taillée s 
ils ont, comme les femelles, les trois petits yeux fur la tère, le 
corfelet plus uni & quatre ailes tranfparentes, dont les deux fü- 
périeures très-longues & celles de deflous deux fois plus courtes. 

Les femelles font fécondées par les mâles; elles pondent de 
petits œufs blancs , ovales, polis, luifants, prefque impercepti- 
bles : le périt ver qui en provient prend fa croiffance, puis fe 
change en chryfalide : 1l a pris alors toute fa grandeur, C'eft cette 
nymphe enfermée dans une peau, qu'on nomme improprement 
œuf de Fourmi; enfin la Fourimi paroïît, & fa peau qui étoie 
blanche, fe durcit & fe noircit à l’air en peu de temps. 

Le gouvernement des Fourmis a beaucoup de rapport avec 
celui des Abeilles; l’emploi des ouvrieres eft de conftruire la 
fourmilliere avec cent mille fœtus & paillettes, & de veiller avec 
la plus grande attention, à la confervation & à la fureté des 
chryfalides : ce qu’elles exécurent avec un zele admirable. 

Les Fourmis poflédoient de toute antiquité, une réputation 
de prévoyance qu’elles ne méritoient pas ; car il a été découvett 
de nos jours, qu’elles ne foñt jamais aucune provifion pour 
pafñler l'hiver, que par conféquent leur fourmilliere ne fere 
qu'à les garantir de la rigueur de cette faifon; elles s’y enfon- 
cent & y dorment, ou y font immobiles, tiennent leurs chry- 
falides chaudement & les remontent ou les defcendent, fuivane 
que l'air eft plus doux ou plus jgid. 

Verrus sr Usaces, 

Intérieuremeht on ne fe ferc des Fourmis, qu’en en tirant 
un Efprit acide, âu’on nomme l’Æau de magnanimité. Cetté eau 
eft cordiale, diurétique : fa dofe eft depuis un gros jufqu’à deux, 
dans deux ou crois ue de liqueur. 

À a 
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Extérieurement l'Huile de Fourmis eft fortifiante, cartmina- 
tive ; certe Huile ou les œufs pilés font bons pour la furdité : la 
fourmilliére & les œufs bouillis légérement , mis dans un fac en 
demi-bain , eft un remede fortifiant & nervin. 

Les Fourmis entrent dans l'Huile accouftique de Mynfich & 
dans l’Efprit accouftique de Mindenerus. 


RP ETES TES 


PLAIN C'H EPST 
Grillus domefiicus, Grillon domeftique. 


N fe fert de tout l'animal. 
C’eft un infeéte ailé, tenant un peu de la fauterelle par 
#es jambes de derriere, qui l’aident à faire de petits fauts, & 
ar fes ailes avec lefquelles il peut faire des vols très-courts. 

Ïl eft long d’un bon pouce, compofé d’une rète luifanre, 
les yeux noirs , deux antennes très-longues & déliées , la bouche 
grande, armée de deux pinces ou dents, d’un corfeler auffi 
large que fa tète, d’un corps, compolé de douze anneaux, re- 
Couvert par CEE ailes blanchatres, pliffées fuivant leur lon- 
gueur ; les inférieures plus étroites & bien plus longues que les 
fupérieures ; il a fix jambes velues, les dernieres beaucoup plus 
longues & fortes que les autres, terminées toutes par de dou- 
bles crochets ; du dernier anneau partent deùx filets qui font la 
fourche & une longue foie au-deffus de l'anus. 

Il eft ovipare; fes œufs font brillants êc très-petits. 

11 habite dans les maifons où il fe cache dans les fours, dans 
les cheminées & autres lieux où on fait du feu (aimant à être 
chaudement) & où il chante ou plutôt gréfillonne à peu près 
comme la Cigale, principalement la nuit, quafñ toute l’année; 
il vit de tout ce qu'il rencontre, foit pain, farine, viande, 
graifle , &c. 


MER TUS. 
La poudre des Grillons effdiurétique, apéritive. 
Locufla , Sauterelle verte. 


On fe fert de tout l'animal. 
C'’ett un infectée ailé, fautant & volant; fa longueur y com- 
pris les ailes, eft de deux pouces & plus: l'eftampe démontre 
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fufhfamment fa figure; on a defliné à part fa tête, vue de face; 
de grandeur naturelle. | 

Elle eft compofée d’une tête; d’un éorfelet & d'un Cofps à 
huit anneaux; la femelle a une queue longue, plate, faire 
_ comme une épée; le corps du mâle fe termine par deux eroz 
chers ; on les a aufli deflines à part. 
_ Toute certe Saurerelle eft d’un beau verd gai elle à fix jats 
bes, dont les quatre premieres lui fervent feulement à matcher à 
mais les deux dernières, qui font de beaucoup plus longues & 
difpofées différemment, font deftinées à la faire faurer. | 

Elle à quatre ailes blanchätres; les deux fupérieures font trèss 
longues, celles de deffous font pliffées en éventail & plus cours 
ces, mais plus larges, étant déploÿées, que les fupérieures: 

L’accouplement dure long-temps; le mâle fur là femelle 3 
elle eft ovipare; quand elle veut pondre elle fe fert de f1 dotis 
ble épée, qu'elle enfonce avant en terre & y fait couler fes 
œufs ovales, de la groffeur d’un grain d’anis, blanchâtres , àrs 
gentés ; 1ls éclofent au printemps fuivant, en perits Verstoux, 
qui deviennent bientôt de petites Saurerelles vertes; cependané 
ce ne font encore que des nymphes, dont les ailes font renferz 
mées dans quatre boutons; mais d’ailleurs reffeiblant en touf 
à la Sauterelle qui en proviendra. Elles prennent ainf toute 
leur croiffance : au bout de vingt-quatre où vingt-cinq jours 
cette nymphe fonge à fortir de fon étui ; alors elle monte & fe 
fixe fur quelque plante, & en fe gonflant 2 plufieurs reprifes & 
faifant beaucoup d'efforts, elle parvient à fendre fa dépouille, 
d’abord au-deffus de la tère & enfuite le long du dos; cette dé: 
pouille refte à la plante; l'animal tombe, outré de fatigués ; 
alors Les ailes fé déploient & s'étendent de route leur longueur, 
& le voilà devenu Sauterelle parfaite. LE 

Le mâle chante ou crie moins défagréablernent que la Cigale; 
fon cri commence à feleil couchant & dure toute la nuit: 

On trouve certe Saucerelle dans les prés & haies où elle fe 
nourrit d'herbes, 

VER Tiu's. 
Elle eft diurécique, mais on l’emploie farement.. 
Onifcus , Cloporte, 
On fe fert de tour l'animal. 4 px 
C'eft un infeétererreftre , long de fix lignes, ni d'uñe 
à à 
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tère & d'un corps, formé par treize anneaux dont fept grands 
& égaux, débordant en pointes de chaque côté, & fix perirs 
& os à fa partie poftérieure. La peau de tous ces anneaux 
eft Ferme & comme écailleufe ; le deflus du corps voûté, lé ven- 
tre plat, une paire de jambes à chaque anneau, tant grand que 
peut; cependant fa marche n'eft pas trop vive. 

On peut diftinguer deux efpeces de Cloportes, favoir, les 
fauvages, qu'on trouve dans les bois & dans les caves. C'eft 
une de certe efpece qui a été deflinée, parce qu’on les préfere 
en Médecine; celles-là font gris brun ; les taches qu’ on apper- 
çoit fur leurs anneaux font jaunatres ; ne tôt qu'on les touche 

elles ont la faculté de fe plier en rond, de façon qu’elles ref- 
femblent à une petite boule. (voyez l'eftampe ) & reftent immo- 
biles dans cette fituation, jufqu’à ce que leur crainte foit paf- 
Îée.-L'autre efpece eft d’un cerdré j jaune; elle eft domeftique ; 
car on la trouve dans les maifons où Aie habite dans les En 
bres & dans les murailles : celle-ci ne fe met point en boule. 

La Cloporte eft ovipare ; elle porte fes œufs fous fon ventre 
où 1ls éclofent. 

VERTUS. 


Elles font apéritives, défobftruantes, diurétiques ; on les Site 
dans du vin blanc ou bien on les done en fubftance , com- 
mençant par fix & augmentant jufquà dix ou douze : la dofe 
en poudre eft depuis dose grains jufqu'à deux fcrupuies. 

Éxtérieurement ils font réfolurifs, déterfifs. 


Pediculus , Pou. 


On { fert de tout l'animal. 

_ C’eft un infecte domettique , avide de fang comme la Pu- 
naife ; il eft compofé d’une tête, ayant deux yeux noirs & un 
aiguillon qu'on apperçoit rarement, l'animal le tenant rentré 
en dedans, d'un corfeler, duquel partent fix jambes, chacune 
terminée parune pince niet pointue ; ce corfelet eft adhe- 
rent au corps qui eft aliongé , compofé de cinq anneaux & bordé 
d’une efpece de bourrelet : rout le devant de l'animal, jufqu’au 
corps, eft tranfparent, couleur de parchemin. 

Les poux vivent du fang humain, qu “ls virent de routes les 
parties du corps, principalement de tête; ils dépofent Zeurs 
œufs fur les cheveux; ces œufs font blancs; on les nomme des 
lentes; les petits, en fortant de l'œuf, courent cour de fuite 
chercher leur vie. 
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VE, RITIU IS: 

Les poux font apéritifs , fébrifuges , à la defe de cinq ou fix; 
mais comme on a communément répugnance pour ce remede , 
on s’en fert très-rarement. 

Extérieurement on en introduit dans l’uretre des enfants, 


dans les cas où on fe fert de punaifes pour les hommes. Voyez 
PL. 656. 


RRR EP RE EPEREEE 


PA NCHE 098. 


Scarabeus cornutus, Cerf-volant. 
N fe fert de tout l’änimal. 


C'eft un infeéte volant & cruftacé, le plus gros des 
efcarbots de nos pays; il s’en trouve qui ont jufqu'à trois pau- 
ces de long ; 1l eft compofé d’une tête quarrée, armée par de- 
vant de deux cornes dures, mobiles, que l'animal ferre à fa 
volonté par les bouts, liffes, luifantes, rouge brun ainfi que 
fes yeux ; d’un corfelet quarré, dur & cuiraflé, & d’un corps 
compofé de fix anneaux: il a fix jambes; les deux premieres 
partent du corfelet, les autres du ventre ; il a deux ailes tranf- 

arentes & larges, qu’il replie fous deux fourreaux durs, qui 
les recouvrent ainfi que tout fon dos. D'ailleurs l’eftampe fait 
voir au jufte fa conformation & fes proportions. 

Tout l'animal eft revètu d'une croute très-dure, couleur de 
maron foncé. 

Il fe nourrit d’une humidité, qui fuinte dans les écorces d’ar- 
bres, qu'il fuce avec une petite trompe ou langue, qu'il fait 
{ortir de fa bouche. 

Il eft ovipare ; la femelle dépofe fes œufs aux pieds des ar- 
bres; les œufs font aflez gros, pâles, pleins d’une humeur 
gluante; il en fort un ver qui s'enfonce dans l'intérieur des ar- 


bres, s’y nourrit, y groffit, devient chryfalide & enfin Cerf- 
volant. | 


VEerTus. 


Il eft diurétique : la dofe en poudre eft depuis quatre grains 
jufqu'à huit. 
Éxtérieurement il eft nervin. 


Aa3 
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Scarabæus flridulus, gros Hanneton. 


On fe ferc de tout l'animal. 

C'eft un infecte volant, cruftacé, du genre des efcarbots, 
long comme une feve de marais, gros comme le doigt; il eft 
compofé d’une rèêre quarrée, armée de deux pinces aflez for- 
tes, de deux yeux noirs, d’un corfeler rougeätre & d’un corps 
compolé de fept anneaux noirs, dont les cinq derniers ont de 
chaque côté, une tache blanche en triangle : le corps fe termine 
par une queue allongée > très-dure ; 1l a fix jambes, terminées 
par un double crochet; 1l a deux ailes tranfparentes, plices & 
cachées fous deux fourreaux durs, couleur de châtaigne, qui 
lui couvrent aufli tout le dos. 

Tout le deffous de l'animal eft velu; les parties les moins 
dures font le ventre & les fourreaux des ailes. 

Il eft ovipare ; la femelle dépofe fes œufs dans la terre; ils 
font oblongs, d’un jaune clair; ilen vientun ver, qui croit & 
refte en terre pendant deux ans, y fubit toures fes transfor- 
mations, même celle de Hanneton parfait ; alors il fort au mois 
de Mai, pour devenir habitant de l'air. 

Cet infecte eft nuifble dans quelque état au’il foit ; lorfqu'il 
eft dans la terre il ronge les racines de routes les herbes, & les 
fait mourir dans les prés & dans les potagers; 1l fait fouvent 
bien du ravage dans les bleds, c’eft pourquoi on le nomme Ver 
de bled; & lorfqu'il eft en Hanneron, 1l dépouille les arbres 
de leurs feuilles, à mefure qu’elles poullent : ce déoit dure 
pendant deux mois, après quoi on n’en voit plus le refte de 
l’année. | 
Leur vol eft accompagné de bourdonnement; il commence 
après le foleil couché jufqu’à la nur. | 


VERTUS. 
Ïls font apéritifs & diurétiques ; on les emploie en poudre. 


Scarabæus pillularis, Fouille-merde. 


On fe fert de tout l'animal. 

Cet un infecte volant, cruftacé, du genre des efcarbots, de 
près d'un pouce de long & d’un demi-pouce de large; il eft com- 
pofé d'une tère bombée en deflus, plate en deflous ; fes yeux 
font placés vers le deffus de la rère ; fa bouche eft accompagnée 


de deux pinces affez groffes, d’un coxfelec large & d’un corps 
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tecouvert par deux ailes avec leurs fourreaux , comme aux pré- 
cédents ; 1l a fix jambes, toures garnies en dehors de pointes, 
taillées en dents de fcie, terminées par un double crochet. 

L'animal eft tout cuiraflé & dur, & entiérement d’un noir 
luifant, tirant fur le bleu. 

Ii eft ovipare; la femelle fécondée pond fes œufs en tas, 
qu’elle renferme dans une boule de fiente récente, qu’elle leur 
conftruit : la chaleur de certe matiere les fait éclore; ils fubif- 
fent enfuire tous les changements des précédents, pour parve- 
nir à leur état parfait. 

On ne les voit voler qu’au commencement de la nuit, attirés 
par l’odeur des matieres fécales, fur lefquelles ils s’abattent. 


VerTus ET USAGES. 


Intérieurement ils font diurétiques. 

Extérieurement l’huile faite avec ces infectes, eft réfolutive, 
adouciffante , fortifiante. 

Ils entrent dans l’Huile de Scarabées de la Pharm. de Paris, 


Scarabæus unéluofus | Pro-fcarabée. 


On fe fert de tout l’animal & de fa liqueur onétueufe. 

C'’eft un infecte qui tient de lefcarbor; il eft en partie cruf- 
tacé & en partie mou; le mâle eft ailé & vole; mais la femelle, 
dont il eft uniquement queftion ici, à caufe de fes vertus mé- 
dicinales, n’a point d'ailes. 

Elle eft groffe comme le doigt, & longue à peu près comme 
le petit doigt; fa rète eft inclinée vers terre; fes yeux font noirs 
& fa bouche eft flanquée par deux pinces; fon corfeler à peu 
d’étendue; mais fon corps eft très-long & rond, compofé de 
fept anneaux larges, dont le dernier fe termine en pointe. 

La partie antérieure de fon dos donne origine à deux efpeces 
de faux fourreaux d'ailes, qui fe terminent en pointe & ceflent 
au tiers ou environ de la longueur du corps; elle a fix jambes à 
double crochet. 

Elle eft ovipare; les œufs fubiffent tous les changements des 
précédents, Elle marche lentement ; elle ne fe rencontre dans 
l’année qu’au mois de Mai, fur le midi; il ef rare qu'on la 
trouve plutôt, ni plus tard; elle chemine dans les bois, le long 
des haies, dans les bruyeres, en terrein fec. Si on lui prefle le 
corps , 1l en fort de tous côtés une liqueur onétueufe , jaunätre; 
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& quand on l’écrafe, elle répand une odeur aromatique affez 
agréable. 

Sa couleur génerale eft la noire. 

VE RT'u.S 

La liqueur cauftique dont elle eft remplie, approche beau- 
coup de la nature des cantharides; ainfi il n’eft pas für de lem- 
ployer intérieurement comme diurétique. 

Extérieurement cette Huile, ainfi que tout l'animal réduit 
en poudre , font réfolutifs, fondants, fortifiants. 


Scorpius, Scorpion. 


N fe fert de tout l'animal. 
C'eft un infecte cerreftre , cruftacé, long de deux pou- 
ces , fans compter fa queue, & gros d’un pouce : la queue eft 
lus longue que le corps. 

L’eftampe le dépeint fidélement. 

La tête à quatre yeux, qu’on apperçoit à peine, deux fur le 
devant, deux plus en arriere; 1l a deux pinces aux côtés de fa 
bouche. À 

Au lieu d'antennes, ce font deux bras articulés, reffemblant 
à ceux des Ecrevifles, PI. 654. 

Son corps à fept anneaux cruftacés ; fa queue a fix articula- 
tions, dont la derniere eft armée d’un aiguillon courbe; il 2 
huit jambes à doubles crochets; elles font un peu velues; le 
mâle eft de couleur rougeätre; la femelle eft plus fancée en cou- 
"leur & plus ample. 

Le Scorpion eft dit vivipare, c’eft-à-dire, que les petits for- 
tent vivants du ventre de la mere. 

Il fe trouve aux pays chauds, tant de nos climats, que de 
toutes les parties du monde; il habite les décombres , fous les 
pierres , dans les murailles ; il vit de petits infectes, d'herbes. 


V'E R Tr uLSs: 


La poudre de Scorpion eft diurétique , fudorifique , alexitaire: 
la dofe eft depuis fix grains jufqu’à un fcrupule. L’Huile de Scor- 
pion a les mêmes vertus : la dofe eft depuis demi-gros jufqu'à deux 
gros. 
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Nota. La piquure du Scorpion, par l’aiguillon qui eft au bout de fa queue , 
feroit mortelle, fi on n'y remédioit promptement ; 
en cft le remede ; il ne faut que l’écrafer fur le cha 
mettre fur la plaie de l'Huile fufdite. 


mais le Scorpion même 
mp à l'endroit piqué, ou 


DES POISSONS. 


PLANCHE 660. 
 Accipenfer, Efturgeon. 
O° fe fert de fes os & de fes œufs préparés, nommés Ca- 
viar. 

C’eft un poiflon de mer cartilagineux, qui croît jufqu’à dix- 
huit pieds, & qui remonte bien avant dans les grandes rivieres. 

La tête va en diminuant ; les yeux fort petits , les narines près 
des yeux, quatre barbillons entre le bout du mufeau & la bou- 
che, la bouche petite & fans dents (elle eft ouverte dans l’ef- 
tampe;) point de mächoires inférieures; cette bouche et plu- : 
tôt un fuccoir pour pomper fa nourriture ; deux ouies de chaque 
côté; le corps couvert d'une peau chagrinée, d’un bleu noirâ- 
tre; le ventre argenté; cinq rangs d’écailles ou cartilages éle. 
vés, dont un fur le dos, un à chaque côté plus nombreux, deux 
fous le ventre, fix nageoires, dont cinq fous le ventre, favoir, 
deux au défaut de la tête, deux proche l'anus, une entre l'anus 
& la queue, une à l’extrémité du dos; la queue relevée en croif- 
fant, un peu fourchue & bien plus courte en deffous. 

On Le pèche rarement en mer, parce qu'il fe rend prefque 
toujours dans les grands fleuves, comme la Seine, la Loire, 
l’Elbe , le Nil, le Don, le Danube, &c. qu'il remonte très- 
avant. 

VERTUS. 

Ses os en poudre font apéritifs : la dofe eft depuis un fcru- 
pule jufqu'à un gros. 

Le Caviar augmente la femence. 

Tchrhyocolla , grand Efturgeon, poiffon à colle. 

On fe fere de fa colle. :! 

C'eft un poiflon de mer fans écailles, couvert d’une peau 
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blanchätre ; 11 croît jufqu'à vingt-quatre pieds: pour fa figure 
voyez l’eftampe. 


A 


Il a de chaque côté vers la tête, un trou qui eft l’orifice 


d'un canal creux, qui va jufqu’à la queue. 

Il à vers le bout du mufeau, quatre barbillons, quatre na- 
geoires au ventre, deux au dos ; la queue fourchue, plus lon- 
gue à fa partie fupérieure. 

Il remonte les grandes rivieres , principalement le Danube. 

Vernrus er UsAces. 


La colle qu'on fait avec la peau, les entrailles & les na- 
geoires de ce poiffon eft d’un blanc jaunâtre, fans odeur; elle 
eft intérieurement adouciffante & extérieurement agglurinative. 

Elle entre dans l’'Emplâätre Diachilum magnum. 


PLANCHE 661. 
Anoulla, Anguille. 
'Où fe fert de fon foie, fiel, peau & graiffe. 


C’eft un poiffon d’eau douce, écailleux , étroit & long, 
croiffant jufqu'à deux pieds & plus. 

La rèce eft petite & aiguë, les yeux petits, la mächoire in- 
férieure dépañle un peu la fupérieure , toutes deux garnies de 
petites dents; les narines près du bout du bec, deux petites 
Ouies, trois nageoires , dont deux petites près la tète en deffous, 
& une au dos, laquelle commençant vers le tiers de fa longueur, 
tourne autour de l’extrèmité poftérieure & finit près de l'anus, 
qui eft au milieu du corps. 

Tout le deffus du corps & les nageoires font d’un brun noi- 
râtre ; le ventre eft jaune blanchâtre; la chair eft huileufe. L’An- 
guille eft vivipare. 

On la trouve indifféremment dans les eaux vives & dans 
les dormantes ; elle nage prefque toujours au fond de l'eau-où 
elle trouve fa nourriture. | 


VERTUS. 

Le foie & le fiel mêlés enfemble & réduits en poudre, fonc 
diurétiques , hyftériques, ainfi que la peau en poudre : la dofe 
eft d’un fcrupule ou deux. 

Extérieurement la peau eft aftringente; la graifle eft émol- 
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liente, adouciffante, réfolutive, bonne pour la furdité. 


Nota. Que les écailles font fi fines, qu'on ne peut gucres les apperce- 
Voir que fur une peau d’anouille feche. 


Afellus major, Morue, Molue. 


On fe fert de fes dents & des pierres qu’on trouve dans fa 
tête. 

C’eft un poiffon de mer écailleux, qui croit jufqu’a trois & 
quatre pieds de long & un pied de large. 

La tête eft proportionnée au corps, de grands yeux, leur 
iris blanche , un court barbillon au bout de la mâchoire infé- 
rieure, la langue épaifle, plufieurs rangées de dents aux ma- 
choires; entre les fixes il s’en trouve de mobiles ; la peau molle 
& épaille, garnie de petites écailles très-adhérentes , de couleur 
olivatre, brune, avec des taches jaunâtres, neuf nageoires, 
deux latérales près des ouies, deux petites fous la poitrine, 
deux fous le ventre après l’anus, trois fur le dos jufqu’à la queues 
la queue droite. 

Il fe trouve des Morues dans toutes les mers du Nord ; mais 
leur rendez-vous général eft vers lé Canada, en l'Amérique 
Seprentrionale, au grand banc de Terre-Neuve, où on en pè- 


che tous les ans une quantité prodigieufe. 
Elles fe nourrifflent de Harengs , de Merlans, de Crabes, &c. 


Elles font ovipares ; elles st des millions d'œufs. 


VAE R|T US. 


La poudre des dents & de deux pierres qu'on trouve dans 
fa tête, eft abforbante : la dofe eft depuis dix grains jufqu’à 
demi-oros. 

Extérieurement la faumure dans laquelle on conferve la Mo- 
sue, eft deflicarive , réfolutive , & en lavement laxative. 


Merlangoius, Merlan. 


On fe fert des pierres qu’on trouve dans fa tête. . 
C'eft un poiffon de mer écailleux, qui croît jufqu’à un pied 
& plus. 

La tête eft applatie en deflus, les yeux grands, l'iris argen- 
tée , la prunelle bleuâtre , les deux mâchoires dentées , le corps 
blanc argenté, le dos grifatre, les écailles du ventre petites, 

arrondies, blanches, neuf nageoires, deux latérales près des 
ouies ; 1l à une tache noire près de leur naïflance, deux à le 
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poitrine très-petites, deux depuis l’anus, qui n’eft pas loin de 
la rête, jufqu'a la queue ; la premiere très-étendue , blanchâtre; 
trois fur le dos, jufqu’à la queue; la queue que, arron- 
die. # 

Il fe trouve en nombre dans la Manche & dansla mer Bal 
tique; 1l fe nourrit d’anchois, de crevettes & autres petits poif- 
fons ; il eft ovipare. 
VERTUS. 


On trouve dans la tête du Merlan, deux pierres ou os blancs, 
oblonos. Leur poudre eft abforbante, diurétique : la dofe eft 


depuis douze grains jufqu’à demi-gros. 


PETER ES EE 


PLANCHE 002 
Balena , Baleine. 
N fe fert de fon huile. 


C'eft un poiffon de mer non écailleux, le plus grand 
de tous les poiffons & même de tous les animaux connus, 
attendu qu'il croit jufqu'à 70 pieds & plus. 

La cère feule a le tiers de la longueur de l'animal, un peu ap- 
platie par deflus; la mâchoire inférieure plus large que la fu- 
périeure, toutes deux fans dents ; mais la fupérieure , entourée 
de barbes ou lames dures comme de la corne, rangées côte à 
côte comme des tuyaux d'orgue , par dégrés ; les plus petites de- 
vant & derriere, les plus grandes aux milieux, coupantes & 
garnies d’appendices, qui fe replient fur les coupants; ces bar- 
bes, quand l’animal ferme la gueule, fe ploient & fe couchent 
dans une rainure, qui tourne toute la mâchoire inférieure; les 
yeux font très-petits à proportion de l'animal , & ont des pau- 
pieres & des fourcils. 

La peau eft noire, marbrée de blanc & de jaune, fur-tout 
aux nageoires & fur la queue; le ventre eft blanc; elle n'a que 
deux nageoires vers la tête, épailles, couvertes de peau & ar- 
ticulées comme des doigts ; la queue eft horifontale à plat fur 
l'eau. 

Le mâle à une verge affez longue, qu'il cache en dedans; 
la femelle à deux mamelles , qu’elle retire près fon ventre; l'ac- 
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couplement, cela étant, doit fe faire face à face ; elle eft vivi- 
pare; elle ne porte qu'un petit. 

Sa nourriture eft de petits poiflons & infeétes de mer. 
On ne la trouve que vers le cercle polaire, dans les mers du 
Nord de Groënland, du Spitzeberg , au Décroit de Davis. 


VERTUS 
L'Huile de Baleine eft émolliente, réfolutive. 
Cetus dentatus , Cachalot. 


On fe fert de fa cervelle, nommée blanc de Baleine & de 
lambre gris, qu'on trouve dans fon ventre. 

C’eft une efpece de Baleine, qui a à peu près la conformation 
de la grande Baleine ci-deflus, ayant de même le corps noir, 
le ventre blanc, de petits yeux, deux perites nageoires, la 
queue horifontale ; 1l eft vivipare, étant conforme par rap- 
port aux parties de la génération à Îa pie Voici en 
quoi il en differe; il ne devient jamais fi grand; fa mâchoire 
fupérieure ( au contraire de l’autre ) eft beaucoup plus large que 
l'inférieure, qui eft très-érroite & bordée de trés-groffes dents, 
qui fe logent dans la fupérieure, & qu'il a deux petits ailerons, 
un au dos & un près de la queue. 

Il fe trouve dans les mêmes mers; mais comme il vit de plus 
gros poiflons, 1l les pourfuit quelquefois trop loin & vient 
affez fouvent échouer fur les côtes de Hoilande ou d'Angleterre. 

On retire du Cachalot, non-{eulement de l'huile, mais en- 
core la cervelle, qu'on nomme flanc de Baleine & l’ambre gris, 

ue l’on trouve enveloppé dans une efpece de veflie, entire les 
reins & les tefticules, en boules, d’un gris cendré, pefant de- 
puis quatre livres jufqu’à quarante. 


VierR Tus ET USAGES. 


Le blanc de Baleine eft béchique, confolidant , diurérique : 
{a dofe eft depuis douze grains jufqu’à un fcrupule : extérieure- 
ment il eft adouciffant, émollient, confolidant. 

L’ambre oris eft cordial, fortifiant, céphalique, ftomachal : 
la dofe en fubftance eft depuis un grain jufqu’à huit. 

L’ambre gris entre dans la Pondre d’ambre, aromatique de 
rofes , de Joie, Eézoardique, l'Electuaire de Satyrion, les Ta- 
blettes de magnanimité, le Baume apoplectique, la Confection 
Alkermes , d'Hyacinthe. | : 
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Monoceros , Narwal. 
On fe fert de fa corne ou dent. 
C’eit un poiffon de mer du genre des Baleines ci-deffus , mais 
bien plus petit ; car il ne croît que de vingt à trente pieds de 
long , plus mince; le bout du mufeau garni d’une corne droite, 
en avant blanche, finiffant en pointe ; torfe comme une corde, 
longue de dix pieds & plus, point de dents, lés yeux perts, 
deux petites nageoires, la queue horifontale, la peau marbrée 
de blanc & de noir, le ventre blanc, vivipare , ayanr les parties 
de la génération comme les précédentes, habitant les nièmes 
mers. 
VEertTus ET UsAces. 
La corne en poudre eft cordiale, fudorifique, abforbante, 
peu aftringente; on la fubftitue à la corne de Cerf, PI. 707; 
dont elle à les vertus : la dofe eft depuis fix grains jufqu’à un 


{crupule. 
Elle entre dans la Poudre Epileprique du Marquis, Pannoni- 


que de la Pharm. de Paris. 
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Canis carcharias, Requin. 


N fe fert de fa cervelle & des dents. 

C’eft un poiflon de mer cartilagineux & trés-vorace ; il 
a depuis quinze jufqu'à vingt pieds de long, fa tête va en di- 
minuant jufqu'au bout du mufeau, les yeux grands, la mâ- 
choire inférieure en deflous & très-reculée, deux narines fous 
le bout du mufeau; il a cinq fentes au col, de chaque côté, 
qui lui fervent d’ouies; chaque mâchoire eft armée de fix rangs 
de dents triangulaires très-aigués ; 1l eft tout couvert d’une peau 
à gros grains, chagrinée, dure, d'un roux brun, plus clair fous 
le ventre. 

Cette peau recouvre aufli fes nageoires, au nombre de fept, 
favoir, deux grandes vers les ouies, deux vers l'anus & une 
petite vers la queue, une grande fur le dos & une au bout du 
dos , la queue relevée en haut & fourchue inégalement, la four- 
che inférieure plus courte; il eft vivipare. 

On le trouve dans prefque toutes les mers; il fe nourrit de 
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tout ce qu'il peut dévorer, fans diftinétion; c’eft pourquoi il 
eft très-dangereux pour l'homme. 
VERTUS. 


Sa cervelle fechée & en poudre eft fort apéritive : la dofe eft 
depuis douze grains jufqu'à un gros. Ses denrs en poudre font 
apéritives, abforbantes : la dofe eft depuis demi-fcrupule juf- 


qu’à deux, | 
Clupea feu Alofa, Alofe. 

On fe fert de l'os pierreux de fa cète. 

C’eft un poiffon de mer écailleux, qui remonte bien avant 
dans les rivieres ; il croit jufqu’à un pied & demi de long ; fa 
forme eft celle d’un ovale allongé. Voyez l’eftampe. 

L’iris des yeux eft argenté, la prunelle noirâtre, le dos mêlé 
de bleu, de verd & d’argenté, tout le refte du corps argenté, 
couvert de grandes écailles minces, une rangée de perites dents 
à la mâchoire fupérieure feulement, les narines à égale diftance 
du bout du bec & des yeux, fix nageoires , deux au défaut des 
ouies , deux petites au ventre, une longue après l’anus , toutes 
blanchâtres, unie au milieu du dos, elle eft brune; la queue 
_fourchue. 

Les Alofes entrent en troupes dans les rivieres au printemps, 
& retournent à la mer en été; elles font ovipares. 


VERTUS. 


La poudre de l'os pierreux qu’on trouve dans fa rère, eft 
apéritive , abforbante: la dofe eft depuis demi-fcrupule jufqu'à 
un gros. 


Harengus , Hareng. 


On fe fert de tout le poiffon & de fes véficules. 

C’eft un poiffon de mer écailleux, qui croît jufqu’à près d’un 
pied; ilrepréfente un ovale fort allongé, un peu applati par le 
dos, le deffus de la tête un peu creux au milieu, la mâchoire 
inférieure déborde un peu la fupérieure , les yeux font grands, 
l'iris argentée, les mâchoires ont à leurs bouts quelques petites 
dents très-fines, le dos eft d’un bleu obfcur, les côrés & le 
ventre argenté, cinq nageoires, deux près les ouies, deux très- 
petites près l'anus, une vers le milieu du dos, toutes font blan- 
châtres, la queue profondément fourchue, grifâtre; il eft ovi- 
pare; il vit de perits poiflons , coquillages & infeétes de mer. 
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Les Harengs viennent tous les ans en troupes innombrables 
des mers du Nord, fe rendre dans les nôtres où on en pêche 
une prodigieufe quantité, puis au bout d’un temps ils difparoif- 
{ent jufqu'à l’année d’enfuite. | 

VERTUS 


La cendre de Hareng & fes véficules font diurétiques. 
Extérieurement la faumure des Harenss eft déterfive. 


REZ 


PLANCHE 664. 
Cyprinus, Carpio, Carpe. 


N fe fert des os qui font dans fa tête & du fiel. 
C’eft un poiffon d'eau douce, écailleux, qui croît ju£ 
qu'à trois & quatre pieds; il repréfente un ovale allongé &c 
renflé. 

Les yeux affez grands, l'iris doré & argenté, les narines à 
égale diftance des yeux & du bour du bec, la prunelle bleue, 
la mâchoire fupérieure un peu plus longue que l'inférieure, 
quatre barbillons à la mâchoire fupérieure, les écailles dures 
& grandes, fix nageoires, deux aux ouies , deux au ventre, une 
de l’anus vers la queue, une qui va du milieu du dos à la 
queue, la queue fourchue ; la couleur des Carpes varie; on en 
voit de noires, de dorées, d’argentées ; les plus communes 
font grifes; elle eft ovipare. 

La Carpe fe trouve dans les rivieres , dans les lacs; on en 
peuple aufli les eaux dormantes. 


VER TOUS 


On trouve au haut du palais de la Carpe un os pierreux, 
triangulaire, large & blanc, comme aufli deux petites pierres 
ovales au-deffus des yeux. On réduit le tout en poudre ; cette 
poudre eft diurétique, abforbante : la dofe eft depuis demi-fcru- 
pule jufqu’à un gros. 

Extérieurement Le fiel eft déterfif, ophralmique. 


gs Tinca, Tanche. 


On fe fert des os, dela rête & du fiel. 
4 » EURE . AL) 
C’eft un poiflon d’eau douce, écailleux, qui ne ctoit guéres 


de 
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de plus d'un pied; il repréfente un ovale allongé, mäis plus 
renflé fur le dos. 

La tère eft affez petite, la mâchoire fupérieure relévée & plis 
courte que l'inférieure, l'iris rouge, les écailles petites , la peaté 
épaifle, fix nageoires , deux près des ouies , deux fous le vens 
tre, une après l'anus, une à la pente du dos, la quéue entiere 

Tout le boiffon a une teinte noirâtre, plus obfcure au des, 
plus blanchâtre au ventre; il eft ovipare. 

La Tanche n’aime pas les eaux vives; c’eft dans les eaux ÿa2 
feufes qu’on la trouve où elle {e tient communément dans là 
bourbe, 

VER aus 

On trouve dans fa tête deux petites pierres, qu'on réduit éh 
poudre; cette poudre eft abforbante, déterfive, diurétique : Ja 
dofe eft. depuis douze grains jufqu’à deux fcrupules: Le fie s’ems 
ploie pour la furdité. 

Lucius, Brochct., 

On fe fert de fon fiel, de fa graifle, de fa mâchoire inf: 
rieure & des perits os de fa tête. 

C’eft un poiflon d’eau douce , écailleux, vorate ; 1] croît juf: 
qu'à cinq pieds de long; il repréfeñte un ovale applati, trèsz 
allongé, la tère eft longue & plate, diminuant d'épaiffeür juf 
qu'au bout, la mâchoire inférieure avancée au delÀ de la fupé- 
rieure, les narines près des yeux, les yeux plats, l'iris jauna= 
tre, la prunelle ovale, bleuâtre. une rangée de dents à [a m4- 
choire inférieure , alrernativement fixes & rnobiles 5 la mâchoire 
fupérieure n’a point de dents aux côtés; mais au bout elle a une 
rangée de dents très-fines & trois raïgées au palais, toütes mo: 
Biles , fix nageoires, deux au bäs des ouies , deux au ventté, une 
vêrs la queue après l'anus, une au bouc du dos, la Queué four- 
€hue; toutes les nageoires font d’un blanc jaunäâtre, les écaiiles 
affez petites , le dos noirâtre, le ventre blanchâtre 4 il eft Ovipares 

On le trouve par-tout, dans les eaux vives & dorimantes, 

Il vit de tous les animaux qu'il peut attraper , poiflüns, üis 
faux d'eau, rats d'eau, &cs qu'il avale tout vivants, 

VerTus ET UsaAces. 

Le fiel eft apéritif, fébrifuge : la dofe eft fept 4 huit gouttes à 
extérieurement 1l eft cphralmique. 

La graufe eft extérieurement réfolutive, adouciffante. 


Bb 


408 ANIMAUX. 

La mâchoire inférieure pulvérifée, eft abforbante, alkaline, 
dérerfive : la dofe eft depuis douze grains jufqu'à demi-gros. Sa 
cendre elt extérieurement deflicarive. Les petites pierres qui fe 
trouvent dans la tête, font hyftériques, diurétiques, céphali- 
ques : la dofe eft depuis demi-fcrupule jufqu’à deux. 

La raachoire entre dans la Poudre antipleurétique de Batés. 


Perca , Perche. 


JAN fe fert des os du dedans de fa vète. 

C’eft un poiffon d’eau douce, écailleux, vorace, qui 
croit jufqu’à un pied de long ; elle repréfente un ovale allongé, 
mais raccourci du côté de la tête. 

La mâchoire fupérieure eft relevée, l’inférieure un peu plus 
avancée, plufieurs petites dents aux deux mâchoires & trois 
rangées de dents au milieu du palais, l'iris jaune foncé, la pru- 
nelle ovale, verdatre,. fept nageoires, deux aux ouies, deux à 
Ja poitrine au-deflous de celles des ouiés, une à l’anus, vers la 
‘Queue au venire, & une au dos vis-à-vis ; la queue fourchue ; la 
feprieme, qui tient tout le deffus du dos, lui fert plutot de dé- 
fenfe que de nageoire ; elle eft compofée de quatorze rayons 
très-pointus & piquants, attaches l’un à l’autre ne une peau 
grife; elle peut dreller & ouvrir ces arrêtes, ‘en facon d’éven- 
tail; ce qu'elle fair crès-facilement, pour fe défendre & fe fau- 
ver des attaques du Brochet & de tour ce qui veut la faifir. Les 
nageoires du dos font grifes, celles du ventre font rouges, les 
‘cailles font très-perires, le dos eft bigarré de pluñeurs taches 
noiratres, larges, defcendant en diminuant fur les côtés, le 

xefte eft d’un gris jaune, le ventre blanc; elle elt ovipare. 

Elle aime l'eau courante, & fe déplaïit dans les eanx dormanres 
jufqu'à y mourir : ainfi on ne la trouve guere que dans les gran- 
des & petites rivieres où elle vit de petits poiflons, de co- 
quillages. 

VI ENR) TOUS: 

Les petits os qu’on trouve dans fa tête, vers l’origine de fon 
dos , réduits en poudre, font apéritifs, abforbants : la dofe eft 
depuis douze grains jufqu’à deux fcrupules. 

Extérieurement ils font deflicaufs. 
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Salmo , Saumon. à 
. On fe fert de fon fiel. 

C’eft un poiffon de mer écailleux, qui remonte dans. les ri 
viéres ; il croit à la longueur de quatre à cinq pieds ; il représ 
fente un ovale allongé, pointu par la tête. 

La tère fe cermine en pointe émouffée; elle eft affez petite, 
proportionnellement au corps, les deux maächoires sarüies de 
dents aiguës, dont quelques-unes font mobiles, l'iris des yeux 
d'un verd argenté, la prunelle noiratre , les écailles du corps 
médiocres, noirâtres au dos, argentées ailleurs, parfemées a 
dos & aux côtés, de taches ou points noirs efpacés; il a la chair 
rougetre, fept nageoires, deux près des outes, noirâtres, deux 
au ventre, blanchätres, une après l'anus, blanche, une qui tient 
le milieu du dos, noirâtre ; la feprieme eft un cartilage arrondi, 
fitué entre le dos & la queue, recouvert de la même peau du 
dos , la queue fourchue, noiratre ; il eft ovipare. 

Il remonte au printemps, où l’eau des neiges fondantes l’at- 
tire ; il y dépofe fes œufs &c s’en retourne tour.de fuite à la mer, 


NUE“R us 
Son fiel s'emploie dans les maladies des yeux &c des oreilles; 
Trurta, Truite. 


On fe fert de fes mâchoires & dents, & de fa graifle. 

C'eft un poiffon d’eau douce, qui croit depuis un pied de 
long jufqu'à deux. 

La Truite a bien des refflemblances avec le Saumon c1-def- 
fus : l’eftampe fait fuffifamment connoître les perites différences 
qui s’y rencontrent; la tête plus plate, le dos moins élevé, la 
mème quantité de nageoires placées de même; mais [a queue de 
la Truite eft pleine & celle du Saumon eft fourchue. | 

il s’en trouve dont la chair eft blanche; celles dont elle eft 
rouge fe nomment Truites faumonces ; elle eft ovipare. 

Les Truites ne peuvent vivre que dans l'eau très-vive & 
claire, comme dans de petites rivieres qui coulent rapidement : 
on en trouve aufli dans les grands lacs; elles fe nourriflene 
d'infectes d’eau. 

VrRTus 

Les mâchoires & les dents réduites en poudre, font abfor- 

_ bantes, diurétiques : la dofe et depuis un gros j ee ie 
à 
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Extérieurement la graiffe eft adouciffante , réfolutive. 


PLANCHE 666. 
Vipera , Viperc. 


FN fe fert de tout l'animal & de fon cœur, foie & graiffe. 
C'eftun ferpent terreftre écailleux, qui croît jufqu'à 
deux pieds en longueur, fur la largeur d'un pouce. 

L’eftampe en fait fufhfamment connoître la forme & les pro- 
portions ; fes yeux font fort vifs; tout l'animal eft couvert d’é- 
cailles comme un poiflon; toutes les taches qu’on voit à la cète 
& au corps font noires. Les Viperes varient en couleur; mais 
le gris eft le plus commun. 

Le long des mâchoires fupérieure & inférieure , il y a un rang 
&e dents de chaque côté, petites, creufes ; leur nombre eft in- 
déterminé; ordinairement il eft de huit; elles font terminées 
vers Le haut du mufeau, par deux oroffes dents crochues, fituées 
plus en dedans; celles-ci font les denis venimeufes; elles font 
accompagnées chacune d’une véficule, remplie d’une liqueur 
jaune. Quand la Vipere mord, cette liqueur coule tout de 
fuite dans la plaie. Ce fuc étant un efprit acide, coagule le 
fang. Le remede eft d’avaler au plutôt fix ou fept gouttes de 
quelque Alkali volatil, comme de l'Eau de Luce ou autre, & 
réitérer jufqu'à guérifon. | 

.La mâchoire inférieure a dans fon milieu un canal rond, 
Jono & percé dans fa longueur, au bout duquel eft fituée une 
langue fourchue, que la Vipere fait fortir de fa gueule, quand 
elle veut, & qu’elle agite avec une grande vivacité : le canal 
eit l'organe du fifflement qu’elle fait entendre, quand elle eft 
animée.; elle eft vivipare. 

Elle ne rampe pas vite & ne bondit jamais; tous les anselle 
quitre au printemps fon ancienne peau; elle vit de petits ani- 
maux, comme grenouilles, mouches, fcarabées, &c. 

Les Viperes font plus communes dans les pays chauds que 
dans Îes autres; on les crouve aux lieux montagneux, fecs, 


pierreux. AE \ 
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La Vipere eft cordiale, diaphorétique , alexitaire : la dofe 
en poudre eft depuis douze grains jufqu'à deux fcrupules; on 
lemploie auffi en bouillons. 

Le cœur & le foie pulvérifés, fe donnent depuis huit grains 
jufqu'à un fcrupule. 

Extérienrement la graifle des inteftins & l'huile, font déter- 
fives, ophtalmiques. 

La poudre de Viperes entre dans l’Orviétan, la Thériaque 
célefte. La Poudre & le Sel yolaril dans lOrviétan fin, Ze Sel 
yolatil dans la Poudre dé pattes d’Ecrevilles. Les Trochifques 
dans la Thériaque ordinaire. 


PLANCHE 667. 


: Serpens, Serpent à collier. 


N fe fert de tout l'animal, de fon cœur, foie & graiffe. 

C’eft un Serpent terreftre écailieux ; il eft très-long en 

comparaifon de fa groffeur , qui eft médiocre : l’eftampe le rend 
très-fidélement & en épargne la defcription. 

Les deux taches blanches & noires qu'il a derriere la tête, 
lui ont fait donner le nom françois qu'il porte. Tous les points 
répandus fur fon ventre, font noirs; du refte fa couleur ef 
grife, le dos & la tête plus bruns, le ventre plus blanc; il eft 
ovipare; fes œufs font blancs, gros comme ceux d’une Pie, : 
fans coque; mais entourés d’une peau blanche, mince. 

Il fe trouve aux lieux humides, dans les prés, dans les buif. 
#ons ; 1l n’eft nullement venimeux; il vit de perits animaux 
comme la Vipere. 

VER eus: 


Elles font les mêmes que celles de la Vipere, & on peut lui 
fubitituer. 
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PLANCHE 668. 
Lacertus terreftris , Lézard gris. 


N fe ferr de tout l'animal. 
C’eft un Repuile terreftre écailleux ; il eft deffiné de fa 
grandeur naturelle, & routes fes proportions prifes au compas. 

La couleur eft gris cendré, jafpé de blanc; les deux ma- 
choires font garnies de petites dents fines ; les yeux fon très- 
vifs & périllants ; fa langue eft rougeärre , fendue en deux filets, 

u’il fait foruir & remue très-vivement; le ventre eft d’un verd 
bleuatre clair; l'anus eft un peu plus bas que les jambes de 
derriere. 

Il coule très-vîte, à l’aide du mouvement vif & ondulant de 
fa queue; car fes jambes, quafñ horifontales, ne peuvent guere 
{ervir qu’à le faire avancer lentement & à le tenir en équilibre. 

Il fe nourrit de petits infeétes, fur-tout de vers de terre. 

Il eft ovipare ; il s’accouple au commencement du printemps; 
Ja femelle dépofe fes œufs dans les vieilles murailles ou entre 
des pierres; la chaleur furvenant les fait éclore; ils s’enfoncent 
en terre l'hiver, qu'ils y paflent, comme engouïdis. 

Ce Lézard eft plus commun dans les pays chauds que dans 
les froids; on le trouve dans les lieux pierreux, murailles, dé- 
combres. d'a 


4 


PLANCHE 669. 
Lacertus viridis, Lézard verd. 
E Lézard reffemble beaucoup au premier pour la forme; 
mais il eft une fois plus gros & plus grand ; les différences 
{ont qu'il eft en entier d’une couleur verd_gai, très agréable à la 
vue; que les écailles de fon corps font fi petites, qu'elles ne 
paroïffent ètre qu’une peau grence; que tout fon ventre eff cui- 
railé de grandes écailles. 
On le trouve dans les bois; il eft plus commun dans les pays 
chauds que dans les autres. 
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VertTus er Usaces pes peux LÉZARDS. 


Ils fonc les mèmes; le Lézard verd eft plus eftimé. 

Les Lézards fonc fortifants, réfolutifs; on s’en fert peu pour 
l'intérieur. " 

Extérieurement ils ont les mèmes vertus. Leur Huile eft dé- 
terfive, réfolutive, fortifiante; leur fiente eft ophtalmique. 

Le Lézard verd entre dans l'Huile de Lézards de la Pharm, 
de Paris. 


DÉC V5 NE ANNEES Ce D. ir 


PLANCHE 070: 


Scincus , Scinc. 


N fe fert de l'animal entier. 
C'eft un Repruile terreftre, écailleux comme les précé 
dents, plus gros que le Lézard gris & moins que le verd. 

Il reflemble, en général, aux précédents; les différences font 
qu'il a la têre plus en avant des épaules; que rour fon corps, 
fes jambes & fa queue font couverts d’écailles, difpofées com- 
me celles des poiffons, & comme eux une ligne latérale de cha- 
que côté, oi de laquelle defcendent plufieurs taches bru- 
nes, efpacées : ce qui lui a fait apparemment donner par quel- 
ques-uns, l’épithete de marin, quoiqu'il foit réellementterreftre , 
il ales pieds plus petits & la queue plus courte queles précédents. 

Sa couleur, en général, eft jaune verdâtre, argentée & lui- 
fante. 

” I fe trouve en Egypte, aux lieux montagneux. 


VERTUS ET USAGES. 


I eft fortifiant, alexipharmaque : la dofe de poudre eft un 
ros. 


Il entre dans la Thériaque de Venife, l'Electuaire Diafary- 


tion, le Mithridat. 
<> 


Bb4 


PLANCHE 0677 
Rana viridis, Grenouille verte. 
Ce un Reprile amphibie, plus aquatique que terretre ; 

— Jong de deux pouces & demi, large d’un pouce, verd en 
delfus, tacheté de points bruns, blanchâtre en deffous; l'iris 
jaune doré, la prunelle noire, les oreilles derriere les yeux, 
rondes, recouvertes de peau & quelques trous autour, la m23- 
choire fupérieure garnie d'une rangée de petites dents, l'anus 
fitué vers le dos. 

La Grenouille faute far terre, jufqu'à quatre & cinq pieds 
en avant, en déployant tout-à-coup fes grandes cuifles & jam- 
bes de derriere, qui lui fervent aufli à avancer en nageant. 

L'accouplement fe fait dans l’eau où le mâle féconde les œufs 
que la femelle fait fortir, enveloppés par tas dans une humeur 
gliuan.e & tranfparente. C’eft ce qu'on nomme le frai; les œufs 
{ont noirs; ces œufs éclofent d’abord en un infecte noir, qu'on 
nomme !étard; car il eft cout en crête & en queue : voyez l’ef- 
æampe. Îl nage très-vivement au moyen de fa queue; il devient 
gros comme une cerife , & au bout de quelque temps 1l fe tranf- 
forme petit à petit en Grenouille parfaite ; les jambes de derriere 
fortent les premieres, puis de jour à autre celles de devant, la 

ueue difparoïit & le voilà Grenouille pour toute fa vie. 

_ Cerre efpece de Grenouille fe tient quelquefois fur cerre, aux 
bords de l’eau , dont elle ne s’écarre guere ; elle à un chant o 
croaffément fort importun, principalement dans les jours chauds 
du printemps. 

On la trouve dans toutes les eaux, foir vives, ou dorman- 
res, ou marécageufes; elle vit d’herbes aquatiques, de petits 
infectes. | 


P LA NG ME UOT2 
Ranetta, Grenouille Saint-Martin. 


N fe fert de l’animal entier & de fon fang. 
C’elt un peur Reprile terreftre, qui a à peine un pouce 


& demi de long & prefque auffi large ; il eft totalement vard gal 
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agréable, plus pâle au ventre; :1l refflemble d’ailleurs entiére- 
ment à la Grenouille c1-deflus, faute comme elle & croaffe bien 
plus foiblement, 

Cette petite Grenouille fe tient fur les arbres ou elle monte 
dans les haies : une feuille eft capable de la foutenir. 


VerTrus ET USAGES DES DEUX GRENOUILLES. 


Elles ont toutes deux les mêmes vertus; elles font humeétan- 
tes, incrafflantes , béchiques : on en fait des bouillons. Le foie 
eft céphalique; on le prend en poudre. 

Extérieurement le frai eft dérerfif, un peu répercuflif. L’Huile 
eft anodine, adouciffante. Le fiel eft ophralmique. Le fang de la 
Grenouille Saint-Martin eft vulnéraire dans les plaies récentes. 
Sa cendre arrète le fang. 

La Grenouille entre dans les Emplatres de Vigo, fans met- 
cure & avec mercure. 


Bufo, Crapaud. 


. On fe fert de tout l'animal. 
- C’eft un Reprile terreftre, qui croit à la longueur de cinq pou- 
ces, fur trois pouces d’épaifleur; fon corps eft, en général, 
d’un jaune brun ; fa peau eft très-épaifle & comme chagrinée à 
gros grains, étant remplie de boutons faillants; fes yeux font 
recouverts en partie, deflus & deflous, par une pellicule d’un 
jaune doré. 

Il reffemble beaucoup à la Grenouille; les différences font 
qu'il eft bien plus maflif en total; qu’il a quatre doigts devant, 
fix derriere, les jambes & cuiffes plus courtes & groffes : ce qui 
fait qu'il ne peut que fautiller & marcher affez lentement, ou 
plutôt fe traîner. 

Il habite les lieux pierreux, humides & ombrageux; il vit 
d'infettes & d’herbes. ; 


VERTUS ET USAGES. 


La poudre & les cendres de Crapaud font diurétiques, fudo- 
rifiques : la dofe eft depuis douze grains jufqu’à demi-gros. 

Extérieurement l’Huile, c’eft-à-dire, l’infufion de Crapaud, 
dans l’Huile de Lin, eft anodine, déterfive. 

Le Crapaud entre dans le Baume tranquille ; les têtes de Cra< 
paud dans le Baume de Leicour de la Pharm, de Paris. 
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A CN D GR PR DA D Pt 4e or me AR Apt À 


PLANCHE 07e 


Salamandra , Salamandre. 


N fe fert de l’animal entier. 

C'eft un Reprile terreftre, une efpece de Lézard non 
écailleux, qui croît jufqu’à cinq ou fix pouces en longueur, en 
comptant fa queue. 

Il a la tête large & applarie, les yeux faillants comme le Cra- 
ps ou la Grenouille & noirs, le corps groflier ainfi que la queue, 
es jambes très-courtes, quatre doigts à celles de devant, cinq 
à celles de derriere. Tout l'animal eft couvert d’une peau noi- 
ratre, parfemée de taches jaunes, qu'on diftingue en blanc 
dans l’eftampe, une ligne noire fur le dos, formée par des 
pe quarrés, près à près; fa peau eft aflez luifante, par une 

umeur vifqueufe qui l’enduit. 

Cet animal marche très-lentement & n’eft nullement veni- 
mMeux, ni à craindre : quand on le preffe entre les doigts, il 
rénd par fa peau une humeur laiteufe ; ce lait jaillit mème affez 
loin : cette liqueur n’a aucune malignité. C’eft elle qui, fi on 
met cette Salamandre fur des charbons, les éteint, quand ils ne 
font pas trop allumés ; mais fi on continue le feu, elle brülera 
comme tout autre animal. 

Elle eft vivipare. 

On la trouve aux lieux humides & pierreux, dans des trous 
au pied des vieux murs. 


BE. AUN:C. HE 078 
Lacertus aguatilis , Salamandre d’eau. 


N fe fert de l'animal entier. 
C'eft un Reprile totalement aquatique, une efpece de 
Lézard d’eau non écailleux, qui a vers fepr pouces de long 
comptant fa queue. 

La tête ef large & plate, les yeux un peu faillants, les pattes 
de dévant ont quatre doigts, celles de derriere cinq, la queue 
eft plate & perpendiculaire à l'animal; elle a de chaque CÔTÉ 
une bande d’un blanc argentin, qui la côtoie jufqu’au bout : 
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toute la peau eft chagrinée à petits grains, brune fur le dos & 
fur les côtés, jaune orangée fous le ventre, le tout parfemé de 
petites raches noires. Le male, qui eft defliné dans l’eftampe, fe 
diftingue de la femelle par une efpece de crête ou peau, qui 
commençant fur la tête, va en s’élargiffant jufques vis-à-vis le 
milieu du dos, puis diminue jufques vers les pattes de derriere, ” 
elle fe tient debout dans l’eau; plus une autre peau pareilie 
moins haute, prenant à l’origine de la queue & finiffant vers 
le bout. 

Certe Salamandre eft ovipare. 
On la trouve dans les eaux dormantes & croupiffantes; elle y 
vit d’infectes d’eau. 
VERTUS DES DEUX SALAMANDRES. 


Extérieurermient leur cendre eft dérerfive. 


PLANCHE O5: 
Teftudo terreftris, Tortue de terre. 


O" fe fert de fa chair, fang , fiel & graifle. | 
C’eft un Reptile amphibie, teftacé & écailleux ; il crote 

à la longueur d’un pied & plus. 

.. Tout fon corps eft couvert de deux écailles affez épaifles ; 
celle de deffus brune, vourtée & deflinée en compartiments héxa- 
gones , fymmétrifés , bordée d’autres plus perits quarrés ; l’écaille 
de deflous jaunâtre, un peu creufe au milieu & fans comparti- 
ments apparents; la tête petite, le mufeau pointu, les mä-- 
choires fans dents, mais tranchantes fur leurs bords, les jambes 
écailleufes, d’un noir luifant, le col couvert d’une peau rude, 
ridée, noire, les yeux noirs, l'iris brun rougeâtre , la queue 

en pointe, droite, cinq doigts aux pieds de devant, quatre à 
ceux de derriere, tous armés d'ongles noirs. 

. Quand elle veut elle cache fa tête fous les plis de fon col & 
elle la fait rentrer, ainfi que fes jambes & fa queue, fous fa co- 
quille ; elle marche ou plutôt fe traîne avec lenteur ; elle eft ovi- 
pare; elle cache fes œufs fous une couche de terre, qu’elle met 
par-deflus ; le foleil les fait éclorre. , 

On la trouve dans les lieux marécageux de nos pays chauds ; 
elle y vit d’infectes & coquillages d’eau & de terre, pañlant fa vie 
dans les deux éléments, 
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Teffudo marina, Tortue de mer. 


On fe fert des mêmes parties de la précédente. 

C’eft un Reptile de mer amphibie, teftacé & écailleux, qui 
eroît jufqu'’à cinq pieds de long. 

Elle à beaucoup de reffemblance avec la précédente; Îles diffe- 
rences font qu’elle a la tête ronde, que fes écailles repréfentent : 
un ovale plus allongé, que les bords de fes levres font taillés 
en dents de fcie, & que fon col &r fes pattes , faites en nageoires, 
font couvertes d’écailles de poiffon. 

Elle eft très-commune aux Ifles Antillès; elle eft ovipare & 
ne fort de la mer que pour dépofer fes œufs dans le fable, où 
la chaleur du foleil les fait éclorre. 


VERTUS ET USAGES DES DEUX TORTUES. 


Elles font les mèmes. 

Le bouillon de Tortue eft béchique, reftaurant ; Ze Sirop a les 
mêmes vertus : la dofe eft depuis demi-once jufqu’a une once & 
demie. Le fäng defféché eft céphalique & hyftérique, depuis douze 
grains jufqu’à deux fcrupules. Extérieurement il eft dérerfñf. Le 
fiel eft ophralmique. La graiffe eft émollienre & réfolurive. 

La Tortue eft la bafe du Sirop de Tortue de la Pharm. de 


Paris. 


2 Eu an CEPANEE 


DES TOPS E AUS 


PLANCHE 070: 
ÆAccipiter, Epervier, Mouchet. 


N fe fert de fes ongles, des excréments & de la graiffe. 
C’eft un oifeau de proie, environ de la taille d’un petit 
pigeon; mais plus allongé. 

Il a le bec crochu, noir; la peau au-deflus des narines jaune, 
l'iris des yeux jaune, les yeux furmontés d’une élévation, imi- 
tant des fourcils , une bande blanche au-deflus des yeux, une 
bande, caffé brülé , depuis les yeux jufqu’au derriere de la tête, le 
dos, les ailes & Ja queue caffé brûlé , les joues, le col en deffous 
& tout le deflous du corps à fond blanc, barré de lignes brunes 
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_preffées, imitant les écailles de poiffon ; le delfus de la queue 
Parse par cinq ou fix taches noires, les jambes & pieds jaunes , 
les ongles noirs. 
La femelle pond cinq œufs blancs , tachés de quelques points 
rouges. . 
On le trouve dans les bois; il fe nourrit de médiocres & de 
petits oifeaux, comme Grives , Alouettes , Pinçons. 
VE Re us, 0 
Ses ongles ou ferres en poudre, font aftringents : [a dofe 
eft d'un demi-gros à un gros. Les excréments font hyftériques, 
à la dote d’un fcrupule. 
Extérieurement ils font ophtalmiques, ainfi que /a graiffe. 


PH A NCHE 077. 
Alauda, Alouette. 


N fe fert de l’animal entier & de fon fang. 
C’eft un petit oifeau des plaines, gros à peu près com- 

me un moineau, mais plus allongé & qui ne fe perche jamais. 

Sa couleur, en général, eft un gris roux clair; il a le bec 
fupérieur noirâtre, l’inférieur plus clair , les narines rondes ; il 
a au col une portion de collier & une bande, qui vient du col 
à l’aile, brunes; le col & l’eftomac parfemés de raches lon- 
guerres, de plus grandes fur le dos & à la queue, dont la der- 
niere plume de chaque côté eft blanche ; les jambes & les pieds 
bruns , les ongles noirs : dans le male l’ongle du doigt de derriere 
eft très-long. - 

Elle fait fon nid dans les bleds & autres grains, où elle fe 
nourrit de graines fauvages. 

VERTUS. 


Le bouillon d’Alouette eft carminatif, le fans eft diurétique ; 
à la dofe d’un gros à un gros & demi. 


Alcedo muta, Martin-pêcheur. 


On fe ferr de cout l'animal. 
C’eft un petit oiïfeau du bord des eaux, pêcheur, long de 
_ fept pouces ou environ, depuis le bour du bec jufqu'à celui 
de la queue, ayant le bec long de près de deux pouces; il a de 
très- belles couleurs. 7 
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j_ Le bec noir, les narines oblongues , les yeux noirs, le deffus 
de la rète jufqu'aux yeux, bleu foncé, barré par de petites 
rangées de bleu clair, une petite bande noire, du bec à l'œil, 
une tache blanche, large , au-deffus , furmontée d’une tache oran- 
gée, une bande pareille à la couverture du deffus de la têre, 
en forme de mouftache, qui va du bec vers le dos, un efpace 
orangé au-deflus, qui va au-deflous de l'œil, un efpace blanc 
à côté, qui va vers le dos, le menton blanc, dont la cou- 
leur fe teint petit à petit en oranger vers l'effomac; l'orangé 
eft enfuite la couleur de torit le deffous du corps; l'aile, le dos 
& tout le deffus du corps foñt bleu foncé, relevé de taches bleu 
plus clair, le bas du dos & le croupion font d’un bleu brillant 
& argenté, les jambes & pieds font mi-parties de bleu & d’o- 
rangé , le devant orangé, Le derriere bleu. : ; 

Il fe perche ; 1l fait fon nid dans des trous, près de l'eau; il 
y pond quatre ou cinq œufs. 

On le trouve le long des eaux vives, comme rivieres, ruif- 
feaux, où il fe nourrit de petits poiffons, d’infectes, &c. 


VERT us 
L’oifeau defféché & mis en poudre, eft céphalique à la dofe 
d'un fcrupule. - : 


DS 2, 


RAS D 


PHLVAUNC CEE 67 
Anas fylvefiris , Canard fauvage. : 


N fe fert de fon foie, graifle & fang. 

C'eft un oifeau fauvage d'eau douce, qui devient de 

taille moyenne; fa longueur, depuis le bout du bec jufqu'au 
bout de la queue, eft d'environ deux pieds. , 

Il a le bec applati, large au bout, d’un verd jaunâtre, les na- 
rines en long. 

Le mäle a la tère & la moitié du col d’un beau verd foncé, 
terminé par une bande blanche, la poitrine & le ventre blanc 
cendré, moucheté, le deffus du col & des ailes cendré, roux, 
le deffous de la queue noir, une bande blanche à chaque aile, 
vers fon milieu une tache bleue, large à l’origine des plumes du 
fouet de l'aile, terminée par une bande blanche, (la femelle eft 
entiérement d’un gris roux, marbré de blanc & plus de blanc au 


* 
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ventre ) les jambes & pieds fafranés, les ongles bruns, les na- 
geoires jaune fale, 

La femelle fait fon nid près de aa dans des touffes de 
jonc ou de bruyere ; elle pond jufqu'à quinze œufs : les jeunes 
Canards de l’année fe nomment Hallebrans. 

Les Canards fauvages fe trouvent fur toutes les eaux, foie 
courantes , foit dénnantess où ils vivent d’infectes d’eau, Ge 
bes & de tout ce qu’ils y rencontrent. 

VEerTus ET UsAces. A 

Le foie eft défobftruant, hépatique ; le fang eft alexitaire à la 
dofe d’un gros jufqu’à deux. 

en nee la graifle eft anodine, émolliente, réfoluti- 


ve; elle entre dans l’'Onguent pectoral, fortifiant de a Pharm. 
de Paris. 


PLANCHE 670. 
Anfer domefticus , Oie domeftique. 


N fe fert de fa graifle, du fang, des excréments & de la 
premiere peau ie pieds. 

C'eft un oifeau d'eau douce, domeltique, qui eft moins aqua- 
tique que le Canard, c’eft à de re, quil peut pius aifément fe 
paller de l’eau & vivie fur terre; “fa taille tient le milieu entre 
le Canard & le Cygne, PI. 638. 

Ïl a le col plus long que le Canard & moins que le Cygne, le 
bec & les jambes rouges ; il s’en trouve de hupées, de toures 
blanches, d’autres mêlées par places de gris brun, principale- 
ment aux se d’ailleurs r’eftampe la repréfente fldemene elle 
fe nourrit de grains & paic l'herbe. 

La femelle couve dix à douze œufs à la fois; elle fait crois 
pontes dans l'année. 


VietrR alu she re DIS Ace 


La graiffe eft laxarive à la groffeur d’une noix. Le fans en 
poudre eft alexipharmaque à la dofe d’un à deux gros. La feenre 
eft incifive , pénétrante, arténuante, diurérique , hyftérique : 
la dofe en poudre eft un gros. La premiere veau des pieds eft 
aftringente en poudre; la dur -gros. : 


Extérieurement la graifle eft émollhienre, inafive, réfolutive. 
> 
M 
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La graifle entre dans les deux Onguents ci-deflus. La fiénte 
diftillée dans l'Eau ophralmique de l'Empereur Maximilien. 


EE RTE PETRE PETER  E  P SR PE POSER PE EEE EP TA IT SSSR TETE 


PLANCHE 680. 
ÆAquila regals , Aigle royal. 


N fe fert de fon fiel, graiffe & excréments. 

C’elt un très-grand oifeau de proie; il a trois pieds 
neuf pouces de long, depuis le bout du bec jufqu’au bont de 
la queue. 

Le bec eft couleur de corne, fa pointe noire , la peau, qui eft 
à la racine du bec, jaune, l'œil grand, l'iris verd clair & rou- 
geâtre, la prunelle noire, les fourcils fort faillants, en façon 
d’auvent , les plumes du col longues, rudes; tout le plumage de 
couleur tannée ou chatain mêlé de blanc. 

L’Aigle royal habite les plus hautes montagnes de toutes les 
parties du monde : on le trouve en Suiffe, fur les Alpes , les Py- 
rénées, &c. 

La femelle ne pond que deux œufs; il vit de tous les ani-. 
maux qu'il peut attraper & enlever. ; 


VER Tr us: 


Extérieurement le fiel eft ophtalmique ; la graiffe eft émol- 
liente, réfolutive, adouciflante, fortifiante ; la fente eft inci- 
five, pénetrante. 


RSR ENT ENECNEE MER ES 


PLANCHE O1. 
Ardea cinerea , Héron gris. 
N fe fert de fa graifle. 


: C'eft un grand oifeau du bord des eaux, pêclieur; fa 
longueur , depuis le bout du bec jufqu’au bout de la queue, eft 
de trois pieds & demi. 

Son bec eft long d'environ cinq pouces & demi, d’un verd 
jaunâtre, plus brun fur l’arète fupérieure, le bec inférieur plus 
jaune , le deffus de la ère blanc, l'iris orangée, la prunelle 


. ® . D . 
noire, une bande noire, qui va de chaque côté de l'œil au 


derriere de la tête, où elle forme une hupe noire, pendante, 
longug 
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longue de trois pouces ou environ; le col à une efpece de char- 
niere vers le bas de la hupe, qui fe diftingue par une avances 
tout le col cendré clair jufqu'à laile, mais blanc en devant, 
tacheté de noir, finiffant par des plumés allongées, blanches, 
qui forment une efpece de cravate fur leftomac, dont les 
côtés fonc noirs jufqu'au pli de l'aile, qui eft blanc en haut, 
noir au-deffous, ainfi que tout le fouet de l'aile; du refte tout 
le corps cendré brun , les cuiffes longues, d’un gris un peu roux, 
les jambes verd fale & foncé, les ongles noirs, affez perits, l’on- 
gle du doigt du milieu, garni par le côté intérieur, d’une den- 
teleure faite en dents de fcie. 

Cet oifeau s’éleve très-haut en volant; il couche fon col fur 
fon dos & fa cête fur fon col, au moyen de la charniere donc 
on vient de parler. 

Son vol eft lent, fes jambes font étendues en arriere. 

Il habite le bord des rivieres & des étangs ; il y vit de Gre- 
nouilles , de poiflons , qu’il pêche avec fon bec; & quand il les 
a faifis à contre-fens , il les jette en l'air de maniere qu'ils s’y re- 
tournent; alors il les reçoit & les avale. 

Il perche & fait fon nid vers la cime des plus grands arbres; 
les œufs font verd bleuätre, 


VIE R TE US. 
Sa graiffe eft émolliente , réfolutive. 


PLANCHE 6862. 
Ciconta, Cigogne, 
N fe fert de l'animal entier, de fon fang, graifle, fiel 
& fiente. 7. 

C'eft un grand oifeau de paflage, carnacier, qui fuit la tem- 
pérature des climats; il vole en troupes, s'éleve très-haut & va 
Join, fans faire aucun cri; il a quatre pieds de long , depuis le 
bout du bec jufqu’à l’extrèmité des pieds. 

Le bec & les jambes font rougeärres, l'œil eft entouré d’une 
peau noire, le bas des äiles eft noir, la tête, le col & tour le 
corps blancs ; elle porte prefque toujours fa rète, comme on 
* le voit dans leftampe. 

Afin d'éviter la grande chaleur, les Cigognes vont pañler l’hi- 
ver dans les pays chauds, comme en Afrique, en Egypte, & 

C 


424 : CAN Et M 'AYU*X. 
l'été dans les Régions rempérées; elles vivent de Grenoilles, . 
de ferpents & autres infectes. pu; 

Elles font leurs nids au haut des grands arbres, fur les che- 
minées, fur le faîte des maifons; leurs œufs font de la raille & 
de la: couleur de ceux d'Oie, PI. 679; leur couvée eft de quatre 


ou cinq œufs. 
VE rRiriqunse 


Le fang en poudre eft alexitaire à la dofe, depuis un fcrupule 
jufqu'à un gros. La fiente eft adouciffante, calmante, depuis 
douze grains jufqu'à un fcrupule. 

Extérieurement la Cigogne cuite & confommée dans l'huile 
d'olive, eft fortifiante, nervine; le fel eft ophtalmique. 


ELITE EEE ZIEP2, 


DEEE ET PTT ED ER PTT PEN EL RTE PRE LL En EL TE SE EEE ST 
F 6 8 


Grus , Grue. 


fiN fe fert de lanimal entier, de fa tête & géfier , sraifle, 
à fiel. 

C’eft un très-grand oifeau de paffage , qui ne vit que de grains 
& d'herbes, & qui fuit les climats froids; il vole très-haut, en 
troupes nombreufes, rangées en deux files, qui forment un an- 
gle , rerminé par la premiere ; elles choififfent la nuit pour voya- 
ger, & crient perpétuellement en volant. a 

La Grue a canq pieds, depuis le bout du bec jufqu'au bout 
des pieds. | 

Elle à le bec d’un noir verditre, long de quatre pouces, le 
deflus & le derriere de la tête noir, (le mâle a une bande rouge, 
qui va de l'œil: en arriere ) une autre bande blanche prend du bec 

a l'œil, & de l'œil defcend derriere le col : tout le refte du col 

- d’un cendré obfcur, & tout le corps cendré clair; le fouet de 
Paile noir , les jambes brunes ; elles ne couvent que deux œufs. 

C’eft le froid qui guide les Grues; on les voit pañler en Au- 
zomne , gagnant du côté du Nord. 


VAE RTS. 


La Grue, mangée de quelque facon qu’on l’apprète, eft 
nervine, carminative; la tête & le géfier, réduits en poudre, 


font déterfifs. 


L 
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Carduelis, Chardonneret. 


N fe fert de tout l'animal. 
C’eft un petit oifeau fauvage, qui a un râmage agréabis 
& que l’on prive aifément ; il eft un peu plus petit que le Moi- 
neau, PI. 692. 

Il a le bec couleur de corne, l'iris couleur de noifette, un 
efpace écarlate tourne autour du bec, dont l’origine eft bordée 
par une ligne noire, qui s’élargit en deffous au bec inférieur ; 
un efpace noir couvre le deffus de la rère & enveloppe un 
efpace blanc, qui s’éleve derriere l'œil & defcend au col où 
Fefpace noir du deffus de la tète fe termine en pointe; le dos 
xoux , cannelle foncé, le ventre roux clair, l’aile noire, tra- 
verfée en long par une bande d’un beau jaune, les bouts des 
plumes de toute l'aile & la queue noire, fourchue, les bouts de 
es plumes blancs, les jambes de l2 couleur du bec. 

I fait fon nid dans les buiffons ; 1l vit de graines de chardon 
& autres. 

La femelle chante ainfi que le male. 


VERT ES. 
En alimenti1l puriñie le fang. 


Columba , Pigeon bifet. 


 N fe fert de tout l'animal, de fon fang & de fa fiente, 

C’eft un otfeau domeftique de médiocre grandeur ; il 4 

treize pouces de long, depuis le bout du bec jufqu’au bout de 
la queue: 1l vit en nombreufe fociéré. 

Le bec eft affez mol, brun, le deffus des narinñes blanchitre 

& comme farineux, l'iris rouffe, les jambes courtes & rouges, 

la tête gris bleuâtre , le col luifant & changeant de bleu en cou- 

leur de cuivre rouge, fuivant les afpeéts; le jabor roufleäire, 

Cc2 


Le 
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Je deffous du corps cendré, ainfi que le corps de l'aile, une 
bande blanche très-large au bas du dos, flanquée par une 
tache bleu noiratre à chaque aile, la queue pleine : ces couleurs 
ne font pas conftantes à toute l’efpece; il s'y rencontre des va- 
So 

riétés. pre , 

On leur bâtir des tours rondes où quarrées, garnies en de- 
dans de loges ou nids ; ils s’y multiplient prodigieufement & s’y 
retirent la nuit: leur ponte eft de deux œufs blancs; ils en font 
plufieurs dans l’année. 

Ils fe nourriflent dans les plaines des graines qu'ils y rencon- 
trent; ils ne perchent point. 


VERTUS 


Le Pigeon vivant, fendu en deux par le dos, & appliqué 
fur le champ extérieurement, eft très-diaphorétique, difcufüf, 
atténuant. 

La fente calcinée, leflivée, mife en poudre, eft difcuffive, 
#éfolutive, diurétique : la dofe eft d’un à deux fcrupules. Exté- 
-zxieurement elle eft veflicaroire. | 

-Le-fang récent encore tiede, eft ophtahnique. 


L'urtur , Tourterelle. 


On fe fert de l'animal entier & de fa graifle. 

C'eft un oïfeau fauvage, paflager, reflemblant à un petit 
Pigeon; ila, du bout du bec au bout de la queue, un pied de 
dons. 

La Tourterelle a le bec noirâtre, l’œil entouré d’un cercle 
rouge, l'iris jaune orangé, le col & le deffus du corps, gris vi- 
neux., le dos cendré, une plaque large à chaque coté du col, 
mi-païtie de plumes blanches & noires , difpofces par rangées; 
les plumes du deffus des ailes, noires, bordées de roux , le bord 
inférieur de l'aile, vers l’eftomac, gris cendré; toutes les gran- 
des plumes du fouet noiratres, le deffous de la queue blanc, 
marqué d’une tache noire vers l'anus, le deflus de la queue 
brun, les jambes & pieds rouges. 

Les Tonrterelles paflent l'été dans nos climats, où elles vivent 
de grains dans les plaines & dans les bleds; elles fe retirent dans 
les bois où elles perchent, & font leurs nids dans les fourches 
des branches d’arbre, à dix ou douze pieds de terre ; leur cou- 
vée eft de deux œufs; elles s’en vont après la récolte, chercher 
d’autres étés. 
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ù VrrRrus 
L’oifeau defféché & mis en poudre, eft aftringent : la dofe 
eft d’un demi-gros à un gros. 


Extérieurement la graie eft émolli 


ente. 


PSE PR TTIER FRET ERREUR EEE EEE 


PLAN CHE 000 


Corvus , Corbeau. 


O° fe fert de fon cerveau. 

C'eft un grand oifeau fauvage, carnacier ; ila, depuis 
le bout du bec jufqu'au bout de la queue, deux pieds un pouce 
de long. 

L'iris eft de deux couleurs, cendré brune autour de la pru- 
nelle, cendré claire enfuire; les narines recouvertes par des 
{oies roides , le Bec noir ainfi que tout le corps, jambes & 
pieds ; le bas des ailes & la queue ont une teinte de bleu fon- 
cé, luifant. 

Cet oifeau eft rare, même dans les grandes forèts qu'il ha- 
bite. Ceft pourquoi on fe trompe, en nommant Corbeaux cette 
quantité d’oifeaux noirs, qui fe répandent dans les plaines &: 
dans les bois pendant tout l’hiver. Ceux-ci font de véritables- 
Corneilles noires, faites à peu près comme le Corbeau, mais 
bien plus petites. ; 

£e Corbeau eft très-vorace; il fe nourrit de toute efpece de- 
chair vive ou morte; il pond deux œufs. 


VERTUS 
Le cerveau eft céphalique, nervin, pris intérieurement: 


Cothurnix , Caille. 


On fe fert de tour loifeau, de fa graiffe & fente. 

C’eft un aflez petit oifeau de palfage & de plaine, qui ne- 
perche jamais ; il a, depuis le bout du bec jufqu'au bout de la 
queue, fepr pouces & demi. 

Les narines rondes, relevées, l'iris couleur de noifette, la 
poitrine & le ventre d’un blanc jaunätre, jafpé de brun , la gor- 
ge rouffeatre, le deffus de la tête brun, une bande blanche. 
qui va du bec, entourant l'œil; au derriere du col deux raies 
brunes, une qui entoure la gorge, l’autre à quelque diftance 
au-deflous. 

Cc3 
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L’afpeét général du dos, ailes & queue eft roux brun, ba: 
riolé de lignes brunes, en long, vers le dos, de petires lignes 
‘blanches en travers, fur le corps de l'aile, brunes fur le fouet. 

La Caille pale les mers, arrive dans nos contrées au prin- 
temps, fait Pamour pendant certe faifon; après quoi elle de- 
vient très-grafle : à la fin de l’Automne, elle repañfe la mer: 
quelques-unes pondent dans nos pays jufqu'à fept ou huit 
œufs. 

VE RIT us. 


Les bouillons de Cailles font émollients, laxatifs. La fente 
en poudre eft céphalique, à la dofe d’un demi-oros. 
La graifle eft ophtalmique. 


DEEE TN EMEMETRS 


BERTRNERS ARSEESREREEEN TE 


Cuculus, Coucou. 


TAN fe fert de tout l’oifeau , de fa fiente. 

&_J  C'eft un oifeau de paffage de moyenne taille , carnacier 3 
äl a un pied de long, depuis le bout du bec jufqu’au bout de 
la queue. 

Le bout du bec noirâtre, les narines rondes & relevées, 
l’origine des deux mâchoires jaune, liris jaune , ainf que le rour 
de l'œil, les jambes & pieds jaunes, deux doigts devant, deux 
doigts derriere, le col gris cendré, le dos un peu plus brun 
jufqu'à la queue, qui eft gris noirâtre, terminée par une tache 
blanche au bour de chaque plume, l'aile gris roufleatre , le ven- 
tre blanc, jafpé de raies cendrées, imitant les écailles de poif- 
fon preffées. : 

Il vient au commencement du printemps, & ne chante que 
dans cette faifon ; fon chant imite fon nom, Coucou ; il difpa- 
soit à la fin de l'été. 

IL perche & vit dans les bois, d’infeétes, de vers , de che- 
nilles, 

La femelle ne fait point de nid & ne couve point fes œufs; 
elle Ôôre de leurs nids, les œufs de plufeurs efpeces de perits 
oifeaux carnaciers & met le fien-en leur place ; le perit oifeau le 


couve & éleve le jeune Coucou qui en fort. 
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Le bouillon de Coucou eft céphalique , adouciffant. La fiente 


en infufion, à la dofe d’un demi-oros à un gros, eft bonne con- 
tre [a rage. 


ee 


Cygrus, Cygne. 


.N fe fert de tout l’oifeau, de fa graifle & peau. 

7 C’eft un oifeau aquatique, le plus orand de tous:on 
peut l’appeller Cygne privé, attendu qu'il s’en trouve une autre 
efpece qu'on nomme Cygne fauvage, qui a quelques différences 
avec celui-ci, qui fe prive fi aifément, qu'il peut paffler même 
pour domeftique ; 1l a, depuis le bout du bec jufqu’au bout de 
la queue, quatre pieds & demi de long. 

Il eft entiérement blanc comme neige, le bec ronge, les 
yeux noirs, une tache crès-noire tient en triangle l’intervalle 
entre l'œil -& le bec, une groffeur noire & ronde occupe la 
cime du bec; elle eft plus groffe au male qu'a la femelle, les 
jambes & pieds font couleur de plomb, l'intervalle des doigts 
eft remplie par une peau qui lui fert de nageoire. 

Il nous vient des pays froids; il vit de grains & d’herbes 
aquatiques; la femelle pond & couve deux œufs; les perits qui 
en proviennent, naiflent tous gris cendré; ce gris s’éclaircit 
d'année en année, & ce n’eft qu'à la troifieme qu'ils font cotale- 
ment blancs. do 

* V'eRTus. 

Extérieurement un jeune Cygne, cuit dans l'huile, eft adou- 
ciffant & nervin; la graifle eft adouciffante , fortifiante ; la peau 
appliquée eft adouciflante. 


PR PAR CU FENTE ER ETES PAGE 2 PEER ACT RE TENTE ARS EE EME SET 


D COPA PA NASA ET D RSA DM Ve 


P LA N C Hi 000, 
Gallus, Coq. 


N fe fert de tout le coq, de fon cerveau, de la tunique 
interne , du gélier, du fiel, de la graiffe, ainf que de celle 
du Chapon, qui elt un Coq chätré, de la fiente de Poule, qui 


Cca4 
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eft fa femelle, de fa graifle & de toutes les parties de fes œufs. 
Le Coq domeftique eft un oifeau fi connu , que l’eftampe fuf- 
fit pour faire connoîïtre fa conformation, fon port & fa fierté; 
je dirai feulement que fa crête, la plaque du tour de fes yeux 
& fes barbes pendantes, font rouges; il s’en trouve, ainf que 
des Poules, de toutes couleurs & de plufeurs variétés, comme 
de hupés à crête doubles, fans queue, &c. 


VEerTus er Usaces. 
Le bouillon de Coq eft apéritif, dérerfif, un peu laxatif. La 


gelée eft corroborative : la dofe eft une ou deux cuillerées : le cer- 
veau dans du vin, eft aftringent : la tunique interne du gélier 
en poudre, eft ftomachale, fortifiante, hyftérique : la dofe eft 
depuis un fcrupule jufqu’à demi-gros. Û 

Le bouillon de Poule eft humeétant, rafraichiffant ; fa fiente 
a les propriétés de celle de Pigeon, PI. 685 ; mais plus foibles: 
la dofe eft demi-gros. 

La coque des œufs en poudre, eft diurétique : la dofe eft de- 
mi-gros : le jaune battu dans l’eau chaude, nommé /air de Poule, 
eft pectoral : le bouillon de poulet, nommé eax de poulet, eft 
calmant & rafraichiffant : le bouillon de Chapon eft reftaurant 
& fortifiant. 

Extérieurement les graiffes font émollientes, anodines; le 
fiel eft ophralmique; la fente de Poule calcinée eft defficative ; le 

blanc d'œuf eft rafraichiflant, aftringent, agelutinatif, le jaune 
eft anodin, maturanif, digeftif. 

La tunique interne du géfier de Coq entre dans la Poudre 
de Hériflon , la Poudre de Bartholet. La coque d'œuf entre dans 
le remede contre la pierre de Mademoifelle Stephens, & con- 
tre les écrouelles de Rotrou. Le blanc d’œuf entre dans FEau 
alumineufe, l’Onguent Album Rhafis. Le jaune d'œuf dans lOn- 
guent contre les hémorrhoïdes. | 


Hirundo, Hirondelle. 


On fe fert de tont l’oifeau, de fa fente, de fon nid. 

C’eft un petit oifeau de paffage, carnacier ; 1l a fept pouces 
de long, depuis le bout du bec jufqu'au bout de la queue. 

Le bec petit, noir, large à fon origine, l'iris couleur de noi- 
{etre , le deffus, les côtés de la rête & tout le tour du col bleu 
très-foncé, tirant fur le noir, le deffous de la gorge rouge 
obicur ; tout le deflus du corps, des ailes & de la queue noirs, 
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leftomac, le ventre & le haut de l'envers des ailes blanc, 
mêlé d’une légere teinte de rouge, la queue profondément 
fourchue, chaque plume de la queue ayant une tache blanche 
vers fon extrèmité. ? 

L’Hirondelle arrive au commencement du printemps ; elle 
vole rapidement & perpétuellement autour des maifons & au- 
deflus des eaux, pour attraper & manger les mouches & au- 
tres infectes ailés; elle fait fon nid dans le haut des chemi- 
nées ; elle s’en va vers la fin de l’Automne. 


VERT US! 


L’Hirondelle eft céphalique, incifive, antihyftérique , ophtal- 
mique : la poudre des jeunes Hirondelles fe donne à la dofe 
d'un gros; la cendre fe donne depuis demi-gros jufqu’à un 
gros ; la fente eft très-chaude, âcre, incifive, diurétique. 


Extérieurement le nid d'Hirondelle eft réfolutif. 


=: PE EP PRE RER ELITE TIRE EET PET ES TON 


PLANCHE 690. 
Merula , Merle. 


N fe fert de tout l’oifeau & de fa fiente. . 

C’eft un oifeau fauvage des bois, fédentaire, de taille 
médiocre; ila, depuis la pointe du bec jufqu’au bout de la 
queue, dix à onze pouces; le male eft totalement noir, ex- 
cepté le bec, qui eft jaune orangé; le bec de la femelle eft noi- 
ratre, & fon plumage eft noir mal teint, tirant fur, le brun. 

Son nid eft peu élevé, dans des broffailles, fur de petits 
arbres ; la ponte eft de quatre à cinq œufs, bleuâtres , tachetés 
de brun. 

Le Merle vit de tout ce qu’il trouve dans le bois, infectes, 
fruits fauvages. À 


VER TU 'S: 


Extérieurement l’huile où on à fait cuire cet oïfeau eft adou- 
ciffante, réfolurive : fa fiente eft déterfive. 
Motacilla , Hoche-queuc. 
On fe fert de tout l’oifeau. | 
C'eft un petit oifeau de paflage, carnacier; fa longueur de- 
puis la pointe du bec jufqu’au bout de la queue, qu'il a fort 
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longue, eft de près de huit pouces de long; fes couleurs ne font 
que du blanc, du noir & du gris, diftribués comme onle voit 
dans l’eftampe. 
La Hoche-queue revient au printemps & s’en va comme les 
Hirondelles, parce qu’elle ne vit que des mêmes aliments. 
Elle ne fe perche point; elle habire les environs des eaux & 
les plaines, fe mélant parmi les beftiaux, pour attraper des 
mouches; elle hauffe & baifle perpétuellement la queue, elle 
fait fon nid près de l’eau, fous des pierres, dans des trous her- 
bus; elle pond cinq ou fix œufs blancs, tacherés. 


1 VerTus. 
L'oifeau en poudre eft très-apéritif, depuis un fcrupule juf- 
qu'à un gros, dans le vin. 


STADE PE 2] PSE VERS SL A TE Ph OU RAP RE DV 


PLANCHE 691. 


Noclua caprimulous, Frefaie tête-chevre, Crapaud 
volant. 


N fe fert de tout l’oifeau, de fon fiel & graiffe. 

C’eft un oifeau de nuit, de pañlage, carnacier, habi- 
tant les bois, de la grandeur d’un Pigeon; ila, du bout du 
bec au bout de la queue, un pied deux pouces de long. 

Le bec fermé paroïît très-petit; mais quand l’oifeau l’ouvre, 
1l eft fendu jufques bien au delà de l'œil, de façon que d’une 
extrémité à l’autre, il a de long près d’un pouce & demi; le 
bout du bec noir, jufqu'à la rète; le refte eft caché par une 
imouftache de plumes blanches; les yeux noirs, très-gros; le def- 
fus de la tète garni d'une bande noire; le dos cendré, brun, 
amarbré de noir, accompagné de longues lignes noires ; les ailes 
d'un roux brun, parfemé de taches roux clair ; le male a une 
tache blanche à chaque aïle, vers le milieu des grandes plumes; 
la queue roux brun, rayée en travers de taches noires; le ven- 
tre roux & blanc, garni de taches noires ; les jambes très-cour- 
tes, l’ongle du milieu de chaque pied garni du côté intérieur 
de petites dents en forme de peigne, à peu près comme le Hé- 
xon, PI. 681. 

Cer oifeau vient au printemps & difparoïr au commencement 
de l'automne ; on ne le voit qu'à l'entrée de la nuit, pendant 


HOME CINOQUIEME | 2: 
Jaquelle il fe nourrit d’infectes, coquillages, fcarabées. On dit 
qu'il entre dans les étables où il y a des chevres, & qu'il fuce 
leur lait. à 


VERTUS. 


L'oifeau, réduit en poudre, eft fortifiant, nervin, depuis 
un fcrupule jufqu’à un gros. De 
Extérieurement le fiel eft ophtalmique, la graifle eft émol- 


Liente, réfolutive. 
Oris, Outarde. 


On fe fert de fa graifle & fiente. 

C’eft un grand oifeau de plaines, fédentaire, gros comme 
un dindon, il a trois pieds, du bout du bec au bout de la 
queue. 

Le bec oris brun, Piris ifabelle, le col & tout le deffous du 
corps gris cendré, blanchiffant vers le ventre, le dos, les ailes 
& le deffus de la queue roux, traverfés de taches longues, noi- 
res, les grandes plumes du bas de l'aile, gris brun: quand le: 
mâle, qui eft deffiné dans l’eftampe, veut {e parer, il enfle & 
éleve fes ailes au-deflus de fon dos, les jambes & pieds gris; 
elle n’a point de doiot de derriere aux pieds, 

L'Outarde n’habite que les vaftes plaines, où elle vit de 
grains, d'herbes, de petits animaux, infectes ; elles fe raffem- 
blent par bandes pendant l'hiver ; il s’en trouve en Angleterre; 
en Efpagne, en France, dans le Poitou & dans la Champagne. 

Elles font leur nid dans des trous, qu’elles creufent elles- 
mêmes & qu’elles recouvrent de paille & autres brindilles : leur 
ponte eft de deux œufs. 

VIE Romus. 


Extérieurement la graifle eft anodine , la fente réfolutive. 


CEE RIRE ONE NE PER P PRE TEE 


PLANCHE 092, 
Parus, grofle Méfange. 

N fe fert de tout l’oifeau. 

C'eft un petit oïfeau fauvage, fédentaire, carnacier s 


ila, du bout du bec jufqu’au bout de la queue, environ cinq 
pouces de long. 
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Le bec noirâtte, droit, court, pointu, toute la tête , E col; 
la gorge, le milieu de l’eftomac & du ventre noirs, la tache du - 
ventre féparée, un efpace blanc, large, au milieu du noir 
du col, de chaque côté jufques deflous l'œil; du refte tout le 
deffous du corps jaune, le dos & les ailes verd brun, une bande 
en travers vers le haut de l’aile, d’un verd clair. 

Elle perche & vit d’infeétes & même de chair morte; on la 
trouve dans les bois & buiffons où elle fait fon nid; elle pond. 
huit à neuf œufs, d’un blanc cendré, pointillés de rouge. 


VER vus 
L'oifeau réduit en poudre, eft céphalique, apéritif, diuré- 
tique : la dofe eft depuis un fcrupule jufqu’à un gros. 


Paffer, Moineau-franc. 

On fe fert de fa fente. 

C'eft un petit oifeau fédentaire, qu’on pourroit appeller do- 
meftique, étant familier dans les villes & villages, aurour des 
maifons où il fait communément fon féjour; fa longueur, de- 
puis le bout du bec jufqu'au bout de la queue, eft de fix pou- 
ces. 

Le bec eft pointu & aflez gros, noir dans le male, brun dans 
la femelle; la rète cendrée brun, (c’eft une de fes plus grandes 
différences avec une autre efpece aufli commune, qu'on nom- 
me des Friquets; car les mâles de cette efpece ont le deffus de 
la cêre couleur de caffé brûlé, ) l'iris couleur de noifette, une 
ligne bai brun, qui va du coin du bec aux yeux, le côté du 
col cendré, une tache noire fous la gorge ; ( elle manque à la 
femelle, ) le deffus du corps & les ailes cendré brun, mêlé de 
roux, une bande blanche en travers, près du haut de l'aile, les 
jambes & pieds couleur de chair brune; la femellea, en gé- 
néfal , tout ie plumage plus pâle. 

]1 perche; il fair fon nid dans les arbres, dans les trous de 
muraille : la ponte eft de quatre ou cinq œufs à la fois; 1ls font 
plufeurs pontes; leurs œufs font cendrés, piquetés de roux. 
Cet oifeau pullule beaucoup ; ils fe répandent , ainfi que les Fri- 
quets, par bandes, dans les bleds & autres grains qu'ils dé- 
vorent; ils entrent dans les granges & dans les greniers, & its 
font fi voraces, qu’ils mangent indifféremment tous les infeétes 
qu'ils peuvent attraper, 


a 


TOME CINQUIEME 
u VERT Us. 
_ La fente, à la dofe de deux ou trois grains, dans la bouil- 
die, lâche le ventre aux perits enfants. 
Extérieurement elle eft cofsérique. 


Paffer troglodites , Roitelet. 

On fe fert de tout l’oifeau. 

_ C'’eft le plus petit oifeau de nos climats; il eft fédentaire 
& carnacier ; ila, depuis la pointe du bec jufqu’au bout de la 
queue, quatre pouces & demi. 

Le bec noir en deflus, plus pâle en deffous, une bande blan- 
‘châtre, qui venant du bec, paile au delà du deffus des yeux; 
la tête, le col, l'aile, tour le deffus du corps & de la queue, . 
canelle brun; le tout garni de perires taches un peu plus clai- 
res, qui forment des bandes tranfverfales : tout le deffous du 
corps blanchätre. à 

11 perche; il vit de petits infeétes, vers, dfaignées, ul 
trouve dans les bois; il fait fon nid dans les haies & broffail- 
les ; fa ponte eft de neuf à dix œufs. 

VER ruSs 

Cet oifeau cuit ou fa poudre, dans le vin blanc, eft diuré- 

tique : la dofe eft un Roitelet en poudre. 
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PLANCHE 693. 
Pavo , Paon. 


N fe fert de l’oifeau entier, de fon fiel & fiente. 

C’eft un grand oifeau domeftique , de la taille d’un Din- 
don; il eft d’une grande beauté, par fa figure & par fon plu- 
mage. Lisa 

Le mâle a la tête, le col & le haut de la poitrine d’un beau 
bleu foncé, le ventre plus foncé, tirant fur le violer, le bec 
blanchatre, les yeux furmontés d’une bande blanche, étroite, 
qui va du bec au derriere de la tête, une autre plus large, pale 
{ous les yeux dans le même fens ; huit ou dix tuyaux de plumes, 
longs de deux ou trois pouces , s’élevent du fommer de la tête, 
formant un éventail ou couronne, terminée par des efpeces de 
bouts de plumes ; imitant une petite houppe ; le dos & le deffus de 
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l'aile d’un blanc cendré, femé de taches noires, tranfverfales ; 
les plumes du bas de l'aile rouffes, le croupion verd foncé, la 
queue , entre cinq & fix pieds de long , les jambes & pieds gris. 

Les plumes de la queue font éragées, depuis le croupion juf- 
qu’au bout , & en grand nombre ; mais très-léceres ; leurs cotons 
{ont blancs, garnis de deux rangées de barbes, verd changeant 
en couleur d’airain , affez longues”, mais étroites & diftantes l’une 
de l’autre, excepté à l'extrémité où elles fe joignent & forment 
un rond, au milieu duquel eft une tache rouffle, ronde ; au mi- 
lieu de celle-ci & plus vers le bas, une autre tache bleue, chan 
geant en verd, dans laquelle eft une troifieme tache en cœur 
renverfé, bleu foncé , quafi noir : c’eft cet aflemblage de raches, 
qu'on appelle œil de Paon. Quand, le Paon fait la roue, tel 
qu'on le voit dans l'eftampe, fa queue eft alors dans tout fon 
luftre; on la voit brillante & changeante, fuivant les afpeéts, 
ou d’un beau verd, oud’une belle couleur de cuivre rougé. La 
queue du Paon mue à la fin de l'automne & ne revient qu'au 
printemps fuivant. 

La couleur de la femelle n’a rien de remarquable; elle a un 
afpect général, mêlé de gris, de roux & de cendié; une hupe & 
une queue proportionnée à l'oifeau. 

Il perche & vit comme les poules , de grains & de tout ce qu'il 
rencontre dans la baffe-cour ; 1l eft venu des Indes ; la femelle 
pond fept à huit œufs, gris clair, piquerés, qu’elle couve. 

VERTUS ET UsaAces. 


Les bouillons de Paon font diurétiques. La fente eft cépha- 
lique, nervine; en poudre, depuis un fcrupule jufqu'à un gros, 
& en lavement depuis demi-once jufqu’à une once. Le fiel eft 
ophtalmiaue. 

La fente entre dans le remede de Madame la Comtefle de 
deck. 


ERA TINETPEREES £ 


TE PRE ET RTE EP PA 


PIEUAN GR E 09% 
Perdix cinerea, Perdrix grife. 
N fe fert de fon fans & du fiel. 


C'eft un oifeau fauvage des plaines, fédentaire, ne fe 
perchant jamais; il a, depuis le bout du bec jufqu’au bout de 
la queue, un pied & trois quarts, 
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_ Le bec couleur de corne, l'iris jaunätre, quelques excroif- 
fances rouges autour des yeux, les côtés de la tête & le menton 
jaune roux; tout le col, le dos & le ventre cendré, marbré de 
petites lignes brunes, mélées fur l'aile & vers le bas du dos, 
d’une couleur roufle, la queue roufle, à bandes, cendré brun, 
les jambes blanchätres ; le mâle a fous le ventre quelques taches, 
roux brun , affez larges, difpofces en fer à cheval. ” 
Elle vit en fociéré, dans les plaines enfemencées, de graines, 
d'herbes, d’infeétes ; la femelle couve jufqu’à dix-huit œufs. 
VERT OU 


Son fans & fon fiel font ophralmiques. 


PLANCHE 090$. 
Phafianus , Faifan. 
N fe fert de fon fiel & oraifle. 


C’eft un aflez grand oifeau fauvage des bois, fédentaire ; 
ila, depuis le bout du bec jufqu’au bout de la queue, qui eft 
fort longue, trois pieds de long. 

Le bec blanchitre , les narines percées , dans une peau élevée 
à l’origine du bec; le mâle a les yeux entourés d’une peau écar- 
late, la cèce & le col d’un bleu foncé ; changeant , fuivant les af 
pects, en verd & en pourpre foncé, le dos eft plus clair, fes 
plumes, ainf que celles de l’eftomac & du ventre, imitent les 
écailles de poiffon , d’un roux très-vif, bordées d’un bleu pour- 
pre, le deflus de l’aile & la queue grife, dont les plumes font 
étagées en deffous longue de dix-huit pouces, les cuifles & la 
région de l'anus font tanné brun, les jambes & pieds oris roux. 

La femelle n’a rien de toutes ces belles couleurs; elle eft, 
en général, d’un gris & roux mélangés. : 

Ïs habitent les bois ; ils perchent ; ils vivent de fruits fauva- 
ges & de différents grains, qu'ils vont chercher dans les champs 
voifins ; ils font leurs nids par terre; la couvée va jufqu’à quinze 
œufs. 

VoER TES: 


La oraiffe eft extérieurement nervine, réfolutive , adouciffan- 
te : le fel eft ophralmique, 6 
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PLANCHE 696. 
Pica, Pie, 
N fe fert de tout l’oifeau. 
O C’eft un oifeau des bois de moyenne grandeur, fauva: 
ge, fédentaire, carnacier ; il a, depuis le bec jufqu’au bout de 
la queue, un pied & demi de long; la queue à au moins fix 
pouces de long. 

Le bec noir, les narines recouvertes de foies dures, l'iris 
noiferte pâle, la tête, le col jufqu’à l'eftomac, les ailes, Le def- 
fus du corps & la queue noirs, le noir du bas des ailes & de la 
queue eft changeant en violet & verd, une bande large, blan- 
che le long de la premiere articulation de l'aile, des raches 
blanches au milieu de chaque plume du fouet de l'aile, lefquelles 
quand l'aile eft étendue, forment une autre bande tranfverfale, 
on ne voit point ces taches quand elle eft pliée; le deffous du 
corps blanc, les cuifles, jambes & pattes noires, les plumes de 
la queue graduées par deflous. 

Élle perche; elle vit de chair, non-feulement d’infectes, 
mais elle eft oifeanu de proie, à l'égard des jeunes o1feaux & 
autres petits animaux vivants qu'elle peut attraper, comme le- 
vrauts, lapereaux & autre gibier : elle mange même les œufs. 
Enfin tout lui eft bon; elle fait fon nid à la cime des orands 
arbres; il eft fort gros : la ponte eft de quatre à fix œufs. 


VERTUS ET USAGES. 


La cendre de Pie eft ophralmique. 

Elle fait la bafe de l'Eau de Pie compofée , remede céphali- 
que qu'on donne, à la dofe, depuis une once jufqu’à deux. 

Picus-viridis , Pic-verd. 

On fe fert des os de l’oifeau. 

C’eft un oïfeau des bois de moyenne taille, fauvage, car- 
nacier, fédentaire ; ila, depuis le bout du bec jufqu’au bout de 
la queue, un pied un pouce & demi. 

Le bec eft dur , triangulaire, terminé au bout en pointe cou- 
pée, deux couleurs d'iris à l'œil, l’extérieure blanche, l'inté- 
rieure roux brun, le deffus de la tête vermillon, femé de pe- 
tices taches noires, l'œil enfermé dans une plaque noire, en 


triangle, 


bn 
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triangle, qui va jufqu'au bec, fous laquelle eft une bande'ver- 
millon , le derriere du col, le dos & le deflus des ailes verds, 
la gorge, le col, la poitrine & le ventre verd très-pâle, le fouet 
de l'aile , parfemé de taches blancharres , le croupion jaune paiile, 
le deffus de la queue verd brun, rayé de lignes plus brunes, en 
travers fourchu, chaque fourchon termine en pointe duré, les 
jambes & pieds blanc verdâtre, deux doigts devant, deux 
derriere. j 

Sa langue eft remarquable; elle eft grofle comme une ficelle 
ordinaire, ronde, égale d’un bout à l’autre, dure, offeufe, 
écailleufe, pointue, gluante, longue de quatre pouces hors du 
bec, quand l’oifeau l’allonge, érant ployée en rond dans fon 
gofier. 

Il vit de fourmis & de vers, qui fe trouvent dans l'intérieur 
des arbres. Pour cer effet, il fe place, comme on Île voit dans 
l’eftampe, & à coups de bec redoublés, il fait des trous exac- 
tement ronds & profonds, pour , en allongeant la langue , attra- 
per les vers qui fe nourriffent dans le bois : il étend de même fa 
langue fur les fourmillieres, & la retire remplie de fourmis. 

La femelle ne fait point de nid; elle pofe fes œufs au nom- 
bre de cinq ou fix, dans des trous d'arbre, fur le bois ver- 
moulu. 


VER TRULS. 


La poudre de fes os eft diurétique, depuis demi-gros juf- 
qu'à un gros. 


PLANCHE 697. 
$Struthio, Autruche. 


N fe fert de fa graifle, des œufs, de la peau intérieure 
de l’eftomac. | 

C’eft le plus grand de tous les oïfeaux. Quand fon col eft 
levé, fa tête eft à fepr pieds de terre; le col à trois pieds de 
lons; elle ne peut voler. 

Le bec de couleur de corne; la tère , ainfi que le bec, imitene 
ces parties de POie, c’eft-à-dire, affez applaries ; l'œil eft grand, 
liris couleur de noifette , la ère & le col n’ont qu'un duver 
& quelques poils parfemés : ce duvet devient plus os vers le 


410. ANTMAUX, 

milieu du col; 1l continue ainf jufques aux cuiffes. Cés par- 
tes ont un œil gris roux , le dos & laile font mélangés de plu- 
mes orifes, noires & blanches, les extrémités des ailes font 
noires, la queue blanche; elle n’a point de plumes fous les 
ailes, ni aux cuiffes, qui tirent fur la couleur de chair; les 
jambes font couleur de corne, deux doigts aux pieds, le doigt 
extérieur fans ongle. 

Cet oifeau fe trouve en abondance dans les déferts de l’A- 
frique. 

La femelle pond des œufs aufi gros que la tête d’un enfant, 
d'ua blanc jaune; elle les enfonce dans le fable; la feule cha- 
leur du foleil les fait éclorre. L’Autruche eft un oifeau étranger 
dans nos climats : on en trouve quelques-unes dans les ména- 
geries : celle-ci a été déflinée dans la ménagerie du Roi; elle 
avale indifféremment tout ce qu’on lui donne. + 


VE R TU s: 


Les coquilles des œufs, en poudre, ont les mêmes vertus que 
ceux de Poule. Voyez l’explication de la Pianche 689. La mem- 
brane intérieure de l’eftomac, en poudre , eft ftomachale : la dofe 
eft un gros. 

Extérieurement la oraiffe eft émolliente. 


Turdus minor, Grive, Mauvis. 
On fe fert de tout l’oifeau. 
C’eft un oifeau palager , au-deffous de la taille médiocre; il a, 
depuis le bout du bec jufqu'au bout de la queue, neuf pouces 


de long. 


Le bec brun, l'iris noïfetre, le deffus du corps, depuis la tête 
jufqu’au bout de la queue & le deflus de l'aile roux, le deffous 
du col & l’eftomac jaunätres , femés de petites taches brunes en 
panglée la pointe en haut, le ventre blanc, les jarabes & pieds 
bruns, ; 


Certe Grive ne paroït en bandes que vers l’Automne : onn’en 


voir plus guere après les vendanges; elles vivent de raïfin; 
quelques-unes cependant reftent, vivent dans les bois, de 
baies de genievre & autres, & font au printemps d’enfuire 
seuss nids dans les broffailles, où elles pondent cinq à fix œufs 
d’un bleu verdatre, avec quelques taches noires. 

Wir R Taus- 


Le Mauvis, mangé de quelque façon que ce foit, eft céphalique. 


TOME CIN 


SURESNES TE 


QUIE M E: PEL 
PLANCHE 6 
Vanellus, Vanneau. 
FN N feferr de rouc l’oifeau. | 
C’eft un oifeau de moyenne taille; carñaciet , Voyageur ÿ 
habitant les lieux aquatiques; 1l a, depuis le bout du bec jufs 
qu’au bout de la queue, un pied un pouce & demi. 

Le bec noir, efhilé & un peu quarré par le bout, la tèré & 
fa huppe, le col, l’eftomac, le dos & les ailes noires, lé rout chan: 
geant en verd foncé ; le noir eft interrompu au-deffous de l'œil ; 
par une large tache blanche; tout le ventre, le deffous du corps 
& les cuifles blancs, quelqués rachies d’un blanc roux, à l’ofi: 
gine des grandes plumes dé Paile , les jambes & pieds jaunâtres. 

On le trouve cornmunément dans les marais & lieux rnaré: 
vageux, où il vi de toutes fortes d’infectes ; il ne perche pointz 
ils fe raflemblent en grandes bandes l'automne & l'hiver, & 
vont d’un pays à un autre. 

La femelle pond dans des touffes d'herbes, quatte où cinq 
œufs jaunes, piquetés de taches noires. 

VæÆ RT uLs 

Il eft antiépileptique, diurétique , en poudre, ou mangé rôti 

ou bouilli. 


LATRY 


ne 


e 


Upupa , Huppe, Pupue. 

On fe fert de tout l’oifeau. . 

C’eft un oifeau fauvage, de moÿentie taille ; caïnciér , voy2= 
geur, habitant les bois & les plaines; elle a, depuis le bout du 
bec jufqu'au bout de la queue, un pied & demi-pouce de long: 

Le bec long de deux pouces & demi, eflilé, un peu courbe; 
üne huppe double, fur tout le fommet de la rère d’un jaune toux; 
chaque plume terminée par uné taclie noire ; l’oifeau l'abaife 
& l’éleve à fa volonté; tout le corps, excepté l’aile & jufqu’aux 
cuifles, jaune pâle, & blanc depuis les cuiffes jufqu'à la queue ; 
le deflus de l’aile blanc, marquée de bandes noires, difpofées, 
quand l’aile eft pliée, comme on le voit dans l’eftampe ; la queue 
noire a aufli une baride blanche en travers, vers le croupion, les 
jambes & pieds gris bleuatre. : ae 1 

La Pupue vit de toutes fortes d’infeétes elle se fon nid 

| 2 
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dans des trous d'arbres creux, où elle pond trois œufs cendrés 
elle voyage d’étés en étés. 


VER Tu Ss. 


L’oifeau, mangé en fubftance ou en bouillon, éft-bon pour la 
colique. 


DES QUADRUPEDES. 


PLANCHE 099. 
Bos , Taureau, Vache, Veau, Bœuf. 


N fe fert du fang, de la graifle, moëlle, fel, cornes, 

ongles & priape du He de la fente, urine & lait de 
da che des poulmons, pieds, graife & moëélle du Veau, de 
la graifle, moëlle, tendons, fiel, ongles, cornes, pierre de la 
vefhie du fiel, os de la jambe & de Ia boule inteftinale, nom- 
mée égagropile du Bœuf. 

Le Taureau eft un animal domeftique, à cornes, à quatre 
pieds fourchus ; fa taille ordinaire eft de quatre pieds de haur, 
1es cornes aflez petites, courbées en croiffant , point de en 

da mâchoire fapérieure, les pieds ras ruminant , ‘d’un 
a ordinairement fauve; il ne vit que d'herbes & de grains. 

La Vache eft la femelle du Taureau; elle eft plus petite & 
plus mince; elle a entre les cuiffes, fous le ventre, deux ma- 
melles pendantes , dont chacune à . mamelons allongés , qui 
fe nomment Îes pis. 

Le Veau eft le petit de fa Vache; elle n’en fait qu’un par por- 
tée, qui eft de neuf mois. 

Le Bœuf eft un Taureau, auquel on a retranché Îes vefti- 
<cules. 

VerTus ET UsaAeers. 


Le fang du Taureau eft aftringent, anuhyftérique, à la dofe 


d'un gros. Le fiel, à la dofe d’un gros, en lavement, eft laxa- 
tif; 1 cornes & ongles , en poudre, fe antiépilepriques , à La 
dofe d'un gros; le priape, en poudre ou rapé, &c en décoction 
à demi-gros, eft aftringent , vulnéraire. 

DU e la graiffe eft émolliente; la moëlle eft forti- 
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fiante, nervine;s le fang eft émollient; le fel e& otalsique. 

Le fiel entre dans l'Onguent ÂArthanita, contre les vers. 

L’urine de la Vache (qu'on nomme Eau de mille-fleurs ) chau- 
de , à la dofe de deux verres, eft purgative ; le lait eft adoucif- 
fanc, pectoral : la dofe eft une chopine; le petit lait, qui eft la 
férofté du lait, eft rafraïîchiffant, laxatif, à la même dofe ; le 
beurre eft adouciffanr, pectoral, laxatif. 

Extérieurement le lair ef anodin, émollient, réfolurif; [2 
fienre eft rafraïchiffante, anodine ; le fromage-nouveau & fans 
fel eft adouciffant. 

Le lait entre dans l'Eau pectorale de Limaçons ; le petit lait 
dans l’Eau alexitaire , l'Eau fimple de Limaçons; le beurre frais 
dans l’Onguent de Tuchie, Arthänita, de la Mere. 

Les poumons du Feau (qu'on nomme le mou) & les pieds 
font adouciffants, peétoraux, humectants. 

Extérieurement la oraifle des rognons & la moëlle, eft adou- 
ciflante, émolliente, réfolurive. 

La graifle, moëlle , flel, cornes & onglés dz bœuf ont les mèe- 
mes vertus que celles du Taureau. 

Les tendons, réduits en poudre, font fébrifuges, fudorf- 
ques, depuis demi-gros jufqu'à un gros; l’os de la jambe, en 
poudre, eft fortifiant, nervin, à la dofe d’un gros; la pierre 
ou bézoard de la véfcule du fiel, en poudre, eft fudorifique, 
apéritive, alexitaire, depuis fix grains jufqu'à un fcrupule; la 
maffe ou boule de poils qu’on trouve dans fon eftomac ou dans 
les inteftins, eft aferingente depuis deux grains jufqu’à demi-zros. 

Exrérieurement la fienre ef anodine; la pierre du fel eft iter- 
nutatoire. 


\ 
\ 


PLANCHE 700. 
Camelus , Chameau. 


N fe fert du lair, graifle, fang, urine & fiente.. 

C’eft un grand animal domeftique , des parties Orien- 
tales de l’Afie, à quatre pieds fourchus ; fon vrai nom eft Dro- 
madaire; il a une boffe au milieu du dos & le Chameau en a 
deux : ainf l’a décidé l’Académie des Sciences. Cet animal a ing 
pieds & demi de haut, en comptant fa bofle; ilala levre fupé- 
rieure fendue, point de dents en haut, & rumine comme Îles 


D d ; 
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bêtes à corne; il a le poil très-long au col & à la boffe; fa cou- 
leur eft fauve ; il a cing durillons ou callofiles, une à chaque 
genou, une à chaque coude , une à chaque ue près du ven- 
tre , une à la us Abe du col ; elles font occafionnées 
par la maniere de ployer fes jambes en s’accroupiffant, foit 
pour fe repofer ou pour fe be charger ou ôter fa charge ; 
ils s’accouplent comme les autres quadrupedes, la femelle éranc 
à genou; elle porte un an un feul petit; les pieds font ronds, 
charnus, fendus en deux; chaque doigt terminé par un petit 
onple, 

Îl vic d'herbe, de feuilles d'arbre; il peut fe paffer de boire 
pendant plufieurs j jours. 

VERTu. 


Le lait eft apéninif, diurétique. 

Extérieurement la sr eft adouciffante, émolliente, le fang 
de mème; le fel eft réfolutif ;. la fente eft vulnéraire, de 

On Ha autrefois du {el armoniac de fon urine. 


PLANCHE JO: 
Canis, Chien, | 


AN fe fert de l'animal entier, de fa graifle , fiente & peau. 
ÿ  C'eft un animal domeltique , à quatre pattes , carnacier à 
un il fe trouve quantité d’efpeces, de tailles & de figures dite 
férentes. Celle dont il eft aueftion ici, eft le chien marin où 
fauvage, qui a été privé par les Ho ce de toute antiquité ; à il 
a la eucule 8 garnie de quarante fortes dents , la queue relevée en 
croiflant ; Les pattes de devant ont cinq doigts, garnies d'on- 
les ; celles de derriere en ont quatre; 1l s’en voit à poil court & 
- à poil long; la femelle a ordinairement dix mamelles, quatre à 
la poitrine, fix au ventre. 
Les portées ordinaires font de cinq ou fix petits. 
Il vit de chair cuite ou crue, caffe les os les plus durs, mange 


du pain & de tout ce qu'on lui donne. 


VERTUS ET USAGES. 


La oraiffe ef vulnéraire, déterfive, confolidante : la dofe eft 
depuis” un fcrupule jufqu'à un gros. La fiente (qu'on nomme 


PLANCHE. 7OZ: 
Lupus , Loup. 
N fe fer de fa chair, du cœur, du foie, graifle, os & 
boyaux. 

C'’eft un animal fauvage, à quatre pattes, carnacier ; il a deux 
pieds & demi de haut; il a le front large, les oreilles droites, 
les yeux luifants, l'iris rouge, entourée d’un cercle noir, la. 
gueule très-fendue, dix-huit dents à chaque mâchoire; les unes 
groffes & fortes, les autres moindres, la queuc touffue , longue 
jufqu'aux jarrètss le col gros & forc, le train de derriere plus 
mince que celui de devant, quatre doigts, armés d'ongles à cha- 
cune des quatre pattes, la couleur du poil, compolfée & mêlée 
de gris , de brun & de fauve. ; 

La femelle, nommée Louve, porte neuf femaines jufqu’à fept 
ou huit Louvereaux. ri À 

Le Loup habite les bois; cet animal eff très-fort 8 très-dan- 
gereux ; car 1l attaque & dévore tous les animaux qu'il peut 
attraper, fans en excepter l'homme : toute chair lui convient, 
foit vivante ou morte. 

VIE R TU. 

La chair , le cœur & le foie en poudre, font céphaliques , for- 

tifants , depuis un fcrupule jufqu’à un gros : la poudre des intef- 
tins où boyaux, eft adoucifflante, depuis un fcrupule jufqu'à 
deux :les os pulvérifés font abforbanrs, vulnéraires, déterlfs. 

Extérieurement a graifle eft chaude, nervine, ophralmique. 

Vulpes, Renard. 
On fe fert de fa chair, de fa graiffe & de fes poumons. 
C'eft un animal des bois, fauvage, à quatre partes, carna- 
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cier, de médiocre taille, n'ayant qu'un pied trois pouces de 
haut, le nez efhlé, les oreilles droites, le corps long, la queue 
très-rouffue & aufli longue que le corps jufqu’au col : les doigts 
des pattes, comme au loup ci-deffus; fa couleur générale eft un 
roux , mêlé par endroits, de gris, de noir & de blanc: par exem- 
ple, l’envers des oreilles eit noir, le col taché de blanc, puis 
au noir, le ventre blanc, quelquefois mêlé de noir, &c. Les 
efpaces blancs & noirs varienc fur cet animal, 

Ïl à une odeur forte & défagréable. 

Il vit de toutes fortes de oibier , de volailles, d’infectes , de 
fruits. La Renarde porte ordinairement trois ou quatre petits: 
il fe cache fous terre, dans des trous profonds, nommés des 
terriers. 

Vervmus ET USAGES. 


Le poumon du Renard eft béchique, depuis un fcrupule juf- 
qu'à un gros & demi ou deux gros. 

Extérieurement l’Huile de Renard, qui eft une décoction de 
Vanimal , dans l'huile d'olive, eft adouciffante , nervine: la gaie 
a les mêmes vertus. 

Le Renard entre dans l’Huile de Renard dela Pharm. de Pa- 
sis ; le poumon dans le Looc de poumon de Renard. 


hevre, Bouc. 


N fe fert du lait & de la fiente de Za Cheyre, & du fang, 
fuif, fente & urine d2 Bouc. 

C’eft un animal domeftique, à cornes & à quatre pieds four- 
chus, ruminant , de moyenne taille : la femelle fe nomme Che- 
vre; elle a deux pieds & demi de haut; le mâle fe nomme Bouc 
& eft communément d’un tiers plus haut que la Chevre. 

Les Chevres varient pour les cornes ; les unes en ont de pe- 
tites, droites, un peu recourbées en arriere vers le bout ; ie 
fieurs ont encore deux efpeces de glandes allongées, pendantes 
fous le col, près de la tère. Celle dont on voit la figure dans 
leftampe, n’a rien de cour cela. Cette efpece eft eftimée la meil- 
leure. 


Le Bouc, en général, eft plus grand , plus velu; les poils 
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plus longs & la barbe plus touffue que fa femelle : à l'égard des 
couleurs, on en voit de toutes blanches, de noires, roufles, 
grifes, &c. en entier ou par places. 

Ces animaux vivent d'herbes, de feuilles & d’écorce d’arbres. 
Les Chevres ne portent quun Chevreau; leur portée eft de 
cinq mois. 
VErTuser UsAces pe LA CHEVRE ET ou Bouc. 


Le lait de Chevre eft pectoral, reftaurant; le petit lait de Che- 
vre eft plus apéritif, diurétique que celui de Vache, PI. 699. 

Le fans de Bouc eft fudorifique, réfolutif, diurétique, hyf- 
térique , en poudre, depuis un fcrupule jufqu’à quatre. On le 
fubftitue au fang de Bouquetin (le Bouquetin eft un Bouc fau- 
vage, reflemblant beaucoup au nôtre, mais plus grand; il ha- 
bite au milieu des neiges, dans les hautes montagnes qui en 
font couvertes. Cet animal eft très-rare. ) La fiente de Bouc & 
de Chevre eft déterfive, digeftive, réfolutive, apéritive, hyf 
térique. L’urine, bue chaude, eft diurétique , hydragogue. | 

Extérieurement la fiente eft déterfive, le fuif eft difcuffif, 
émollient, réfolutif. 


PLANCHE 7O4. 
Rupicapra, Chamois. | 
N fe fert de fa graille & du fiel. 


C’eft un animal montagnard , fauvage , à cornes & pieds 
fourchus , ruminant , de la grandeur d’une Chevre, roux par tout 
le corps, plus clair au ventre; il a une bande noire qui va des 
yeux vers le nez; le male & la femelle ont deux cornes noires, 
dont le bout fe recourbe en arriere; les pieds noirätres, la 
queue courte, formant deux boffes. 

Il habite les hautes montagnes couvertes de neiges , comme 
celles de Suifle, les Alpes, &c. où il fe nourrit d'herbes, de 
feuilles, de moufles. Has 

VISE R TOUS: 


La graifle eft béchique , reftaurante. 
Extérieurement le fiel ef ophtaimique, 
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Caprea mofchi, Gazelle. 
On fe fert de fon mufc. 


C'eft un animal fauvage, étranger , à cornes & à pieds four- 
chus, ruminant, très-commun dans coute l'Afe ; efpece de Che- 
vre fauvage comme le Chamois, mais plus allongée; le poil 
court , de couleur fauve, le ventre & l’eftomac blancs , le dedans 
des oreilles noir, les yeux grands, le mâle & la femelle Éga= 
lement cornus, les cornes noires, ondées & rayées en fpirales 
la queue aflez longue. 

Elle habite les bois des montagnés où elle paît l'herbe, 

Cet animal a deux poches vers les aines , remplies d’une fob£ 
tance grumeleufe & onctueufe , d’un rouge obfcur , d’une odent 
aromatique agréable, d’un gout un peu âcre & ainer, quon 
nomme #ufc de Gazelle. 

Venrrus ET UsAcrs. 


Le mufc de Gazelle eft chaud, defficatif, atténuant , difcuf- 
ff, cordial, céphalique , alexipharmaque, depuis deux grains 
jufqu'à fix ou huit. 

Exrérieurement il eft ophtalmique. 

Il entre quelquefois dans la Confection d'Hyacinthe, les Paf- 


tilles odorantes, la Poudre réjouiffante; fa teinture entre dans 
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PLANCHE 705: 
Capricerva Ortentalis , Chevre du Bézoard. 
N fe fert de fon Bézoard. 
C’eft une efpece de Chevre fauvage, tenant beaucoup du 

Cerf par fa conformation 8 de la Chevre par fa barbe & fes 
cornes ; la couleur du poil eft gris roux. C’eft le male qui eft 
dépeint dans l’eftampe; la femelle à les cornes beaucoup plus 
petites. Le deflein en a été fait, tant fur la defcripuion de 
Kempfer, que fous les yeux de voyageurs, qui en ont vu dans 
Je pays. 

Cet animal fe trouve dans les montagnes efcarpées de la Per- 
fe; il eft très-fauvage. On trouve le bézoard plus communé- 
ment dans les mâles qu'aux femelles ; c’eft une efpece de concre- 
tion pierreufe, qui fe forme dans l'eftomac, vers le pilore : les 
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plus eftimées font les verdâtres ou bleues, rondes, ovales ou 
cylindriques. 

VoEtR us: 


La réputation de [a pierre de Bézoard eft plus confidérable 
que fes vertus, parce qu’elle eft fi facile à contrefaire, qu'on eft 
rarement für d'en avoir de véritable; & comme on lui attri- 
bue d’être fudorifique , cordiale, alexitaire, nervine & vermi- 
fuge, on a plus furement toutes les préparations de corne de 
Fe. la Confection d’Hyacinthe, &c. qui font les mêmes 
€liets. 


DETTE EEE TITI 


PL NE HME 700. 
Caftor Canadenfis , Caftor. 
N fe fert du Caftoreum, de la graiffe. 


C’eft un animal fauvage, étranger, amphibie , à quatre 
pee de médiocre taille ; 1l a trois pieds & demi de long, du 
out du mufeau au bout de la queue, qui a onze pouces de 
long ; il a à chaque mâchoire, quatre incifives fortes & huit mo- 
laires, cinq doigts à chaque pied, ceux de devant fans nageoi- 
res, ceux de derriere font garnis d’une peau ou nageoire, qui 
va jufqu'aux ongles, la queue plate, horifontale, large, faite 
en palette , renflée fur les côtés, couverte deflus & deffous par 
de petites écailles d’un gris ardoifé, brun; tout le poil un peu 
long, couleur brun minime; il a deux poches aux côtés de los 
pubis, qui contiennent une liqueur , nommée Cafforeum. La fe- 
melle à quatre tetines ; fa portée eft de quatre perits. 

Ils font rrès-communs au Canada & pays circonvoifins ; on 
en trouve quelques-uns en Europe. 

Les Caftors fe nourriffent de feuilles , fruits, écorces d'arbres, 
poiflons , écrevifles ; ils fe bâtiffent des logements dans l’eau mè- 
me, dans lefquels ils fe retirent. Voici comme ils s’y prennent; 
ils choififfent un canton plat, abondant en vivres, c’eftà-dire, 
en arbres, où il paffe quelque petite riviere ; ils la barrent par une 
digue, pour que l’eau s’éleve à une hauteur permanente, qu’iis 
confervent, au moyen de plufeurs trop-pleins qu’ils y ména- 
gent. Cette digue eft de bois, qu’ils ont coupé avec leurs dents 
& qu'ils ont aflemblés debout » À & près à près liés & entretenus 
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dans leurs places, par des branches entrelacées. Ils bouchent 
avec de Ja olaife, les jours qui s’y trouvent. Cette chauffée va 
en diminuant d’épaifleur, à mefure qu’elle s’éleve. Tous leurs 
outils, pour ce travail & les fuivants, fonc leurs dents, pour 
couper le bois, & leurs queues pour maçonner & crépir. Fout 
leur ouvrage eft ordinairement fini au mois de Septembre. 

S'étant donc fait un petit lac, ils fongent à y conftruire leurs 
habitations, par la mème méchanique ; ils s’affemblent alors 
par focictés, plus on moins nombreufes , auxquelles ils pro- 
portionnent leurs maifons. Les fondations font dans l’eau, fur 
un pilotis plein, près du bord du lac; elles font rondes ou ova- 
les, couvertes en calottes, crépies en dehors & en dedans; 
s’en trouve à deux & trois étages, précaution qu'ils prennent en 
cas que les eaux baïffent; alors ils defcendent, pour être tou- 
jours au plus près de l’eau. 

C’eft dans ces habitations qu'ils fe retirent, y font leurs pro- 
vifions d’écorces d'arbres, fortent pour fe baigner, vont fur 
terre chercher des écorces fraiches, y font l'amour; le tout par 
des ouvertures qu’ils ont placées à leur bienféance, pour routes 
ces fonctions. C’eft ainfi qu'ils pañlent l'hiver & les mauvais 
temps. 


VerTus ET USsAGeEs. 


Le Cafloreum eft une fubftance brune, affez molle, d'une 
odeur forte & fétide, d'un gout amer, répugnant; il eft échauf- 
fant, defficarif, fortifiant, incifif, réfolutif, antihyftérique : la 
dofe en poudre eft depuis dix grains jufqu’à demi-gros. 

Extérieurement la graifle qui fe trouve dans deux poches, 
fituées au-deflous de celles qui renferment le Caftoreum , eft 
pénétrante, émolliente. 

Le Caftoreum entre dans l'Eau générale, épileptique, hy£ 
térique, le Philonium Romain , les deux Thériaques , le Mi- 


thridar , les Pilules de Cynogloffe, fétides, hyftériques. 
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(PLANCHE 707. 
Cervus, Cerf. 


N fe fert de fes cornes, de l'os, du cœur, du priape; 
fang, moëlle, graifle, peau. 

C'eft un animal fauvage, à cornes, à pieds fourchus, rumi- 
nant, de moyenne taille; il a quatre pieds de haut, du dos à 
terre; le col long; il a fous le coin intérieur de chaque œil, 
une cavité aflez longue; fes cornes, garnies de plus ou moins 
de cornichons, vont jufqu’à trois pieds de longs fa femelle, 
nommée Biche, n’a jamais de cornes; leur couleur générale eft 
fauve, c’eft-à-dire, roux tirant fur le jaune. 

Les cornes du Cerf tombent tous les ans, à la fin de l’au- 
tomne, & fe reproduifent petit à petit, d’abord molles; elles 
durciflent en croiflant , & enfin fe trouvent parfaites vers la fin 
de l'été fuivant. 

Le Cerf fe tient dans les grandes forêts, où il vit d'herbes 
& de fruits. 


La Biche ne porte qu’un petit, qu'on nomme Faon de Cerf. 


VERTUS ET USAGES: 
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TRE TETE ER NE EEE ER SERIE RTE RENTE 


Toutes les parties du Cerf fuivantes, fonc diaphorériques ; 
‘alexipharmaques : favoir , la rapure de corne de Cerf, depuis un 
fcrupule jufqu’à un gros & demi; la gelée de corne de Cerf, de- 
puis demi-once jufqu’à fix gros; l’os du cœur en poudre, demi- 
gros; le pénis en poudre, depuis demi-gros jufqu’à un gros ; 2 
Jang en poudre, depuis demi-fcrupule jufqu’à un gros ; /a moëlle 
récente un gros. 

Extérieurement la graiffe eft émolliente, nervine, réfolutive : 
la peau eft adouciflante. : 

La corne de Cerf crue entre dans la Poudre antifpafmodi- 
que, le Margaritum frigidum. La rapure dans la décoétion aftrin- 
gente, l'Opiate de Salomon. La rapure, philo/ophiquement pré- 
parée, dans la Conféétion d'Hyacinthe, la Poudre de pattes 
d’Ecrevifles, pectorale, la décoétion blanche. L’Efprit & Le Sel 


volatil de corne de Cerf, dans la liqueur de corne de Cerf dif. 
tillée. 
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Cervus rangifer, Renne. 


NN fe fert des mêmes parties du précédent: 

O Cet animal eft une efpece de Cerf étranger ; plus grand 
& plus éroffé que le précédent; le poil plus brun :les cornes ont 
été deffinées d’après nature. La femelle à des cornes comme le 
mâle, mais plus petites; elles rombent & renaifflenc tous les 
ans comme aux Cerfs. 

Ce Renne eft affecté aux paÿs les plus froids, vers le Pole 
arctique ; il fe trouve en Suede, en Laponie, en Norwege; 
en Canada où on le nomme Caribou. 

Il eft naturellement fauvage; mais les petiples de ces pays, 
far-rout les Lapons, ont trouvé le moyen de le priver & d'en 
faire des troupeaux. Ce feul animal les nourrit de fa chair & 
de fon lait, les habille de fa peau & les voiture ; attelé à un trai- 


neau. ni 
11 vit d'herbe & dé moufle; la femelle ne porte, qu’un petit 


VE R T US: 


PLANCHE 709: 


Ace , Elan. 
N fe fert de fes cornes & de l’ongle de fon pied. 


C’eft un animal fauvage, à cornes , une efpece de Cerf 
étranger, mais grand comme un cheval de moyenne taille : les 
cornes ont été faites ici d’après nature; il a le poil long & 
roux brun, les oreilles longues, la levre fupérieure plus longue 
que linférieure; 1l n’y a que le mâle qui porte des cornes, lef- 
quelles combent tous les ans & renaiflent comme au Cerf cis 
devant. 

H fe trouve dans les pays froids, principalement en Mofco: 
vie, en Prufle, en Canada, où on le nomme Orignac: Il vie 
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d'herbes, de feuilles, de moufle & d’écorces d’arbres ; la fe. 
melle ne fait qu'un perit. 

VER Tu. 


Les cornes, en poudre, font céphaliques, antiépileptiques ; 
depuis un fcrupule jufqu'à un gros. L’ongle du pied a les mè- 
mes vertus, à la même dofe. - 

Il entre dans la Poudre de Guttete, antifpafmodique. 
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PLANCHE 710. 


Erinaceus, Hériflon. 


N fe fert de tout l’animal. 
> ! CEE | À ° 
C eft un peuit animal fauvage » à quatre pattes, qui n’a 
guere qu'un demi-pied de long; il a les yeux dans un petit 

/ C3 1 . 
enfoncement , le mufeaun alloncé , point de queue , tout le corps 
(excepté le ventre) garni, au lieu de poils , d'épines ou piquants 

, 3 Z 2 2 
longs d’un pouce & plus; le tout imitant l’enveloppe des Châ- 
taignes, PL. 204, de couleur brune, mêlée de blanchâtre ; ilaà 
chaque pied cinq doigts, armés d’ongles; la tère & rout le 
deffous du corps font couverts de poils fins, de la même couleur. 
Quand il a peur, il fe mer en boule, cachant fa tère & fes pieds 

ce Ë dus. ° À 
fous fon ventre; alors il ne préfente plus que fes pointes , qui 
le garantiflent d’être faifi par aucun animal. 

Îl habite les bois & broffaiiles & fe retire fous terre, dans des 
trous, entre des pierres, &c. dont il ne fort guere que la nuit; 
il vit de racines, d'herbes, de baies & fruits ; il dort ou refte 
engourdi dans fa retraite pendant l'hiver : la femelle porte quatre 
ou cinq petits. 

VSEUR Tu s 


Ty ° ° 
Le Hériffon calciné & mis en poudre , eft bon contre la difu- 
rie, à La dofe d’un gros. | 
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PLANCHE 7VPT 
ÆElephas , Eléphant. < 


N fe fert de fes dents, qu'on nomme ivoire. 
C'eft Le plus grand de tous les quadrupedes, étranger ; 

à pieds pleins, fans corne ; il eft de huit à dix pieds de haur, 
naturellement fauvage ; mais on le prive aifément, & on en 
fait un animal domeftique. à 

Il eft fort maflif & grofliérement formé; la cère groffe, les 
yeux très-petits, le mufeau fupérieur s’allongeant en un canal 
creux, rond, compofé de quantité d'anneaux mobiles & aflez 
long, pour toucher à terre fans que l’animal baïlle la tête, le 
bout plat, percé de deux trous ou narines; on le nomine Îa 
trompe ; c'eft le conduit de la refpiration: Avec cet inftrument, 
il afpire l’eau pour boire; 1l porte l'herbe ou autre nourriture 
par-deffous à fa bouche, & en fait tout ce qu'il veut; 1l a qua- 
tre dents à la mâchoire fupérieure & deux autres dents ou dé- 
fenfes, groffes & crès-longues, qui forrent en dehors , une de 
chaque côté de l’origine de la trompe, qu'on nomme évosre. 
La mâchoire inférieure fe termine en pointe; elle a quatre 
dents, de grandes oreilles balantes, les pieds tout ronds, fans 
diftinétion apparente de doists; fa couleur générale ei le gris; 
elle eft très-rarement blanche, la peau fans poil, grenée, r1- 
dée & comme gerfée, quelques longs poils çà & là, la queue 
affez longue. Le. 

On le trouve aux pays chauds de l'Afie & de l’Afrique; il vit 
d'herbes, de branches d’atbres, de fruits, des grains {emés, du 
Tabac, &c. 

La femelle ne fait qu'un petit. 


VérRTUuS ET UsAcESs. 


L'ivoire rapé a à peu près les vertus de la corne dé Cerf: 
la dofe en poudre, eft depuis un fcrupule jufqu’à deux; en infu- 
fion, depuis demi-once jufqu'à une once. 

La rapute d'ivoire entre dans la décoétion aftringente, la 
Confettion d’Hyacinthe, la Poudre d'Hali, le Diamargaritum 
frigidum , aftringente contre l'avortement, les Trochifques de 
Gordon. Le fpode ou ivoire. calçiné entre dans la Poudre Diarrho- 

| don 
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don des trois Santaux, le Looc fec, les T'rochifques de Cam- 
phre, l’Electuaire Pfyllium. 


PLAIN, C' EDEN TL 2. 
Equus , Cheval. 
N fe fert de fes tefticules, ergots, fiente & du lait de {à fes 

Cr 

Ceft un animal domeftique, à pieds pleins, trop connu 
pour en exiger ici la defcription ; la femelle fe nomme Cavalle 
ou Jument ; le petit mâle s’appelle Poulain; la femelle Poliche 
ou Poultre ; elle porte onze mois & quelques jours, 

Le cheval a une fingularité par rapport à tous les animaux 
connus; c’eft fes crins, le long du col & à la queue. 

; VER tués 

Les tefticules pulvérifés font hyftériques, depuis deux fcru2 
* pules jufqu'à un gros. Les eroors des pieds & des jambes, en 

poudre, font céphaliques, hyftériques, diurériques, depuis un 
fcrupule jufqu'à un gros. La fente eft fudorifique, réfolutive, & 
la dofe de deux ou trois crottins, en infufon, dans le vin blanc. 

Extérieurement la fente eft adouciffante, calmante. 
Le lait de Cavalle eft béchique. 


RATE EP AE PS 


P LA NIC HE 712. 


A/finus , Ane. 
N fe fert de fes fabors, de l'urine, de la fente, du fang 


d'ânon, du lait d'âneffe. 

C’eft un animal domeftique , de moyenne taille, lequel, quoi- 
que conftruit à peu près comme le cheval, lui eft cependant 
bien inférieur par la fivure. 

Les différences font qu'il eft plus plat & moins étoffé, qu'il 
a les oreilles longues, la gañache ou mâchoire inférieure plus, 
baffe, le col plus mince, garni au lieu de crins, de poils droits 
& allez fermes, le oarrot bas & À l’üni du dos, le dos voûté, la 
croupe ferrée, courte & avalée, la queue bien moins garnie, 
- l'œil morne. à 


Ee 
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Le poil de ia plupart eft gris cendré, le ventre blanc, une 
raie noire le long du dos , une autre raie noire à chaque épaule, 
le bout du nez blanchître. | 
Il vit d'herbes, de chardons, de fon; la femelle, nommée 
âneffe, ne porte qu'un petit qu'on nomme 407, 
VERTUS. 

Le fabor pulvérifé, peut être fubftitué à l'ongle d'Elan, 
PI. 709, depuis un fcrupule jufqu’à un gros. La frite en pou- 
dre, à la dofe d’un gros ou deux gfos en infufon, eft aftrin- 
gente. Le fang d’änor reçu fur un linge & féché au foleil , eft 
céphalique : la dofe eft un morceau de ce linge, long comme 
le doigt-& large de deux ou trois travers de doigt, dans une 
décoétion qu'on fépare en trois prifes. Le lair d’äneffe eft pec- 


toral, rafraichiffant, humectant, reftaurant: la dole eft d'un 
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demi-feptier par degrés jufqu'à la chopine. 
Extérieurement lurine eft dérerfive. 


Mulus , Mulet. 


On fe fert de l’ongle ou fabot, de l'urine, de la fentes 

C'eft un animal domeftique, engendré par l'âne & la Ju- 
ment, ou par le cheval & lanefle; il ne fauroit pañler pour 
monitrueux, s’il eft vrai que le mâle ou la femelle aient eux- 
mêmes quelquefois engendré, 

Il s’en trouve de toutes tailles, depuis la taille ordinaire du 
cheval jufqu'à celle de l'âne. En général ils-tiennent plus de 
l'âne que du cheval; ils ont de l’âne les oreilles, du cheval 
l'allongement de Îa tête & quelque chofe de vif dans le regard, 
le col de l'âne, le dos un peu moins voüré, la croupe érroite & 
avalée, la queue plus oarnie; ils varient de poils comme les 
chevaux. 

Ils vivent de foin & d'avoine & pailfent l’herbe; la femelle 
fe nomme Mule. 
VE RTiUne 

: Le fabot en poudré eft aftringent, depuis douze grains juf- 
qu'a deux fcrupulés. Dan | 

‘La fente en poudre ef fudorifique, depuis un fcrupule juf- 
qu'à un gtos. Ca | 

- Extérieurement l'urine & fon fédiment font adouciflants. 
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PLANCHE ?Ta. 
Felis, Chat. 


ON fe fért de l'animal entier ; de fa graifle. | 
C’eft un petit animal domeftique , à quatré paités, cat: 


Il a les yeux immobiles: f prunelle fe ferme jufqu'à fié pa2 
roître au grand jour qu’une ligne noire ; & s’arrondit à mefuré 
que le jour baifle ou qu'il eft dans un lieu obfcur ; la nüir fes 
yeux paroiflent luifants; il eft fort fouple & agile, & fort 
adroit à attraper des fouris, des oïfeaux , des lézards, &e, doné 
il fe nourrit; La Charte porte jufqu'à fx petits. 

VERTUS. | 

Extérieurement un Char Vivant, fendu par le dos ; appliqué 
tout chaud fur le côté dans la Pleuréfie, l'y laifanc huit où dix 
heures, eft difcuffif, réfolurif, 


La graifle eft émollienre, pénétrante , réfolurive. 


hs eu RD TRES REP un à 


SÉANCGH:E 715: 
Cyros ; Hippopotame: 


NN fe fert de es dents en ie 
€} C'eft un gros & grañd änimal, amphibie ; étrañgér, à 
Quatre pattes ; il à fix pieds & demi de haut, & treize pieds 
de long, depuis la tête jufqu’à la queue. | 

ia la têre rrès-srofle; le mufeau large , les creilles Courtes , fix 
dents de devant À la mächoire fupérieure & huit dents molaires de 
chaque côté, autant À la mâchoire inferieure, dont les deux 
dernieres de devant s’élevent en dehors comme les défenfes du 
Sanplier, PL. 718. Elles fône triangulaires & très düréss le col 
fort court, tout le COrpS couvert d’une peau rés épaifle ; dure ; 
fans poil, noirâtre, fa qüeue très-courre, avec quelques poils 
pärfemés, les Jambes thafives ; terminées pär de grofles paites 
ä quatre doigts, courts 5 Sarhis de oros ongles ne 

e 4 
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On le trouve en Afrique; il habite les grands fleuves de 
cette partie du monde, comme le Nil, le Niger, la Gambra; 
il fe tient dans l’eau & fur terre; il vit de poiflon, d'herbe & 
de grains; il fe retire dans les rofeaux. 
VE nm Tous. 


Ses deux dents ou défenfes , fervent à faire de faufles dents. 


PLANCHE 716. 
Leo , Lion. 
TN fe fert de fon cœur, du fang & sraifle. 


ÿ C'eft un animal à quatre pattes, étranger , fauvage , car- 
nacier, de moyenne grandeur ; 1l a quatre pieds de haur. 

La cère très-sroffe & quarrée, les yeux clairs & luifants, les 
oreilles rondes & courtes, quatorze dents à chaque machoire, 
la langue hériffée de pointes ; tout le col du mâle eft garni de 
très-longs poils, qui le cachent en entier & s'étendent fur les 
épaules & au poitrail. La femelle, nommée Lionne, manque 
abfolument de cette parure; Îes jambes & pattes grofles, la 
queue très-longue & groffe à fon origine, allant en diminuant, 
& terminée par une houppe de poils; la couleur générale fauve 
jaunâtre, le poil affez court; la femelle fait plufieurs petits, 
nommés Lionceaux. 

Il habite les bois & les cavernes qui s’y trouvent, dans les 
pays chauds de l'Afrique & de l’Afie; il eft très-forc & très- 
léver, carnacier & vorace , ne vivant que des animaux qu'il met 
à Mort. 

VERTUS. 

Le cœur en poudre, eft céphalique, fébrifuge , depuis douze 
grains jufqu'à deux fcrupules. Le fans eft fudorifique , alexitai- 
re, depuis douze grains jufqu’à un gros. 

Extérieurement la graifle eft chaude &c pénétrante , émollien- 


te, anodine, 
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PLANCHE 77e 


Lepus ,; Lievre. : 


AE 


N fe fert de fon cœur, foie, poumons , fang, reins, tef. 
ticules, fel, poil, graiffe, préfure, talon. 
C’eft un animal fauvage, à quatre pattes, de médiocre taille. 
Il à les oreilles longues, les yeux gros, la levre fupérieure fen- 
due , deux dents de devant à chaque mâchoire, le corps allongé, 
la queue courte, velue & relevée, les jambes de derriere & les 
cuifles, bien plus longues que celles de devant, cinq doigts au 
ied de devant, quatre à ceux de derriere, le deffous des pieds 
velu, la couleur de tout le corps roufle, le ventre & le dehors 
de la queue blancs. 
.. Il habite les plaines où il fe nourrit d'herbes; il court très- 
vite & long-temps. La femelle, nommée Axe, fair quatre ou 
cinq petits, nommés Leyreaux. 


VERTUS 


Le cœur, le foie, les poumons, le fang pulvérifés., font un 
remede aftringent, céphalique, diurétique, hyftérique, à la 
dofe d’un fcrupule jufqu’à un gros. Les reins & reflicules en pou- 
dre, font diurétiques à la mème dofe. £e poil calciné, eft diu- 
rétique, depuis douze grains jufqu'à demui-gros. La préfure ou 
inatiere caféeufe du fond de l’eftomac, eft céphalique, alexitaire, 
depuis demi-gros jufqu’à un gros. Le ralon ou aftragale , eft cé- 
phalique, adouciffant, depuis vingt grains jufqu'à deux fcru- 
pules. 

Extérieurement le fel eft ophtalmique; la graifle eft matu- 
rative. 


| Cunieulus.,. Lapin. 
On fe fert de fa graifle. 


C’eft un animal fanvage, à quatre pattes, reffemblant beau- 
coup au Lievre ci-deffus, mais bien plus petit & plus ramaié; 
le mufeau fendu, les pieds velus, &c. Son poil, en général , eft 
* gris cendré, le ventre & la queue blancs, 

I habite les jeunes bois & broffailles, où il vic d'herbes; il fe 
Fes 
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fait des trois én térre, en forme de conduits profonds, qui ofE 
plufieu . iffues, dans lefquels il fe retire le jour & pendant l’hi- 
ÿer. On nomme ces trous des terriers. 

” AE PAR ce 

Fa femelle > qu'on nomme Âze, comme la précédente, fait 

mn . 4 y 7 
par portée dix à onze petits, nommés Lapereaux, dans un trou 
long comme le bras, qu'elle creufe à l'écart, qu’elle recouvre de 
terre chaque fois qu'elle en fort. Ce nid fe nomme une Ra- 
bouillere. 

Nota. Une autre cfpece plus groffe & qui ne fait point de terriers , eft 
devenue animal demeftique ; 1l s'en rrouve de toutes couleurs, blancs, noirs, 
poux, &c. On les nomme Lapins de clapier ; on les nourrit d'herbe, dans 
ges chambres, dans des tonneaux. mA NE 

VE R'r ue. 

Extérieurement la graiffe eft nervine, réfolutive, 
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PLANCHE 7I 
Lutra , Loutre, 


N fe fert du foie, des tefticules, de la graifle. 

C'eft un animal amphibie , à quatre pattes, carñacier de 
poiflon, de médiocre taille; fa longueur, depuis le bout du 
nez jufqu’au bout de la queue, eft de trois pieds deux pouces. 

L’eftampe marque exactement fa conformation : le deflus de [a 
tête, du col & tout le corps , eft couleur de marron , tout le def- 
{ous ett blanc, mêlé de la mème teinte, la queue naturellemene 
recourbée en bas, les quatre pattes à cinq doigts, garnis de na- 
geoires. | | 

La Loutre habite les rivieres & les étangs ; elle eft plus fou- 
vent dans l’eau que fur terre; elle ne vit que de poiffons; elle 
fe retire dans des trous, à fleur d’eau, fous des racines d’arbres, 
quelquefois loin de l’eau, dans des terriers. La femelle fait 
quatre ou cinq petits. 

j A VERTUS. 

Le foie, en poudre, eft aftringent, depuis un fcrupule juf 
qu'à un gros. R 
* Les refticules font antiépilepriques, inférieurs cependant au 
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Caftoreum, PL. 706 : la dofe eft depuis un fcrupule jufqu’à un 
gros. : 

Extérieurement la graifle, qui refte toujours fluide, eft réfo- 
lutive, digeftive. 
Manati, Lamentin. 


On fe fert des quatre pierres de fa tète & de fa graifle. 

Cet animal eft plurôt un bipede qu'un quadrupede, & plutôt 
un poiffon de mer étranger, qu'un amphibie : auf tout ce qw’il 
peut faire eft de traîner fon devant hors de l’eau, pour prendre 
quelque herbe au bord; il s’en trouve de quinze à feize pieds 
de lono. tr 

C'eft une malle quaf informe, comme on le voit dans l’ef- 
tampe; deux très-petits yeux, deux petits trous d'oreilles, deux, 
autres aux narines, deux groffes & courtes jambes : on‘ ne dif- 
tingue les pieds que par de petits bouts d'ongles, qui paroïffent 
en dehors; la queue large, épaifle, horifontale; rout le corps 
recouvert par une peau brune, épaifle & dure, avec quelques 

oïls cà & là. La femelle à une mamelle fous chaque bras, dont 
elle embrafle fes deux petits, qu’elle allaite & porte par-tout 
avec elle. 

On le trouve en mer, vers les embouchures des grands fleu- 
ves d'Afrique & d'Amérique, entre les Tropiques. 


VE R Tu Ss: 


Les quatre pierres qu'on trouve dans fa tète, font fébrifu- 
ges, diurétiques, depuis douze grains jufqu'à un ferupule. 
Extérieurement la graifle eft émoiliente. 


PLANCHE 719. 


Martes, Fouine. 
N fe fert de fa chair, fente & fiel. 


C'eft un animal fanvage, à quatre pattes, carnacier, 
allez petit, mais fort allongé, qui mefuré du bout du mufeau 
jufqu'à l’origine de la queue eft d’un pied cinq pouces, & la 
queue a un pied de long. à mi 

Elle à le nez allongé, les yeux érincelants la nuit comme 
be 4 
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ceux des chats, les oreilles courtes & arrondies, cinq doigtsä 
chaque pied, les jambes courtes, tout le corps revêtu de poils 
affez longs , couleur de châtaigne, excepté les côtés & le deffous 
du col, qui font blancs. Cet animal a une odeur forte, tirant 
fur le mafc. 
Elle habite les bois & les greniers pendant l’hiver ; elle vit de 

tous les oifeaux & autres animanx qu’elle peut attraper, comme 

oules, fouris, œufs; elle fe cache de jour & ne va que la nuir: 
b femelle fait cinq à fix petits. 


VEUR CT US. 


Extérieurement la chair bouillie dans l’huile , eft anodine, ré- 
folurive, nervine; la fente eft réfolurive, émolliente; le fiel 


eft ophtalmique. 


PTANCHE 720: 
Meles , Blereau. 


N fe fert de fa graifle & de fon fang. 
C'eft un animal fauvage, à quatre pattes, carnacier ; il 
a trois pieds & plus, du bout du nez au bout de la queue. 

On voit dans l’eftampe, la configuration d’un Blereau à nez 
retrouflé & couleur de chair pale, qu'on nomme Porchain, 
parce qu'il rappelle l’idée d’un Porc, y en ayant une variété à 
nez droit, nommé Chenin, c’eft-à-dire, à nez de chien. Ces 
deux efpeces fe reffemblent parfaitement d’ailleurs à quelques 
petites différences près dans les couleurs du poil, plus brunes 
ou plus claires. 

Il a les oreilles courtes, rondes, les yeux affez petits, la mâ- 
choire inférieure reculée, les pieds de devant armés de cinq 
ongles, longs & forts, les ongles de ceux de derriere courts & 
minces, les jambes courtes. 

Une bande blanche, égale, defcend en droite ligne par le mi- 
lieu de la tête, du front au nez. On voit dans la figure, la dif- 
pofition des autres taches noires & blanches, de la tère & du 
col : le ventre eft noir, le refte du corps eft gris , mêlé de roux; 


© 1 » o » 
3] à au-deffous de la queue , au-deflus de l’anus, une efpece d'en- 
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foncement , terminé par deux groffes rides tranfverfales, qui 
eft abreuvé d’une matiere blanche, cabécille. 

Il habite dans des terriers profonds, qu’il creufe [ui-mème 
dans les bois, où il fe retire pendant le jour; il vit de toute 
chair, foit vivante ou morte, & de fruits. La femelle fait trois 
ou quatre petits. 

VERTUS 


Le fang, en poudre, eft diaphorétique, déterfif, depuis un 
{crupule jufqu’à un gros. 
Exrérieurement la graiffe eft émolliente , chaude, pénétrante, 
Animal Ziberti, Civette. 


On fe fert de fa liqueur onctueufe. 

C’eft un affez petit animal, à quatre pattes, fauvage , étran- 
ger, carnacier; elle a, du bout du mufeau à l’origine de la 
queue, deux pieds cinq pouces; la queue longue & touffue, 
les jambes courtes. 

Elle a la tèce étroite, le mufeau allongé, les oreilles tirant 
fur celles du chat, noires en dehors, blanches en dedans; le 
poil long par-tout, excepté à la rère & aux pieds; les quatre 
pieds noirs, le nez noir, une grande tache noire au-deffous des 
yeux, qui les enferme, le deffus de la tête gris, le refte blanc: 
voyez l’eftampe, pour les autres taches & bandes noires. 

La poche, qui contient la matiere huileufe, épaiffe , odorante, 
agréable, qu'on nomme aufli /a Civerte, eft fituée au-deffous de 
Vanus , foit du mâle, foit de la femeile. Cette poche a une fente 
en long , par laquelle certe liqueur peut fortir. 

n trouve cet animal dans les bois des climats les plus 
chauds de l’Afie & de l'Afrique, où il vit de chafle, étant fort 
agile. 

UsAGrs. 

La Civette, c’eft-3-dire, la liqueur dont on vient de par- 
ler, entre dans la Poudre de Chypre, le Baume apoplectique, 
les Paftilles odorantes de la Pharm. de Paris. 


TK 
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PLANCHE 727 


Mus minor, Souris. 


N fe fert de l’animal entier, de fon fans & fente. 

C’eft un des plus petits animaux à quatre pattes de nos 
climats; elle a deux pouces & demi ou environ, du bout du nez 
à l’origine de la queue, qui eft aufli longue; elle eft toure orife 
cendrée, quatre'doigts aux pieds de devant, cinq aux pieds de 
derriere ; elle peut pafler pour domeftique; car elle habite les 
maifons où elle pullule beaucoup, & y vic de tout ce qu'elle 
rencontre , fans diftinction. j 


Le chat eft fon ennemi, en quoi il nous eft le plus néceffaire. 
Mus major, Rat. 


On fe fert des mêmes parties du précédent. 

Ce quadrupede eft en tout conforme à la Souris, foit par 
rapport aux lieux qu'il habite, foit par fa nourriture. Les dif- 
férences font fa grandeur, qui eft plus confidérable; car il a, 
depuis le bout du nez jufqu'à l’origine de la queue, environ 
fept pouces de long; la queue eft auñi plus longue que le corps, 
fans poil & compofée d'anneaux, au nombre de plus de cent 
cinquante; le poil affez long , gris brun. 


VertTus be LA Souris ET pu RAT. 
Elles font les mêmes : la fente en poudre, eft purgative, diu- 
rétique, depuis douze grains jufqu'à un gros. 
Extérieurement l'animal réduit en cendres, eft deterfif; le 
fanç eft difcuffif, réfolutif; les crottes de Rat font dérerfves. 


PLANCHE 722. 


Mus alpinus , Marmotte. 
N fe fert de fa graifle. 


C’eft un aflez petit animal, à quatre pattes, fauvage ; 
ila, du bout du nez au bout de la queue, un pied neuf pouces 
de long. 


) 
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La tête, imitant celle du Lievre, n’a comme lui que quatre 
dents devant, de gros yeux; mais les oreilles courtes & un peu 
arrondies , le corps gros & ramañlé, les jambes très-courtes, la 
queue courte & plate, cinq doigts à chaque pied, les ongles de 
ceux de derriere bien plus longs que ceux de devant, tout le 
corps gris roux, plus clair fous le ventre; elle broute l'herbe 
comme le Lievre, mange aufli des fruits fauvages ; elle grimpe 
aifément fur les rochers; à l'approche de l'hiver elles s’enfoncene 
comme le Lapin, dans des terriers, qu’elles bouchent enfuite; 
€lles y dorment tout l'hiver , & ne fe réveillent qu’au printemps. 
On ne les trouve que fur les hautes montagnes, en Suile, 


dans les Alpes. 


VE RIT Us: 
Extérieurement la graifle eft émolliente, 
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PUANCHE 723: 
Ovis, Belier, Brebis, Agneau, Mouton. 

N fe fert du fiel, du fuif, de la moëlle du Belier; de la 

graifle , laine & fiente de la Brebis; des poumons , caillette 

& peau de lAgneau; de la tête, laine, fuif & fiente du Mouton. 

C’eft un animal domeftique, à cornes & à pieds fourchus, 
ruminant ; il eft de la taille d’une Chevre ordinaire, PI. 703; 
mais il s’en trouve de très-prands, en comparaifon d’autres; le 
tout fuivant les pays dont ils font originaires, 

L'animal, en général, a le corps couvert, excepté la tête & 
Jes jambes, d’une efpece de duvet, long , compofé de filaments 
minces , flexibles, très-ferrés l’un contre l’autre, qui fe con- 
fondent & fe tortillent en flocons : c’eft ce que l’on nomme /aine. 
La rère & les jambes ont un poil fi raz, qu’ils femblent quaf 
nuds. Le Belier eft le mâle; 1l s’en trouve qui n’ont point de 
cornes : /a Brebis eft la femelle ; 1l s’en trouve qui ont de petites 
cornes : l’ Agneau eft le petit : / Mouton eft le Belier chätré; la 
couleur eft ordinairement blanche; quelques-uns font jaunä- 
tres, d’autres noirs ou de couleurs mêlées. 


La Brebis ne fait qu'un Agneau par portée. Cet animal ne vit 
que d’herbes. | é 
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VerTus ET UsAces. 


La fiente de Brebis ou de Moutons, eft difcufive, apéritive ; 
depuis deux fcrupules jufqu’à un gros. Les bouillons de pou- 
mon d’Agneau, font béchiques, adouciffants; la caillerre eft 
alexitaire. | 

Extérieurement le fiel de Belier appliqué, lâche le ventre; le 
fuif & la moëlle de Belier ou le fuif de Mouton, font émollients, 
anodins ; la graifle de Brebis eft émolliente, anodine ; l’œfpe, 
qui ef la graiffe tirée par ébullition de [a laine qui eft à la gorge, 
& entre les cuifles de la Brebis ou du Mouton, eft émolliente , 
anodine ; la laine graffe de ces parties a les mêmes vertus; la 
peau fraiche de /’Agneau eft anodine, réfolutive; le bouillon 
de la tête de Mouton eft onétueux & pénétrant. 

Le fiel du Belier entre dans l’'Onguent de la Mere, l’Emplâtre 
de Minium , la toile à Gautier. | 


PLANCHE 724. 
: _ Phoca, Veau marin. 
N fe fert de fa graifle. 


C'eft un animal à quatre pattes, amphibie, de mer ; 
étranger ; 1l a, depuis le bout du mufeau jufqu’au bout des pattes 
de derriere, deux pieds quatre pouces. 

Ilale nez camus, l'œil très-vif; fon oreille ne repréfente 
qu'une fente en croiflant; le corps eft large à la poitrine , & va 
toujours en diminuant jufqu’aux jambes de derriere ; la queue 
eft courte & en pointe, les deux jambes de devant courtes, ter- 
minces par quatre doigts, garnies de nageoires, les jambes de 
derriere, qui font jettées en arriere , ont l’air de queues de poif- 
fon ; elles font terminées par fix doigts ou arrètes, joints par 
des nageoires. Tout l'animal eft couvert d’un poil court & roide, 
gris, mêlé de petites taches noirâtres ; le ventre plus clair. 

On trouve ces amphibies dans la mer Balrique, vers le dé- 
trait de Davis; ils fe repofent fur les rochers, à fleur d’eau ou 
fur les glaces, où ils s’endorment quelquefois : la femelle fait 
un ou deux petits. 
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La graifle ef émolliente, anodine, antihyftérique. 


PLANCHE 725: 


Rhinoceros , Rhinocéros. 


N fe fert de fon fang, de fa corne & ongles. 
C’eft un grand animal fauvage, étranger, à quatre pat- 
tes ; il a fix pieds de haut & douze pieds de long. 

Il a la rète en avant, la levre fupérieure plus longue que l’in- 
férieure & pendante, une corne fur le milieu du mufeau, large 
_& noire, les yeux petits, la peau fans poil, toute grenée, par- 
femée de très-sros grains & formant de gros plis au col, à l’é- 
paule & à la croupe, trois doigts à chaque patte, garnis d’on- 
gles très-gros; il a à chaque mâchoire, deux incifives & douze 
molairess; fa couleur générale eft châtain brun. IL à été deffi- 
né fur celui qui fut amené vivant à Paris, par un Hollandois, 
en 1748. | 

On le trouve en Afie, au Mogol & autres pays & Ifles adja- 
centes , & vers le milieu de l'Afrique, aux endroits herbus, le 
Jong des eaux où 1l fe baigne & fe nourrit d’herbes. 


VERTUS. 


Le fang en poudre, ainfi que les ongles, & fur-tout la 
corne font fudorifiques , alexitaires, depuis un fcrupule jufqu’à 
deux. 


PLANCHE 726. 

Simia, Singe. 
Où appelle bézoard de Singe, une pierre qui fe trouve quel- 
quefois dans la tête ou dans le fiel d’une efpece de Singe 
des Indes, dont on fe fert ainfi que de fa graifle. 


Comme les continuateurs de M. Géoffroy ne difent point 
quelle eft cette efpece, j’aurois pu me pañler de defliner celui , 
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qu'on voit dans l’eftampe, qui eft un Singe fans queue; roux, 4 
oils aflez longs, gros comme un chien courant. 
Les Singes habitent dans les deux Indes, & principalement en 
Afrique : on n’en connoït encore que trenre-huic efpeces. 


VER Us: 


Le bézoard de Singe eft fudorifique, alexipharmaque : la dofe 
eft depuis deux grains jufqu'à fix. 
Extérieurement la graifle eft nervine, téfolutive. 


PLANCHE 727: 
Sus, Verrat, Truie, Cochon. 


N fe fert de leur graifle, fiel, fiente, & de la vulve dela 
Truie. 

C’eft un animal domeftique, à pieds fourchus, de moyenne 
grandeur ; il a deux pieds de haut & quatre pieds de long; 
depuis le bout du nez, nommé groën, jufqu’à l’origine de là 
queue. Le mâle fe nomme Yerrat; la femelle Truie; le mâle 
châtré, Cochon ou Porc. ; 4, 

Le groin couleur de chair, de petits yeux , les oreilles lon: 
gues & pendantes, vingt-deux dents à chaque mâchoire, dont 
quatorze molaires ; les deux dents canines d’en bas fort longues 
& recourbées; tout le corps couvert de poils roides, plus durs 
que les poils ordinaires. On les nomme des foies; ces foies 
font plus longues & plus fermes fur l’arrèce du dos; fa couleur 

énérale eft blanc paille; 1l s’en trouve qui ont des taches noires: 

La Truie a dix mamelons ; elle fair jufqu’à douze & quinze 

etits. 

Il vit dans les bois, de glands & autres fruits fauvages, & 
dans les bafle-cours , de légumes, de fon, orge, fruits, &c. 


VERTUS ET UsAGESs. 


La vulve de la Truie cuite & mangée, eft un très-bon re: 
mede contre l’incontinence de l’urine. 4 

Extérieurement la graiffe récente fondue, qu’on nomme /aën- 
doux, eft anodine, émolliente; le vieux lard fondu, eft déter- 


ff, confolidant ; le vieux oing, qui eft la vieille graifle empua- 


à 
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tie, elt émollient, réfolurif; la ence eft dérerfive, réfolutive. 
La graifle de Porc entre dans l’Onguent d’Althæa, la Pom- 

made de fleurs d'Orange, lOnguent Rofat, l'Emplâtre de Mi- 


nium, de Grenouilles. 
Aper, Sanglier, Laie, Marcaffin. 


On fe fert de fa graifle, des dents, verge, fiente. 

C’eft un animal fauvage , à pieds fourchus , de moyenne gran: 
deur, reflembiant beaucoup au Cochon & de la mème taille; 
mais moins long & plus ramaflé ; fa femelle fe nomme Laie & 
fes petits Marcaffins. 

Le bout de fon nez fe nomme bouroir; il eft noir ; fes oreilles 
font courtes & relevées; quatre dents lui fortent de la gueule; 
favoir , les deux canines de la machoire fupérieure, qui fe rele- 
vent en haut en fortant, & qui font en partie recouvertes par 
les deux canines de la mächoire inférieure, qui font bien plus 
longues & qu’on nomme defenfes. 

La Laie n’a point de défenfess la couleur générale de fes 
foies , eft un gris mêlé de noir & de roux. 

IL habite les fonds des forets les plus épaifles , où il vit de raci- 
nes qu’il déterre , de fruits fauvages , de gland ; la femelle fait huit 
ou dix marcaflins, qui viennent au monde avec la livrée, c’eft- 
à-dire, que leur poil eft diftribué en long, de la crête à la queue, 
par bandes rouffes ; les unes claires, les autres brunes, jufqu'à 
leur premiere mue. 

; VérTuSs Er USAGES. 

La verge & les autres parties voifines, en poudre, font efti- 
mées bonnes contre l’impuillance, depuis un fcrupule jufqu’à 
deux. Les dents ou défenfes, en poudre, font alkalines, abfor- 
bantes, fudorifiques, adouciffantes, depuis un fcrupule jufqu’à 
demi-gros. 

Extérieurement la graifle & la fente ont les mêmes vertus du 
précédenr. 

Les dents entrent dans la Poudre contre la Pleuréfie. 
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PLANCHE 7200 
Talpa, Taupe. 


: N fe fert de tout l'animal, du cœur, foie & fang, 

C’eft un petit animal à quatre pattes, fauvage , de terre; 
long de fix pouces; fon nez eft fait en groin de Cochon, couleur 
de chair, deux petits yeux noirs, cachés fous le poil ; l'oreille 
de mème, dans un enfoncement entre le col & l'épaule, fix 
dents incifives à la machoire fupérieure , huit à l’inférieure, les 
attes de devant large , faites comme des mains à cinq doigts, 
Ê dedans de la main tourne en arriere, fans poil, couleur de 
chair, livide, les pattes de derriere à l'ordinaire, bien plus pe- 
tites; tout l'animal couvert d’un poil fin, d’un gris quañ noir, 
la queue très-courte, avec quelques poils. 

Cet animal vit fous terre, rongeant les racines des plantes ; 
elle fe fait des chemins voütés à la fuperficie de la terre, & elle. 
éleve dans fa route, de côtés & d’autres, de petites monti- 
cules, qu'on nomme des taupinieres. 


VAE Ro us 
La cendre d’une Taupe calcinée, eft déterfive, adouciffante ; 
depuis un demi-gros jufqu'à deux fcrupules; un cœur, en pou- 
dre, eft aftringent; un foie, en poudre, eft antihyftérique. 
Extérieurement la cendre de Taupe eft déterfive; le fans ré- 


cent de même. 
Urfus, Ours. 


On fe fert de fon fiel & graifle. 

C’eft un animal aflez grand , à quatre pattes, fauvage, étran- 
ger ; 1] a quatre pieds de haur, & cinq pieds & demi, depuis le 
Le du mufeau, jufqu’au commencement de la queue, qui n’a 
que cinq pouces de long. 

Il a le mufeau étroit, les yeux petits, les oreilles droites & 
courtes; fa figure eft grofliere & pefante ; tout l’animal eft d’une 
couleur roufle & couvert de poils très-longs, mais affez doux au 
toucher; il a cinq doigts à chaque pied, armés d'ongles forts & 
pointus ; il marche debout aflez facilement & grimpe aux arbres : 


SUN 
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fl ÿ en a des efpeces plus petites; il s’en trouve auf de tout 
blancs. | | 
_ C’eft uïi animal des pays froids & Seprentrionaux: on lé 
trouve en Norwegse, en Ruflie, en Âllemagne : il vit de tout 
ce qu'il rencontre, herbes, racines, animaux vivants: car il hé 
touché jamais à la chair morte; il fe retire au fort de l'hiver, 
dans des cavernes on dans les troncs creux de très-sros arbres 


VeRTéS er Usacié 


. Le fiel eft incifif, pénétrant, céphalique : la dofé eft depuis 
deux ou trois vouttes jufqu’à huir. i 

Extérieurement la griffe eft émolliente, fortifiante; elle 
entre dans l’Onguent Martiatum. 


PLANCHE 729: 


Homo, Homme, Femmc. 


N fe fert de fes cheveux, ongles, cire des oreilles, falive; 
fang, urine, excréments, mumie; graifle, crâne, ufnée 
du crâne, lait de femme, arriere-faix. 

L'homme habite les quatre parties de Îa terre; fa taille 
moyenne eft de cinq pieds cinq pouces; excepté vers le Pole 
arctique ; où les hommes n’ont que quatre pieds quelques pouces: 
_ La couleur des cheveux parcourt toutes les nuances du jaune 
de paille clair au noir, & celle du corps, depuis la couleur de 
rofe très-clair, jufqu’au noir jais. 

Les femmes n’ont le plus fouvent qu’un enfant; quelquefois 
deux, rarement trois. 
Verrus er UsaAces. 


La cendre des cheveux, en iñfufon ; dans le vin, ef dé: 
fobitruanite : la dofe eft depuis dei-gros jufqu’à un gros. Les on- 
gles des doigts rapés, font un purgatif & vomirif très-violent; 
_à la dofe d’un fcrupule en fubfiance, ou de deux fcrupules en in- 
fufion. L’urine eft apéritive, atténuante, réfolutive & défobf 
truante : la dofe eft de cinq ou fix onces, récente & tiede: £a 
mumie d'Egypte , qui eft des corps anciennement embaumés par 
les Egyptiens, eft céphalique , défobitruante ; 2 fe . d’an 
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demi-sros jufqu’à deux fcrupules. La poudre de crâne humain 
eft anticpileptique, depuis douze grains jufqu’à deux fcrupules. 
Le lait de femme eft béchique, reftaurant, à la dofe du lait 
d’ânefle, PI. 713. L’arriere-faix en poudre, eft céphalique, 
hyftérique , depuis un fcrupule jufqu’à deux. 
Extérieurement es cheveux brûlés & fentis fur le champ , cal- 

ment les vapeurs hyftériques; /4 cire des oreilles eft favonneufe, 
déterfive ; la falive eft déterfive, adouciffante; Ze fang en pou- 
dre , eft aftringent ; l’urine eft adouciffante, fortifiante ; /es excré- 
ments pulvérifés , font émollients, adouciffants, digeftifs, ma- 
turatiis ; /a mumie d'Egypte eft vulnéraire, déterfive; a graiffe 
eft anodine , émolliente ; l’ufnée du crâne eft une mouffe : voyez 
PL 6:90... à 

La mumie d'Egypte entre dans l’'Emplâtre Oppodeltoc, fip- 
tique. Le crâne humain dans l'Eau d’Hirondelles , la Poudre Le 
Guttete, antifpafmodique. Soz efprit volatil entre dans les 
Gouttes d'Angleterre, céphaliques, anodines. 


FIN. 
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F'otrys ambrofioides , 
Botrys Americana , 
Braffice, 

Braffica caulifiore, 
Frunella, 

Bryoria, 

Fryonia nigre, 
Brugloffum, 

Bugula , 

Burfa pafloris ; 
Buxus , 
Calamintha, 
Calamintha pulegit odore; 
Calamintha montana, 
Calamintha aruenfis , 
Calcitrapa , 
Calendula, 
Camphorate, 
Cannabis, 
Capparis, 
Caprifolium, 
Cardiaca, 

Carduus benedidus, 


Pied de veau, 

Cabaret , Oreille d'homme, 
Domplevenin , 

Af perge, 

Petit Muguct, 

Arroche, Bonne-Dame, 
Arroche puante, 
Avoine, 

Oranger, 

Bardane, Glouteron, 
Beccabunga , 
Belle-Dame, 

Grande Marguerite , 
Pafquerette, 
Epine-Vinette, 

Berle, 

Bête, 

Bétoine , 

Bouleau, 

Biftorte, 

Morille, x 
Bon Henri, 

Bourrache, 

Piment, 

Botrys du Méxique 
Chou, 

Chou-fleur, 

Brunelle, 

Couleuvrée, 

Racine vicrge, 

Buglofe , 

Bugle, 

Tabouret, Bourfe à berger , 
Buis , 

Calament, 

Calament à odeur de pouliot à 
Calament de montagne, 
Pouliot Thim, 
Chaufle-Trape , Chardon étoilé, 
Souci, 

Camphrée, 

Chanvre, 

Caprier, 

Chevre-feuille, 
Agripaume , 


Chardon béni, 
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Carduus attradilis , 
Carduus Marie , 
Caryophyllata, 
Carut, 
Caryophyllus, tunica, 
Cajlanea, \ 
Centaurium majus , 
Centaurium minus , 
Cepa vulgaris, 
Cepa afcalonica, 
Cepa fiffilis , 
Cerafus , 

Cerafus fylvefiris, 
Ceterac , 
Cherophyllum , 
Chameædris , 
Chamaæmelum , 
Chamæmelum fetidum ; 
Chamaæpithis , 
Chamapithis mofchata, 
Chelidonium mayus , 
Chelidoniurmæ minus, 
Cicer, 

Cichorium fylvefire , 
Cicuta major, 
Cicuta minor, 
Cinara , 

Cardones, 

Citreum , 

Limon, 

Citrullus, 
Cochlearia ; 
Colchicum , 
Con/olida major ; 
Coriendrum mayJus ; 
Cornus , 

Corylus , 

Cotonea malus, 
Cruciata, 

Cucumis fativus ; 
Cucumis afininus , 
Cucurbita ; 
Curminum, 
Cupreflus, 

Cufcuta , 

Cyanus » 


Chardon-Marie, 
Benoîte, 

Carvi, 

Gillet rouge, 
Chatcignier, 

Grande Centaurée , 
Petite Centaurée , 
Oignon, 
Echalotte, 
Ciboule, 

Cérifier , 

Mérifier , 

Ceterac, 

Cerfeuil, 
Germandrée, 
Camomille, 
Maroute, 

Yvette, 

Yvette mufquée, 
Grande éclair , 
Petite éclair , 

Pois chiche, 
Chicorée fauvage ; 
Grande ciguë , 
Petite cigué, 
Artichaut , 

Cardon d'Efpagne ; 
Cédra, 

Citron des Parifiens 
Citrouille, Potiron, 
Herbe aux cuilliers, 
Colchique, 

Grande Confoude, 
Coriande, 
Cormouiller, 
Noifettier, Coudriet ; 
Cognaflier, 
Croifette , 
Concombre, 
Concombre fauvage ; 
Courge, Callebañle, 
Cumin, 

Cyprès, 

Cufcute, 


. 


Bluet , Barbeau , Aubifoin, 
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Cyciamen, 
Cynogloflurt ; ; 
Daucus Creticus, 
Daucus , 

Dens leonis latiore folio; 
Digitalis, 

Dipfacus fativus, 
Dracunculus major ; 
Prarmica , 
Dracunculus efculentus s 
Dulcarmara , 
Æbulus, 

Elatine, 

ÆEndivia, 

ÆEnula campana; 
Equifetum, 

ÆEruca fative, 
Eruca fylvefiris ; 
Eryngium , 
Eryngium marinum 3 
Eryfimum , 

Efula minor ; 5 

Efula major , 
Æupatorium cannabiaum ; 
Euphrafia, 

Faba, 

Fagopyrum , 
Filipendula , 

Filix mas, 

Filix fœmina ; 

Filix florida , 
Faniculum , 
Fanum-grecum ÿ 
Fragaria , 

Fraxinus excelfior; 
Fumaria, 

ÆFungus efeulentus ; 
Fungus vernus , 
ÆFungus pulverulentus ; 
Galega, 

Galeopfis procerior ; 
Galeopfis palufiris , 


Galeopfis , lamium luteum 5 


Gallium lureum , 
Gallium album , 


Genifla » 


Pain de pourceau, 
Langue de chien, 
Daucus de Crète, 
Carotte, 
Piflenlit, 

Digitale : 
Chardon à foulon ; 
Serpentaire , 
Herbe à éternuer, 
Eftragon , 
Doucc-amere, 
Hicble, 

Velvote, 

Endive, SEE 
Aunée, 

Prefle, queue de cheval ;, 
Roquette , 
Roquette fauvage , 
Charden 1olant. 
Panicaut de mer, 
Vélar, Tortelle 
Petite Efule, 
Grande Efule , 
Eupatoire , 
Euphraife , 

Feve de marais ; 
Bled noir, Sarrazin ; 
Filipendule , 
Fougere mäle, 
Fougere femelle , 
Fougerc fleurie, Ofmonde ; : 
Fenouil, 

F énugrec À 

Fraifier , 

Frêne, 
Fumeterre, 
Champignon, 
Moufleron, 
Vefce de loup; 
Galéga , 

Ortie puante, 


Petite Otrtie moïte puante; 
Ortie morte à fleurs jaunes, 


Caillelait jaune, 
Caillelait blanc, 
Genct, 
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Genifla Hifpanica , 
Geranium columbinum ; 
Geranium Robertianum , 
Geranium fanguineum , 
Gnaphalium feu impia ; 
Gnaphalium pes câti, 
Gramen loliaceum , 


Gramen da&ylon, 


Genet d’ Efpagne ; 
Pied de pigeon, 
Herbe à Roberr , 

Bec de grue fanguiri ; 
Herbe a coton; 

Pied de chat, 
Chiendent, 


Chiendent | pie de A PR 


TOME IIL 
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Ratiola, 
Groffularia ; È 
Groffularia ribes, 
Groffularia nigra j 
Hedera, 
Æelianthemuin , 
ÆHelianthemum tuberofurr ; 
ÆHeliotropium , 
Hepatica Peter 5 
Hepatica nobilis ; 
Herba paris ; 
Herniaria, 
Hordeum , 
Horminum ; 
Hyofciamus niger ; 
Hyofciamus vulgaris, 
Hypericum , 
Hyopus ; 
Jacea nigra ; 
Jacobæa, 
Juglans ; 
Keiri, 
Laëluca capitata ; 
Laëuca romana, 
Laëluca fylveftris , 
Lamium archangelica ; 
Lamium non fœtens , 
Lamium fœtidum , 
Lampfana, 
ZLapathum hortenfe, 
Laopathum violon, 
Lopathum fanguineum ; 


[: ; Erbe à pauvre homme ; 


Gtoffe grofeille, 
Grofeillier rouge, 
Eafñis, 

Lienre terreftre , 
Herbe d'or, 
Topinambours, 
Herbe aux verrues , 
Hépatique commune ; 
Belle Hépatique, 
Raïfin de renard, 
Turquette, 
Orge, ÿ 
Or vall e toute bonne ; 
lanebanne, 
Jufquiame blanche 5 
Müilpertuis, 
Hyflope, 
Jacées 
Herbe S. Jacques, 
Noyer, 
Giroffiier jaune, 
Laitue pommée, 
Laitue romaine , 
Laitue fauvage, 
Ortie blanche, 
Ortie moïte pourpre; 
Orrie morte puante, 
Herbe aux mamelles, 
Patience de jardin, 
Lapaton-violon, 
Sang de dragon, 
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S Pirethrum 
Rhaponticum , 
ZLapathum crifpum , 


Lapathum fol. acuto plano ; 
Lapathum fol. minus acuto, 


ZLapathum aquaticum , 
Lapathum fpinacia mas , 


Lepathum fpinacia femine , 


Lavendulz major , 
ZLavendula minor, 
Laureolz mas, 
Laureola fœmina , 
Laurus, 

Lens, 

Lenticulz paluftris ; 
Lepidium , 

ZLepidium iberis, 
Leviflicum, 

Lichen, 

Liguflicum ; 
Liguftrum , 

Lilium , 

Lilium conuallium ; 
ÆLinarta , 

Lingua cervina , 
Linum, 

Linum catharticum ; 
Lithofpermum , 
Lithofpermum repens, 
Lacrima Job, 
Lotus odora, 
Lujula, 
Lupinus ; 
Lupulus , 
Majorana ; 
Malva major ; 


Malva minor , # 


Malva rofea , 
Malus, 

Malum granatum ; 
Malus perfica , 
Mandragora , 
Marrhubium album ; 
Marrhubium nigrum ; 
Marur , 

Marum maflic, 


Pirêtre , 

Khapontic, 

Patience crépée , 
Patience , 

Patience fauvage, 
Patience d’eau , 
Epinard mâle, 
Epinard femelle, 
Afpic, 

Lavande, 

Lauréole, 

Bois-gentil , 

Laurier , 

Lentilles, 

Lentille d’eau , cannetis, 
Pafferage , 

Paflerage fauvage, 
Livêche, 
Pulmonaire de chêne, 
Sefeli, 
Troëne, 

Lis blanc, 

Muguet, 

Linaire, 
Scolopendre, 

Lin, 

Lin fauvage, 


Gremil, herbe aux perles, 


Gremil rampant, 
Larme de Job, 
Lotier odorant, 
Alleluya , 
Lupin, 

Houblon , 
Marjolaine, 
Grande Mauve ; 
Petite Mauve, 
Rofe Trémicre, 
Pommier, 
Grenadier , 
Pêcher, 
Mandragore , 
Marrhube blanc ; 
Marrhube noir, 
Marum, 


Marum mañflic, 
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Matricaria , 

Mays , 

Mellotus , 

Mel, 

Meliffa tragi, 

Mel, 

Melongena , 
Menyanthes , 

Mentha hortenfis , 
Mentha crifpa , 
Mentha romana, 
Mentha aguatica, 
Mentafirum , 
Pulepium, 
Mercurialis , 
Mefpilus, 

Mefpilus oxiacantha , 
Mefpilus pyracantha , 
Milium , 

Milium forgo ; 
Mille-folium , 
Momordica , 

Morus nigra, 

Morus alba, 
Mofchatellina , 
Mufcus terreftris vulg. 
Mufeus clavatus , 
Mufcus membranaceus » 
Myagrum , 

Myrrhis, 

Myrthus , 

Myrthus brabantica, 
Napellus, 

Napus, 
Narciffo:Leucoium , 
Naflurtium hortenfe , 
Naflurtium verrucarium » 
Naflurtium aquaticum , 
Naflurtium indicum , 
Nepeta, 

Nerion , 

Nicotiana major , 
Micotiana argufhifolia , 
MNicotiana minor, 
Nigella arvenfis, 
WNisella romana , 


Matricaire , 
Bled de Turquie, 
félilot , 
Méliffe , 
Mélifle de tragus, 
Melon, 
Mayenne, 
Trefle d'eau, 
Baume des jardins, 
Menthe crépée, 
Menthe romaine, 
Baume d’eau, 
Menthe fauvage 
Pouliot, 
Mercuriale, 
Nefflier , 
Epine blanche, 
Buiflon ardent, 
Millet, 
Grand millet, 
Mille-feuille , 
Pomme de merveille, 
Mûrier noir, 
Müricr blanc, 
Herbe du mafc, 
Moufle commune, 
Pate de loup, 
Noftoc, 


 Cameline, 


Cerfeuil mufqué,. 
Myrthe, 

Piment royal, 
Aconit bleu, 
Navet, 

Perceneige, 

Creflon alenois , 
Creflon fauvage , 
Creflon de fontaine ; 
Capucines, 

Herbe au chat, 
Laurier rofe, 
Tabac male, 
Tabac de Virginie, 
Tabac du Méxique, 
Nieile commune, 
Nielle des jardins, 


Bi 
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389 
379 
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Nigella cretica , 
Nipellaftrum , 
Noli-me-tangere ; 
Nummularia , 
Nymphea alba , 
Nymphea lutea, 
Ocimum , 

Oculus Hi ; 
Œnantkhe major aguatica ; 
Olea , 

Olvella, 
Onobrychis, 
Onopordon , 
Carduus capite tomentofo ; 
Ophiogloffum , 
Ophris , 

Opulus , 

Orchis morios mas ; 
Orchis militaris major 3 
Oreofelinum MAJUS ; 
Oreofelinum minus , 
Origanum maJus 3 
Origanum minus, 
Ornithopodium , 
Orobus, 
Oriza, 

Oxicoccus ; 
Paœonia, 

Paliurus ; 5 

Panièum à 

Papaver cornutum 
Papawver rheas, 
Papaver nigrum , 
Parietaria, 
Paflinaca, 
Pelliboffa , 
Perfoliata 
Periploca , 
Perficaria mitis ; 
Perficaria urens , 
Pervinca minor, 
Pervinca mayor, 
Petafites , 
Petrofelinum , 
Petrofelinum macedonicume , 
Peucedanum , 
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Nielle du levant, 
Nielle des bleds, 
Balfamine ; jaune , 
Herbe aux écus, 
Nénufar blanc, 
Nénufar jaune , 
Bafic , 

Œil de bœuf, 
Perfil de marais, 
Olivier, 

Garoupe, 
Sainfoin, 

Chardon aux ânes, 
Pet-d’âne, 

Langue de ferpent, 
Double feuille, 
Aubier , 

Satyrion s 

Grand Satyrion , 
Grand Perfil de montagne, 
Petit Perfil de montagne, 
Oïigan, 

Petit Origan, 
Pied de ; 
Oïrabe, 

Ris, 

Canneberge, 
Pivoine , 
Porte-chapeau, 
Panis, 

Pavot cornu, 
Coquelicoq ï 
Pavot noir 
Pariétaire, 
Panais, 

Cornaille, 
Percefeuille , 
Scammonée de Montpellier, 
Perficaire , 


-Curage, 


Petite Pervenche, 
Grande Den en he 
Petafite, 

Perf, 

Perfil de Macédoine, 
Queuc de pourceau, 
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Phafeolus ; 
Phyllyres, 
Phytolacca ; 
Pilo[ella, 
Pimpinella , 
Pinguicula , 
Piper indicum ; 
Pifum album, 
Plantago major , 
Plantago media , 
Piantago minor , 
Polium luteum 
Polium album , 
Polygala , 
Polygonatum, 
Polygonum , 
Polypodium vulgare ; 


Haricot , 

Filaria , 

Morelle des Indes 
Pilofelle , 
Pimprenelle, 
Graflerte, 

Poivre de Guinée, 
Pois blanc, 

Grand Plantain, 
Plantain blanc, 
Plantain long , 
Polium jaune, 
Polium blanc, 
Herbe à lait, 
Sceau de Salomon, 
Renouée, traînafle, 
Polypode de Chêne, 
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INDIGENES, 


Opulus nigra ; 

Populus alba , 
Porrum, 
Portulacca, 
Primula-veris , 
Prunus, 
Pfeudo-ecacis , 
Pfillium erelum ; 
Pfillium fupinum , 
Pulmonarie , 
Pulmonaria Gallorum ; 


Quercus, 
Quinquefolium ; 
Ranunculus bulbofus ; 
Ranunculus nemorofus , 
Ranunculus repens, 
Ranunculus paluftris , 
Rapa, 

Raphanus, 

Rapranus ruflicanus ; 


Euplier noir, 

Peuplier blanc, 
Poireau , 
Pourpier, 
Primevere, 
Prunier, 
Faux Acacia, 
Herbe aux puces , 
Petite herbe aux puces, 
Grande Pulmonaire, 
Herbe à l’épervier, 
Coquelourde , 
Pyrole, 
Poirier, 
Chêne, 
Quintefeuille ; 
Bacinet des prés 
Bacinet blanc, 
Bacinet rampant, 
Douve, grenouillette , 


La vraie Rave, Turnip, 


Rave des Parifiens, 
Raifort fauvage,. 
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Rapunculus ; 
Rapunculus Jpicatus, 
Refeda, 

Rhamnus catharticus , 
Rhus folio ulmi, 
Rhus Virsinianum n 
Ro/fa pallida, 

Rofa alba, 

Rofa mofchata , 
Rofa Provincialis , 
Cynorrhodos , 
Rofmarinus, 
Roffols , 

Rubeola , 

Rubia re 5 
Rübus, 

Rubus ideus, 
Rufcus àlexandrinus ; 
Rufcus , 

Ruta, 

Sbine folio tamarifci à : 
Sabina folio cupreffi , 
Salicaria, 

Salix, 

Salix caprea 
Salvia major, 
_ Salvia hifpanice, 
Salvia minor, 
Sambucus , 

Samolus , 
S'anicula , 

Sanicula aftrantia ; 
Saponaria, 

Satureia , 

Satureia fpicata , 
Saxifraga alba , 
Saxifraga verna ; 
Saxifraga aurea , 
Saxifraga magna 
Tragofelinum maJus ; 
Tragofelinum minus, 
Scabiofa vulgaris, 
Scabio[a vel fuccifa , 
Scandix , 

Scilla rubra, 

Scilla parva, 


Raiponfe, 

Raiponfe fauvage, 
Refeda, 

Nerprun, bourg-épine 
Sumach, 

Sumach de Virginie, 
Rofe pâle, 

Rofe blanche à 

Rofe mufcate , 

Rofe de Provins, 
Rofe de chien, églantier, 
Romarin, 

Roflolis , 

Rougeole, 

Garance , 

Ronce, 

Framboifier , 

Laurier alexandrin ; 
Houx-frélon, 

Rue, 

Sabine à feuille de tamaris, 
Sabine à feuille de cyprès, 
Salicaire , 

Saule, 

Marfaut, 

Grande Sauge 

Sauge d’ Efpagne, 
Sauge de Provence, 
Sureau ; 

Mouron d’eau , 
Sanicle, 

Sanicle de Montaigne, 
Savoniere , 

Satiette, 

Herbe s Ti k 
Saxifrage blanche , 
Saxifrage rouge , 
Saxifrage derée, 
Grande  Saxifr rage, 
Grand Boucage ,. 
Petit Boucage, 
Scabieufe , 

Mots du diable ; 
Peigne de Vénus, 
Grande Squille , 

Peice Squille blanthe à 
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Sclarea fylveftris , 
Stèrdium, 
Scorodoniz, 
Scorzonera, 
Strophularia fœtida, 
Scrophularia aquatica ; 
Secale, 
Sedum mayjus , 
Sedum minus album, 
Sedum parvum acre, 
Sedum Luteum, 
Senecio, 
Serpillum , 
Serratule, 
Siciliana , 
Sideritis, 

cliquaftrum , 
SEnapi rapi folio 
Sinapi apii folio, 
Sizarum , 
Si/ymbrium aquaticum , 
Si{ymbrium palufire, 
Sifÿmbrium palufire repens ; 
Sifymbrium, Barbarea, 
Sophia chirurgorum , 
Si/on , 
Smilax afpera, 
Convoluulus major, 
Convoluulus minor , 
Smyrnium , 
Soda coclheato femine ; 
Soda kali fpinof[um, 
Solanum , 
Solanum tuberofum , 
Soldanella , 
Sonchus levis, 
Sonchus afper, 
Sorbus, 
Sorbus torminalis ; 
Sphondilium , 
Stachis major ; 
Sraphifagria, 
Statice major , 
Stramonium 
Suber , 
S'yringa, lilac, 


Orvale fauvage, 
Chamaras, 

Sauve des bois, 
Scorfonere, 
Scrophulaire des bois, 


Scrophulaire aquatique, 


Segle , 

Joubarbe, 

Perite Joubarbe, 
Vermiculaire, 
Trique-Madame , 
Senecon, 
Serpolet, 

Strette, 
Toute-faine ; 
Crapaudine , 
Gaïînier , 
Moutarde, 
Moutarde blanche ; 
Chervi, 

Reffort d’eau, 
Reffort de marais , 
Petit Creflon fauvage ; 
Herbe Sainte-Barbe, 
Thalitron, 

Sifon, 

Liferon piquant, 
Grand Liferon, 
Petit Liferon, 
Maceron , 

Soude, 

Soude épineufe ; 
Morelle, 

Pomme de terre ; 
Chou marin, 
Laiteron doux, 
Laiteron épineux ; 
Cormier, 

Alifier , 

Berce, 

Epi-fleuri , 

Herbe aux poux, 
Grand Staticé , 
Pomme épineufe ; 
Liege, 

Lilas, 
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Syringa alba; 
Tamarifcus Germanica, 
Tamarifcus Narbonenfis, 


Tanacetum, 


Tanacetum coffus hortorur ; 


Taxus, 

Tertianaria ; 

Tetraponie , 

Thali&rum , 

Thlafpi vulgatius , 

Thlafp: allium redolens ; 

Thlafpi filiquis latis, 

Thymelæœa foliis Lini : 

Thymus Creticus, 

Thymus , 

Thyfelinum , 

Tilie , 

Tinélorius flos ; 

Tichymalus paluftris, 

Tithymalus, cataputia j 

Tithymalus amydaloides , 

Tordylium , 

Tormentilla ÿ 

Tragopogor , 

Tragopogon ‘pratenfe ; 

Tribulus cerrefiris , 

Tribulus aguaticus , 

Trifolium offcinarum 5 

Trifolium lagopus , 

Trifolium bituminofum ; 

Trifolium , lotus filiquofa : 

Trifolium corniculatum , 

Triticum , 

Tuffillago , 

Valeriana hortenfis ; 

Valeriana fylvefris à F 

Valeriana paluftris , 

Valerianella, 

Veratrum helleborafter ; ; 

Verbafcum mas , 
Verbafcum fœmina , 

Verbena, 

Verbefina , 

Veronica mas ; 

Veronica pratenfis ; 

Veronica minor, 


Seringa , 

Tamaris d'Allemagne ; 

Tamaris, 

Tanaile, 

Coq, pâté, 

; F P 

Centaurée bleue ; 

Fufn, 

Rue des prés, 

Tarafpic, 

Tarafpic fentant l'ail , 

Tarafpic des champs, 

Lin fauvage, garou , 

Thim de Crete, 

Thim, 

Perfil “e marais, 

Tilleul, 

Gaude, 

Tithymale des marais , 
urge , 

Tichymal e à feuille d'amandier, 

Sefeli de Candie, 

Tormentille, 

Serfifi, 

Serfifi fauvage, 

Saligot terreftre ; 

Chätaigne d'eau, 

Trefle, 

Pied de lievre, 

Treffle odorant, 

Trefle hémorrhoïdaf , 

Petit Lotier, 

Froment, 

Pas d'âne, 

Grande Valériane, 

Valériane des bois, 

Valériane aquatique , 

Miche, 

Pied de griffon, 

Bouillon-blanc, molene . 

Bouillon-blanc femelle, 

Verveine, 

Chanvre aquatique , 

Vé éronique , 

Véronique des prés , 

Véronique de haie, 
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577 
$738 
579 
580 
sèt 
$32 
583 
534 
584 
335$ 
556 
587 
538 
589 
520 
s21 
592 
593 
594 
595$ 
596 
597 
598 
529 
609 
6aI 
602 
603 
604 
60$ 
606 
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628 
609 
610 
6IE 
612 
613 
613 
614 
61$ 
616 
617 
618 


Veronica 
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Véronica fpicata , 
Viburnum , 

Vicia, 

Viola martia , 
Viola matronalis ; 
Viola lunaria ; 
Viorna clematitis, 
Viperina, 

Virga aurea, 
Vifcum , 

Vifnaga , 

Vis, 

Vitis idea, 
Ulmaria , 

Ulmus, 

Umbilicus Veneris ; 
Umbilicus Veneris alter 3 
Unedo , 

Urtica major, 
Urtica minor , 
Urtica romana, 
Ufnes , 

Vulneraria ruflica ; 
Vyularie, 
Xanthium , 

Xiris, 


Véronique à épi; 
Viorne, 
Vefce, 


Violette de mars ; 


Julienne, 

Grande Lunaire, 
Herbe aux oueux , 
Herbe aux viperes ; 
Verge d'or, 

Guy, 

Curedent d’Efpagne : 
Vigne, 

Myrtille, fentine, 
Reine des prés, 
Orme, 

Nombril de Vénus; 
Cotyledon , 
Arboufier ; 

Grande Ortie ; 
Ortie grièche, 
Ortie Romaine ; 
Ufnée, 

Vulnéraire des payfans ; 
Ortie bleue, 

Petit Glouteron, 
Glaïeul puant, 


17 
619 
61 
621 
622 
623. 
624 
625$ 
626 
627 
618 
629 
630 
63I 
632, 
633 
634 
635 
636 
637 
637 
638 
639 
640 
64 
642 
643 


TOME "LV, 


Limax ruber, 
Cochlea celata ; 
Offreum , 

Concha margaritifera: 
Dentalium , 
Antalium , 

Hirudo, 

Lumbricus ferrefiris ; 
Mytulus , 

Sepia, 

Apis a 


ANIMAUX. 
INSECTES. 


Ochlea , feu Limax terreftris, 


Imaçon commun : 
Limace rouge, 
Nombril de mer, 
Huître, 
Nacre de perles, 
Dentale, 
Antale, 
Sang-fue, 
Ve de terre; 
Moule de mer ; 
Seche, à 
Abeille, 


644 
644 
644 
645$ 
646 
646 
646 
647 
648 
648 
649 
65° 
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Araneus ; 

Bombix, 

Cancer, pagurus : 
Cancer fluviarilis, 
Cantharis major , 
Cicada , ; 
Formica, 

Cimex , 

Grillus domeflicus : 
Locufla , 

Onifcus , 

Pediculus humanus 2 
Scarabæus cornutus n 
Scarabæeus firidulus 
Scarebeus unéuofus , 
Scarabaus Pillularis , 
Scorpius u 


Accipenfer | 
Ichthyocolla , 
Anguilla , 
AJellus major : 
Merlangius , 
Balena , 

Cetus dentatus ÿ 
Monoceros , 
Canis carcharias | 
Clupea feu Aïofa À 
Harengus , 

Carpio , 

Tinca, 

Lucius ; 

Perca, 

Salmo , 

Truite, 


Vipera ; 

Serpens, 
Lacertus terreftris : 
Lacertus viridis , 
Scincus, 

Rana viridis, 


Ranclla, 


e LA 
Araïonée , 


- Ver-a-foie, 


Crabe, poupart, 
Ecrevifle, 
Cantharide, 

Cigale , 

Fourmi , 

Punaife , 

Grillon domeftique ; 
Grande Sauterelle, 
Cloporte, 

Pou humain, 
Cerf-volant , 

Gros Hanneton ; 
Pro-fcarabée, 
Fouille-merde à 
Scorpion, 


POISSONS. 


Efturgeon, 
Grand Efturgcon , 
Anguille , 
Morue, molue, 
Merlan, 
Baleine, 
Cachalot, 
Narwal, 
Requiem, 
Alofe, 

Hareng , 
Carpe, 
Tanche, 
Brochet, 
Perche, 
Saumon , 
Truite, 


4 MPJHUIB LE 5. 


Vipere, 

Serpent à collier, 
Lézard de muraille 
Lézard verd , 

Scinc, 

Grenouille aquatique ; 


Grenouille Saint-Martin 


666. 
667. 
665$ 
669 
670 
671, 
672 
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Bufo, 

Salamandra , 
Lacertus aquatilis ; 
Tefludo terrefiris , 
Tefludo marina, 


Crapaud , 


Salamandre de terre, mouton, 


Salamandre d’eau, 
Tortue de terre, 
Tortue de mer, 


OISEAUX. 


Accipiter ; 
Alaude , 
Alcedo muta, 
Anas fylvefiris, 
Anfer domeflicus | 
Aquila repalis, 
Ardea cinerea, 
Ciconta , 

Grus, 
Carduelis, 
Columba , 
Turtur, ! 
Corvus, 
Cothurnix : 
Cuculus , 
Cygnus, 
Gallus, 
Hirundo 
Merula , 
Motacilla, 

Ouis , 
Caprimulgus, 
Parus, 

Pafler, 

Pafjer troglodites x 
Paro, 

Perdix cinerea, 
Phalfianus , 
Fica, 
Picus-Viridis, 
Struthio , 
Turdus minor 
Vanellus, 


Upipa , 


Epervier , mouchet ;. 
Alouette, 
Martin-pêcheur , 
Canard fauvage, 
Oie domeftique , 
Aigle royal, 
Héron cendré, 
Cicogne , 

Grue, 
Chardonneret ; 
Pigeon bifet, 
Tourterelle , 


Coq, 

Hirondelle ; è 
Merle, 

Hochequeue blanche ; * 
Outarde, 
Frefaie, crapaud volant, 
Groffe Méfange , 
Moineau-franc, 
Roitelet, 


Paon, 


Perdrix grile , 

Faifan, 

Pie, 

Pic-verd , 

Autruche , 

Petite Grive, mauviéte : 
Vaneau, 

Pupue, 


QUADRUPEDES, 


Bos, Taurus 3 
Vacca , 


Bœuf, 
Vache, 


67 X 
673 
674 
675 


675 


676 
677 
677 
678 
679 
639 
68t 
6382 
683 
634 
685$ 
685 
636 
636 
687 
688 
689 
639 
690 
690 
69L 
69: 
652 
692 
692 
693! 
694 
695$ 
696 
696 
697 
697 
698 
698 


699 
69€ 
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Camelus ; 
Canis, 
Lupus, 
Vulpes, 
Hircus, 
Capra, 
Rupicapra ; 
Caprea mofchi , 


Capricerva Oriental;s : F. 


Cafior Canadenfis, 
Cervus & Cerva, 
Cervus rangifer 
Alce > 

Erinaceus , 
Elephas, 

ÆEquus, 

Afinus , 

Mulus, 

Felis, 

Cynos, - 
Leo, 
Lepus ; 
Cuniculus j 
Lutra , 
Manati ,: 
Martes , 
Meles, taxus ; 
Animal Zibethï'; 
Mus minor , 
Mus majors | 
Mus alpinus ; ‘ 
Ares 3 

Ovis,. 

Phoca , 
Rhinoceros ; 
. Simia, 

Sus 

Aper s 

Talpa, 

Urfus , 

Homo, 


Chameau , 
Chien matin, 
Loup, 
Renard, 
Bouc, 
Chevre . 
Chamois : 
Gazelle, 
Chevre “te Ps 
Caftor, 


Cerf& Bite : 


Renne, 
Elland,, 
Hériflon, 
Eléphant, 
Cheval, 
Ane, 
Mulet, 
Chat, 
Hippopotame : 
Lion, 
Lievre, 
Lapin, 
Eoutre, 


Lamentin ; 2h 


Fouine , 
Blereau , 


Civette, 


Souris, 

Rat, 
Marmotte. 
Belier , 

Brebis, 

Veau marin ; 
Rhinocéros, 
Singe fans queue ; 


- Cochon, 
Sanglier, 


Taupe, 
Ours, 
Homme, 
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793 


707 
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709 


717 
717 


718 
719 
710 
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722 
773 
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716 
227 
728 
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739 


Il il 


Francois/Les fi 


Fr) 
© 
| 
el 
[= 
[4 
D 
Ê 
| a 
| O 
nr: 
| © 
| Ç 
q 
£ 
| © 
(] 
>< 
È 
Q 
> 
| > 
1 © 
(Zz 


@ 
> 
«© 
rt 
g 
oo 
o 
d'A 
[e, 


3 


| 


Garsault 


